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Introduction

1. NATURE ET OBJECTIFS DE LA RECHERCHE

La présente publication' vise d'abord a retracer Phistoire de l'enseignement par immersion
frangaise au Canada. Dans cette étude, nous référons au terme "immersion" dans son sens premier,
c'est-i-dire un régime pedagogique destine aux Anglophones et aux Allophones qui se scolarisent
dans leur langue seconde, le frangais.

L'intéret pone aux probltmes de l'immersion se justifie pleinement par l'ampleur et
l'importance du phenomtne en didactique des bngues. C'est grace a une démarche historique que
nous avons pu préciser les contextes scolaire et social dans lesquels l'enseignement immersif
s'actualise. Afin de bien saisir le contenu et la portte de l'éducation par immersion frangaise, nous
avons accompagne l'Ctude diachronique d'une bibliographie selective et analytique.

En résumé, nous avons voulu classer et categoriser les ouvrages divers, publies et non
publies, ayant trait a l'immersion frangaise au Canada; établir un lien chronologique entre les
événements et les pratiques didactiques en vigueur dans les provinces canadienTies, relativement
a l'immenion; définir clairement cette approche novatrice d'apprentissage de la langue seconde
trop longtemps demeurée anmbigu8; dCfinir les paramttres de l'enseignement par immersion
frangaise au Canada, i savoir les objectifs poursuivis par cet enseignement, l'approche methodolo-
gigue privilegiée, les clienttles scolaires touchées anisi que le temps accordé I cet enseignement.

L'enseignement par immersion n'a pas que des vertus. Dans le premier chapitre, les propos
sur l'immersion sont plutOt louangeurs. Dans l'analyse historique, nous avons adopte une demarche
factuelle. Nous avons rassemble et décrit les évCnements tels qu'ils se sont produits: la periode qui
prOnait la popularité et le succes de l'immersion a perdure. C'est au debut des amides quatre-
vingt que des specialistes (comme Bibeau, Bessette, Pellerin et Hammer ly) ont commence a decrier
ce modble d'enseignement. Donc, c'est après avoir decrit le mouvement immersif et constitue la
bibliographic selective et analytique que nous avons ete en mesure de presenter l'autre cOnS de la
mCdaille, c'est-i-dire de &gager les points faibles de cet enseignement et de faire le bilan.

2. IMPORTANCE THEORIQUE ET PRATIQUE DE LA RECHERCHE

L'importance theorique o'une telle recherche reside dans le fait qu'elle constitue un dossier-
synthese sur le mouvement de l'immersion frangaise, faisnnt ressortir les fondements psycholo-
gigues et linguistiques sur lesquels ce concept d'appientissage de la langue seconde s'appuie. Par

1Cette publication sot tires de noire memoirs de Matteiss en didactique du français langue seconds, hit I
l'Universit4 Laval, sous la direction de M. Lorne Laforge.

En es qui trait atm ibetantih francals *Anglophone, *Francophone" et *Allophone, nous avons adopti l'orthographe
du Commissaire aux leagues officialss dans eon RigustetiguNLIEN en utillsant les majustulss.
Tout au long de l'ouvrage, la forme gendrique masculine sot utilises sans immune discrimination dans I. but d'alliger le texts.

1 1
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ailleurs, l'importance pratique de cette recherche est qu'elle fait un tri des notions sous-jacentes
a l'immersion. Cet ouvrage de synth6se peut donc servir de guide tocumentaire aux chercheurs,
aux enseignants, aux agents décisionnels et aux autres professionnels qui se consacrent a
l'enseignement par immersion.

3. PLAN

:-. e chapitre I consiste en une synthase historique du phenomene de l'immersion frangaise
au Canada et en une description de l'éducation bilingue aux Etats-Unis et en Europe. D'abord,
l'approche historique situe l'enseignement par immersion dans un cadre chronologique. Nous y
avons décrit les circonstances dans lesquelles a emerge ce phénoméne scolaire. En somme, nous
avons dresse un constat de l'apparition et de l'évolution des contenus de l'enseignement immersif
en frangais II travers le pays, depuis les vingt-cinq dernihres années. Dans un deuxame temps,
l'approche phénomenologique et pragmatique a contribué II batir le cadre conceptuel del'immersion, .. partir des t,aracteristiques générales et methodologiques, des assises psychologi-
ques et linguistiques et d'une typologie de l'enseignement immersif. Dans la troisittme partie duchapitre premier, nous appcvtons une distinction entre les diverses options didactiques du frangais
langue seconde en vigueur au Canada. Enfin, nous faisons 6:tat des situations américaine et
europeennz.

Le chapitre 2 contient une bibliographie selective et analytique suivie d'un index desauteurs. Ce dossier sysamatique d'6tude sur l'immersio I rassemble plus de 400 sources
documentaires bilingues regroupees en dix-sept categories. Les ouvrages ainsi colliges touchent
différents aspects de l'enseignement immersif. Des 6tudes d'ordre linguistique, didactique,
pédagogique, psychologique, social, politiqut ,t aeministratif traitent des multiples facettes de
l'immersion, entre autres, de l'evaluation des programmes en cours dans toutes les provinces
canadiennes.

Le chapitre 3 contient une critique generale du corpus bibliographique. Cette partie met
en evidence les principales constatations qui ressortent de l'analyse bibliographique précédente. Un
portrait historique et une analyse des documents pertinents sur le sujet ont permis de répertorier
les variantes du modIle immersif pour l'ensemble du Canada. Ib ont aussi permis de dresser uneliste des points faibles de l'immersion.

La conclusion rappelle l'importance d'une telle recherche et dagage certaines deficiences.
Enfin, nous proposons quelques voies cli recherche plus poussees sur la question qui nouspr6occupe.

1 2



CHAPITRE I

Synthese historique de l'immersion

1. HISTORIQUE DE L'ENSEIGNEMENT PAR IMMERSION AU CANADA

L'objectif de cette premiere partie est de presenter la situation linguistique qui a prevalu
au Canada avant et spas les annees soixante. Nous discuterors plus exactement de rémergence
et de revolution du phenomene de l'immersion. La periode allant de 1965 (naissance de
rimmersion) 1 1975 (debut de la publication des rapports d'evaluation systematique) correspond
I un engouement pour ce nouveau concept d'enseignement, et a l'implantation successive de
programmes de ce type dans les diverses provinces canadiennes.

1.1 La situation linguistique au Canada avant et apres 1960

1.1.1 Les recherches sur le bilinguisme

Dressons d'emblee un portrait retrospectif des lignes de pensee qui prevalaient
avant les annees soixante a propos du bilinguisme. A cette epoque, plusieurs chercheurs
attribuaient au bilinguisme des effets plutôt nefastes sur le developpement cognitif, linguistique
et socio-affectif.

Apres 1960, les recherches ont demontre les effets positifs du bilinguisme sur les plans
intellectuel, affectif et linguistique (Landry, 1978; Lambert, 1977). Ce sant Peal et Lambert (1962)
qui ont demarre le nouveau courant tie recherches qui attribuent au bilinguisme des effets benefi-
ques. W.E. Lambert a distingue dew types de bilinguisme rclie I des situations socio-pclitiques
differentes: run additif, oa dans certaines situations favorabass les locuteurs font
rapprentissage d'une langue seconde tout en conservant une bonne maltrise de leur langue
maternelle, et rautre soustractif, ou ins des situations moins favolibles l'apprentissage de la
langue seconde se fait au detriment oe la langue maternelle. R.M. Jones (dans Kelly, 1969a) a
enumére les recherche., psychologiques, neurologiques, pedagogiques et socio-politiques qui ont
prone les effets positifs le l'apprentissage precoce d'une langue seconde. Par ailleurs, R. Landry
(1978) a tente d'expliquer les resultats pessimistes et contradictoires des recherches anterieures aux
annees soixante et cette vague recente de donnees positives sur le fonctionnement des individus
bilingues.

Ces recherches sont depourvues d'une definition operationnelle du concept de bilin-
guisme. Les travaux scientifiques comportent des faiblesses methodologiques comme le mauvais
contrôle des variables relatives au bilinguisme le quotient intellectuel, rage et le niveau socio-
economique, par exemple (Landry, 1981:14).

Les recherches plus recentes, qui se sont aussi appuyees sur le meme ensemble de variables
connexes au bilinguisme, apportent des resultats inverses. Les chercheurs se sont donc empresses
de reanalyser les conditions du bilinguisme qui sont propices ou non au developpement de l'appre-
nant (Landry, 1981:15).

I 3
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1.1.2 Les tendances socio-politiques

II est impossible d'anvisager réducation bilinbue comme un phénomtne isolé. Il faut au
contraire reconnaltre qu'elle s'inscrit dans un contexte politique donne:

*Bien qu'elle se rash.s dans tine galls de dame, dies des individus
d'ap ecolaire, ell. prend see radios dens I. monde politique et es
vise pm en premier lieu des obJatife liuguistiquee" (Bibeau,
1033:173).

Avant 1960, le frangais ttait une langue que l'on défendait, pas encore une langue que
l'on imposait. Des 1960, la question de la promotion de la langue frangaise surgit dans un premier
article du programme dlectoral du Parti liberal pour les elections du 22 juin 1960. La "Revolution
tranquille" qui s'est alon amorcée, a détouche sur la promulgation successive de lois et regle-
ments. Selon Corbeil (1980:23), la periode 1962-1970 a ete marquee par une ideologie du
dtpassement.

Cest la Commission royale d'enquete sur l'enseignement, la Commission Parent, qui, en
1963, est la premitre a cerner le probltme de la situation des leagues dans toutes les provinces
canadiennes. Par la suite, la Commission royale d'enquete sur le biinguisme et le biculturalisme,
la Commission Laurendeau-Dunton, crate It Ottawa en 1967, et la Commission d'enquete sur la
situation de la langue frangaise, la Commission Gendron, créée i Québec en 1968, a donn6 lieu
i l'Claboration des politiques linguistiques du gouvernement canadien et plus particuliere-
ment du Québec. Selon J.-C. GCmar (1983), les grandes reformes de l'enseignement au Québec
s'achelonnent entre 1967 et 1979. Cet intervalle correspond it un mouvement de renou-
veau, a un changement progressif sur le plan des legislations et des realisations dans les provinces
anglophones.

Rappelons britvement les lois ou CyCnements politiques qui ont donn6 lieu it des
modifications dans le système Cducationnel au Québec:

La Loi 63, votee en 1969, permet le libre choix de la langue d'enseignement aux
Anglophones et aux immigrants du QuCbec. C'est Cgalement en 1969 que les ministres
de rEducation des provinces créent le Conseil des ministres de rEducation, comprenant
un comité specialement mandate de s'occuper de l'enseignement en frangais et d'en
prCciser les besoins.

La Loi 22, votee en 1974, rtglemente radmission des enfants d'immigrants dans les
Ccoles anglaises au Québec. La Loi 22 sera remplacée a i'arrivée au pouvoir du Parti
quCbecois, en 1976, "parce qu'elle porte a faux sur deux points: sur la langue u'en-
seignement et SW le statut reel du frangais au Québec" (Plourde, 1988:17).

La Loi 101 de 1977 fait du frangais la "langue officielle de la legislation et de la
justice au 'Québec". La Loi 101 impose donc la francisation massive de toutes les
spheres de la vie publique. Le Conseil de la langue frangaise, cr66 par la Loi 101, a
joué le role d'une commission permanente de surveillance, d'études et de recherches
sur le statut et la qualité de la langue frangaise au Quebec. L'Office de la langue
frangaise a plutOt veille It l'application de la loi.

La Commission Laurendeau-Dunton a donne naissance i la Loi sur les langues off icielles
au Canada qui conftre un statut égal au frangais et i ranglais dans la fonction publique féderale.
Non seulement cette loi a-t-elle modifie les rtgles du jeu au point de vue linguistique, it rechelle
nationale, mais rensemble des legislations a eu une incidence telle, que les commissions scolaires
protestantes du grand Montréal (CEPGM) ont ressenti le besoin et manifeste leur int6ret pour
mettre sur pied des programmes d'apprentissage de la langue frangaise.

1 4
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... les Canadiens anglais du Quebec ont souhaite plus vivement apprendre le &snob.
Sur le plan scolaire, cela se manifests par quelques initiatives interessantes:
preparation de manuels speciaux, pour chacun des degree du cours, ou experience
entreprise par I. Commission Kollar. de West Island et qui consists i ensaigner aux
elev.. anglophones une partie des metiers. ordinaires du programme: geographie,
histoire, sciences ou autree (Gouvernement du Quebec, 1964:70).

Voyant que l'expérience pilote de Saint-Lambert, en banlieue de Montreal, obtenait du
succes, la CEPGM inaugure, des septembre 1968, des classes d'immersion frangaise en maternelle
et en ler" auzée (immersion précoce totale) et en 7" amide (immersion differee). Puis, en 1969,
dans la ville d'Ottawa et dans les regions de Toronto, les parents font des demandes aupres de
leurs commissions scolaires respectives pour mettre sur pied des programmes &immersion du "type
Saint-Lambert'. Certains jeunes Anglophones de la CEPGM croient que le mouvement nationaliste
et la Loi 10 ont eu des consequences positives sur cette population, suscitant le besoin de connal-
tre et d'apprecier la langue frangaise. Les jeunes Anglophones de cette generation ont grandi avec
la Loi 101 et, selon eux, il est normal d'avoir voulu se sensibiliser au français, apprendre cette
langue et l'utiliser dans des situations quotidiennes (Tainturier, 1988:B5).

Stern (1978:172-173) considere l'experience des classes bilingues canadiennes comme etant
un exemple d'interaction entre une experience d'enseignement de la langue et le developpement
d'une politique d'enseignernent de la langue.

Apr& avoir brosse sommairement le tableau historico-politique du Quebec, analysons tout
de suite les regimes pedagogiques qui ont emerge de cette situation, particulierement le
phenomene scolaire de l'immersion française.

1.2 L'émergence des classes d'immersion francalse: Identification des véritables instigateurs

Dans cette partie de l'ouvrage, nous allons examiner la dynamique de l'enseignement par
immersion, a partir d'une esquisse historique, en faisant ressortir l'idee maltresse. L'immersion est
une notion novatrice et revolutionnaire dans le domaine de la didactique. Dans son etude, il est
essentiel de tenir compte des facteurs d'ordre socio-historique et socio-structural, c'est-i-dire les
rapports de force entre les groupes majoritaire et minoritaire. Il faut aussi tenir compte des
contextes socio-culturel et socio-psychologique, c'est-i-dire le statut des langues en contact et le
micro-milieu de l'enfant anglophone.

Ce n'est qu'apres avoir elucide les circonstances de l'apparition de ce mouvement et le
Mole de ses auteurs, que nous etudierons ses assises theoriques et ses ascendances pedagogiques.

Afin de bien identifier les veritables instigateurs de l'immersion française, lous avons
procede, soit par appels telephoniques, soit par rencontres aupres de personnes-ressources. Nous
avons note les opinions, impressions, explications et interpretations de certains faits. L'informa-
tion cumulee provient des universites et des organismes gouvernementaux entre autres le Comae
de restructuration scolaire, le Comite de recherche et de developpement, la section de recherche
de la Direction des etudes de la CEPGM, la Direction des programmes d'etudes et la Direction
generale des programmes de langues secondes du ministere de l'Education du Quebec. Enfin, des
documents emits (articles de presse et documents administratifs non publies) nous ont eclairee sur
le sujet, apportant des donnees supplementaires.

Nous faisons face a une grande diversite d'opinions quant a l'origine du mouvement de
l'immersion, ses promoteurs et les pratiques didactiques qui le sous-tendent. De plus, nous avons
constate que les ouvrages sont parfois contradictoires. L'immersion est pergue sous differents
angles, selon les intervenants, le Me et la finalite qu'ils se sont donnes (Edwards et Smythe, 1976;
Cziko, 1976).
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1.2.1 L'école anglaise

Dans les ouvrages specialises, les auteurs ne definissent guere le concept lui-meme, adapté
a chacune des institutions scolaires. Se Ion Stern (1968:61,101), le modele d'immersion enfrangais a éte mis a l'épreuve pour la premiere fois, en 1965, dans une école de la
region montrealaise, la "St. Lambert Elementary School", grace a l'initiative des parents et non
celle de Wallace E. Lambert de l'Université McGill.

Apres avoir discute longuement avec des administrateurs scolaires et avoir fait appel a la
collaboration des représentants du groupe de recherches linguistiques de l'Universit6 McGill
(McGill Language Research Group), les parents ont demande a la Commission scolaire protestante
du South Shore d'autoriser la mise sur pied d'un programme d'immersion frangaise a titre
experimental, des septembre 1965 (Lambert et Tucker, 1972:4).

Ce programme experimental est une reponse aux événements socio-politiques du Québec
et coincide donc avec de nouvelles lois sur la politique des langues au Québec. Au debut, tous les
programmes &education bilingue mis sur pied étaient qualifies "d'experimentaux" ou de "projets
pilotes". Ce la signifie que le minister. de l'Education devait donner son autorisation pour que ces
"experiences" soient mises sur pied. 11 faut dire gull l'epoque, il n'y avait pas l'ouverture qui
existe maintenant en ce qui a trait a l'enseignement des langues secondes.

Un rapport du Gouvernement du Québec (1977:58) souligne le caractere experimental des
programmes d'immersion: "Autorises I titre experimental, les programmes d'immersion, quoique
toujours experimentaux, se sont developpes suivant des formules diverses".

II faut mentionner le role de soutien primordial du Secretariat d'Etat (Gouvernement
federal) qui a fourni les fonds necessaires I l'implantation des programmes immersifs, des les
années 1970.

En plus de la "St. Lambert Elementary Sshool", De Lorenzo et Gladstein ont identifie une
autre école qui aurait implante la premiev classe pilote d'immersion frangaise:

' the first immere,1 education "pilot' clam was implemented in 1966 at the
Marpret Pendlebury -school in St. Lambert" (De Lorenzo et Gladstein, 1964:16).

Une publication
ailleurs que c'est l'ecole
la premiere a inauguier

En Ontario, des
modele d'enseignement.
la "St. Joseph School", a
Le point 1.2.6 de ia
francaises.

de l'Associcion "Canadian Parents for French" (1985:5) indique par
"Cedar Park School", en 1958, dans le West Island de Montreal, qui fut
une classe experimentale d'immersion en frangais.

&fits attestent que c'est la "Toronto French School" qui a innove ce
Enfin, d'autres textes justificatifs temoignent de l'existence de

Wawa, comme &ant la premiere école d'immersion frangaise au Canada.
presente etude apporte des precisions concernant ces deux ecoles

Avec la réussite "publique" des classes d'immersion totale en frangais de la "St. Lambert
Elementary School", d'autres programmes apparemment similaires ont ete implantes a travers le
pays (Stern, 1968), grace aux sommes d'argent substantielles offertes par le gouvernement federal
au Quebec (Roslyn School, (Westmount), Jubilee School (Greenfield Park), Elmgrove School (St-
Laurent), Vincent Massey School (Lafleche), William Latter School (Chambly) et Champlain
Elementary School (Candiac)), en Nouvelle-Ecosse, au Nouveau-Brunswick, en Ontario et
graduellement dans les autres provinces. En plus de l'immersion totale, plusieurs ecoles de Mon-
tréal ont choisi de mettre sur pied la formule d'immersion partielle entre autres, les Commis-
sions scolaires de Baldwin Cartier en 1973 et de Lakeshore en 1976.

1 6
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Si on se rapporte a la terminologie utilisee dans les nombreux rapports d'évaluation,2 on
constate que les programmes d'immersion etaient d'abord surnommes "All-French programs", puis
"so-called immersion" soi-disant immersif ou de type immersif , "a défaut de mieux" (Mathieu
et Malone, 1975:47).

1.2.2 Une initiative des parents

Dans un document py to it, Lambert et Macnamara (1969:86-87) ont soigneusement (Writ
le contexte dans lequel les premiers programmes d'immersion frangaise ont ea amorces. Un groupe
de parents étaient préoccupes par l'inefficacite des methodes courantes d'enseignement et étaient
vivement inuiressionnés par les recentes recherches qui avaient démontre le succès de
l'appreritimge d'une langue seconde en bas age, dans un milieu biculturel et bilingue tel que
Mont &Li.

*They were also concerned that non-French speakers in the Province of Quebec may
in time encounter increasingly stronger social and economic pressures to learn French"
(Stern, 1968:62).

Les parents ont donc eté le fer de lance d'une nouvelle phase de progrès en
education concernant les langues secondes. En plus des motivations "instrumentale" et
"integrative"3 (Melikoff, 1972), "il semble que les parents se rendent compte de la valeur purement
educative de l'immersion et c'est ce qui nous fait croire a un avenir prometteur de
ce type d'education" (Obadia, 1981:281-282). Lorsque le "St. Lambert Bilingual School Study
Group" a formult une proposition au ministre de l'Education en 1963, pour la creation
d'une école bilingue a Saint-Lambert, il desirait atteindre les objectifs suivants: un
bilinguisme equilibre, de meilleures chances d'emploi, un affermissement de Puhité nationale ou
un rapprochement des deux solitudes, un enrichissement culturel des enfants qui
apprennent la langue-cible et une methode alternative d'enseignement de la langue seconde qui
s'avt re efficace.

Certains elements de pensée emergent de cette proposition (Stern, 1968:62):

1. la notion d'apprentissage précoce d'une langue, proposte par le Dr Penfield;

2. l'idee d'un programme d'immersion en langue seconde;

3. l'existence d'experiences similaires (lvi "Toronto French School") et les ecoles bilingues
en Europe.

Ceci voudrait donc dire que les parents se sont inspires d'exptriences anterieures pour
trouver une nouvelle approche d'apprentissage de la langue seconde. L'enseignement traditionnel
de la L2 s'est fait par des essais successifq de differentes methodes. Ce que les parents ont
recherche, c'est un nouveau modble d'appreutissage de la L2 qui amalgame l'apprentissage de la
langue-cible dans un cadre dit "naturel" et Papprentissage des autres matitres scolaires. L'innova-
tion reside dans le fait qu'il ne s'agit plus d'un simple cours de L2 mais d'une scolarisation dans
cette deuxitme langue.

2Se r4f6rer 6 la section 17 de la bibliographic selective et analytique.
3Cos notions ont 6t6 introduites par Gardner et Lambert en 1969. La motivation instrumental. s'applique 6 ceux

qui apprennent une langue second. pour des raison. pratiques: pour les fins d'obtention d'un emploi, par exemple. La
motivation intdgrative s'applique 6 coux qui apprennent une langue second. en vue d'être accept6 dans une communaut6
linguistique donn6e, de sidentifier aux gene qui parlent la langue-cible et de s'integrer 6 leur culture.
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1.2.3 L'apport de W.E. Lambert et de l'ecole Berlitz

Apres avoir analyse tous les faits, on constate en effet que c'est W.E. Lambert de
l'Universite McGill, qui, it la demande des parents, a mis en marche le projet pilote d'immersion
française. Lambert a complete des etudes supérieures aux Etats-Unis et il en a rapporte des idees
nouvelles, des concepts et des theories psycho-pedagogiques peu connus au Canada. C'est lui qui
a qualifie le projet de Saint-Lambert le "home-school language-switch" (Genesee, 1987:11) pour
designer ce type novateur d'enseignement. Par la suite, W.E. Lambert a dO payer des droitsd'auteur a l'ecole Berlitz de New York, pour l'utilisation generale du terme immersion
totale. Il a ajoute l'epithete "precoce" pour specifier que ce type de scolarisation debute a la
maternelle. C'est donc l'equipe de psychologues de McGill qui a enclenche la publicisation de
l'expérience immersive de Saint-Lambert et qui l'a fait connaltre it la presse canadienne et au
grand public.

Des la fin des annees 1800, l'ecole Berlitz de New York a emprunte les concepts inherents
a la Mithode directe de France et a publie la Mithode Berlitz en 1907. Cette ecole est la premiere
it commercialiser le terme immersion totale pour vendre ses cours intensifs de langue. Nous avons
voulu en savoir plus long sur l'historique de cette appellation et ses usages a l'ecole Berlitz. Nous
avons donc contacte le centre principal de documentation Berlitz. Mnlheureusement, le documen-
taliste n'etait pas en mesur ... de repondre a ce genre d'information. Nous avons effectuC une deu-
xieme tentative auprés du Vice-president de "Berlitz Language Centers" It Princeton (New Jersey).
Mais peine perdue! L'information semble etre introuvable. D'une part, il y a plusieurs centres de
langues rnunis de bureaux admmistratifs et de salles de documentation. D'autre part, il semble que
le personnel administratif change regulierement. Voila ce qui explique la difficultE de localiser des
données historiques. En conclusion, nous deduisons que ces informations demeurent un secret bien
garde ou alors que les autorites dirigeantes de ce centre de langues renomme se perdent dans leurs
archivls linguistiques4.

Nos efforts de recherche permettent toutefois d'affirmer que l'enseignement par immer-
sion serait un nouveau-ne issu de la famille de le Méthode directe. Ce concept novateur aurait
subi des ameliorations et des adaptations pedagogiques au cours des annees. L'immersion differe
dans le sens au beaucoup d'attention est accord& a l'enseignement fait par le biais de la langue
et oir les apprenants developpent en peu de temps l'habil,le a communiquer efficacement (Yalden,
1979:18).

Enfin, H.H. Stern a schematise le developpement des theories relatives it l'enseignement des
langues secondes, de 1840 a 1977. D'abord, on remarque que c'est en 1940 qu'a ete introduit la
M4thode de l'armée américaine Immersion 1. Cette methode correspond a une "situation
intensive" d'enseignement de la L2. En 1964, on assiste a une periode d'analyse critique des con-
cepts methodologiq ies. Puis, il est ecrit que W.E. Lambert innove en 1972 avec la Mithode
d'immersion 11 au Canada (Stern, 1978:53). Cette derniere correspond i un enseignement des
matieres par le biais de la langue seconde.

1.2.4 La creation de deux associations

Lorsque la premiere experience d'enseignement par immersion frangaise a ea reconnue
publiquement et a fait boule de neige dans les autres provinces canadiennes, elle a
engendre la mise sur pied de deux associations importantes de parents, de professeurs et de
chercheurs qui ont servi de tremplin a une nouvelle phase de progres en pedagogic du frangais
langue seconde.

4
o refine i l'Annc-e 1: lettre adresse II M. Michael Strumpen-Darrie.
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1.2.4.1 "Canadian Parents for French"

C'est en 1977 que l'Association "Canadian Parents for French" a ote fondee a Ottawa. Cette
association regroupe des parents qui se preoccupent & l'amelioration de l'enseignement du frangais
langue seconde dans les ecoles canadiennes. La "Canadian Parents for French" (1978c:1) s'est
donne les objectifs suivants:

a) veiller a ce que chaque enfant canadien puisse acquerir les connaissances de la langue
frangaise et de sa culture;

b) promouvoir les meilleurs types d'apprentissage du frangais;

c) etablir et maintenir une communication efficace entre les parents interessés et les
autorites gouvernementales qui ont le souci d'ameliorer l'apprentissage du frangais
comme langue seconde dans les provinces canadiennes.

1.2.4.2 Association canadienne des professeurs d'immersion Canadian Association of
Immersion Teachers

En 1976, une equipe d'Ottawa dont faisaient partie Roger Lalonde, John S. Rogers et
André A. Obadia, a entame les &marches necessaires pour creer une association bilingue qui
favoriserait des regroupements de professeurs d'immersion, de manic que des echanges
d'information. C'est en 1977 que l'Association canadienne des professeurs d'immersion (ACPI-
/CAIT) a ete fondee. Pierre Samson a enumere les raisons d'être de cette association:

a) des echanges d'idees sur les methodologies et les programmes;

b) une meilleure diffusion des resultats de la recherche sur l'immersion;
c) les visites inter-conseils et inter-provinces des professeurs et des eaves;
d) des discussions de certains problemes administratifs relies a l'immersion et de leurs

solutions;

e) uniformiser 1,:ts efforts en recherches et dans la preparation des programmes;

f) les organisations existantes ne repondent pas aux besoins precis et nombreux des
professeurs d'immersion.

1.2.5 Une difficulte d'acces aux documents sur l'immersion

Dans la poursuite de notre identification des pionniers de l'immersion, nous avons appris
que le "Committee on Bilingualism" a ete instiuse en 1968. Puis, en 1969, il a ete restructure et
s'est scinde en trois sous-comites dont les membres proviennent de l'Universite de Montreal,
l'Universite McGill, la CEPGM et la QFHSA. Cette dernibre association, la "Quebec Federation
of Home and School Associations", ayant pour president C.J. Pycock, avait nomm6 un comite
charge d'etudier le frangais comme langue seconde dans les ecoles du Quebec (Better French
Committee) (Stern, 1968).

Apras l'avenement du projet pilote de Saint-Lambert, des comites d'etudes sur la langue
frangaise, composes d'autorites scolaires et d'intervenants gouvernementaux, se sont multiplies dans
les ecoles du Quebec.



10

Au ministere de rEducation, la Direction generale du developpement pédagogique avait
pour but de diffuser des informations sur les recherches en cours concernant les divers
programmes de français L2, et leurs resultats. La Direction a fait paraltre trois collections qui
composent la serie: 1) commissions scolaires; 2) etudes et documents, rédiges par le Service de re-
cherche et d'expérimentation pedagogique, et qui n'existe plus depuis 1981; 3) hors-serie.

Nous aurions voulu assouvir notre curiosite, concernint les activites du Service de
recherche et d'expérimentation podagogique (SREP), avant 1968. Cependant, la Direction generale
des Reseaux et la Direction des communications nous ont explique que plusieurs services ou
directions, cr,nme le SREP, ont Ca remnlaces par d'autres sections. De plus, c'est Montreal qui
a la respons-oilite des programmes par immersion frengaise depuis 1982. Nous avons meme tente
d'investiguer les archives du Centre de documentation, mais sans succes. Nous avons constate que
les fichiers ne contiennent aucun dossier historique, aucune copie de resolutions se referant a
l'enseignement de la langue seconde dans les années 1960-65. Les gouvernements ont change,
rorganigramme des structures administratives et pedagogiques a change, le personnel a change et
les documents ont ete enures. En outre, renseignement des langues secondes au Québec a subi les
effets des tribulations politiques. C'est sans doute aussi pour ces raisons que des emits archivisti-
ques demeurent introuvables. Etant donne la difficulté de trouver des documents probants relatifs
aux activités immersives du debut des années 1960, nous avons mis l'accent sur les rencontres per-
sonnelles, les appels telephoniques et les demandes d'information par ecrit.

De nos recherches, on &gage deux tendances principales. D'une part, il y a ceux qui
mentionnent dans leurs écrits que Montréal est le berceau quebecois de la premiere experience
d'immersion en francais (entre autres, Stern, 1978b:53; Stern, 1981:4; Bibeau, 1982:169; Canadian
Education Association, 1983:11; California State Department of Education, 1984:38; Schinke-
Llano, 1985:4; Genesee, 1987:32; Rebuffot, 1988:23). D'autre part, il y a ceux qui ont la
conviction que la "Toronto French School" est la pionniere ontarienne de rimmersion en francais
et la "St.Lambert Elementary School" a suivi peu de temps apres (Obadia, 1981:270; Stern, 1968:62;
Stern, dans Swain, 1972:3).

Si nous résumons les dires des différents auteurs, nous constatons fr'll y a des propos
contradictoires, relativement aux instigateurs de l'immersion ou de re&cation bilingue. Par
exemple, Stern (1981:4) affirme que ridee de l'immersion est lancée par des parents de Saint-
Lambert. Dans d'autres ouvrages, par contre, Stern (dans Swain, 1972:3) cite la "Toronto French
School" comme &ant rinstigatrice de rdducation bilingue en 1960 et ensuite affirme que les deux
ecoles figurent sur un pied d'égalité en ce qui a trait a l'innovation de programmes bilingues:

"... certain schools had pioneered bilingual education in a vary successful
manner in particular St.Lambert and the Toronto French School, not to mention
international, multilingual, and bilingual schools in Europe and the Soviet Union..."
(Swain, 1972:3).

1.2.6 L'école française

Il semble que la publicite donnée au projet pilote de Saint-Lambert par requipe de
McGill, ait eu un impact sur d'autres écoles. En effet certaines se sont empressees d'annoncer
qu'elles offraient de l'immersion bien longtemps avant recole de Saint-Lambert. C'est d'ailleurs
ce que cite le "Bilingual Education Project Staff" (1976) de OISE, dans un rapport publie dans la
Revue canadienne des langues vivantes. Les specialistes de OISE semblent confirmer l'existence
d'une premiere classe de ce type, remontant a rannee 1958, a Wawa, au nord de l'Ontario. II
s'agirait de la "Michipicoten Roman Catholic Secondary School 14 2". Par la suite, la "Toronto
French School" aurait instaure un programme immersif des 1962, sow la direction de W.H. Giles
et son equine. Enfin, la "Saskatoon French School" aurait aussi offert une classe d'immersion en
francais des 1966.

20
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Cependant, le CPF Core Registry (Poyen (ed.), 1985) indique que le Conseil scolaire de
Michipicoten nffrait uniquement un programme-cadre de frangais. De plus, les CPF Immersion
Registry (Linnen (ed.), 1982 et celui de 1986) ne mentionnent pas que la ville de Wawa dispensait
un enseignement immersif. Et, en ce qui a trait a la "Toronto French School", aucun de ces deux
annuaires inclut cette école frangaise dans la liste des écoles d'immersion. Exception faite pour la
"Saskatoon French School". Nous nous sommes rendu compte que la recherche d'une donnée ou
d'une preuve dans les annuaires specifiques au domaine d'étude, est relative, et donc, plus ou
moins fiable: ces ouvrages statistiques ne publient pas necessairement les memes renseignements
d'une armee a l'autre.

1.2.6.1 La "St. Joseph School"

C'est a Wawa, a 132 milles au nord de Sault-Ste-Marie, dans le Conseil scolaire des ecoles
separées, "Michipicoten Roman Catholic School and Public School Board", quc se situe la "St.
Joseph School". Mme Rose Leclerc, présentemeut la Directrice de l'école frangaise, a bien voulu
r6pondre a nos questions relatives a l'historique de l'ecole et a l'enseignement en frangais.

C'est en 1953-54 que les religieuses anglophones de la Congregation St-Joseph dispensaient
au sous-sol de la petite chapelle un enseignement en anglais, des la premiere amide du primaire.
Les religieuses accueillaient une clientele diversifiée, c'est-i-dire des Anglophones, des Franco-
phones et des enfants issus de marines mixtes. Le premier batiment de l'ecole St-Joseph a ea
construit en 1956. Il y avait une douzaine de classes anglaises pour les niveaux scolaires suivants:
i en, 2. et 3e annees du cycle primaire, 4S, r et 6. du cycle moyen, 7' et 8. annees du cycle
in termed iaire.

En 1958, les Francophones revendiquent deux classes frangaises de 25 Cleves chacune. Ces
classes sont des classes I cours multiples elles incluent des Cleves de la 14" a la 0 annee. En
1968, des changements officiels s'operent Mme Rose Leclerc est nommee "Senior Teacher" pour
les classes frangaises. Il faut mentionner qu'a l'epoque, malgré la presence frangaise, toute
l'administration est anglaise (les titres officiels, les ecriteaux sur les portes des bureaux des
professeurs). De 1958 a 1969, des inspecteurs d'ecoles viennent une fois l'an faire des verifications
pédagogiques et administratives. C'est en 1972 qu'un autre inspecteur ou agent de supervision, M.
Raymond Leger, fait prendre conscience aux professeurs francophones de l'ambiance anglicisee
dans laquelle ils baignent. En 1975-76, l'enseignement en frangais gagne de l'importance et de
l'autorite. Les Franco-Ontariens ont donc reagi. En 1970 et 1973, les responsables de l'ecole ont
integre les niveaux maternel et pre-maternel.

En conclusion, l'ecole St-Joseph semble avoir toujours ete consideree comme une école de
langue frangaise qui desservait une minorite francophone de l'Ontario. Enfin, selon nos sources,
cette école n'a pas dispense un enseignem ent de type immersif, comme il est prétendu dans le
rapport du ''Bilingual Education Project Stafr de l'OISE, paru en 1976.

1.2.6.2 La "Toronto French School"

Nous avons aussi depouille des quotidiens comme La Presse, Le Devoir, Le Soleil, et
The Globe and Mail5. Nous avons decouvert des articles de presse de 1969 concernant les classes
bilingues et les classes d'immersion. Par exemple, la "Toronto French School" (TFS) semble avoir
déjà dispense de l'immersion bien avant que l'experience de Saint-Lambert ait ea mise en branle.

1Nous avow remarqu qua les journaux ont tendance i "banaliser I. ph.nomene de l'immereion. Vest pourquoi
nos recherches journalistiques ont M. restreintes.
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' Litt Ie more than tan years old, the French School hu been the moesl for French
language programs in St. Lambert, Que., and Ottawa' (Collins, 1974:63).

"French Immersion Education had its keginnings at The Toronto French School
beginning in January of 1960 ... In 1965, The Toronto French School was approached
by a series of people including the inspectors, high school Principal and leading

-pavente-who were interestedin the idea- ci bilingualism,from St. Lambert, Quebec.
They were invited to attend at the School ... Subsequently, the St. Lambert's
programme was successfully launched" (Canadian Association of Immersion Teachers,
1981:14).

Selon nos recherches historiographiques, la "Toronto French School" aurait dispense une
forme d'immersion en frangais, mais n'a pas utilise le terme immersion explicitement dans ses
documents administratifs ou depliants informatifs de l'epoque. La terminologie alors utilisee etait
programme bilingue, classe de type international, centre de bilinguisme. Un rapport redige par les
dirigeants de la TFS relate les debuts et le developpement de recole:

"Le but de cette kole Ault de fournir aux enfants canadiens un enseignement bilingue
et non confessionnol, bus@ cur un programme d'instruction d'un niveau 41ev4. LIcole
@telt destines essentiellement aux enfants de famines anglophones; @tank donne
l'abeence totals de programme et de methodes permettant do roaliser les objectifs que
nous nous @none 6x4s, noire @cola est devenue par la force des chases une sort* de
centre de recherche@ et de miss au point nom l'enseiznensent bilinrus" (The Toronto
French School, 1966:13).

1.2.6.2.1 Les idees avant-gardistes de W.H. Giles, fondateur de la TFS

Depuis 1968-69, le bureau du registraire de la "Toronto French School" a publie un
&pliant d'information, modifie avec les annees, pour les parents interesses d'y inscrire leurs
enfants. Ce recent &pliant fait mention de l'immersion et inclut les informations suivantes:
Qu'est-ce que la "Toronto French School"? Comment est administree l'ecole? Quels sont les
objectifs de l'ecole? Queue proportion du programme est enseignee en francais? Qui peut
s'inscrire a cette ecole? Quels sont les criares d'admission? Quel est le contenu du programme?
Quelle est la nature du programme regulier? Comment s'effectue le transport des Clèves7 Quels
genres de services sont offerts aux enfants? (The Toronto French School: Patron Her Majesty
the Queen, 1987:1). En outre, l'administration a insere le terme immersion:

' The founder and President of the School, Mr. W.H. Ones, is one ofa small number
of eminent Canadians who have been awarded the Order of Canada. This honourwas
bestowed in recognition of Mr. Giles' contributions to bilingualism, both through the
founding of the School itself and the creation of Trench Immersion Program=
subsequently used as models by other organisations" (idem: 1).

De plus, dans le livret officiel et bilingue The Toronto French School (p. 2), il est dit que
l'ecole a ete d'avant-garde dans plusieurs domaines, en introduisant des methodes et des idees qui
ont ete utilisees plus tard par d'autres Ccoles canadiennes.

"Au Canada, la Toronto French School, une kola pelves, tut Ia premiere, en 1963, i
instaurer dans un milieu *cadre, un proirramme d'immersioq pour des anglophones"
(Obadia, 19111:270).

'The Toronto French School is bold venture. It is the result of the personal
enterprise of an energetic enthusiast, its founder and President, Mr. H. Giles. The
school has pioneered 21121.9.101-sztiniMICHRILIE21111rd for English-speaking children in
Canada and the pattern it has developed has been widely followed, e.g., by St.
Lambert and by others' (Stern, 1965:99-100).
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Dans son rapport, Stern (1968:17) dacrit la "Toronto French School" comme étant la
pionnière de l'immersion et la "St. Lambert Elementary School" a embolté le pas, en 1965 avec un
projet pilote. Un autre document intitulé Experimental French Total Immersion Programme (1970)
traite des premiares experiences d'immersion frangaise, entre autres de la "Toronto Frencn School".
T. He lle (1985:136) congoit la "Toronto French School" comme une école privae dispensant
l'immersion frangaise. Enfin, B. MIacak et E. Isabelle (1979:6) rafarent a la TFS comme &ant
l'instigatrice d'un tel type d'enseignement.

L'école frangaise de Toronto enseigne totalement en fraugais des la maternelle. Le
pourcentage d'enseignement en anglais gugmente au fur et a mesire de la scolarita. "C'est
l'immersion totale dans cette langue" (Prince, 1969:4). W.H. Giles et T.D. Langan ont décide de
creer une école dont les Cleves ont la possibilite de devenir parfaitement bilingues.

C'est en 1961 que le rave devient Italia, dans le sous-sol de la residence de Giles, en
banlieue de Toronto. L'experience d'enseignement regroupe Giles, son jeune fils David, un
professeur frangais et cinq enfants du quartier. En 1962, W.H. Giles fonde la "Toronto French
School" et : la fin de Patinae scolaire, il danombre déjà 39 enfants.

'Ir six years, it grew to 900 students. I was the starter of bilingualism in Ontario.
French education became synonymous with high standards" (Steed, 1999:D-6).

Dans ses recommandations, l'acole frangaise espere que le gouvernement Maral
jugera possible de promouvoir le biculturalisme dans diffarentes regions du Canada en
accordant des subventions aux écoles privées bilingues comme la leur (The Toronto French School,
1965:21).

C'est en 1969 qu'un pl-s grand batiment est acquis pras du College Glendon et peut abriter
plus de dix-sept classes. L'acole frangaise de Toronto est une école privie non subventionnee dont
les frais sInt a la charge des parents. Giles et ses collaborateurs tentent de recueillir des fonds
supplamentaires des corporations et des fondations. En somme, W14. Giles certifie qu'il a mis sur
pied une ecole pilote d'immersion en frangais et mentionne que Montréal a subsequemment copia
la formule dans le système scolaire public (Steed, 1988:D-5; The Toronto French School,
1965:9,19).

Les instigateurs du projet de St-Lambert visaient le "bilinguisme fonctionnere
tandis que ceux de la "Toronto French School" avaient pour objectif le "bilinguisme equilibre
(Crittenden, 1965).

Les Mayes de la TFS, ayant regu 80% de leur enseignement en frangais, ont obtenu des
!tsultats, aux tests standardisas en anglais, superieurs a ceux des Mayes inscrits dans un
programme régulier (Collins, 1)74:63).

1.2.6.2.2 Des programmes uniques, des enseignants chevronnés et des manuels
scolaires diversifies

Se Ion les propos de Giles, l'école a da tracer sa propre route, établir ses propres pro-
grammes, former ses enseignants (avec l'aide d'universitas telles que l'Universita Laval) et public'
plusieurs de ses manuels scolaires (Livret officiel de la TFS:9).

eDu point de vue fonctionnel, le bilinguisme fonctionnel correspond 6 une phase dNivolution d'um groupement
bilingue oil diaque langue détient un r6le spkifique. On pout aussi utiliser l'appelation "bilinguisme diglossique" (W.F.
Mackey, 1976).

7Du point de vue du rendement, le bilinguisme 6quilibro consist. 6 possoder une maltrise égale de deux langues.
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D'autre part, il semble que fecole experimentale de St-Lambert a commence dans unecertaine improvisation et que peu d'attention a ete accordee aux details du programme et destechniques (Stern, 1981:6).

Les professeurs de la TFS provenaient surtout des pays européens et, par exception, duQuébec; meme chose pour le materiel scolaire (Gordon, 1964). Giles s'est inspire de la MithodeMontessori qui soutient que l'enfant apprerd ce dont il a besoin et ce gull veut bien apprendre;il ne faut pas le brusquer dans son apprentissage. Giles a aussi ete influence par les theories dePiaget sur Se developpement de l'enfant, par les méthodes russes d'enseignement des mathemati-
ques, des sciences et des langues, par des techniques europtennes et par des methodes américaine
d'enseignement de la musique.

La "Toronto French School" a pris une dimension internationale de par sesprogrammes diversifies. En plus de l'anglais et du frangais, l'école integre le russe et l'espagnoldes 1966:

"Now, with the tremendous proliferation of immersion courses, TTS is not so unusual.
The new board I. looking, he says, to fashion TY'S as 'more of an intsrnational
school" to match Toronto's growing reputation as an international centre" (Steed,
1911S:D-11).

En conclusion, la TFS demeure pleine de projets. Dans sa soif d'expausion et d'enrichisse-ment des programmes, fecole se preoccupe de veiller a la formation individuelle et academiquede ses éleves, a les diriger dans la voie de l'excellence, de la maternelle a la fin du secondaire.Depuis quelques amides deji, la TFS est en pourparlers avec l'Universite Laval en vue de fonderson propre centre de pedagogic. Ce dernier aurait pour but de veiller a la formation d'unpersonnel enseignant de qualite (Livret de la TFS:3).

1.2.6.3 La "Saskatoon French School"

Le livret officiel de la TFS (p. 9) rappelle que:

"La Toronto Trench School sued pris part I l'Itabliseernent de programmes
d'immersion dans lee koles publiques d'Ottawa, de Carlton, de Saskatoon, de Van-
couver et d'autres cit4s canadiennee.

La "Saskatoon French School" a ea fondee apres la "Toronto French School", c'est-i-dire
en 1966. Le rapport du "Bilingual Education Project Staff" (1976), de meme que l'association
"Canadian Parents for French" (1978c:5) citent fecole frangaise de Saskatoon comme &ant l'uniqueécole d'immersion dans la province.

En Saskatchewan, il existe deux types d'ecoles (Jule, 1984:8):

1. L'ecole franoise ou Type A:
C'est l'escole fansaskoise pour les Francophones. Toutefois cette école accueille un leger
pourcentage d'Anglophones. Toutes les matieres sont enseignees en frangais sauf le
cours d'anglais.

2. L'ecole d'immersion ou Type B:
Cette école regroupe 70% d'Anglophones et accepte des Francophones en nombre mino-
ritaire. Un enseignement tout en frangais est offert de la maternelle a la 2" armee puis
le programme devient bilingue a la fin du secondaire.
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La "Saskatoon French School" a ete classifiee comme une ecole de Type A selon les
reglements scolaires. Ce sout les ecoles rurales desservant, principalement une clientele II lir 3ritaire
francophone, qui ont ea classees dans le Type B.

1.2.7 L'enseignement immersif par opposition a l'enseignement dans la langue de la
minorité

Clarifions quelques malentendus et illogismes concernant ces deux types d'enseignement
offerts aux clienteles francophone et anglophone. D'une part, il y a l'enseignement immersif
dispense dans les 6coles d'immersion qui accueillent majoritairement des Anglophones. Depuis un
certain nombre d'annees, on remarque tore dans certaines regions de Montreal, l'ecole française
est devenue une 6cole d'immersion (Association canadienne d'education de langue francaise,
1987:18; Kos-Rabcewicz-Zubkowski, 1968:91).

La majoria des Cleves de ces classes francaises, accueillant generalemeftt une clientele
francophone, est anglophone. Une telle repartition de la clientele a pour efTet de retarder
passablement le progr6s des Cleves francophones parce que le niveau de connaissance de la L2 de
ces derniers est superieur a celui des Cleves anglophones (Kos-Rabcewicz-Zubkowski, 1968:88).

Ainsi, plusieurs parents anglophones estiment que l'apprentissage du francais par leurs
enfants est plus efficace dans un cadre scolaire o0 les locuteurs natifs sont en plus grand nombre.
Mais, attention! Cette situation d'apprentissage renvoie au concept de la submersion.

D'autre part, il y a l'enseignement dans la langue de la minorite. Par exemple, Foucher
((1986), dans Theberge, 1987:15) soutient qu'en Ontario, les pouvoirs discretionnaires et la
confusion des client6les et programmes ont amene l'implantation de cours immersifs pour la
minorite. De plus, il existe a Port-au-Port, Terre-Neuve, un programme qualifie "d'immersion"
qui a ete expressement concu pour les besoins de la population francophone de cette region
(Canadian Parents for French, 1978b:3). Il y aurait donc des Francophones en milieu minoritaire
qui s'inscrivent dans des 6coles bilingues offrant un programme d'immersion, afin de preserver
leur langue maternelle ou le la reapprenthe.

Finalement, les ecoles bilingues et les ecoles d'immersion re peuvent etre considerees
comme des ecoles françaisesa. Glen Loveless (dans Angers, 1988:1), coordonnateur des programmes
de franois langue seconde au ministere de l'Education, a St-Jean, Terre-Neuve, a specifie qu'il
faut faire une nuance importante entre un programme de français et un programme d'immersiom
le programme de français a tout d'abord un objectif primordial de promotion de la oulture
française. De plus, la plupart des matieres sont enseignees en français de la ler' a la 11. annee.
Ce qui est tres different du programme d'immersion qui, lui, diminue son pourcentage d'utilisation
du français avec les annees, jusqu'i ce qu'il soit quasiment inexistant en 12 annee.

En resume, les intervenants dans le milieu scolaire ont eu tendance a nommer tout
programme de français "programme d'immersion", peu importe la clientele visee. Voici les quatre
situations qui ont prevalu, relativement a l'enseignement en français qu'on a souvent confondu
avec l'immersiom

1) des Francophones en milieu minoritaire (au Manitoba, a Terre-Neuve, par exemple)
qui s'inscrivent dans des ecoles bilingues offrant la formule immersive;

2) des Francophones qui vont a l'ecole française (au Quebec);

S. Wirer au point 2.1.
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3) la vraie immersion au sens ob nous la définissons au point 2.2.3, c'est-it-dire des
Anglophones qui e'inscrivent dans des ecoles bilingues et des centres d'immersion
offrant des programmes d'immersion (en Ontario et ailleurs au Canada);

4) des Anglophones qui s'inscrivent dans des &soles frangaises. A Québec par example,
plusieurs parents de langue anglaise choisissent la veritable immersion, c'est-i-dire

..l'appreatistaga du-frangais -dans -me 4cole de 4angue -francaise (Rebuffot, 1988:26).
Celle-ci constituerait la veritable immersion totale oil non seulement l'enfant apprend
cette langue, mais subit l'influence du contexte culturel frangais (Groupes optionnels
de l'immersion, Commission scolaire Baldwin-Cartier, dans Mathieu et Malone,
1975:27).

1.2.8 Le succEs et la popularité de l'immersion

Dans tout le Canada, on assiste au succbs spectaculaire des programmes d'immersion
française (Halpern et al., 1976; California State Department of Education, 1984) qui se sont
propagCs comme un feu de poudre i la suite de l'expérience "publique de St-Lambert, en 1965.
Depuis cette date, le concept d'immersion a eu un impact pbdagogique et socio-politique considé-
rable, dont les repercussions se font encore sentir aujourd'hui.

"... Canadian immersion props= are successful in promoting high levels of second
language proficiency at no cost to English language deveiopment, academic
achievement, or psychological adjustment..." (Deleon, 19651).

'French immersion is a twenty-three year old Canadian experiment which by all
measurements is tremendous success' (LeBlanc, 1915:6).

Selon le Rapport annuel 1985 (1986:203) du Commissaire aux langues officielles, le succès
des programmes immersifs est indbniable. "Les chauds partisans de la Ethhode applaudissent en
elle la plus importante innovation pedagogique du sibcle au Canada" (Beauchamp, 1984:A-4).

Cette popularitC se traduit par une croissance des effectifs particulitrement impression-
nante9 (Rebuffot, 1988; Presse canadienne, 1988):

Ma quelques amides, les inscriptions aux programmes de coure immoral!. en &anvils
oat atteint les 170 000 dans les dix pnvinces et les deux torritoires du pays°
(Gonayeb-Lsblane, 19116:7).

Toutefois, l'enseignement par immersion n'a pas que des avantages. Cest aprbs avoir
exposé la bibliographie selective et analytique (chapitre 2) que nous avons fait le bilan de
l'enseignement par immersion et avons dégagé les points faibles de ce type d'enseignement
(chapitre 3).

1.2.9 Quelques propos sur l'élitisme

II est vrai que la premibre experience immersive a plus ou moins regroupe des enfants de
milieu socio-economique aisé. La population a parfois critiqub cette approche parce qu'elle est
coateuse et qu'elle privilegie les enfants dont les parents jouissent d'un statut socio-economique
Cle vb.

9Se rarer l'Annexe I pour l'Ivolution dee effectifs en immersion au Canada, depuis Panne 1977-75.
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"Max Ye 'den, Canada's Commissioner of Official Languages thinks that the charge
of elitism is used as a last ditch, ill-founded criticism of a program that is
demonstratively success and that most permits who are involved with it are very
pleased about" (Canadian Parents for French, 1964:7).

Des que les critiques elitistes ont commence a se multiplier, des chercheurs comme M.
Bruck, G.R. Tucker et J. Jakimik (1973) ont etudie la possibilite d'adapter les programmes
d'immersion aux enfants de classe socio-economique moins privilegiee1 0.

De plus, F. Genesee (1976) a entrepris des recherches afin de verifier l'applicabilite de
l'enseignement par immersion francaise I des enfants de quotient intellectuel moins eleve, dcis
enfants de classe socio-economique desavantagee, des enfants qui eprouvent des difficultes
d'apprentissage et des enfants de groupes minoritaires11. Ces etudes s'averent positives quant
l'applicabilite du modele I cette clientele.

Pour conclure, plusieurs ont entame un debat controverse concernant les raisons d'adhesion
un programme d'immersion. Certains affirment que le modele d'immersion canadien est unique

parce qu'il est une question de choix plutOt que de necessite (Jones, 1985:22). D'autres, au
contraire, pretendent que l'enseignement par immersion est une necessite economique et non un
privilege, voire un luxe (Genesee, 1976:495).

1.2.10 Quelques commentaires sur l'hisiorique de l'enseignemenl par immersion

Apres avoir constitue l'historique de l'immersion au Canada, nous desirons signaler qu'il
faut rendre I Cesar ce qui appartient I Cesar. En d'autres termes, chacun a son merite. D'une
part, la "Toronto French School" a ouvert Pere du bili..guisme, au debut de 1960, avec ses
programmes "internationaux" mis sur pied dans le systeme prive.

D'autre part, les parents de St-Lambert ont eu le merite d'avoir trouve l'idee de mettre sur
pied un programme novateur d'education bilingue. Par ailleurs, W.E. Lambert est reconnu pour
avoir demarre l'expérimentation de ce premier programme d'immersion. Cependant, il faut
preciser que ce n'est pas l'enseignement en soi que Lambert voulait privilegier; il s'est plutôt
interesse aux resultats de ce type d'enseignement, quant au developpement cognitif des Naves, leur
rendement academique, leur quotient intellectuel, leurs attitudes vis-i-vis le programme et leur
motivation.

En outre, Lambert pris les demarches necessaires pour emprunter officiellement le terme
immersion de l'ecole Berra, puis il l'a applique I une situation pedagogique du systeme scolaire
public. Il s'agit donc d'unargiame etiquette apposee sur des realites differentes. La TFS et l'ecole
St-Lambert ont toutes deux dispense de l'enseignement iomersif mais dans des ecoles de statuts
differents. De plus, W.E. Lambert a ose utiliser la marw..le commerciale "immersion" au Canada.
Dans les deux cas, ce sont les parents qui ont reclame ce type d'enseignement. Enfin, les deux
ecoles ont accueilli une clientele anglophone qui ne cOtoie pratiquement pas de locuteurs natifs,
c'est-i-dire des Francophones.

La partie qui suit est une plongee dans l'univers theorique et pragmatique de l'enseigne-
ment immersif, c'est-i-dire l'etude des modeles organisationnOs, la definition du concept
immersif, sa variabilite, ses fondements psychologiques et linguistiques.

10Pour lee risultats, se rfirer au rösum analytique no 72 du chapitre 2.
11Pour les risultats, se Wirer aux risum, ,nalytiquee no 173 et no 306 du chapitre 2.
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2. APPROCHE PHENOMENOLOGIQUE ET PRAGMATIQUE DE VENSEIGNEMENT PAR
IMMERSION AU CANADA

Avant meme d'étudier les pratiques de l'enseignement par immersion, decrivons d'abord
la situation de reducation bilingue au Canada qui se resume comme suit les deux
langues officielles (l'anglais et le frangais) sont enseignees clans les ecoles publiques. La
pratique courante consiste i utiliser la langue majoritaire d'une province concernee,
comme moyen d'enseignement, et a enseigner l'autre langue officielle comme sujet (Andersson et
Boyer, vol. 1, 1970:22).

Les programmes bilingues anglais et frangais qui ont 6t6 implantes dans les provinces
canadiennes correspondent, sans contredit, a une preoccupation socio-politique: ces programmes
visent a reconcilier les communautes qui se distinguent politiquement et socialement (Spolsky et
Cooper, 1977:169).

2.1 Taxononde des modeles orgaalsationnels au Canada

Nous avons classifie les modeles organisationnels d'education bilingue qui sont en vigueur
au Canada, dans le but de mieux situer le modele immersif par rapport aux autres modeles
canadiens. Nous avons insere un tableau representant ces differents modeles d'enseignement
bilingue a la page 20.

Les programmes de maintien ou de preservation culturelle

Contrairement aux Etats-Unis, ot les programmes assimilateurs sont tits repandus, le
Canada privilegie le modele de maintien qui a pour but d'accepter et de respecter les ethnies
differentes dans le systeme d'education. Les objectifs des programmes de maintien au Canada sont
tits differents de ceux des programmes bilingues aux Etats-Unis, on les administrateurs scolaire,
se desinteressent tout a fait de la notion de sauvegarde et de conservation de la langue et de la
culture (Cummins, 1984:14).

I .es programmes de maintien peuvent correspondre soit a une programmation traditionnelle
de fenseignement de la langue seconde, par exemple, le programme de frangais de base, soit a
une programmation de type DEM (Dual-Medium Equal Maintenanc) ilt. la classification de W.F.
Mackey (1970:72), par exemple, les programmes d'immersion totale et partielle.

Les programmes d'enrichissement

Lorsque les premiers programmes d'immersion ont ea implantes (categoric des programmes
de maintien), les educateurs ont pergu la necessit6 de revitaliser et de moderniser les programmes
d'etudes reguliers pour en faire des prelrammes d'enrichissement. En 1975, dans l'espoir de
conserver la clientele scolaire et d'attirer de nouveaux etudiants, les directeurs d'ecoles ont inclus
un secteur immersif, parallelemment au systeme regulier. C'est l'i,cole tn:xte, ou l'ecole a double
regime peclagogique. Ces types d'6coles traditionnelles adherent desormais a la categoric des
prog, _miles dits d'enrichissement.

Nes d'une nouvelle philosophie de l'enseignement des langues secondes, les programmes
d'immersion ont gagne de la popularite au Canada, a la stdte du succes fulgurant de l'ecote
d'immersion de St-Lambert. Les programmes d'enrichissement sont congus a la fois pour les
groupes de langue majoritaire et de langue minoritaire. Le modele d'enrichissement vise a la fois
l'acquisition linguistique, le rendement academique, l'integration dans le systeme scolaire canadien,
la reconnaissance de respect culturel le fait canadien-anglais, le fait canadien-frangais et la
presence des minorites ethniques , l'implication des parents dans les activites scolaires, et le
respect de chaque individu.
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Les programmes d'enrichissement font aussi reference a l'ouverture de Centres d'immer-
sion, aux programmes de type "sink-or-swim" et aux programmes de transition. Les programmes
d'enrichissement correspondent a une alternance linguistique maison-ecole ("linguistic mismatch"
ou "home-school language switch"): que ce Wit en immersion, en submersion ou dans un
programme de transition, l'apprenant doit changer alternativement de langue de la maison a
l'ecole. Ces programmes sortent du "traditionnel" par le fait qu'ils incluent des elements parti-
culiers: 1) le pourcentage de temps alloue a la langue seconde; 2) le traitement fait a la langue
seconde comme matiere scolaire ou comme moyen de scolarisation; 3) l'ecole se consacre a une
vocation: le programme d'immersion. Les Centres d'immersion s'averent plus efficaces et moins
coOteux que :BS systemes A double regime pedagogique (McGillivray, 1984:26). Se Ion McGillivray,
le Centre d'immersion permet une repartition normale des Moves dans la classe (17-20 Cleves) et
la presence de prefesseurs specialises dans certaines matieres scolaires. Enfin, les parents des
Cleves et le personnel du Centre d'immersion ont generalement une attitude plus positive envers
ce milieu d'apprentissage.

En plus des Centres d'immersion que l'on retrouve dans des ecoles anglaises et frangaises,
il existe de vraies ecoles d'immersion, c'est-i-dire les ecoles frangaises frequentees par des
Anglophones (Genesee, 1977). Il semble, selon certains, que ce Wit le modele organisationnel ideal
parce qu'il correspond le mieux au milieu naturel d'apprentissage de la langue seconde (Boland-
Willms, et al., 1988:39). Specifions que l'enseignement par immersion est un phenomene qui s'est
particulierement propage au niveau primaire. Par la suite, l'immersion au secondaire s'est
developpee et a gagne de l'importance. Ainsi, plusieurs divisions scolaires anglophones planifient
la mise sur pied "d'ecoles secondaires d'immersion", af in de repondre a la demande croissante et
aux objectifs du programme d'immersion.

Resumons les modeles organisationnels contemporains au Canada, en nous referant a R.
Theberge (1987):

L'ecole bilingue (50/50): est ouverte a ceux dont la L I est le frangais. L'enseignement
des matitres est fait en frangais F.:t en anglais, environ 50% du temps.

L'ecole mixte: inclut la clientele anglophone. Toutes les matieres sont enseignees en
frangais sauf le cours d'anglais.

L'ecole a voies multiples: o'N plusieurs programmes sont offerts dans un meme
etablissement, par exemple: artglais/frangais; frangais/immersion; anglais, frangais de
base et immersion.

L'ecole frangaise: est reservee a ceux dont la LI est le frangais. Toutes les matieres
scolaires sont dispensees en frangais sauf l'anglais. Dans quelques provinces canadien-
nes, certaines ecoles frangaises se sont metamorphosees en ecoles mixtes afin
d'accueillir la clientele anglophone.

Outre les ecoles d'enrichissement, a la fois les ecoles homogenes frangaises et les ecoles
heterogenes (citees plus haut), il existe l'ecole alternative (a Lemoyne, par exemple) et l'ecole
multiethnique (a Brossard) dans la province de Quebec. L'ecole alternative est une innovation
pedagogique qui consiste a valoriser le developpement complet de l'enfant, en mettant l'accent sur
l'integration des matieres, sur le respect du rythme de chacun et sur le developpement de
l'autonomie. Les parents doivent partager la philosophie educative de l'ecole et consacrer au moins
trois heures par semaine de leur temps a diverses t:..ches. Ce type d'ecole donne toutefois plus
d'importance aux arts et aux activites manuelles qu'a la langue de l'enfant. L'ecole multiethnique
rassemble 70% d'enfants allophones et contribue a leur integration linguistique (Demers, 1988).
Ceae ecole est multiculturelle et bilingue, oü il n'y a pas de groupe dominant. La naissance de ce
type d'ecole correspond tout a fait a l'avenement recent du multiculturalisme au Quebec et ailleurs
dans le Canada.
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2.2 Definition de l'education par immersion

Le terme immersion provient du latin "immergere" signifiant "plonger dans, ou s'immerger
dans un liquide; s'impliquer profondement dans". De plus, les thesaurus (Lloyd, 1982) associent
l'immersion aux termes "moistening, plunge, sinking, lowering, insertion, immersion heater". Si
nous explorons les domaines d'application oü est employe le terme immersion, on se rend compte
que l'usage de ce terme est lbintain. En éffet, ce terme est utilise dépuis longtemps dans divers
champs scientifiques tels que les mathematiques, la chimie physique, la gemmologie, la geo-
graphie, l'ecologie, l'aeronautique, la psychologie, la theologie. Bien entendu, ces definitgons
s'averent insatisfaisantes et non operatoires dans le cadre de notre recherche.

Recemment, certains ouvrages de references, comm des dictionnaires specialises en
education (Legendre, 1988), des encyclopedies (Husen et Postlethwaite, 1988), des repertoires
canadiens (Association canadienne d'education, 1985), des glossaires d'ouvrages specialises (Harpers
et Blanc, 1983), ont inclus la definition generale suivante: une classe d'immersion est une "classe
dans laquelle les Cleves suivent une partie ou la totalite de leurs cours dans la langue seconde"
(Legendre, 1988:95).

Les usages terminologiques les plus frequemment rencontres sont programmes de frangais
dits a immersion, programmes de type immersion, programme d'immersion, programmes a
immersion, programmes (education) par immersion, frangais en immersion, immersion frangaise,
programmes bilingues en immersion.

2.2.1 Ambigufte et galvaudage du terme 'immersion"

La problematique de la presente recherche s'inscrit dans les propos de Gilles Bibeau
qui met en valeur la confusion qui reline autour du terme immersica:

"L'immersion est un nom ambigu puisqu'll ne denim*. ries la situation dans laquelle
des enfants se retrouvent dans des cornmunautis de langue seconds, comms on pour-
reit s'y attendre, mais uniquement des situations on reassignment des maitre.
*eclairss se fait dans la langue seconds sans enseignemant formel de la langue seconde
comms tells et i l'inthieur de la communaute linguistique d'origine" (Bibeau,
19112:23).

Merrill Swain (1976:4) et Pierre Calve (1983:48) ont aussi qualifie l'immersion
de notion ambigue:

"How I. an immersion program put together? What are its distinctive features in
terms of organisation and content? None of the research reports mentions what is
actually going on in immersion schools and classes, except that French is the language
of instruction" (Calve, 19113:411).

On constate que dans le domaine de l'enseignement des langues, plusieurs intervenants ont
utilise terme a toutes les sauces. Ainsi, le tarn immersion a plusieurs connotations.

"It should be noted that the term 'immersion' is often usad in second sense leading
to some confusion in practice. The term is applied to highly intensive language CIMINO,

i.e., teaching the L2 as subject all day and for long periods, possibly several weeks
at a time. Some programs conducted by the language schools ... are immersion courses
which combine intensive language instruction with the use of L2 am a medium of
communication in off-duty hours..." (Stern, 1983:14).
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Dans une premiere acception, l'immersioa pout représenter simplement une "situation
d'apprentissage" dans le milieu de la langue-cible (Lindholm, 1987:12).

Dans une seconde acception, plus scientifique, l'immersion correspond it l'apprentissage
d'une second6 langue par le Nab de l'enseignement des matieres scolaires. Mais ii n'y a pas que
le domaine de l'enseignement et celui de la recherche scientifique. Il est utile de savoir que le
terme immersion existe aussi dans la vie courante et qu'on 1w a donne Plusieurs traitements! En
effet, plusieurs écoles de langues l'utilisent I des fins publicitaires. C'est dans cette troisieme
acception que ['immersion desiglie un "cours intensif de tangue". A titre d'exemples, "Student
Camps International Inc. (MWS)" a utilise l'appellation immersion en anglais pour annoncer ses
cours de langue seconde. La Commission scolaire regionale Eastern Quebec a &cosi utilise Cows
d'anglais immersion de jour, de meme que The Language Workshop immersion en anglais I
Toronto. Les Ateliers de Conversation anglaise de Québec offre aussi un programme d'immersion
anglaise au Mont Sainte-Anne. Enfin, Edward Sittler de l'Université de Giessen, en Allemagne,
a instaure des 1973, l'approche Audio-immersion. B s'agit d'une approche linguistique oü l'on
encourage les etudiant ; a &outer des cassettes audio dans un environnement libre et non structure,
en vue de l'apprentissage d'une langue seconde ou etrangere.

Seule la celebre ecole de langues, Berlitz, a l'exclusivite d'usage de l'expression
programme d'immersion totale dans ses depliants publicitaires. En somme, tous ces cours
d'immersion ne sont, en verite, que des cours intensifs de langue qui integrent trois
composantes: un module linguistique, des activites socio-culturelles et des excursions
touristiques.

Cela &ant dit, on se rend compte qu'en publicite, l'utilisation du mot immersion est une
strategic efficace pour mousser la vente d'un cours de langue.

L'etiquette "programme d'immersion" ou "classe d'immersion" est aussi appliques it d'autres
situations pedagogiques. Par exemple, a Terre-Neuve, l'immersion prend la forme d'une
experience de "refrancisation" (Heffernan, 1979). Pour comprendre la situation, reportons-nous en
1971, lors de la creation de l'Association francophone: "Les Terre-Neuviens francophonee. Aprés
avoir lune pendant plusieurs années pour obtenir un programme frangais, les Terre-Neuviens
francophones ont reussi faire accepter et a mettre sur pied un programme d'immersion francaise,
I l'ecole ;rimaire de Notre-Dame-du-Cap, a Cap Saint-Georges. Ce genre d'immersion s'actualise
en milieu rural et s'adresse I nne population heterogene: des Anglophones, des
Francophones assimiles et des Francophones bilingues. On deduit que l'immersion, dans
cette province, avait un but de preservation culturelle, but tits different de celui de l'ecole de
Saint-Lambert, Montreal.

On s'aperçoit donc que le concept de l'immersion française pose des problemes fondamen-
taux d'identificatioh et de delimitation dans chaque dimension du phenomene (les dimensions
psychologique, linguistique, didactique12, pédagogique13, politique, sociale et culturelle).

'Unfortunately, Canadian immersion programs are often confused with
submersion sink-or-swim programs To the contrary, immersion programs contain
specific instructional services designed especially for second language acc Area'
(California State Department of Education, 1934:3).

120n
Mire ici a la didactique comm. @tent une discipline elarniere qui se sert de procidis et de techniques

approprils aux principes choisis et qui &bombe stir Polaboration de mathodes et de manuals utilisables en sails de class..
La didectique des langues met tout en oeuvre pour assurer 1..% riumito dans Papprentissage d'une langue, ots cone derniare
est &pendant* de variable@ relevant des ilèvee, des maltres, des mithodes st de leur interaction (Laforge, 1972:21).

130n
intend par "padagogie", la discipline qui se manifests class un praticien comm. une culture philosophique

marquant une finslitê ou une orientation des actions exercer our (et par) Penfant et mar (et par) Phomme (Laforge,
1972:13).
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2.2.2 L'immersion en anglais: un mode d'enseignement juge illegal

La question de l'enseignemert par immersion anglake au Québec a 6t6 mentionnae pour
la premiere fois dans les documents 6crits relatifs au statut de l'Association canadienne des
professeurs d'immersion (ACPI), en 1977. Toutefois, ce type d'enseignement est devenu interdit
au moment de l'adoption de la Loi 101 (Bedard, 1981:11)._Pour conclure sur ce point, ajoutons
toutefois qu'il y a eu quelques classis expirimentales d'immersion anglaise qui ont eu le temps de
voir le jour et ont fait l'objet d'6valuations scientifiques (Billy, Labelle et Charbonneau, 1977-
78; Billy, Duplantie-Paradis, Frenette-Comtois et Leblanc, 1977-78).

2.2.3 Caracteristiques generales

Une definition juste du terme immersion en français implique l'analyse d'un certain
nombre d'aspects cruciaux en plus des donnees historiques revues au point 1.0 du present chapitre.
Ce sont les caractaristiques generales et methodologiques.

G. Halpern (1976:168) a défini l'immersion comme 6tant une etiquette appliquee a un
programme d'alternance de langue maison-ecole, oil l'enfant de langue anglaise est issue d'un
milieu familial anglophone et est place dans une classe de langue frangaise; cette classe faisant
bien sar partie d'une école du système anglophone.

Swain et Bafik" ont aussi tent6 d'expliquer la nature d'un programme immersif. Le terme
immersion signifie plus exactement l'art d'enseigner une ou plusieurs matières scolaires
en utilisant le frangais, langue seconde, comme moysn de communication. Ce programme 6tait
destine, a l'origine, a des eaves anglophones, et dispense des le premier niveau d'apprentissage
scolaire la maternelle. Apres quelques années, ces programmes ont ea ouverts aux Allophones
qui constituent une réalita nouvelle dans N société quebécoise.

Cette formule utilise donc la deuxiame langue comme moyen d'instruction sans porter
prejudice a la premitre. L'accent porte sur la communication qui favorise un apprentissage actif
et pratique: l'enfant pourra jusqu'i un certain point developper un bilinguisme équilibre qui aura
un effet additif sur son developpement général. Il ne s'agit pas d'un cours de frangais proprement
dit, mais d'un programme d'etudes oil sont enseignees en cette langue diverses matieres: ma-
thematiques, histoire, arts, education physique et autres. L'objectif est d'assurer l'acquisition du
frangais par le biais d'autres disciplines plutOt que par un cours de langue classique. Gilles Bibeau
a precise que ce régime est pedagogique et linguistique, mais non social. "Les petits Anglophones
du Québec, par exemple, restent entre eux et ne frequentent pas la communauté francophone"
(Lebrun, 1988:32).

L'enseignement immersif semble incorporer une composante intensive. De fait, certains se
posent des questions sur la veritable nature de ce concept

"... les .leves de l'inunersion font de l'intensif i la maternelle et en premiere ann.....
ou bien l'immersion n'est plus de l'immersion mais plutôt de l'intensif mal nommi,
ou bien I. mot immersion recouvre touts. aortas de r4gimes pidagogiques et a dkii
perdu son seas et son utilite (Bassett. et Bibeau, 1980:12).

'The Canadian immersion education has some unique characteristics. The participsting
children belong to the dominating English-speaking majority of the country, and they
enter the program with the objective of learning French, the second official language.
It is typical of the program that English-speaking children are not taught together

14Ss r&f.rer au risume analytique no 60 du chapitre 2.
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with French-speaking children. They enter the program with equal language skills,
and therefore also with equal opportunities of success in school. The teachers are
bilingual in Trench and English, which guarantees communication, wan if they do not
use English in class" (Hells, 1985:163).

L'objectif premier est donc de permettre a des jeunes Canadiens d'acquerir, durant leur
scolarite primaire ou-secondaire,---la -langue .seconde -du -pays tans -perdre leur identite ou leur
langue premiere.

Voici la liste des caracteristiques generales de l'enseignement par immersion:

1. le programme d'immersion est offert aux Cloves du groupe de langue majoritaire et de
culture dominante;

2. le programme d'immersion regroupe des Cleves qui parlent tous l'anglais comme langue
maternelle au foyer;

3. le programme d'immersion est congu pour les Cleves qui demarrent avec "a peu pres"
les memes connaissances de la L2 les criteres d'admission devraient etre similaires
d'une ecole a l'autre;

4. generalement, les professeurs d'immersion sont bilingues (anglais/frangais);
5. l'adhesion au programme d'immersion est facultative;

6. la langue maternelle est introduite dans le cursus d'etudes a un moment donne;
7, en immersion, les competences linguistiques s'acquierent a travers l'enseignement des

differentes matieres scolaires;

8. l'immersion longue totale est un type d'enseignernent propre a l'ecole primaire;
9. le programme accorde la priorite au message avant la forme;
10. le programme met l'accent sur une communication aussi reelle et authentique que

possible;

11. le faux d'attrition ou d'erosion (attrition rate) devrait etre a peu pits le merne dans les
ecoles;

12. les parents s'interessent et participent normalement I l'organisation de telsprogrammes;
13. l'education par immersion respecte le rythme individuel d'apprentissage des etudiants.

L'education par immersion vise les objectifs saivants:

1. permettre aux apprenants d'acquerir des connaissances dans les matieres enseignees en
frangais;

2. assurer l'apprentissage des deuA langues dans les quatre habiletes: un bilinguisme
additif;

3. acquerir une maltrise fonctionnelle de la L2, orale et &rite: tous les Cleves n'ont pas
necessairement l'occasion de converser en frangais hors du milieu scolaire. Or, les
programmes d'immersion sonr congus pour conserver un certain degre d'exposition I
la L2, de fagon prolongee au cours des annees de scolarisation. Ces programmes visent
le plus haut niveau de competence linguistique, selon le Rapport Gillin;

4. faire passer le plus de structures possibles pour obtenir un langage spontane de
l'apprenant;

5. sensibiliser Papprenant a la culture canadienne-frangaise;
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6. developper des attitudes positives envers la culture et la langue-cible;
7. Insurer le developpement general de Peeve;
8. assurer le developpenient norm.41 de l'anglais, LI, de Peeve.

Ai.prendre-une-langue seconde -44ravers-renseignement-de--matieres scolaires constitue
l'aspect innovateur de la philosophie immersive, appliquée i l'enseignement des langues secondes.
En resume, ce type d'enseignement vise a developper les dimensions cognitives - linguistiques et
academiques -, affectives et psychometrices des eleves.

2.2.4 Caracteristiques methodologiques

"Core is learning" et "Immersion is acquisition": en immersion, l'eleve n'apprend plus de
fagon traditionnelle et tits structured comme dans un contexte de frangais de base. II acquiert
plutot la langue seconde a l'aide de donnees comprehensibles, de situations d'ecoute et de stances
d'expression orale. Ainsi, selon Arsenault (dans Canadian Parents for French, 1982:6), on ne met
pas l'accent sur l'etude des formes linguistiques telles que les regles de grammaire et les exercices
structuraux, mais plutOt sur l'atteinte d'une competence communicative, c'est-i-dire l'art
d'exprimer le contenu d'un message au moyen de la langue seconde et d'utiliser cette langue dans
des situations de tous les jours.

Les parametres methodologiques de l'enseignement par immersion sont les suivants:

1. le professeur communique toujours en frangais avec les apprenants;
2. le professeur doit simplifier son discours; il peut utiliser les gestes, les mimiques, les

intonations pour faire passer le message, plutOt que de traduire en anglais;
3. le professeur doit utiliser un langage simple;

4. le professeur doit repeter souvent le meme vocabulaire, les memes structures de phrases
dans des contextes differents: reeve apprend a travers des experiences concretes et
repétitives;

5. il faut fournir un environnement structure a reeve;
6. le professeur se sert de materiel concret et de supports visuels appropries, fournis par

la commission scolaire;

7. le professeur doit etre un animateur a l'ecoute;
8. le facteur "motivation" contribue a un meilleur apprentissage de la L2;
9. le professeur doit insister sur le phonetique de la langue frangaise;

10. la technique "Silent Way" (ou l'approche Gattegno) est une methodologie qui a ete
experimentee dans differentes classes d'immersion. Mais l'efficacite de cette dernière
n'a pas etc prouvee.

On constate que le terme immersion s'est adapte a differentes situations peclagogiques. S.T.
Carey et J. Cummins (1983) et L.F. Hylton (1982) ont declare que certains programmes ont leurs
propres caracteristiques. Par exemple, le programme d'immersion frangaise d'Edmonton, en
Alberta, est different des autres programmes d'immersion canediens, parce que les enfants inscrits
sont des Anglophones et des Francophones. De plus, ces enfants regoivent, durant 80% de la
journey, un enseignemt nt en frangais (Carey et Cummins, 1983:160).
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En Saskatchewan, ies Cleves dont le franois est la premiere langue peuvent s'inscrire dans
ces programmes. Il s'agit li de cas exceptionnels. II arrive aussi que les Cleves possedant une
certaine connaissance d'une langue, autre que ranglais et le frangais, s'inscrivent It ce genre de
programme. Cette situation est toutefois inhabituelle (Hylton, 1982:2).

On constate donc qu'il existe des variations du concept d'immersion au Canada. En effet,
des 1978,- de nombreuse, variantes do Itapprosheimmersive- ont--surgi: Certains programmes,
inspires du succes de Saint-Lambert, y ont ajoute une autre langue, soit la langue maternelle de
releve dans certains milieux ethniques. Ainsi, on retrouve a Montreal, I Edmonton et ailleurs auCanada des programmes bilingues (immersion partielle) t.4 trilingues (immersion double) oh sont
enseignes l'ukrainien, l'hebreu, rallemand et le chinois, dans un contexte similaire au contexte
original d'immersion frangaise.

A partir d'une typologie immersive, nous verrons ularieurement que plusieurs formules
d'immersion sont appliquees differemment selon les districts scolaires. Ces variations, decrites aupoint 2.3 de rouvrage, sont generalement reliees aux facteurs suivantes: 1) le niveau scolaire
euquel releve s'inscrit en immersion; 2) rage et 1'or4ine socio-economique; 3) le milieu urbain
par opposition au milieu rural; 4) les caracaristiques de (a population, par exereple le pourcentage
d'Anglophones et de Francophones; 5) le pourcentage de temps 'Roue II chaque mare
academique; 6) le traitement donne ft la LI et 1 la L2; 7) les methodes et le materiel d'enseigne-
ment; 8) les instruments d'evaluation des apprentissages; 9) les types d'activites parascolaires
servant I encadrer l'apprentissage; 10) le budget des commissions scolaires accorde I ces types de
programmes; 11) le ratio professeur/eleves (classe de vingt-cinq Cleves).

2.2.5 Typologie de l'enseignement immersif

2.2.5.1 L'immersion totale

Immersion longue ou precoce (early immersion): M 124 armee
En immersion precoce totale, F. Genesee (1978) a note trois phases d'apprentissage: 1)
la phase immersive, de la maternelle I la 2' armee, dans laquelle la league francaise
est la seule langue d'enseignement. Cette periode met l'accent sur récoute, le contenu
du message pluat que sa forme, et la (amiliaria avec la langue seconde; 2) la phase
bilingue, de la 3" armee jusqu'i la fin du niveau primaire, consiste II inclure la langue
anglaise graduellement, tout en conservant la lanSue (rancaise pour certainas matibres
scolaires; 3) enfin, la phase de consolidation, dans laquelle il y a quelques matieres
specifiques qui sont enseignees en francais. A la CEPGM, par exemple, cette phase est
offerte au niveau secondaire.
Poureentage du tamps aloud a l'eneeignoment an tranvia.:
de la materneUe a la ea anode : 70% a 100%
de la 46 la as annee : so% a $0%
de la 96 a la 126 althea : 60% a 40%

Immersion moyenne (middle or intermediate immersion): 4-12' armee
G. De Bagheera-Buch (1977) lui confere le nom d'immersion "progressive" parce que
l'enseignement des matieres en frangais est dispense de fawn graduelle. Contrairement
I l'immersion totale, oti on exige que les eaves parlent frangais a tow les moments de
la journee en theorie , l'immersion progressive permet de parler anglais durant les
recreations et l'heure du midi pour les six premieres semaines.

Pourcantage du temps aloud a l'enrlooment in français:
de la 48 la 66 sande : 10% a 100%
de la 76 la 12e auntie : so% a so%
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Immersion courte (delayed or late immersion): 6-12 annee
En 1969, c'est la CEPGM qui a introduit les programmes d'immersion frangaise, sous le

nom d'immersion courte. Ces programmes ont ea crees, a l'origine, pour les etudiants qui sont
trop ages pour etre admissibles au programme d'immersion vecoce ou longue (Genesee, 1983:6).

Les -programmes d'immersion courts commencent A la 6.-ou a la r armee, selon les ecoles,
et se prolongent jusqu'en 12e annee. Ce type de programme est plus intensif que les programmes
d'immersion longue et de moyenne durée.

Pourcentage du temps alloue a Penseignernent sn frangais:
de la 6° a la V annie : 60% a 80%
de la 10° a la 134 sane. : 50%

2.2.5.2 L'immersion partielle (ou programme bilingue): 1-6 armee

Immersion precoce oartielle (early partial immersion)

Les deux langues sont utilisées comme instruments d'enseignement des le debut
de la scolarisation: du niveau I a 6, l'enseignement se fait 50% en anglais et 50%
en français.

2.2.5.3 L'immersion tardive (continuing immersion, secondary immersion or mainte-
nance immersion): 8-12' année

Elle est congue pour les Cleves du premier cycle du secondaire et vise a developper chez
eux des aptitudes en frangais qui leur permettront d'atteindre un degre de bilinguisme fonctionnel
a la fin des etudes secondaires. C'est aussi un instrument de sensibilisation a la culture de la
langue seconde et de comprehension a l'egard des membres de la communaute-cible. Les etudiants
peuvent choisir jusqu'a trois matieres enseignees en frangais. Environ 85% des matieres sont
enseignees en frangais et 15% du temps est consacre a l'enseignement de l'anglais langue mater-
nelle. En I I e ou en 12' annee, les Cleves pourront choisir de suivre 40% de leurs cours en
frangais.

En dernier lieu, l'immersion tardive est essentielle pour deux raisons: premierement, elle
permet a l'etudiant de maintenir le niveau des automatismes deja acquis en frangais. Deuxieme-
ment, l'immersion tardive aide a accrottre sa competence generale dans la langue seconde
(Canadian Parents for French Pamphlet Series, 1986).

2.2.5.4 La post-immersion (ou immersion post-secondaire)

Ce type d'enseignement est peu repandu. II se poursuit spas le niveau secondaire et
consiste a enstigner la langue seconde (le frangais) au moyen des matieres scolaires au college ou
a l'universite". Specifions qu'en pest-immersion, le programme d'études met l'accent sur le

115Se riferer au point 3.8, class. protegee ou programme encadre du present chapitre.
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2.3 La varlabilitt des programmes d'immenion

2.3.1 Variabiliti des options of/cries

C'est l'option "immersion precoce totals" qui rallie le plus grand nombre dltudiants
anglophones. Par contre, recemment, des 6coles secondaires de Winnipeg accueillent des eaves
d'immersion qui poursuivent toutes leurs etudes secondaires en français, i l'exception du coursd'anglais. C'est une situation unique i l'heure actuelle au Canada. Cele prouve que rimmersioncommence I gagner de l'importance.

Dans cheque province, dans cheque district scolaire, on constate que l'immenion se realisesous diverses formes. Par example, i la Commission scolaire Lakeshore, il exists trois 6colesentierement frangaises, oe !Immersion est, soit précoce, totals prolonpee ou intensive de lamaternelle i la 34 année (Van Grunderbeeck, 1988:59). Par ailleurs, certames 6coles de la CEPGM,Quebec, offrent la formule "immersion differ*? de la 74 1 la 104 armee. Cette option est aussiofferte I Coquitlam, Colombie-Britannique, 1 la 104 sante. Enfin, I Brampton, Ontario, un telprogramme est dispense en r Ranee.

Comme on l'a 6tudi6 I la section 2.2.4, il existe une grande variabilité des carecteristiquesdes programmes d'immersion au Canada. En effet, les programmes d'immersion manitobainsdifferent de ceux de l'Ontario et du Québec (Ilavsky, 1984:1).

2.3.2 Variabiliti des sequences des langues

En ce qui a treit aux 4uences des leagues, la lecture dans la L2 est generalementintroduite des la 24 sum% du niveau primaire. Toutefois, dans =tains programmes bilingues, ouen immersion partielle, la sequence est inverses, c'est-I-dire qua l'enseignement se fait initiale-ment dans la L 1 (ranglais), avec une insertion progressive de la L2 (le funnels). Enfin, il exists
certaines 6coles d'immersion qui introduisent la lecture d'abord en L 1 puis en L2 (Lundlie, 1979:4).

2.3.3 Variabiliti des approches utilisies en immersion

Les approches pedegogiques employees en immersion variant d'une classe I l'autre. Florence
Stevens (1983, 1984) a retenu deux approches predominant= 1) certains programmes d'immersion
fonctionnent selon une approche bases sur les activites; par example, !Immersion I Fredericton
procede d'une pedagogie axes sur les activités (Hildebrand, 1974:185). Cette approche privilégie
une organisation thematique qui respecte les principes de l'acquisition du 'engage. Elle permet au
professeur d'integrer le contenu des sujets enseignes et d'integrer un contenu linguistique autour
d'un theme qui vient completer l'enseignement. Dans l'approche centres sur les activitic en stile,le professeur doit fournir aux blames des experiences qui leur permettent d'agir tar leur
environnement. C'est par le jeu de l'interaction avec le milieu que les *Sieves participant d'une
fawn active et creatrice au processus d'apprentissage de la league seconde. Le professeur organise
des activités qui favorisent l'acte communicatif ou l'emploi de la league plutOt qua son etude: ce
peut etre des jeux de Fele, des combats de verbes, de courtes pieces de theatre et le jeu du moded'emploi.

2) Par ailleurs, d'autres programmes se fondent sur une approche centree sur le professeur.
Cette approche a tendance I moins insister sur l'aptitude I communiquer, mais plutOt sur le Kole
de l'enseignant. L'accent est mis sur l'etude formelle de la langue plutOt que sur l'usage de cette
langue.
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Quant a la competence en langue seconde, l'approche individualisee centree sur l'interac-
tion activites-eltves-professeur donne de meilleurs resultats que l'approche de groupe centree sur
l'enseignant parce qu'elle attache de l'importance au rale de l'eleve dans son processus d'acquisi-
tion de la langue seconde (Genesee, 1988:30).

Comme l'a déjà cite Wallace Lambert, a propos de l'applicabilite du concept immersif, ce
qui convient a unt situation donnée n'est transferable 6 une autre situation qu'apres un examen
minutieux des variables intrinseques et extrinseques.

"One cannot rely on research carried on in central Canada and assume that these
results are equally applicable to daskatchewan or any other province" (Hylton,
1982.3).

En somme, il faut demeurer vigilant en ce qui a trait a la generalisation des resultats.
Ma lgre cet kat de choses, les programmes d'immersion ont remporte et remportent un succes dans
les prcvinces canadiennes. Meme que le concept a ea Cprouve chez les groupes de langue minori-
taire: F. Genesee (1976, 1986) a declare que l'immersion etait un type d'enseignement applicable
a la fois aux enfants issus d'un niveau socio-economique inferieur et aux minorites. Les recherches
de R. Hebert (1976) concernant l'immersion en contexte minoritaire canadien le confirment aussi.
Cependant, l'immersion dispensee aux minorites en Europe n'a pas eu la meme reussite (Cummins,
1978; Skutnabb-Kangas et Toukomaa, 1976).

D'autre part, "si l'immersion est une "strategic", elle off re en effet une procedure commune
susceptible d'etre appliquee a différents environnements" (Frangois-Ramelli, 1983:157). Pour
conclure sur la variabilite de la formule immersive, de meme que sur sa reussite, il serait opportun
de retenir les propos de G. Bibeau:

"... ;a chipend des objectifs gAndraux et particuliers poursuivis par l'institution scolaire
ou les parents ... ca &pond du temps dont on dispose; ca chipend des régimes et des
mthodes podaiogiques que les organism's scolaires sont prets i mettre an place; ...
ca dlipend" (Bibeau, Is.d.]:141-142).

2.4 Assises psychologiques et linguistiques de !Immersion

Selon Hamers et Blanc (1983), l'immersion se fonde sur deux premisses fondamentales.
Premierement, on apprend une deuxieme langue de la meme maniere qu'on apprend sa langue
maternelle. Deuxiemement, une langue s'apprend mieux dans un contexte on l'eleve est
socialement stimult a apprendre la langue et est exposé a cette langue dans sa forme
naturelle. Le caractere innovateur de cette approche pedagogique reside donc dans le fait de
marier la pedagogic de la L2 a celle de la LI, a Pintérieur d'un contexte d'apprentissage dit
"nature!".

Un autre principe theorique qui definit l'immersion consiste a separer les locuteurs naffs
des apprenants en langue seconde. Mais on a constate precedemtnent que cette procedure accuse
des variations selon les provinces.

Trois composantes essentielles de la theorie de l'acquisition de la langue seconde de
Krashen constituent le pivot du concept immersif:

1) Longue exposition a la L2 et interaction, dans la L2, avec un locuteur competent,
idtalement avec un locuteur natif;

2) situation dans laquelle la langue seconde est le véhicule de communication plutot que
l'objet d'etude;
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3) Krashen recommande une situation protegee dans laquelle ii n'y a que des
eleves qui apprennent la langue seconde; ce qui reduit l'anxiete et la pour de
s'exprimer en frangais. Ce qui importe, ce sont les habiletes receptrices et le contenu
comprehensible.

L'ACPI definit.l'immersion-comme_etant..un type-d!enseignement, une approche. D'autres
specialistes pergoivent l'immersion comma une strategie pedagogique (Frangois-Ramelli, 1983; Roy,
1980): dans ce type d'enseignement, relieve a recours 1 la methode d'essais et des erreurs (meme
strategie qu'en langue maternelle). L'approche globale de la pedagogie en immersion se fonde surles principes de l'ecole active, en insistant sur les activites d'apprentissage qui favorisent
!Interaction et la communication chez les Cleves. L'enseignement par immersion est caracterise
par trois grands concepts qui englobent les strategies que l'on retrouve dans les classes d'immer-
sion: input, interaction, integration (Lalonde, 1987:10).

Ainsi, l'enseignement par immersion vise I apprendre une langue seconde de maniere non
empirique et non systematique, sans regles grammaticales. En d'autres termes, la philosophie
immersive se fonde sur les axiomes fondamentaux suivants:

l'approche communicative est centree sur l'apprenant;
l'acquisition des structures grammaticales suit une sequence naturelle;
l'application formelle de regles grammaticales sert de "moniteur;
les enonces doivent etre comprehensibles;

lorsque l'apprenant est motive, a confiance en lui, qu'il n'est pas dans une situation de
tension, son "filtre affectif" diminue et la langue s'acquiert plus facilement.

Les &tits semblent faire un parallelisme entre la pedagogic de la langue maternelle et celle
de la langue seconde (Sweet, 1974; Canadian Parents for French, 1978).

2.4.1 La theorie de Penfield

Que l'on invoque la notion de capacite d'auimilation et d'actualisation limitee del'organisme ou la theorie de Penfield sur la "plasticite du cerveau, 11 semble que lorsque
l'imitation est precoce, la maitrise des mecanismes neuromusculaires fondamentaux est rapidement
mise en oeuvre. De plus, la preoccupation de respecter le calendrier biologique pour l'etude deslangues est partagde par plusieurs specialistes. Cependant, ii ne faut pas accepter aveuglement la
theorie de la plasticite neurologique qui est I la base de ['experience de St-Lambert. Des travaux
plus recents en neurophysiologie, de Diller et Welsch (1981) indiquent quo, contrairement I ce
que croyait Penfield, Roberts et Lenneberg, l'aptitude aux langues ne se deteriore pas avec l'ige,
notamment ernes la puberte. Ii y a meme des exemples du contraire (Walberg et al., 1978; Halpernet al., 1976). Cut peut-etre I cause de ces dernieres recherches que l'immersion courte et tardive
sont des formules qui commencent I gagner plus de popularite.

L'hypothese de l'input et de l'output comprehensibles est interessante pour expliquer le
mode d'apprentissage d'un Cleve en immersion. II faut toutefois preciser que la theorie de Krashen
a ea critiquee par certains auteurs (Krahnke, 1984; Gregg, 1986).

2.4,2 L'hypothese de l'interdependance developpementale

Comme nous l'avons vu, tout programme de langue seconde doit se fonder sur des assises
neuropsychologiques, psycholinguistiques, sociopsychologiques, cognitives, sociales, pedagogiques
et meme politiques.
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Pour expliquer le succes des eleves en immersion, J. Cummins (1979) fait allusion a sa
theorie de !Interdependence linguistique. Le modtle theorique stipule que les habiletes dans une
!ensue peuvent etre operatoires dans une autre langue. II y aurait donc une base commune .1^
nombreux aspects de la competence langagiere en L I et en L2 (Cummins et Swain, 1986).

Notons que ce modtle a ea propose pour expliquer le developpement des competences
scolaires et n'est pas necerairement approprie aux autres habiletes et aux contextes du developpe-
ment bilingue (Hamers et Blanc, 1989:55).

2.4.3 L'hypothese des inveaux-seuils

Cummins fait aussi appel a un autre construit theorique pour elucider l'apprentissage en
immersion: Phypothese des niveaux-seuils (ou theorie des seuils du bilinguisme).

Scion Cummins (1979222), ii existe des niveaux-seuils de competence linguistique que
l'enfant bilingue doit atteindre afin d'eviter les effets negatifs du bilinguisme et de permettre aux
facteurs favorables du bilinguisme d'accelerer le fonctionnemtnt cognitif.

Pour qu'il y ait un transfert de la competence cognitive de la langue maternelle a la langue
seconde, il faut que les eleves aient atteint un niveau-seuil de competence dans la langue
maternelle. Enfin, l'eleve doit franchir un deuxième niveau-seuil, superieur au premier, pour que
les avantages de la bilingualisation apparaissent.

Les deux hypotheses s'integrent en un modele o'education bilingue, dans lequel les resultats
scolaires dependent de l'interaction entre trois _.les (l'environnement, reeve, l'enseignant).
Relativement a ces deux hypotheses, Cummins a mis l'importance sur les conditions socio-
Jsychologiques.

Malheureusement, les deux hypotheses de Cummins sont plus descriptives qu'explicatives
(Hamers et Blanc, 1989:58). L'auteur n'a pas aborde la question du developpement d'un bilinguisme
simultane. En outre, 11 n'a pas explique la raison pour laquelle certain, . -fants atteignaient les
niveaux-seuils les plus 41eves tandis que d'autres n'atteignaient jam' le rL veau-seuil le plus bas.
Toujours selon Hamers et Blanc, le fait d'avoir defini des niveaux-seuc se basant purement
sur le crittre de la lc ague constitue une simplification excessive.

2.4.4 La theorie de Dodson

Tout comme Jim Cummins dans ses travaux, Dodson (dans Hamers et Blanc, 1983:328)
insiste sur l'importance de la communication centree sur la langue comme moyen, et tient compte
du transfert des fonctions de la L I et L2.

Dodson ai firme que le precepte scion lequel la methodologie de l'immersion est fondee,
savoir que l'eleve apprend la L2 de la meme fagon qu'il a appris la L 1, est insoutenable.

"En est, l'enfant dejt fait l'experience d* certaina concepts et fonctions qui ne peut
etre ropetie en L2 at qu'il transfers de la LI la L2. De plus, l'enfant, mem. bilingue
LA LB, a une league de preference et U ampioiers Pune ou l'autre ssion Ies
fonctions et I. context.. Dodson propose done une nsitbode bilingue d'apprentissage
cal lee deux leagues sont utiliMes et l'experience montre que cheque fois qua dans
l'apprentissage d'un element de L2 l'apprenant utilise LI comm. reference et le mot
de L2 ecrit comma renforeement meondaire, il obtient de meilleurs resultats que s'il
ne fait pas* (Hamer, et Blanc, 1983:327-328).
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Dodson a propose la mkhode cyclique dans laquelle deux types de communication sontintegres et se renforcent mutuellement la communication axee sur le "message" et la communica-tion axée sur le "moyen". C'est en 1981 que Dodson suggere une methodologie pi.ur rendre comptede quelques echecs en performance orale, dans des programmes d'immersion canadienne. Sonhypothese n'a toutefois pas encore ea verifiCe.

Maintenant que nous connaissons mieux la nature du concept immersif, il est opportun dele dissocier des autres modeles d'klucation bilingue en vigueur dans les provinces canadiennes. Lapartie suivante porte donc sur la distinction entre diverses options didactiques du frangais langueseconde au Canada.

3. DISTINCTION ENTRE DIVERSES OPTIONS DIDACTIQUES DU FRANCAIS LANGUE
SECONDE AU CANADk.

Dans les pages qui precedent, nous avons pule de remergence et de revolution del'enseignement par immersion au Canada. L'apparition de la formule immersive reflete laconjoncture des tvenements historico-politiques qui ont atteste le degré de tension entre les
groupos francophone et anglophone du Canada. En plus de l'immersion, reducation bilingue adonn6 Aim * des experiences de divers types. Dans la documentation, le terme Education bilingue
couvre des realitts comrlexes et variées. W.F. Mackey (1970) a dénombre plus de 90 typesd'éducation bilingue. En effet, plusieurs vocables referent i des concepts ptdagogiques diffe-rents tels: "cours de langue intensifs", "bains de langue", "bains linguistiques", "classes d'accueil","classes de francisation", "classes de langue d'origine", "classes submersives", "classes trilingues"(immersion double).

En resume, la plupart des programmes d'éducation bilingue peuvent se reduire i quatretypes. G. Halpern a categorise ces quatre approches majeures concernant renseignement de laleague seconde: "core, extended, immersion, submersion" (Halpern, 1982:13). Nous les decrironssubsequemment.

Mis I part les programmes d'immersion totale, on peut regrouper les principalesexperiences de reorganisation de l'enseignement de la langue seconde en cours au Québec et dansles autres provinces canadiennes, sous les categories genérales suivantes: les programmes
d'enseignement intensif de la langue seconde; les programmes d'enseignement des langues et descultures d'origine; les programmes bilingues ou d'immersion partielle; les classes protegees; lesprogrammes de transition; les programmes de submersion; les programmes trilingues; les
programmes-cadres; les programmes de francais elargi.

3.1 Programmes d'enseignement Intensif de langue seconde

Les programmes d'enseignement intensif sont ceux do ,e regime pedagogique est modifieafin de permettre qu'un certain nombre de semaines ou de mois consecutifs soient consacres
uniquenv.at I l'enseignement de la L2.

Il s'agit d'un enseignement rigoureux de la langue seconde. Lorsqu'un éleve s'inscrit I un
cours de langue intensif, c'est qu'il desire acquerir cette langue dans un laps de temps restreint
(4 1 8 semaines). Dans les annees soixante-dix, aux niveaux primaire et secondaire, des commis-
sions scolaires de Montreal ont cite des programmes experimentaux d'enseignement intensif du
francais et de l'anglais (Genesee, 1978:2).
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L'approche utilike en enseignement intensif est d'abord structurale et non rigoureusement
micro-graduee sur le plan linguistique. On procede a l'aide de centres d'interets et de modules
regroupés en notions de base. Les Cleves sont incites a repéter, a memoriser, a animer, a jouer des
mini-dialogues et a en construire a partir de modeles enseignes. Mentionnons aussi que la formule
intensive existe depuis plusieurs annees deja au niveau universitaire, et elk a donne beaucoup de
succes.

Dans les programmes intensifs de niveaux primaire, secondaire et universitaire, on peut
aussi y joindre les arts plastiques, la musique et la gymnastique. La comprehension constitue un
facteur essentiel, ainsi que les exercices de fixation d'automatismes. Le dosage des ',triodes est
penst et adapte en fonction de rage et du developpement psychologique des Cleves, de meme
qu'en fonction des objectifs linguistiques poursuivis. Le volet culturel fait egalement partie
inkgrante des cours intensifs de langue.

3.1.1 Regime de detachement intensif

Lise Billy (1980:70) a decrit les bienfaits d'un regime de detachement intensif experimenk
de 1976 a 1979 a la Commission scolaire des Mille-nes, sise en banlieue de Montreal. On laisse
l'enfant fake sa maternelle en anglais LI, puis en premiere armee, on le retire de ses niches
scolaires habituelles durant une periode d'environ cinq mois, pour lui donner un enseignement
intensif de francais a plein temps. Apres cette periode d'injection de frangais oral, l'enfant
aborde les rpatières scolaires et s'inscrit au programme d'immersion traditionnel. Un programme
intensif met l'accent sur la communication orale. L'approche utilisee est de type fonctionnel.

3.1.2 Bain linguistique

Une commission scolaire de la municipalité montrealaise de Greenfield Park, majoritaire-
ment francophone, offre depuis 1978 aux Cleves de 5' et 6' annees du primaire la possibilite de
vivre un cours intensif de cinq mois d'anglais langue seconde integre a l'annee en cours.

Les enfants y apprennent exclusivement l'anglais. On y enseigne les structures de la langue
anglaise et le vocabulaire necessaire a la conversation courante. Pendant les cinq mois d'enseigne-
ment intensif de l'anglais, les seuls cours donnes en francais sont l'education physique et la
musique. En resume, la formule de bain linguistique est une forme mitigee d'immersion appliquee
a la langue seconde anglaise en contexte quebtcois (Lebrun, 1988).

L'objectif du bain linguistique est d'amencr les Cleves au premier palier du bilinguisme,
soit etre capables d'entretenir um conversation sur un su jet de la vie courante. Les instigateurs
d? cette formule se sont bases sur l'approche communicative pour mettre a profit l'apprentissage
intensif de la langue anglaise.

Les donnees publiees par une equipe de chercheurs des universites McGill et Concordia,
sous la direction de Mme Patsy Lightbown, sont parmi les plus completes jusqu'i ce jour sur
l'efficacite de cette formule.

3.1.3 Bain de langue

Au Canada, on a tendance a confondre 'immersion" et "bain de langue". Ce modele
pedagogique est de type intensif, comme l'immersion, mais ses caractecistiques sont differentes.
En fait, le bain de langue s'apparente a un cours intensif de langue, mais suivi dans le milieu
naturel de la langue-cible.
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En Europe, le bain de langue a 6t6 suivi par plus de 40 000 elèves de 4 a 7 ans, dans 577
écoles de la Catalogne pendant l'année scolaire 1985-86. Ce type de programme intensif de langue
seconde a 6t6 implant6 en 1979. Et il semblerait que ce modèle scolaire soit tits profitable a
l'enfant (Artigal, 1987:6). L'experience rtussie de la Catalogne dicte les conditions requises pour
le succès d'une telle formule:

1. La langue de famine, langue de depart de l'enfant, doit etre socialement forte de fagon
a ce que l'attitude envers les deux langues (L I et L2) soit positive.

2. Le bain de langue ne doit pas supposer un refus explicite ou implicite de la langue et
de la culture de la famille. Le professeur doit accepter, et cons6quemment, comprendre
l'utilisation de la L I de la part de ['enfant.

3. Le professeur qui utilise toujours la langue de l'école doit structurer l'6change verbal
de fagon a assurer la communication. Il ne s'agit pas de simplifier le discours inais de
le construire en tenant compte des habilet6s linguistico-cognitives des enfants.

3.1.4 Classe d'accueil

II est d'abord utile de paciser que l'enseignement du frangais aux non-Francophones se
donne dans les secteurs de l'accueil et de !Immersion. Le secteur de l'accueil comprend les classes
d'accueil et, depuis 1981-82, les classes de francisation.

Une classe d'accueil est une "classe qui a pour but de faciliter l'insertion a l'6cole frangaise
et l'integration a la collectivit6 qutbecoise d'616ves non francophones dont le s6jour au Québec
n'exade pas cinq ans et qui fr6quentent l'6cole frangaise pour la premiCre fois" (Legendre,
1988:95).

Aprts la promulgation de la Loi 63 permettant l'acas des immigrants non francophones
aux 6coles frangaises, le minisare de Ilducation du Québec 61abore un plan de d6veloppement
de l'enseignement des langues (plan DEL) dans le but d'ameiorer l'enseignement du frangais,
langue maternelle, ainsi que celui du frangais et de l'anglais, langues secondes (Latif, 1984:359).
Les classes d'accueil constituent un volet de ce plan.

Ce programme a 6t6 6tabli lors de la nouvelle politique linguistique du Québec qui limite
les inscriptions dans les 6coles anglt.ises.

L. &seemed entre las tenants d'un enseiguement intermit de la league avant Petude
des matières dans catte league et blb tenants d'une approche plus centres our lei
ectivites de communication rests vif en ce qui concern. Papprentimage et Penseigne-
meat trues league seconds C. desaccord a mend, au Quebec, 6 Pouvorture de classes
d'accusil (1969) plutet qua de classes d'immersion pour lee allophonee (Rabuffot,
19611:26).

Etablies des 1969, les classes d'accueil ont contribu6 a faciliter l'integration de ces
immigrants aux classes frangaises ordinaires. Un enseignement intensif et syst6matique du frangais
est dispense dans ce type de classe, d'abord comme L2 puis progressivement comme L I, sans
d6laisser complttement l'enseignement de certaines matitres scolaires tout en initiant les jeunes a
la vie socio-culturelle du Quebec. Des qu'on estime que les 616ves connaissent assez de frangais,
ils sont int6gr6s aux classes rtguliCres. Cela se fait a l'int6rieur d'une periode de douze mois.

A partir de 1973, on a admis quelques enfants non francophones dont l'un des parents
n'etait pas nt au Canada. Le r6seau s'est alors 6tendu, car en 1977-78, 3 268 Cloves etaient inscrits
dans les classes d'accueil. En 1978, a la suite d'une modification du statut, tous les enfants non
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francophones ont acces aux classes d'accueil, de meme que les Anglophones admissibles a
l'enseignement en anglais, en vertu de la Loi 101 (Bibeau, 1979:69). En 1980-81, le nombre
d'éleves atteint 10 310.

Par la suite, l'accessibilité aux classes d'accueil a ea limitée. Apres avoir ete ouvertes a
tous les non-Francophones, elles ne le sont, en 1981-82, qu'aux éleves répondant a quatre
conditions (Le Corre et Cote, 1983:34):

les enfants non admissibies a l'enseignement en anglais, en vertu de l'article 73 de la
Charte de la langue frangaise;

les enfants non couverts, par l'article 85 de la Charte de la langue frangaise (sejour
temporaire);

les enfants dont les parents sont établis au Quebec depuis moins de cinq ans, soit apres
le 31 tioOt 1976;

les enfants dont la connaissance insuffisante du frangais ne leur permettrait pas de
poursuivre normalement leurs etudes dans une classe ordinaire.

En principe, les classes d'accueil doivent etre situées dans les Ccoles o6 toutes les activités
peclagogiques et administratives se déroulent en frangais. Selon Ellen Adiv (1980:6), il semble que
les classes d'immersion aient ete implantées dans des écoles anglaises et que les classes d'accueil
aient eté instaurees a la fois dans des Ccoles françaises et anglaises.

A propos de l'expérience d'une classe d'accueil de la CECM, Chislaine Godbout (1978:906)
precise qu'il s'agit de "classes de transition au niveau linguistique et culturel, qui procédent par
immersion ou bain total dans un milieu scolaire francophone". Des spécialistes du frangais langue
seconde dispensent des cours gradues et progressifs. L'objectif d'ordre peclagogique des classes
d'accueil est d'assurer une scolarisation équivalente a rage et aux connaissances requises dans le
milieu scolaire francophone par un rattrapage individualise. On privilegie la cultuie d'origine de
l'enfant et on le sensibilise a la culture quebecoise.

La situation est toutefois différente dans les deux commissions scolaires protestantes de
Lakeshore et du PSBGM, de meme que dans le secteur anglophone de la CECM, oil l'on ne trouve
aucune classe d'accueil:

"On place les enfants tout simplement dans I. bain linguistique d'une classs rguliere
anglaise oil il semble bien que la plupart linissent par s'intgmr, plus ou moins
facilemont, plus ou moins rspidement" (Mathieu et Malone, 1975:1515).

En conclusion, on pourrait se poser la question suivante: comment se fait-il que les jeunes
immigrants s'integrent directement dans les classes anglaises, mais qu'il faille des mesures spéciales
pour les integrer dans les classes frangaises? Relativement a cette question, certains chercheurs
(Andreani, Feider, Hardy Roch et Lortie, 1978) ont effectue une etude comparative sur
l'apprentissage du frangais entre les enfants-immigrants en cla3se d'accueil et les enfants-
immigrants en insertion directe. Le but de leur etude était de determiner la meilleure formule
pedagogique susceptible d'influer sur l'apprentissage du frangais, sur !Integration des éleves en
milieu scolaire régulier et 3ur l'integration dans le milieu social. La formule d'insertion directe a
ea experimentee a la CECM des 1975, aux niveaux primaire et secondaire. Il s'agit d'introduire
l'enfant dans la classe réguliere, o6 il est en contact passif avec toutes les matières avec ou sans
support linguistique, selon les Ccoles , jusqu'a la maltrise satisfaisante de la langue orale et &rite.

Apres avoir soumis des questionnaires sociolinguistiques, peclagogiques, d'integration
scolaire, d'insertior, sociale, et avoir administre des tests de comprehension, de rendement,
d'intelligence et de production orale, les auteurs de cette etude ont conclu qu'"il n'y a pas de

I
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formule unique d'insertion directe, mais des formules allant de la formule du dénombrement
flottant a une formule qui se rapproche singulièrement de celle qui est appliquée dans le secteur
de l'accueil" (Andréani et al., 1978:117).

3.1.5 Classe de francisation

La classe de francisation est la "classe dont les objectifs sont identiques a ceux de la classe
d'accueil, mais qui s'adresse aux tlèves non francophones qui vivent au Québec depuis plus de
cinq ans et qui faquentent l'tcole francaise pour la premitre fois" (Legendre, 1988:95).

Ces classes ont ett ouvertes en 1981-82 aux Alt ves qui ne sont pas admissibles aux classes
d'accueil. Il s'agit d'etves admissibles a l'ezseisnement en anglais et désireux de recevoir un
enseignement en francais, et d'tltves non PAimissibles a l'enseignement en anglais, mais dont les
parents sont établis au Québec depuis plus de 5 ans.

La classe de francisation de meme que la classe d'accueil ont une dui-6e normale de dix
mois, mais le stjour de l'tltve peut varier selon son rythme d'apprentissage. Enfin, la classe de
francisation ne se distingue de la classe d'accueil que par le mi-temps au niveau prescolaire
(maternelle, dos 5 ans).

3.2 Programme d'enseignement des langues et des cultures d'origine (PELO ou PELCO) et
Programme des langues ancestrales (PLA)

De nouvelles réalitts demographiques incitent le minisare de l'Education du Québec a
mettre sur pied, en novembre 1978, un programme d'enseignement des langues d'origine, rtsultat
d'une politique pluraliste. Au debut, les classes exptrimentales s'adressent aux enfants quebtcois
(enfants d'immigrts) du niveau primaire, de langue et de culture autres que frangaises et anglai-
ses. L'inttgration de ce type de court: assure a la fois l'apprentissage de la langue maternelle de
l'etve (l'italien, le grec, le portugais) et une connaissance de son patrimoine culturel. Le PELO
correspond a un plan d'action dont l'objectif principal est d'affirmer le caracttre francophone de
la socitté tout en acceptant le caracttre pluraliste de l'heritage culturel qutbecois. L'enseignement
de la liangue et de la culture d'origine s'inttgrent a l'intérieur du programme régulier de l'en-
fent. Cette formule d'enseignement est dispenste au rythme de 15C minutes par semaine, par un
professeur qui parle la langue d'origine du groupe d'éltves.

Wine si tout éltve a le droit de s'inscrire au PELO, ce sont les enfants des communautts
ethniques qui composent la veritable clienttle. Le PELO permet donc la valorisation et le
dtveloppement des cultures différentes qui ont pour foyer de convergence une culture quebtcoise
francaise.

J. Bitton (1983, 19,15), responsable des programmes d'enseignement des langues et des
cultures d'origine au minisare de l'Education du Québec, a ttudit les nitrites du PELO et vtrifit
dans quelle mesure les cours de langues d'origine favorisent l'acquisition du frangais. Se lon l'etude
de Bitton, le temps consacrt a l'étude de la langue d'origine n'est peut-ttre pas suffisant, mais il
aide a renforcer des concepts acquis en langue d'accueil et a valoriser la langue et la culture
d'origine dans le contexte scolaire public (Bitton, 1983:12). Enfin, Bitton a discutt de la dtmarche
d'implantation d'un programme PELO, de meme que du modtle a privilegier le modtle
d'inttgration des cours du PELO a la grille horaire posstde des avantages administratifs, des
bienfaits peclagogiques, tels que la motivation, la valorisation de la culture d'origine, le statut des
enseignants et leur formation, par rapport au modtle des cours PELO dispenses en dehors des
heures de classe. Les caracttristiques des cinq modtles d'implantation semi-integrte (journte
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scolaire prolongee d'une demi-heure) ou non intégrée (journée scolake non prolongee) qui sont
proposes dans son etude, possedent des avantages, particulierement celui de se completer l'un
l'autre (Bitton, 1985:7-13).

Mentionnons 4u'au debut, le PELO était offert seulement dans les écoles nrancophones de
la CECM, mais depuis 1982, ce programme est également assure dans les Ccoles de langue anglaise.
De plus,

*On a ajout6 aux trois langues initial's l'espagnol, tandis qu'en 11363-84, des
programmes en laotien, vietnamien, cainbodgien et chinois ont ötö mis en oeuvre.
Vann*, suivante, on a ajout6 des cours en höbreu et en cr4ole haTtien... En 1963-
84, reffectif öteit de 2 600 Coves, et l'on s'attend I ce qu'il atteigne 3 600 en 1064-
85* (Cummins, 1915:6).

Ainsi, dans la region de Montreal, plus de 5 000 enfants d'origine ethnique sont inscrits
aux cours PELO, oil on enseigne plus de 40 langues au niveau primaire. Au niveau secondaire,
le choix des langues est di-a par le nombre des communautes ethniques parlant ces langues.

L'equivalent du PELO existe en Ontario et ailleurs au Canada, depuis septembre 1977, sous
le nom de PLA ou Programme des langues ancestrales (HLP or Heritage Language Program).
Ajoutons brievement que l'objectif du PLA est d'ameliorer la qualite de l'experience educative et
celle de la vie familiale des Néo-Canadiens soucieux de sauvegarder leur langue d'origine.

Depuis le debut des années quatre-vingt, le Centre national des langues d'origine (CNLO),
relevant de l'"Ontario Institute for Studies in Education", se consacre a la mise en oeuvre d'un
programme d'apprentissage de l'expression &rite, visant a aider les enfants des ecoles
torontoises a acquerir et a maltriser l'écriture de leurs langues d'origine. Ce type de programme
permet aux enfants de prendre un rOle actif dans des activités cooperatives integrees a leur vie
personnelle.

Face a une forte demande de la part des parents, le ministre de l'Education de l'Ontario,
Christopher Ward, a &voile sa nouvelle politique en regard des programmes de langues d'origine:
les classes de langues d'origine deviendront obligatoires dans tous les conseils scolaires en Ontario
des le mois de septembre 1989. Les conseils scolaires offriront ces classes durant les fins de
semaine, durant les soirees ou a l'intérieur d'un programme "elargi" de jour, mais pas a l'interieur
des heures regulières de classe.

En Ontario, on denombre plus de 90 000 Cleves qui sont inscrits dans 4 000 classes oU sont
enseignees 62 langues d'origine. Se Ion le ministre Ward, l'enseignement des langues ancestrales en
Ontario vise a encourager les Cleves a developper de nouvelles habiletés langagie.:3 qui les
aideront a oeuvrer dans une province multiculturelle. De plus, l'importance sera accord& a la
langue elle-meme gluten qu'i l'enseignement de la culture d'origine.

3.3 Programme bilingue (50% en anglals 50% en francals)

Il faut etre tits vigilant lorsqu'on consulte des documents pedagogiques relatifs aux
programmes de frangais langue seconde: un programme d'immersion frangaise peut porter
l'appellation de programme bilingue et inversement. Celui-ci se distingue par son pourcentage
accorde a l'enseignement dans la langue seconde: 50% du temps est alloue a l'enseignement en
frangais et l'autre 50% du temps est reserve a l'enseignement en anglais. Dans certains cas, ce type
de programme porte l'appellation d'immersion partielle.

Dans un tel programme, la lecture dans les deux langues est introduite en meme temps ou
sequentiellement. Enfin, le programme bilingue attire 90% des Cleves du "Ottawa Separate School
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Board" (Egan, 1988:B-4). Ce programme est aussi en vigueur dans d'autres provinces
canadiennes, cohabitant avec le programme d'immersion, notamment l'ecole St-Pie X de Regina,
Saskatchewan, niveaux 5 et 6 du primaire.

3.4 Classe protegee (Sheltered Class)

En 1982, un programme experimental de classc protegee a ea elabore a l'Universite
d'Ottawa, universitt bilingue: français-anglais. Ce type de programme vise l'acquisition d'une
langue seconde par l'enseignemen: d'une matiere universitaire, un cours d'Introduction a la
psychologie.

L'accent est mis sur la comprehension, comme le suggerent S. Krashen et ses codaborateurs
(Krashen, Edwards, Weschc, Clement et Kruidenier, 1984). Le projet pilote pourstit deux buts:
premitrement, un but pratique qui consiste I donner un cours de facon I ce que les etudiants
soient capables de faire la transition entre les cours de langue et les cours reguliers de l'universite
dispenses dans la langue seconde des etudiants; deuxiemement, un but theorique qui vise I verifier
l'hypothese de Krashen, selon laquelle des cours proteges ou encadres constituent une approche
efficace pour parfaire la connaissance en L2 des 6tudiants tout en apprenant une matiere scolaire.
Ces cours encadres sont ceux oa l'on enseigne une matiere universitaire en frangais aux
Anglophones et en anglais aux Francophones (Hauptman et Migneron, 1986:779).

L'horaire d'une classe protegee est le suivant les etudiants suivent deux cours d'une heure
et demie par semaine. Les vingt premieres minutes du cours sont consacrees au professeur de
langue qui prepare les etudiants a suivre le cours de psychologie proprement dit. En resume, le
programme protege regroupe les avantages de l'immersion et de l'enseignement bilingue, puis
dernontre comment il est possible de concilier les deux formules.

En conclusion, il faudrait specifier qu'aux Etats-Unis, l'approche immersive est regulière-
ment appelee "approche de langue protegee" (sheltered language approach), et, &ant donne que le
professeur est bilingue, les Cleves peuvent repondre dans leur langue maternelle (Do ison, 1985:6).

3.5 Programme de transition

Ce modtle d'education bilingue transitionnelle est aussi en vigueur aux Etats-Unis. Se Ion
Rosalie P. Porter (1982:75), le programme de transition se fonde sur la theorie de l'avantage de
la langue vernaculaire (Vernacular Advantage Theory), selon laquelle il faut enseigner toutes les
matieres scolaires dans la langue maternelle afin d'eviter un retard dans le developpement cognitif
de l'eleve. Le but principal du modele transitionnel d'education bilingue est l'acquisition efficace
de competences en langue seconde par le biais d'un enseignement dispense en langue maternelle.

Le Canada a tente de copier ce modele transitionnel: a Regina, par exemple, ce programme
est ouvert aux Cleves de premiere et de deuxième annees du primaire, qui n'ont pu s'inscrire au
programme d'immersion des le niveau de la maternelle.

3.6 Programme de submersion

La submersion est une situation d'enseignement dans laquelle un Cleve apprend une langue
seconde et reside dans le milieu oil la langue est parlee par la majorite des locuteurs natifs. Par
exemple, une situation de submersion peut etre celle oa un Anglophone habitant la ville de -
Quebec, oil le français qui est sa L2, est la langue majoritaire, s'inscrit I une ecole de langue
francaise.
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'Total submersion in the French language when an Anglophone family lives in
French-speaking area and enrolls ite children in French language schools, or when
Anglophones in bilingual area choose to educate their children in a French language
school. This was once popular alternative in parts of Quebec and Ontario until it
was precluded by law' (Edwards et Smythe, 1976:531).

Selon G. Halpern (1982:15), une situation de submersion correspond Oneralement a une
approche fonctionnelle de la langue sans etude prealable ni pratique de celle-ci.

Finalement, dans son etude empirique, Judith Chun (1979) a (Writ les diffCrents avantages
que procurent les situations d'apprentissage en immersion ainsi qu'en milieu naturel (ou "sink-
or-swim"), a partir de l'analyse de variables, telles que les types d'erreurs, la grammaire, le
vocabulaire, la prononciation et les verbes. Pour ce faire, elle a compare trois groupes d'enfants:
un groupe d'enfants inscrits en immersion franchise aux Etats-Unis; un groupe d'enfants inscrits
en submersion, ou apprenant le francais en France; un groupe de locuteurs natifs de langue
frangaise. Les resultats aux tests dCmontrent que le groupe d'enfants qui a appris la langue
seconde en submersion, ou dans le milieu naturel, a donne des résultats plus que satisfaisants apits
une annCe seulement au contact de la langue seconde. Ce groupe a &passe les autres enfants non
natifs lors de l'Cvaluation de la prononciation et du vocabulaire.

3.7 Programme trilingue ou immersion double

Le programme d'immersion double utilise le frangais et l'hebreu comme langues
d'enseignement. C'est le cas d'Cltves qui ont aveloppé des habiletCs en frangais et en hCbreu, tout
en employant progressivement la langue anglaise. Ce type d'enseignement se rencontre
surtout dans quelques Eloles privées destinCes aux enfants juifs anglophones de Montréal.
L'immersion double existe aussi dans certaines provinces canadiennes. Par exemple, a Edmonton,
un enseignement immersif partiel est dispense dans des langues non officielles telles que
l'ukrainien. (Muller et al., 1977).

Genesee, Sheiner, Tucker et Lambert (1976:127) ont soulign6 qu'au Canada:

'A double-immersion school program of this type would allow naturalised English
oe French-speaking Canadians to acquire skill in Canada's second official language
while at the same time maintaining their particular cultural heritage, by using their
mother tongue as second school language'.

3.8 Programme de francals de base ou programme-cadre (Core French, Basic French, Exposure
French, FSL program)

II s'agit d'un enseignement traditionnel de la langue seconde: le frangais. Ce programme
a et6 implante en Ontario, dans la capitale nationale, des 1971/142 (Halpern, MacNab, Kirby,
Tuong, Martin, Hendelman et Tourigny, 1976).

Le rapport Gillin (Ontario Ministry of Education, 1974) ainsi qu'un document de principe
publiC en 1977 soutiennent que le programme de frangais de base (1 200 heures d'enseignement)
ne permet d'atteindre que le niveau "fondamental" de competence linguistique, tandis que le
programme d'immersion (5 000 Mures d'enseignement) permet d'atteindre le niveau
"bilingue" en raison du nombre total d'heures consacrCes a l'apprentissage du frangais langue
seconde.
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"The principal aim of the Com programs is to provide opportunities for students to
develop communication skills in both tbe receptive and expressive upsets of Immure'
(Ontario Ministry of Education, 19110:4).

L'option de frangais de base vise le niveau linguistique fondamental ou la capacité departiciper a une simple converiation, ou encore l'acquisition d'un vocabulaire actif de 3 000 a5 000 mots.

Les parametres du programme de frangais de base sont les suivants (Stern, 1982):

Le programme peut commencer a n'importe quel age, au niveau primaire.
II implique en moyenne de 10 a 40 minutes d'enseignement du frangais langue seconde,
par jour. Le temps d'enseignement varie d'une commission scolaire a l'autre.
Le programme d'études est multi-dimensionnel et bien articule: l'accent porte sur les
habileses de communication.

Ce programme se base sur l'approche aurale-orale. De plus, il vise l'acquisition des
habiletés de comprehension et d'expression.

Dans la classe de frangais de base, il doit regner une ambiance Irancaise.
Le programme de francais de base inclut une composante "culturelle canadienne-
frangaise, il doit aussi developper des attitudes positives envers la communaute de la
langue-cible.

Ce programme doit fournir aux apprenants des occasions pour utiliser la langue-cible
avec des locuteurs natifs.

Le programme de frangais de base est une option pedagogique qui est ne d'un nouveauconcept, celui de la "langue a travers le programme d'etudes" (Language Across the Curriculum).
Le frangais de base se dissocie de l'immersion par les elements suivants: le niveau de commence-
sr t, le temps alloué i l'enseignement de la langue seconde, la methode didactique, les objectifsd'u, -entissage. Le programme de frangais de base est un cours de frangais langue seconde en soi,
con .arement au programme d'immersion dans lequel on utilise la langue pour enseigner des
matieres scolaires. Enfin, l'approche immersive se concentre sur le sens, le message et Is
communication, tandis que le frangais de base accorde de l'importance aux sons et aux structuresde la langue-cible.

Helen Wilkes a differencie cette option didactique qu'est le frangais de base, de
l'immersion:

"Immersion studying all schon, subject. using the Trench language, starting in the
earliest grades. Core taking a single class for the study of the Trench language,
starting in much later grades" (Wilkes, 19$4:4

On note que les resultats (performance et competence en L2) des Cleves inscrits au
programme de frangais de base ne sons pas assez satisfaisants (Morrison et Wightman, (1983);
Canadian Parents for French, (1979)). De plus, le programme perd rapidement de la popularité au
profit de la formule immersive qui semble donner des résultats renversants.

A la suite de mecontentements successifs des parents et des professeurs, puis d'une baisse
de la popularise attribuable au succes des programmes d'immersion, l'Association canadienne des
professeurs de langue seconde (Mazerolle, 1985) a mandate H.H. Stern et son equipe, en 1983,
pour entreprendre une etude nationale sur le frangais de base. Apres le deces de H.H. Stern, R.
Leblanc a poursuivi les recherches.
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Cette etude suggtre un curriculum multidimensionnel qui tient compte de quatre
composantes ou syllabus intégres: la culture, les activites de communication, la langue seconde, les
aspects educatifs entourant cette option peclagogique.

Les buts de cette etude nationale sur le français de base sont de revitaliser le programme
d'etudes, de promouvoir cette option de français L2 et de la rendre accessible aux niveaux
secondaire et post-secondaire:

'The CASLT proposal sees the task of National Core French Study as
twofold: a) mobilisation of the experience available across the country in
Core French; and b) innovation with view of strengthening the Core program"
(Stern, 1986:24

3.9 Programme de français elargi (Extended French, Enriched French, Enhanced French)

L'approche de français Elargi est une combinaison d'un programme de français de base
(Core French), plus l'etude d'un contenu de matière scolaire dispense dans la langue seconde, soit
le français. Dans la region de Montrear quelques conseils scolaires offrent un programme de
français Clargi qui est une sorte de comprornis entre les classes regulitres de français L2 et les
classes d'immersion française (Stern, 1984:6).

L'horaire varie scion les conseils scolaires, ou l'enseignement en français est dispense de
45 a 90 minutes par jour. A titre d'exemple, les commissions scolaires d'Ottawa-Carleton offrent
la programmation suivante: 20 minutes de programme de français de base additionnes de 40
minutes d'enseignement en français d'une ou deux matiere(s) scolaire(s). Les eltves peuvent choisir
entre les sciences environnementales, les mathematiques, les etudes sociales, les arts, la musique,
l'education physique, la geographic ou Phistoire.

Ce type de programme a ete initialement offert par les commissions scolaires de Carleton,
des 1973. Les objectifs sont similaires a ceux du programme-cadre. Les eleves devraient atteindre
un niveau "moyen" de competence en français, c'est-i-dire un bilinguisme partiel.

En somme, les objectifs du programme de français elargi referent a l'esprit pratique de la
langue et au developpement de cette notion. Ce programme ne met pas l'accent sur le develop-
pement d'une "conscience ou d'une perception culturelle", ni sur le developpement d'attitudes
positives envers la communaute de la langue-cible.

Ce type de programme de français langue seconde peut etre implante a n'importe quel
niveau scolaire, mais surtout a la fin du niveau primaire:

"...it has been suggested (Burnstall, 1974) that second-language instruction may be
introduced during later childhood years since older children may be more "efficient"
learners... There I. some disagreement as to when French programs, including
extended French programs, ought to be initiated... The starting grade level for
extended French may influence not only French language development but academic
achievement as well' (Halpern eliii, 1976:63).

Cette option de français elargi semble etre assez populaire au Quebec, entre autres a
Lennoxville oU, en plus de l'immersion partielle, l'on utilise l'approche thematique / modulaire /
cyclique. Cette approche consiste a programmer une sequence d'apprentissage de la communication
donnant l'importance au message, et une sequence de communication donnant l'importance a la
langue (comme moyen d'enseignement), on les deux types de communication sont intégres et se
renforcent reciproquement.
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Pour terminer sur le programme elargi, Edwards et Smythe (1976:528) pretendent que
celui-ci permet au programme d'anglais d'être offert dans sa totalite. Toutefois, le programme
élargi requiert un plus grand nombre de professeurs par école, de meme qu'une redistribution des
heures d'enseignement. Ce type de programme demeure trés coateux et il est moins avantageux
que les programmes bilingues oa l'horaire d'enseignement est divisé egalement, c'est-i-dire oa
50% de l'enseignement sont dispenses en francais et 50% en anglais.

Apres avoir cleait les diverses options didactiques en vigueur au Canada, nous prendrons
connaissance, dans la partie suivante, des situations americaine et europeenne ayant trait a
l'enseignement bilingue et a l'immersion.

4. SITUATION AMERICAINE

4.1 Profil Monique de l'éducadon bilingue: les modeles ea vogue

Rappeions d'abord qu'au Canada, lorsqu'un individu apprend une deuxitme langue, c'est-
a-dire aprés sa langue maternelle, on qualifie cette langue de gangue seconde". Par contre, aux
Etats-Unis et en Europe, cette deuxieme langue est qualifiee de "langue etrangere".

L'education bilingue aux Etats-Unis se fixe des objectifs fort differents de ceux du
Canada, les situations ethnolinguistique et politique &ant differentes. Une double segregation quasi
systematique a domine l'histoire des Etats-Unis depuis les origines. Ce n'est qu'i partir de 1964
que la situation juridique s'est modifiee lors de l'adoption de la Loi sur l'education bilingue.
Celle-ci favorise la creation de programmes bilingues pour les enfants de langue minoritaire:

"In the U.SA., the pusage and subsequent funding of the Bilingual Education Act
(Title 7 of the Elementary and Secondary Education Act) has provided the impetus
and financial support for 130 models of bilingual education program currently under
way" (Protestant Schou. Board of Greater Montreal, 1971:37).

Les programmes d'etudes bilingues en vigueur dans les Ccoles americaines correspondent
en general au "Type SAT" (Single-Medium Accultural Transfer) de la classification de W.F.
Mackey (1970:70).

"The great majority of bilingual programs (well over 00%) highly approxi-
mate the extreme of the usimilation model while the remaining few are moderately
pluralistic" (Turner, 1932:15).

Rolf Kjolseth, sociologue reconnu de l'Universite du Colorado revele que la plupart des
programmes d'education bilingue aux Etats-Unis sont des programmes assimilateurs qui
encouragent la perte de la langue maternelle des groupes ethniques. Kjolseth a distingue deux
modeles d'education bilingue aux Etats-Unis. Le modele pluraliste correspond i la theorie du
"salad bowl", et le modele assimilateur correspond a la theorie du "melting pot" (Cohen, 1975:21).

a) Le modele pluraliste vise une competence bilingue equilibree. Ce modele inclut les
provammes de maintien ou de conservation (maintenance programs) et les programmes
d'en richissement (enrichment programs):

"The bilingual program is two-way, with members of both the ethnic and non-ethnic
groups learning in their and otheos langusge, and classes are ethnically mixed from
the beginning or, if initially segregated they become mixed by the third or fuurth
grade" (Turner, 1932:3).
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Ce type crecole "two-way" est plus frequent en Europe qu'aux Etat_ -Unis. A titre
d'exemple, le programme bilingue de la "Coral Way Elementary School", a Dnle
County, en Floride, a ea implante vers 1963. II s'adresse a un nombre egal de
locuteurs anglophones americains et de locuteurs hispanophones cubains, de niveau pri-
maire (la", 2" et 3" anndes). Le but de ce programme consistait a ensigner la langue
seconde aux deux groupes d'enfants vises, c'est-i-dire leur montrer a parler, lire et
&fire dans la langu.: seconde (l'anglais) tout en ameliorant leur connaissance de la
langue maternelle (l'espagnol) (Gaarder et Richardson, 1968:38).

b) Le moddle assimilateur vise un bilinguisme transitoire et compensatoire. Ce modele
comprend les programmes de transition (transitional bilingual education programs or
TBE) a l'intention des minoritds ethniques. Citons, par exemple, le programme bilin-
gue de Rock Point Navajo:

'Tn. program is one-way, with classes only for ethnic ssudents... the
program, which lasts a maximum of three years, may begin with either the ethnic
standard as a 'tingle medium, or with the ethnic and non-ethnic standards as dual
mediums of instruction' (Turner, 1982:13).

Se Ion A. Bruce Gaarder (1976), les &ales de type "one-way* sont les plus nombreuses
aux Etats-Unis. El les permettent aux locuteurs non-natifs de suivre des cours dans leur
langue maternelle (l'espagnol) pendant une periode restreinte, pour ensuite s'inscrire au
programme anglais. C'est le cas d'un programme experimental implante a Redwood
City, en Californie, des 1969. Ce programme est ouvert aux enfants amdricains
d'origine mexicaine et fournit un complement intdressant au projet de St-Lambert, a
Montreal (Tucker, 1977:23). Ce programme est une experience d'education bilingue
mixte, qui consiste en une utilisation egale des deux langues (L I et L2) en salle de
classe.

Aux Etats-Unis, la politique des &ales bilingues se sert essentiellement d'une approche
"burnt bridges" (approche de non-retour). En d'autres mots, l'dducation bilingue aux Etats-Unis
accorde de l'importance a l'anglais, langue dominante, pour eviter un rapprochement avec les
autres langues et les autres cultures. Neanmoins, plusieurs immigrants rdclament la citation
d'ecoles de leur langue. Par exemple, en 1840 des immigrants allemands ant mis sur pied un pre-
mier programme d'allemand dans des &ales privees et paroissia'es de Cincinnati (Swain, 1972:56).

Entre 1967, annde oil la Loi de l'education bilingue a ea adoptde, et 1976, le nombre de
projets d'education bilingue s'est multiplid par huit (Bibeau, 1982:60). La tits grande rnajorite des
projets touche l'espagnol et l'anglais. Les autres langues principales, en dehors des langues ame-
rindiennes et des langues asiatiques, sont classifides selon l'ordre d'importance numerique. Ce sont
l'italien, l'allemand et le francais (Cardasco. 1976:290-340).

"The shift towards mon widespread teaching of minority students LI iv the public
school system is motivated primarily by cuLtural development and educational
enrichment rationales in Canada and by an educational survival rationale in Europe
and the United States" (Cummins, 1081:3).

4.2 Des objectifs diffdrents

En comparant les objectifs de l'education bilingue au Canada et aux Etats- Unis, on se
rend compte qu'ils sont differents. En plus des programmes traditionnels d'anglais langue seconde,
des programmes de transition et des programmes de maintien congus pour les enfants de langue
minoritaire, d'autres types de programmes bilingues leur sant offerts aux Etats-Uris:

r-
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1) les services de soutien bilingues (Bilingual SUpport Services). 11 s'agit de traduire ou de
donner des explications dans la langue maternelle, relativement a une matière scolaire quelconque.
Les ecoles dites "magnet" rassemblent les enfants de diverses origines ethniques et mettent i leur
disposition des professeurs bilingues, des classes-ressources et des centres de langue afin qu'ils
assimilent hien le contenu des cours:

'These ma(net schools often organise a resource room which can be diviled into
learning areas, including reading, mathematics, and language centers' (Gray,
19116:271).

2) les programmes d'immersion structuree (Structured Immersion Bilingual Education) oil
renseisnement se fait au depart dans la langue seconde. Le programme d'etude est congu de
maniere a ce qu'aucune connaissance prealable de la langue seconde ne soit requise. Comme on
l'expliquera dans les paragraphes qui suivront, les Cleves apprennent simultanement la langue
seconde et le contenu des matieres scolaires.

Finalement, on distingue trois types de programmes bilingues offerts aux enfants de langue
majoritaire: 1) rimmersion16 (language immersion) qui vise deux objectifs: une facilité d'expres-
sion dans la langue seconde et une maltrise des matières scolaires. 2) Les programmes FLES
(Revitalized Foreign Language in the Elementary School) mettent l'accent sur la communication
orale, sur la connaissance de la culture de la langue. Les cours de langue seconde ont une dunk
de 20 1 45 minutes par jour. 3) Les programmes FLEX (Foreign Language Experience) qui sont
dispenses des le niveau primaire. ,..-es programmes ont pour but de fournir une connaissance de
base de la langue seconde en introduisant des exercices d'ecoute et des exercices de conversation.
La culture de la langue-cible est aussi un aspect easeigne dans ce type de programme.

Au Canada, il s'agit d'une approche pedagogique poursuivant des fins culturelles et
Cconomiques, tandis qu'aux Etats-Unis, il s'agit d'un instrument pedagogique de transition visant
rintegration plusieurs disent rassimilation des minorités linguistiques i la vie americaine
anglophone. Les programmes d'education bilingue ont essaime; mais rares sont ceux qui refletent
exactement le modele d'immersion canadien:

"Lambert and Tucker nabs. that the Montreal pattern of honu-school language
switch won't necessarily work everywhere, that there are special circumstances in
Canada that may not exist in other situations" (Spolsky et Cooper, 1977:113).

4.3 L'immersion aux Etats-Unis

Le succes de reducation par immersion au Canada de Wale que les rapports d'evaluation
concluants ont suscite Pinter& des educateurs amet;:aing pour le modele immersif de St-Lambert.
Rapidement, les Americains ont tente d'appliquer le modele canadien I des locuteurs dont la
langue est minoritaire, en plus de ceux dont la langue est majoritaire:

'Bilingual immortals education combines the most significant features of bilingual
educatiJn for language minority students and knmersion education for language
majority students' (Lindholm, 1947:6).

Lorsqu'il s'agit d'un programme offert au groupe de langue majoritaire, l'expreskon
immersion program est utilisee. D'autre part, lorsqu'un programme accueille le groupe de langue

16
Nous approfondirons co type d'enseignement au point 4.3 de co chtpitre.
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minoritaire, l'appellation structured immersion program prevaut: "Structured immersion differs
from submersion programs in that instruction is planned so that all communication is at a level
the second language learner can understand" (Snow, 1987:8). Par ailleurs, la "two-way bilingual
immersion" est concue a la fois pour lcs deux grovoes de langue, rassembles dans une meme
classe.

Often, proposed immersion programs boar little resemblance, either in form or in
principle, to the original Canadian models The common feature of the proposals from
the U.S.A seems to be the emphasis on monolingualisie (California State Department
of Education, 1984 2)

Ainsi, les directeurs de programmes immersifs ont utilise !e concept canadien et l'ont
adapte a leurs be.uins, a leurs objectifs diffirents, et aux situations d'enseignement particulieres:

`The major distinction between the establishment of inunersion programs in this
country and that of our Canadian neighbors appears to Fe rooted in the variety of
rationales for U S. immersion programs as compared to th more singular, politically-
focused rationale of the Canadian project" (De Lorena° et Gladetein, 1984 16).

La mise sur pied des programmes immersifs aux Etats-Unis, dans les ecoles elémentaires,
a été tardive. Cet état de faits s'explique de la facon suivante: les parents, principal catalyseur des
programmes d'immersion, ont éprouve des difficultés a rassembler les ressources financieres
necessaires au demarrage de tels programmes (Curtain et Rhodes, 1985).

4.3.1 Definition des termes en contexte americain: submtrsion et immersion

Fortons maintenant notre intéret sur deux notions didactiques qui sont équivoques dans la
documentdtion et dans la pratique pédagogique américaine. Le but de ce sous-chapitre est de
clarifier la veritable nature de ces deux termes ncuorinels et de fournir une definition precise.

4.3.1.1 La submersion:

II y a plusieurs années deja, les eleves dont la competence en anglais était limitée, etaient
jumelés avec des locuteurs natifs dans les memes classes. II est donc facile de prédire que ces
éleves ont obtenu de pietres resultats scolzires. Les specialistes en education ont observe et decrit
ce type de pratique: le milieu d'apprentissage "sink-or-swim" a rapidement pris le norn de
"submersion" (Caiifornia State Department of Education, 1984). Aux Etats-Unis, un programme
d'enseignement par submersion se définit comme un pi ogramme d'étude conçu pour des locuteurs
natifs de l'anglais, mais appliqué a des locuteurs dont la langue maternelle est autre que l'anglais
(Dolson, 1985:2).

Simoes (1976:73) precise comment l'immersion, dispensee aux eltves des groupes minoritai-
res, est une experience tits differente. Il mentionr;e que le terme submersion serait plus approprit
car il reflete la nature "sink-or-swim" de l'experience scolaire des grow,,es minoritaires. Voici
quelques caracteristiques de renseignement par submersion de la langue minoritaire: 1) en
submersion, les éleves de langue minoritaire sont jumelés avec des locuteurs natifs de Iangut
anglaise durant toute la journée; 2) les professeurs sont des locuteurs natifs et ne sout pas
bilingues; 3) a recole, les eleves n'ont pas le droit de parler leur Wipe maternelle: 4) 1,..:, cours
sont formels, structures et debutent des la maternelle.

Une miconnaissance de l'histoire des groupes d'immigrants aux Etats-Unis, de rrif"le qu'un
manque de comprehension du modèle d'immersion canadien, ont ament des intervenar ts dans le
domaine de l'éducation a mettre sur pied des programmes de ty 3 "sink-or-swin" portant
l'etiquette de l'immersion (Dolson, 1985:2).



46

4.3.1.2 L'immersion: son application au groupe ma joritaire et son adaptation au groupe
minoritaire

Aux Etats-Unis, le concept de l'education par immersion est tits mal compris, relativement
a son application aux groupes de langue minoritaire. Se Ion Curtain et Rhodes (1985:97), les notions
d'immersion et de submersivn ont ea confondues parce qu'elles necessitent toutes les deux un
transfert de langue "maison- Ccole. Toutefois, les differences socio-economiques et le statut des
langues concernees rendent les populations-cibles tits differentes l'une de l'autre.

L'experience immersive s'avere positive et additive pour les enfants de langue rnajoritaire
anglaise tandis que la submersion en anglais peut etre negative et soustractive pour les enfants delangue minoritaire.

En ce qui a trait aux publications americaines, lorsqu'un individu recherche des documents
sur l'immersion, tits souvent lesdits ouvrages sont repertories sous d'autres denominations. De fait,le lecteur peut etre aux prises avec la terminologie sa;vante; tous ces termes ayant trait de pitsou de loin a l'education par immersion:

second language immersion

language immersion

dual language education

dual language enrichment education

structured immersion
bilingual immersion

two-way bilingual immersion

two-way immersion education

two-way bilingual education
key partial immersion

total immersion

early language immersion

modified / partial immersion

French or Spanish full-day immersion

En plus d'avoir adapte l'approche immersive au contexte majoritaire, les intervenants
scolaires ont tente d'appliquer le haodele au groupe de langue minoritaire. Ainsi, ce que l'on
croyait etre depuis longtemps de l'immersion aux Etats-Unis, est en verite de la submersion
(Mackey (1978) dans Swain, 1982:81). En d'autres termes, le groupe de langue minoritaire apprend
la plupart des matières scolaires en anglais L2; ce groupe est donc submerge dans la langue de la
majorite. Precisons que le succes ou l'echec de !Immersion en contexte minoritaire depend de
certaines variables socioculturelles et educationnelles.

"Virtually no systematic information is avallalge concerning the use of immersion
education for language minority students. In prwdicting the possible success or failure
of immersion in minority contexts, one must consider important sociocultural as well
as educational factors" (California State Department of Education, 1984:5).

Dans les divers eats americains, on denombre plus de 30 programmes d'immersion, totale
et partielle, dans une variete de langues: français, arabe, espagnol, allemand : ,ntonais (Rhodes,
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1987; Ramirez, 1985). Ces programmes ont été mis sur pied, soit par les directeurs d'ecole, les
professeurs ou par les coordonnateurs de programme. Ces programmes sont aussi implantés par les
parents eux-memes qui sont motives par les memes raisons que les parents canedIens a y inscrire
leurs enfants (Curtain et Rhodes, 1985:97). Ce sont principalement des rP.isons ek.onomiques. le
bilinguisme est un about pour l'obtention d'un emploi. De plus, il permit de comprendre et de
mieux apprecier la culture de la langue-cible (Rhodes (1982) dans Camobell, 1984).

Comme au Canada, un groupe de parents de la ville de Milwaukee a fonde une association
de parents d'immersion. II s'agit de l'association ALL ou Advocates for Language Learning, dont
la fondatrice est Madeline Ehrlich.

4.3.1.3 Definition et caractéristiques de l'immersion

De Lorenzo et Gladstein (1984:18) expliquent qu'aux Etats-Unis, la majorite des
programmes immersifs suivent le modele canadien. La langue-cible est utilisee exclusivement pour
l'enseignement des matieres scolaires durant les deux premieres annees. Ensuite, le pourc( age
d'utilisation de la langue seconde diminue graduellement pour arriver a une proportion de : ,'310,

a la fin du cycle elementaire.

Fred Genesee (1987:116) a etabli une classification qui sert a souligner les variantes des
programmes par immersion aux Etats-Unis. Les programmes sont repertories selon les buts
poursuivis, soit 1) un enrichissement linguistique et culturel, un developpement general; 2) une
proportion egale de groupes ethnolinguistiques; 3) un moyen d'arriver a un bilinguisme equilibre
dans les communautes oil la langue maternelle d'un grand nombre d'habitants est autre que
l'anglais.

En theorie, les programmes d'immersion americains doivent inclure certains elements
definitionnels. Se lon la Commission americaine sur les droits civiques (United States Commission
on Civil Rights), seule la langue seconde est utilisee comme me;.en d'enseignement et d'interaction
en classe. En education immersive, la grammaire n'est pas enseignee de facon formelle; la langue
seconde est apprise grace a une exposition et a une utilisation fonctionnelle (Berman, 1982:2).

Il appert que les caracteristiques peclagogiques et les structures sociolinguistiques,
lesquelles sont fortement liees au succes des programmes d'immersion canadiens, correspondent
aux memes principes psycholinguistiques et socioptclagogiques qui sont a la base des
programmes d'education bilingue aux Etats-Unis. Ces caracteristiques sont les suivantes (Dolson,
1985:15):

une durée d'un programme d'immersion de 4 a 7 anntes
une exposition suffisante a la L2
l'accent porte sur le rendement scolaire
un enseignement bilingue offert par le biais de lecons monolingues separees
un personnel d'enseignement bien qualifie

un contexte bilingue additif

Les programmes d'immersion aux Etats-Unis sont effectivement differents des
programmes immersifs traditionnels au Canada. Les facteurs qui les distinguent sont
l'origine meme du programme; la structure; la formule de presentation; le financement;
le materiel didactique (McFerren et Robson, 1987) et la classe sociale d'oil proviennent
les eleves.

rt ..I
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4.3.1.4 Les ecoles dites "magnet"

Les administrateurs des districts scolaires de Cincinnati, de Milwaukee et de San Diego ont
planifie des programmes d'immersion dans des ecoles dites "magnet pour attirer le plus grand
nombre d'eleves d'origines ethniques et de classes sociales differentes (Genesee, 1987:120). En
partant du principe selon lequel l'isolement racial est &favorable A tous les etudiants, les ecoles
dites "magnet" ont ea creees dant le but 1) d'integrer les divers groupes ethniques; 2) de fournir
des methodes nouvelles A l'ecole de quartier, en incluant des options telles que l'immersion (Cur-
tain et Rhodes, 1985:97). En effet, les programmes d'immersion dans les ecoles dites "magnet"
correspondent a un effort de desegregation raciale dans les systemes scolaires americains (Francis-
Louvet, 1983, 1984).

Mentionnons qu'i Chicago, en Illinois, des 1975, un directeur d'ecolc dite "magnet" a
instaure un programme d'itnmersion partielle espagnole de la maternelle A la 8' armee
(Lindholm, 1987). Ce programme avait pour but de promouvoir le concept de ['education bilingue
et biculturelle. La clientele etait composee de 60% d'hispanophones, 30% de non-hispanophones
et 10% d'autres origines ethniques. Les objectifs particuliers poursuivis par l'ecole etaient les
suivants:

1. favoriser l'unite sociale;
2. ameliorer les relations interethniques dans une meme communaute;
3. developper le respect et l'appreciation des similitudes et des differences culturelles;
4. impliquer les parents dans le processus d'education.

Outre le programme de Chicago, notons qu'i Cincinnati, en Ohio, des 1974, un
programme d'immersion partielle frangaise et espagnole a ea mis sur pied. Ce
programme a aussi fait l'objet d'evaluations systematiques (Holobow, Genesee, Lambert, Met et
Gastright, 1987).

En ce qui a trait A l'immersion totale, il y avait, en 1983, dix programmes immersifs aux
Etats-Unis:

I. immersion espagnole a Culver City, en Californie;
2. immersion espagnole a Alpine, en Utah;

3. immersion espagnole a Rochester, dans rem de New York;
4. immersion espagnole a Tulsa, en Oklahoma;

5. immersion espagnole a Davis, en Californie;

6. immersion frangaise et espagnole a Silver Spring, au Maryland;
7. immersion frangaise et espagnole a Baton Rouge, en Louisiane;
8. immersion frangaise et espagnole a San Diego, en Californie (60% de locuteurs de

langue espagnole et 40% de locuteurs de langue anglaise);

9. immersion frangaise, espagnole et allemande a Milwaukee, au Wisconsin;
10. immersion frangaise a Holliston, au Massachusetts.

Les plus importants Centres d'immersion aux Etats-Unis sont ceux de Milwaukee, San
Diego, Culver City et Silver Spring.

5 6
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4.3.1.5 Le programme d'immersion totale en espagnol de Culver City: une copie du modele
St-Lambert

Un autre exemple d'utilisation de la langue seconde comme moyen d'enseignement est le
programme de transfert de langue "maison-ecole" de Culver City, en banlieue de Los Angeles
(Spolsky et Cooper, 1977:113). Ce programme a ete calque de l'experience immersive de Montreal.
Apres trois ans d'existence, les resultats du programme de Culver City sont comparables i ceux
de Montreal.

Ce premier programme d'immersion totale implante en 1971 dans deux ecoles de Cuiver
City, l'ecole El Marino et l'ecole Linwood Howe, est destine i des Anglophones qui apprennent
l'espagnol comme langue seconde (Cohen, 1974). L'objectif vise par ce programme immersif est
d'ameliorer la communication entre les communautes des Anglos (Americains) et des
Chicanos (Mexicains-americains) (Spolsky et Cooper, 1977:169). Ce sont des educateurs de l'Uni-
versite de Californie qui ont mis en marche ce projet experimental". Le programme de Culver
City comporte plusieurs traits qui le distinguent des autres programmes d'immersion (Sim Oes,
1976:75).

Meme si les spécialistes parlent de replique du modele St-Lambert, le programme
d'immersion de Culver City differe par l'introduction dans la classe d'un petit groupe d'hispano-
phones des la r annee. "A bilingual immersion program does not incorporate the "sheltered"
feature of traditional immersion program" (Snow, 1987:2). Les éleves hispanophones ont donc
servi de modele langagier et stimulaient l'usage de l'espagnol en classe. De plus, i la difference
du français au Quebec, l'espagnol aux Etats-Unis n'est pas une langue officielle. Les ecrits
mentionnent que meme si cette langue est parlee par un grand nombre d'individus, la communaute
espagnole est inferiorisee et sa langue devalorisee. C'est la raison pour laquelle la classe
experimentale de Culver City a ea percue comme &ant une experience pedagogique exceptionnelle
(Hamers et Blanc, 1983).

Par consequent, une interpretation des resultats de ce programme d'immersion espagnole
(Snow, Galvin et Campbell, 1983), de meme qu'une comparaison avec ceux obtenus i Montreal,
devraient etre faites sous toute reserve.

Pour conclure sur le concept d'immersion aux Etats-Unis, Pena-Hughes et Solis ((1980)
dans Baker et de Kanter, 1983:70) indiquent que ce modele d'enseignement est tout i fait
realisable. Mais, puisqu'il s'agit d'un domaine empirique, des recherches supplementaire3 doiven:
etre effectutes pour rendre cette approche encore plus efficace.

5. SITUATION EUROPEENNE

Il faut d'abord preciser qu'en Europe, lorsqu'on parle d'education bilingue, on utilise
generalement le terme mother tongue teaching (Zampolli, 1982:3). Si nous nous referons i la
typologie de Gaarder et Paulston, on peut distinguer deux modeles d'education bilingue: le
bilinguisme de l'elite (elitist bilingualism) et de bilinguisme de la classe moyenne (folk
bilingualism); ceux-ci correspondant i trois types de langue: la langue des Autochtones, la langue
coloniale et la langue des immigrants.

L'education bilingue en Europe a les objectifs et/ou les caracteristiques suivantes:

17En 1974-75, des chercheurs de l'Universit. de California a Los Angeles (Lebach et Boyd) et de l'Université
Brigham Young (Juhni) a Provo, en Utah, out entam. une Uri. de recherche. evaluative*, longitudinales et transversales
portant sur cette claws pilots d'immersion upagnole de Culver City.
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1) certains programmes bilingues visent l'intégration des communautes multilingues comme
en Union Soviétique, en Yougoslavie;

2) En Allernagne, en Norvege et en Belgique par exemple, reducation bilingue est plutot
congue pour les elites.

3) Se lon Spolsky et Cooper (1977:170), l'education bilingue a aussi pour but de
conferer un statut egal aux differentes langues dans une meme sociéte. C'est
le cas, par exemple, de la Finlande, on les deux langues officielles sont le finnois et
le suedois.

L'éducation bilingue en Europe, en plus d'avoir des visees de pluralisation et d'assimilation,
poursuit des objectifs d'internationalisation et de vernacularisation (Banks, 1981:169).

5.1 Popo lathe des programmes bilingues

En Europe, les programmes bilingues sont surtout populaires au niveau secondaire. En plus
de fournir un enseignement traditionnel de la langue seconde, les professeurs offrent un
programme dans lequel il y a alternance de deux langues d'enseignement18.

En Finlande, on denombre quatre ecoles principales offrant des programmes bilingues:

B the Helsinki German School
the English School

the Finnish-Russian School

the Helsinki French-Finnish School

'There are two languages of instruction in the bilingual schools of Finland, and a lot
of emphasis is given to language teaching in general. All of the schools emphasise the
importance of mother tongue development but otherwise the programs are different"
(He lle, 1986:147).

Les deux langues officielles de la Finlande sont le finnois et le suédois. On retrouve
plusieurs combinaisons possibles d'enseignement en langue seconde, mais l'option bilingue
finnois/suedois (immersion totale ou programme bilingue 50/50) n'est pas offerte pour les enfants
finlandais. Le Comite des programmes de langues de la Finlande a expliqué ce manque par
l'attitude des parents, leur non-implication dans les activites scolaires t::t ;-etra-scolaires de leurs
enfants. Se lon Pikko Ruotsalainen (dans He lle, 1985:159), les parents n'ont tout simplement pas
desire benéficier de l'education bilingue en suedois/finnois.

En Suede, les enfants de travailleurs finlandais emigres se retrouvent dans une situation
de "submersion" dans les ecoles primaires. Des etudes indiquent que ces enfants ont obtenu des
résultats tits inferieurs aux normes nationales finlandaises et suedoises a des tests d'habilete
verbale en finnois comme en sueciois.

18
Le regime d'erweignement bilingue au Lycae binational J.F. Kennedy, i Berlin-Ouest, est un exemple (WY.

Mackey, (1972), dans Hamer. et Blanc, 1883:314).
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5.2 L'immersion au service des enfants du groupe majoritaire: cas principaux

En Europe, le terme immersion était connu et utilise dans le sens "d'apprentissage de la
langue seconde en situatiGn naturelle". C'est vas le succes du projet experimental de St-
Lambert, a Montreal, que le vocable est utilise dans le sens (110 nous l'avons defini anterieurement,
c'est-i-dire "l'apprentissage de la langue seconde a travers l'enseignement des matières scolaires".

5.2.1 Cas de l'Irlande du Sud

En Europe, l'éducation par immersion dessert particulièrement les enfants de langue
majoritaire. Mais, dans quelques endroits, elle peut aussi etre au service des minoritts ethniques;
tout depend du statut territorial du groupe ethnique.

L'etude de Macnamara19 (1966) a pone sur des Irlandais de langue maternelle anglaise qui
ont suivi un programme d'immersion irlandaise, de la maternelle a la e armee. Tout comme la
classe experimentale d'immersion de Saint-Lambert, a Montreal, l'experience de l'Irlande du Sud
porte sur les Cleves du groupe dominant qui n'est pas menace de perdre sa langue. Macnamara a
donc observe ces éleves irlandais, analyse les resultats aux tests standardises, et compare le groupe
d'immersion avec un groupe-ternoin:

"Macnamara en conclu que, d'une part, l'instruction en irlandsis, langue oil les
apprenants sont plus faibles, conduit I un retard dans l'acquisition des matieres
scolaires et que, d'autre part, il exist. un 'effet de balance' dans l'apprentissage, du
moins lorsque I. temps consacre I la second. langue est si hnportant qu'il reste peu
de temps pour r premiere langue" (Macnarnara, (1988), dans Hamer. et Blanc,
1982:224-325)

En conclusion, bien que l'irlandais soit une langue officielle, cette langue est minoritaire
et peu valorisée. C'est pour cette raison que le nombre des écoles d'immersion est passé de 300
en 1938 a 20 en 1980 (Hamers et Blanc, 1983:325).

5.2.2 Cas du Pays de Galles

Ce sont des parents du groupe dominant qui ont commence a s'interesser a la langue et a
la culture minoritaire. Ils ont fini par mettre sur pied des programmes d'immersion en gallois au
niveau primaire. Malheureusement, le rendement des eleves dans ces classes n'a pas été évalue de
facon systematique (Beaudoin et al., 1981).

Les programmes d'immersion congus pour le groupe majoritaire au Pays de Galles ont ete
compares avec ceux du Canada dans une etude de Beaudoin, Cummins, Dunlop, Genesee et
Ob..dia (1981). Ceux-ci ont decrit la situation historique et le statut du gallois tout au long des
siecles. Les "Ysgolion Cymraeg" sont des etablissements scolaires localises dans des secteurs anglais:

"The approach in the Ysgolion Cymraeg is clearly similar in many respects to that
of early otal immersion programs in Canada" (Beaudoin, Cummins, Dunlop, Gene-
see et Obadia, 1981:502).

19La methodologie et les conclusions apportess par Macnamara ont et& grandement critiquees par Cummins (1977).
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5.2.3 Cas de l'Espagne

5.2.3.1 La Catalogne

En plus des programmes bilingues (Arnau, 1980; Laforge, 1986), il existe en Catalogne des
classes experimentlles d'immersion. Les programmes d'immersion en catalan ont les caracteristiques
majeures similaires aux programmes canadiens: ih sont offerts aux eleves de langue majoritaire;
ils sont optionnels; l'enseignement est assure par des professeurs bilingues. Ce modele d'education
bilingue a etc recemment mis sur pied, alors les rapports d'evaluation ne sont pas encore publies.

En 1986-87, on a denombre quelque 50 000 eleves inscrits dans les classes 1'immersion
catalane (Arnau et Bel, 1987). C'est en 1986 que le ministere de l'Enseignement, conjointement
avec l'Universite de Barcelone, a lance un projet d'evaluation psychopedagogique des programmes
d'immersion en Espagne. Ce projet s'echelonne sur plusieurs annees, et inclut trois domaines
d'investigation: 1) l'orientation communicationnelle des programmes; 2) les resultats scolaires; 3)
le developpement de la langue chez les enfants.

5.2.3.2 Le Pays basque

Depuis quelques annees, des specialistes (F. Echeveria et R. Bachoc) du *Departamento de
Pedagogia del Lenguaje y Metodos* de l'Universite du Pays Basque, a Saint-Sebastien, ont
commence i faire des recherches sur l'applicabilite du concept de l'immersion au contexte basque.
Quelques classes experimentales d'immersion en Euskara ont etc ouvertes et feront bientOt l'objet
d'evaluation.

5.2.4 Cas de la Suisse

C'est dans le cadre du Projet Unterrichtssprache FranzOsisch/Deutsch, en 1987-88, que des
specialistes de la Commission academique de l'Universite de Berne ont commence a analyser la
possibilite de mettit sur pied des programmes d'immersion en francais pour les Suissw -allemands
et en allemand pour les Suisses-romands et les Tessinois. L'idee fondamentale du projet est la
suivante:

L. models canadien ne pourrait-il pu &tr. applique i notie system scolaire dans
toutse les regions linguistiques, mini bien en Suisse alemanique qu'en Suisse romande,
au Tessin aussi bien qu'en region romancber (Latscha et Andres, 1088:4).

Rappelons toutefois que le modele d'immersion qui serait possible d'implanter en Suisse,
est encore a l'etape de projet. Il faut aussi ajouter les realisations de la *Societe suisse pour la
recherche en education (Schweizerische Gesellschaft Flit- Bildungsforschung), en particulier le
Projet Pedagogie integree des langues maternelles et secondes.

En guise de conclusion sur l'enseignement par immersion offert aux Etats-Unis et en
Europe, il est opportun d'ajouter quelques remarques. Il est hasardeux de comparer les resultats
des programmes d'immersion obtenus dans divers pays, car il faut tenir compte d'une multitude
de facteurs, tels les contextes sociolinguistiques, les politiques linguistiques, les locuteurs eux-
memes, la langue-cible. Toutefois, des recherches supplementaires sont necessaires pour rendre
l'immersion plus efficace dans les milieux donnes.

Dans ce premier chapitre, nous avons d'abord dicrit le cadre historico-linguistique de
l'enseignement par immersion au Canada. Nous avons explicite, dans un deuxieme temps, les

62



53

modal;tes de l'enseignement par immersion en contexte canadien. A suivi une distinction entre
diverses options didactiques du français langue seconde. Enfin, les grandes lignes des situations
américaine et europeenne ont ete exposees. Le but de ce cfPnitre a ett, repetons-le, de prendre
connaissance et de clarifier certains aspects relatifs a l'éducation bilingue, particulierement
l'apparition du mouvement de l'immersion et la nature de cette nouvelle notion didactique. Le
chapitre suiv ant presente une bibliographie selective et analytique d'ouvrages divers sur l'immer-
sion en français au Canada, repartis selon dix-sept categories.



CHAPITRE 2

Bibliographie selective et analytique

1. INTRODUCTION

Le present repertoire bibliographique de type analytique contient 363 resumes et 46 titres
supplémentaires portant sur l'enseignement par immersion frangaise dans les provinces canadiennes.
Les publications recensees couvrent la periode 1968-1988.

Ce chapitre constitue une vbanque* de données relativement considerable, dans laquelle
chaque utilisateur puisera selon ses besoins. La bibliographie selective et analytique est un
instrument didactique qui s'adresse aux spécialistes en langue seconde. Elle peut aussi servir a
developper la conscience linguistique des non-spécialistes ou autres intervenants en education
immersive (ex.: parents).

Les ouvrages ont ea ordonnes selon 17 themes gentriques ou categories de classement:

1. Recherche

2. Problématique de l'education bilingue

2.1 Programmes/Approches: definition, perspective historique, problemes
2.2 Programmes/Approches: description, comparaison, evaluation generale

3. Eleve: aspects cognitif, affectif et attitudinal
4. Besoins speciaux

5. Opinions, attitudes, attentes

6. Mesures et evaluation
7. Evaluation des performances orales et ecrites

7.1 Rendement scolaire, competences

7.2 Aspects grammaticaux

8. Matitres scolaires

9. Centres multimedia

10. Activites extra-curriculaires
11. Formation des maltres

12. Administration

13. Legislation linguistique et politique

14. L'université ou l'immersion post-secondaire

15. Relations inter-groupes

16. Varia

c 4
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17. Rapports d'evaluation des provinces canadiennes
17.1 Quebec
17.2 Ontario

17.3 Manitoba
17.4 Saskatchewan
17.5 Alberta
17.6 Colombie-Britannique
17.7 Nouveau-Brunswick
17.8 Nouvelle- Ecosse
17.9 Tle du Prince-Edouard
17.10 Terre-Neuve et Labrador
17.11 Yukon et Territoires du Nord-Ouest

Les domaines de classement identifies sont revelateurs d'une problematique d'ensemble
reliee au phenomene de l'immersion en français. Lk bibliographie regroupe a la fois des sourcesgenerales sur l'immersion et d'autres variantes d'education bilingue et des sources plus directe-ment liees au concept de l'immersion.

Notre espoir est que cette bibliographie serve de document de reference et de point de
depart pour d'aores etudes plus approfondies.

1.1 Object ifs

Un des objectifs primordiaux d'un tel inventaire bibliographique est de fournir un ouvragede synthtse professionnel et analytique des developpements de la recherche dans le domaine del'enseignement par immersion francaise. Cet inventaire devrait aussi servir de guide documentaireet d'instrument de reference aux chercheurs, psychologues, enseignants, conseillers pedagogiques,administratzurs, etudiants et autres praticiens dans les systemes scolaires canadiens. IIdevrait donc faciliter l'acces aux documents eux-memes. Un dernier objectif est de donner auxdivers inter venants l'occasion d'echanger des donnees et des theories dans un climat d'evaluationcritique.

Cette bibliographic systematique d'etude constitue un outil de travail utile, parce qu'elleretina en un meme document des elements Oars et parce qu'elle est largement commentee.

1.2 Sources

Cette bibliographic annotee a CO preparee au Centre international de recherche sur le
bilinguisme (CIRB) de l'Universite Laval, dans le cadre du Projet BIBELO (Bibliographie
informatisee sur le bilinguisme et l'enseignement des langues officielles).

Pour les fins de cette bibliographic, quatre types de sources ont ea utilisees: bibliographies
partielles de documents specialises; periodiques; fichiers d'universites et de centres documentaires;
index: les repertoires Periodex, Actuante, "Ressources in Education", "Current Index to Journals
in Education". Grace a l'exploitation du systeme informatise de renseignemews bibliographit, 'es
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(BADADUQ) de l'Université du Quebec, des reseaux ONTERIS (Ontario Education Resource
Information System), LLBA (Linguistics and Language Behavior Abstracts) et ERIC (Educational
Resources Information Cent:4- of the U.S. Department of Education), disponibles a l'Universite
Laval, nous avons repere partiellement les titres qui offrent un eventail assez representatif des
ouvrages sur l'immersion en francais au Canada. De plus, la bibliographie analytique sur
l'education au Quebec (EDUQ), preparte par la Direction de la recherche du ministere de
l'Education du Quebec, nous a été utile.

Nous avons ensuite depouille de façon systematique les fichiers des bibliotheques
universitaires et des centres documentaires des endroits suivants:

I) Quebec

Centre international de recherche sur l'amenagement linguistique (CIRAL), autrefois I. Centre
international de recherche sur I. bilinguisme (CIRB)
Bibliothique generale de l'Universitê Laval
Conseil de la langue française
Office de la langue française
Ministers de l'Education

2) Trois-Rivieres

. Univ3rsite du Québec

3) Montreal

Université McGill (bibliotheque generale, Sciences de l'eclucatton, Département de psychologte)
Universite de Montreal (Sciences de l'education)
Universite du Quebec (Sciences de l'educttion)

4) Lennoxville

. Universite Bishop

5) Ottawa

Association canadienne des professeurs d'immersion (ACPI)
Bibliothique Nationale
Association "Canadian Parents for French" (CPF)
Centre de recherche du Conseil scolaire d'Octaws

6) Toronto

Toronto French School
Ontario Institute for Studies in Education (OISE)
Le Conseil scola;re de Toronto
Ministere de l'Education de l'Ontario

Grace a l'utilisation du service du pret inter-bibliotheque, nous avons pu reperer les
travaux qui n'apparaissaient pas au fichier de l'Université Laval et qui concernaient directement
notre recherche. Enfin, dans le but d'obtenir des informations plus precises sur certains aspects
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de l'immersion dans une province donnée, des appels telephoniques ont ea effectues avec les
directeurs, specialistes ou responsables des programmes de français langue seconde, aux ministeres
de l'Education des provinces, avec des représentants de l'Association CPF et avec des professeurs-
chercheurs dans les universites canadiennes et centres de recherches.

1.3 Période: octobre 1968 mat 1988

La tranche chronologique que nous avons choisie pour notre bibl:ographie s'etend de
octobre 1968 a r.nai 1988. Le choix de l'année 1968 comme point de depart s'explique de la fawn
suivante:

Au debut des années 1960, nombreux psychologues ont scruté les facettes du bilinguisme
et ont tente d'en décrire les effets nefastes ou benefiques. Les titres publies qui s'echelonnent
depuis 1960-1965 sont consideres comme les jalons preparatoires de la grande periode de l'im-
mersion. Il faut retenir que ce sont particulierement les psychologues qui ont d'abord publie des
articles se rapportant aux aspects du bilinguisme, plus specifiquement I la flexibilite cognitive, I
la pensee divergente, aux tests mentaux, aux tendances ethnocentriques et aux attitudes de
l'apprenant envers la communaute de la If ague seconde, a la performance linguistique des Cleves
bilingues. Les revues qui incluent de tels articles sont, par exemple: Journal of Abnormal and
Social Psychology, Journal of Experimental Psychology, Psychological Monographs, Journal of
Social Issues and Journal of Communication.

A la suite des investigations sur la faisabilite d'une education bilingue au Canada, un
premier programme experimental d'immersion française il Montreal voit le jour et est recormu
publiquement en 1965. L'experience de St-Lambert a donne lieu I une aerie d'evaluations
ponctuelles et systematiques. C'est donc veritablement il partir de 2968 que d'autres specialistes en
matiere educationnelle se sont interesses au phenomene de l'immersion et que les ressources
documentaires concernant l'education immersive (publications I caractere informatif et
scientifique) commencent I se multiplier. De nombreux intervenants de milieux pluridiscipli-
naires ont etudie le concept de l'immersion francaise au Canada. Leurs publications marqueront
le debut d'une conscientisation et d'une sensibilisation au phenomene de l'immersion.

C'est donc I partir du critere d'ancienneté que la delimitation du point de depart du
depouillement des ouvrages s'est confirmec. 11 s'agit de reperer les auteurs-clés qui ont Cork dans
le domaine de l'enseignement immersif au Canada, et de colliger les "themes" qui ont ea exploites
I l'interieur de ce domaine. Enfin, mai 1988 represente le point limite et prospectif. Cette date
justifie la decision de cesser l'accumulation des donnees pour enfin proceder I la finalisation du
repertoire bibliographique.

1.4 Contents et Makes de la bibliographie

Comme il a deja etc mentionne, la bibliographie analytique comporte dix-sept sections.
Bien des aspects ne sont touches que sommairement, et ce que nous avons rezueilli est loin de
representer la totalite des ouvrages repertories. Compte tenu de la richesse et de l'ampleur du
theme aborde, cet inventaire bibliographique ne pretend pas I l'exhaustivite, mais il est select&
le nombre d'ouvrages &fits sur l'immersion française nous a necessairement obligee 0 iffectuer
un tri, un choix parmi les evenements et les faits qui comporte forcemeut une pert d'arbitraim.

L'inventaire bibliographique veut d'abord proposer une dA:narche pour l'apprehension du
phenor.....ene immersif au Canada. Ce qui distingue notre bibliographie de certaines bibliographies
existantes sur le sujet par exemple, celle de Swain et Lapkin (1981) , c'est qu'elle porte
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exclusivement sur l'enseignement par immersion; elle n'inclut pas d'autres programmes d'education
bilingue. De plus, elle Were aux recherches effectuées sur tout le territoire canadien,
non sur une province en particulier. Aussi, notre inventaire bibliographique comporte des données
recentes jusqu'en 1987. Enfin, notre bibliographie analytique a permis de relever les points forts
et les faiblesses de l'enseignement par immersion.

Certains domaines de classement sont couverts d'une fawn plus exhaustive que d'autres.
Cela est dil au caractere plus ou moins spécifique que présentait chacune de nos sources.

"La pedagogie de l'imnersion demeure l'aspect I. moins connu et N mains Wen +Mini
du phenomena immersir (Lalonde, 1087: 7).

II nous a éte ainsi impossible d'équilibrer le nombre d'ouvrages dans les diverses categories
de classement. Des crittres d'exclusion et d'inclusion constituent les deux poles d'attraction,
occasionnant parfois au didacticien-bibliologue de nombreux cos de conscience lors de la selection
des titres. Goff in et Tokarski (1972) ont dit que toute bibilographie, aussi soignee soit-elle, peche
par omission!

Plus de 400 notices bibliographiques ont ete colligees a partir de documents publies et
non publies: articles de revue, articles de presse, analyses, comptes rendus, actes de colloques,
etudes longitudinales, rapports de recherche, travaux de recherche, brochures, rapports de comi-
tes d'étude ou de commissions d'enquete, documents gouvernementaux, essais, theses, monogra-
;Thies, guides, exposés, conferences, manuscrits qui constituent Tavant-garde" des explorations
entreprises dans ce domaine.

Notre politique de choix des divers documents nous a amenée a examiner les ouvrages les
plus representatifs de la notion d'immersion, a l'intérieur d'une perspective multidisciplinaire.

"Depuis les debuts de l'immersion jusqu'i la fin des armees soixante, les parents et
les administrateurs se preoccupent des aspects politiques, organisationnels et
administratifs de la mire an oeuvre des programmes d'immanion. De lour côte, les
cLercheurs ivaluent I. rendement et la performance des etudiants tandis qua les
nseignants et les conseillers pedagogiques llaborent des programmes d'etudes et
nuttent au point des strategies d'enseignement appropriees i ce regime pedagogique"
(Lalonde, 1087: 7).

Les publications, ayant trait a l'immersion frangaise, sont issues en moyenne partie de
pCriodiques, de monographies et d'ouvrages collectifs. Lorsqu'il s'agit d'ouvrages collectifs dont
le titre porte directement sur l'immersion, nous avons generalement résumé chaque article qui
traite e un aspect particulier du phenomene immersif. Toutefois, lorsque l'ouvrage collectif touche
l'education bilingue en general et comporte seulement un ou deux articles portant specifiquement
sur l'immersion frangaise au Canada, nous avons résumé uniquement ledit article dans le volume.

Depuis les premiers programmes expérimentaux des années 1965, une kyrielle de
documents publios et non publies ont essaime. Il a donc fallu tenir compte de l'ampleur du theme
traite ainsi que du temps d'obtention de certains ouvrages. Les rapports d'evaluation publies a
foible tirage, a l'interieur des ministeres de l'Education des provinces, au sein des conseils
scolaires et des universites canadiennes en sont un exemple.

1.5 Methodologie du plan de classement

L'articulation de cette bibliographie proctde de la problématique de l'immersion que nous
avons elaborée dans la premiere partie de l'ouvrage. En premier lieu, il convient d'expliquer que
le choix du mode de classification s'est avere épineux.
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1) La pyranude a l'envers

Le premier mode de plan de classement que nous avons congu fonctionnait selon leprincipe de la pyramide I l'envers. Il s'agissait plus exactement de repertorier un resume, traitantd'un Aspect bien particulier de l'immersion, dans une discipline ou une categoric de classementplus générale, idle que la didactique, la linguistique, la psycholinguistique, la psychologie, lapedagogic, la sociologie, la politique, l'administration, la culture.

Mais ce choix nous a confrontee i une série de problemes. D'abord, il faut prendre
conscience du fait que le theme de l'immersion en frangais constitue un domainc didactique i luiseul. Il fallait donc etablir des "sous-categories" de classement. Les documents qui traitent
spécifiquement des composantes d'un programme de formation des maltres, de leur cer*ification
et de leur perfectionnement, pouvaient aussi bien etre classifies I l'interieur de la sous-categorie
"pedagogie que celle de la "didactique". Les resumes concernant l'analyse des erreurs peuventégalement etre pergus en vue d'une pedagogic de la langue seconde, et en vue d'une connaissance
plus approfondie du mode d'apprentissage de l'etudiant (psycholinguistique). II en est de meme des
résumés relatifs aux tests, de leur utilisation, de leur efficacite. Tous ces resumes auraient pu etreclassifies dans cinq categories generales: "didactique*, "péclagogie", "linguistique, "psycholin-
guistique", "evaluation".

A la lumiere de ces quelques exemples, on a constate que cette methode de classification,A l'aide de disciplines generales, cause i la fois un serieux probleme de dedoublement des resumeset un probleme relie I la definition meme de chaque discipli:te et I la spécificite de chaqueresume. En d'autres termes, la psycholinguistique doit-elle constituer une categoric "I part", oudoit-elle faire partie de la linguistique et/ou de la psychologie? Par ailleurs, on aurait pu inclure
certaines disciplines-charnières dans les categories generales de classement la psychosociologie, la
psychopedagogie, la sociopedagogie. Ceci est une question bien delicate qui aurait eu pour effetde jeter la confusion chez l'utilisateur.

2) La pyrarnide

Etant donne que l'immersion est un domaine specialise de la didactique des langues etqu'il renferme I lui seul des sous-domaines specifiques, il est imperatif de "raffinee le classement
des notices bibliographiQues, dans le but de bien diriger l'utilisateur dans sa recherche.

La methode de classification que nous avons finalement adoptée s'apparente au principede la pyramide. Nous avons convenu de repertorier les resumes sous des termes generiques qui
constituent des champs thematiques "étroits" et specialises. Ces termes genériques incluent uncertain nombre de descripteurs ou mots-cles qui circonscrivent le sujet. Par exemple, le titre
"Aspects grammaticaux" constitue une sous-categorie de classement I l'interieur du terme
genérique "Evaluation des performances orates et &rites". Les resumes bibliographiques qui ont
trait aux descripteurs suivants se rallient i cette section de classement

le "genre en frangais;

acquisition des structures orthographiques, morphologiques et syntaxiques du frangais;
interlangue;

systeme de conjugaison frangaise.

Au total, nous avons delimite dix-sept termes generiques qui englobent les resumes
respectifs. Nous en ferons d'ailleurs la description dans l'introduction de chaque categoric de
classement.

Cq
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Nous devons aussi preciser que, lors de la selection des ouvrages pour la bibliographie,
nous avons fait face a une cei mine ambiguité terminologique. En plus des ouvrages intitults
"Programmes d'immersion", nous avons inclus les documents relatifs aux "Programmes bilingues",
aux "Programmes de francais langue seconde" et aux "Programmes de francais intensif". Ceux-
ci sont souvent pergus comme étant des programmes d'immersion. Vous le constaterez en prenant
connaissance des résumés.

Afin de localiser les documents specialises existants sur la notion d'immersion française
au Canada, nous avcas prealablement élabocz. une liste de descripteurs bilingues susceptibles de
nous acheminer aux ouvrages:

SUBJECT CATEGORIE PLAN DE CLASSEMENT

Key Words:

Canada (and the Specific Provincon)
Immezmon/Language Imrnersior Program
French u a Second Language
French Education/Teaching or FrencS Schooling
Second Language
French Language Program
Bilingual Program/Bilingual Education Program
Intensive (Teaching/Progri.m/Course/Clau)
Language Bath
Curriculum
Educational/Naturalistic Environment
Model/Approach/Method/Program/Pedagogical Regime
Acquisition/Learning
Subject Matters/Language
Linguistic Competence
Communicative Competence
School Board

Mote-claa:

Canada (et lee Provinces opecifiques)
Immersion
Francais {lingua second.
Education en francais/enatignoment
Langue second.
Programme de longue francere.
Programme bilingue/Programme d'éducation bilingue
Intensif (enseignemont/programme/cours/cluse)
Bain de langue
Curriculum
Environnoment ecolaire/naturel
Modele/approche/mathode/prograrnme/regime padagogique
Acquisition/apprentivage
Matiiires scolairee/langue
Compatenct linguistique
Compatence communicative
Conseil uolaire

1.6 Classification, forme et presentation

Les ouvrages inventories ont été ranges d'apres leur caracteristique dominante relativement
au phénoméne de l'immersion en français. Dix-sept centres d'intéret (termes generiques) de
longueur inegale ont ett etablis. Les résumés respectent une limite rigoureuse relative au nombre
total de caracteres: chaque résumé n'excede pas 1 400 caracteres. 11 peut arriver qu'un resume
présente un intéret certain dans deux categories de classement. Toutefois, nous avons évite les
"dédoublements" toujours possibles a l'interieur des sections, au risque d'allonger davantage la
bibliographie. Ainsi, chaque titre n'apparalt qu'une seuie fois dans la bibliographie. Nous avons
prefere inscrire les résumés dans la section ou leur contribution nous paraissait la plus riche en
information pour la recherche. La classification ne s'est pas faite en fonction de l'ouvrage mais
en fonction de chacun des textes seion la pertinence des sujets abordés.

Chaque document fait l'objet d'une description bibliographique complete, etablie suivant
les normes de Canadiana et du Projet BIBELO (Bibliographie informatisée sur le bilinguisme et
l'enseignement des langues officielles) du CIRB. Cette normalisation assure une conformité avec
les usages adoptés dans les centres documentaires Quebecois pour l'organisation des documents.

L'uniformité est diriment respectée dans la presentation des notices bibliographiques. Nous
avons acces aux references a partir des cies raditionnelles: auteur-s, armee de publication, titre,
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lieu d'édition, éditeur, nombre de pages, (collection). A l'interieur de chacune descategories et sous-categories de classement, les resumes se présentent par ordrealphabétique des auteurs, accompagnés d'un systeme de numérotation séquentiel. A la fin de labibliographie, un index des noms d'auteurs est inclus pour faciliter le reperage ou la consultationdans les sections. Dans ce cas, l'index renvoie aux numéros d'ordre séquentiel attribués auxdocuments.

Le résumé d'un ouvrage est compose en frangais si le texte original est en frangais, enanglais si le texte original est en anglais et dans les deux langues si la publication est officielle-ment bilingue.

La présente bibliographie a eté congue dans le cadre du Pro jet BIBELO, au Centreinternational de recherche sur l'amenagement linguistique (CIRAL), autrefois le Centre internatio-
nal de recherche sur le bilinguisme (CIRB). Sur 409 resumes bibliographiques, 34% sont bilingues,53% sont redigés en anglais et 13% sont rédiges en frangais.

Les résumés que nous avons rtdigés et traduits representent 72% de labibliographie. Nous avons inclus des résumes-auteurs (11% de la bibliographie) identifies par lesabréviations R.A. et A.A. pour l'équivalent anglais. Nous avons aussi inseré les resumesWigs par Claude Bedard Claret, chercheure et membre de l'équipe BIBELO. Ces résumés sontidentifies par C.B.C. et representent 5% de la bibliographie. En ce qui concerne latraductiou de certains resumes, voici la liste des traducteurs-trices qui ont collabore au projetbibliographique:

Katherine Alley (K.A.)
Danielle Trudel (M.D.T.)
Marie Laliberté (M.L.)
Evelyne Paradis (E.P.)

Par ailleurs, nous avons inclus quelques résumés
Parents for French (CPF); ces resumes constituent 8% de la
résumés ont éte puisés dans la banque américaine de
ete rediges a partir d'une analyse de contenu systematique.
formes:

1) Jn résumé indicatif ou signaletique:

rédigés par l'Association Canadian
bibliographie entière. Enfin, 4% des
donnees ERIC. Les resumes ont
Ces résumés peuvent prendre deux

II est généralement trés bref et se contente de signaler le theme d'étude du document,
laissant a la charge de l'usager le soin de determiner d'apres ces renseignements si la publication
lui sera utile. Dans la majorite des cas (articles, brochures, monographies, etc.), nous avons cherchea montrer aussi clairement et succinctement que possible la nature et la pollee des publications,
parfois en resumant la table des matières, parfois en citant un passage significatif, parfois en
reprenant quelques conclusions ou une idée representative.

2) Un résumé informatif ou analytique structure:

II constitue une version abregée mais fidele et &Wilde du document. Dans le cas de
rapports d'evaluation, d'enquetes et d'etudes longitudinales, le résumé du document se divise entrois parties:

7.1.
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a) Sujet, objectif(s), hypothese(s);

b) Méthodologie, experimentation;

c) Résultats et discussions;

d) Recommandations et conclusions.

Au depart, la selection des documents a été influencee par un choix personnel.
Toutefois, nous r- s sommes abstenue de porter un jugement lors de la redaction des
résumés ou d'emettre une opinion sur la valeur et l'utilité des &fits choisis. Le
contenu seul est rapporte sous forme condenste. Une critique generale des ouvrages resumes figure
au Chapitre III.

En ce qui a trait a la composition des resumes en langue anglaise, nous avons respecte
les regles d'ecriture de la grammaire de Sabin et O'Neill (1986). Pour les rtgles
d'orthographe frangaise, nous nous sommes referee au Dictionnaire Larousse des ditficultés (1971)
de Thomas.

1.7 Notice expliquée

Chaque dossier bibliographique se lit comme suit:

10 Exemple: MONOGRAPHIE

No d'ordre Auteur(a) Annie de publication

/ \ \
a6quentiel

135 GEORGEAULT, P., M. DANAN (1977)

Titre du byre

Description de la situation de l'enseignement des langues secondes, anglais langue
seconde et français langue seconde, telle que percue par les Commissions scolaires.
Quebec, Editeur officiel du Québec. 139 p. (Serie 9) Monographie.

\ Nom de
1

Lieu d'edition Pediteur
Nom re Collection Type de
de pages (dans certain. cas) document

Le ministere de l'Education rend compte des resultats d'une enquete menée dans les
commissions scolaires sur la situation de l'enseignement de l'anglais et du frangais,
langues secondes. Il en ressort la necessite d'une politique globale du curriculum
d'anglais et de frangais, basee sur une evaluation des besoins particuliers des
commissions scolaires. Celles-ci s'attendent a ce que le ministere redefinisse des
objectifs operationnels precis autour desquels devront s'articuler des programmes-
cadres et des instruments de mesure et d'evaluation efficaces. Il faudra pallier a
l'inegalite du soutien peclagogique d'une commission a l'autre, et doter les

/professeurs d'une formation adequate en didactique. Cette planification d'ensemble
devra etre entreprise de concert avec le ministere, les commissions scolaires et les
professeurs. M.O.

1
Résumé Initiales de l'auteur(e) du resume

/ 11 4
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2 Exemple: ARTICLE DE PERIODIQUE

No d'ordre Auteur(s) Anne. de publication
sequential

1 /
100 MOLLICA, A. -(1984)

Titre de l'article bilingue

Echanges d'étudiants: Connaltre et se connaltre Student Exchanges: Getting to Know
One Another. Dialogue = Dialogue, vol. 3, no 1, nov., pp. 1-12 Article de periodique.

i /
Titre du periodique Volume No de Mois Premiere et Type de
bilingue publication thinner* pages document

de l'article

Au Canada, les échanges culturels ont &butt des 1970. L'objet vise par ceux-ci est
d'ordre educatif. Ces echanges doivent avoir un effet constructif sur l'etude ulterieure
de la langue. A. Mollica cite cinq avantages des échariges culturels, et traduit le point

/de vue des recherchistes. Enfin, l'auteur presente nzuf etudes qui ont ete axees sur
deux aspects et en souligne les resultats. M.O.

Resumes
bilingues

\In Canada, there has been cultural exchanges since 1970. These cultural exchanges have
an educational goal. They must have a constructive effect on subsequent language
studies. A. Mollica gives five advantages of these cultural exchanges and he also gives
the researchers' point of view. Finally, the author presents nine studies that have been
centered on two aspects and he underlines their results. M.0./tr E.P.

Initial.. do l'auteur(e)
Initial's de l'auteur(e) de la tracluction

3° Exemple: OUVRAGE COLLECTIF

No d'ordre Auteur Anne. de Titre de Titre du livre
sequentiel publication l'article

I
222 ALGARDY, F. (1981)

I
\ /

Quelques remarques a propos d'un Niveau-Seuil. In: Problemes en enseignement
fonctionnel des langues: Actes du ier Colloque sur la didactique. Alvarez, G.
et Huot, D. (Red.). Québec: j Centre international de recherche 4 sur le
bilinguisme, pp. 73-80 (Travaux du Centre international de recherche sur le

B-103) Ouvrage collectif.

Nom de l'échteur Pages Lieu d'edition
Type de document

Collection tditet-(0
Radatteur(s)
Compilateur(s)
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Dans cette presentation, l'auteure expose ses efforts de recherche relativement a la
notion d'acte de parole (AP), unite de mesure du discours. En tant qu'utilisatrice du
Niveau-Seuil (NS), F. Algardy expose quelques remarques, regroupees en trois parties:
les énonces proposes dans UNS; l'organisation des actes de parole en categories; deux
actes de parole particuliers illustrant la difficulte d'etablir une typologie des AP.
Finalement, l'auteure croit qu'il serait souhaitable que la classification des AP tente de
rendre compte de la dynamique du discours dialogique et qu'elle ne soit pas seulement
logique. M.O.\

Reaurni Initialed de l'auteur(o)

1.8 Types de document

Voici la liste des types de document qui figurent dans la presente bibliographie. Etant
donne que cette bibliographie selective et analytique a eté congue dans le cadre du Projet BIBELO,
au Centre international de recherche sur l'amenagement linguistique (CIRAL), autrefois le Centre
international de recherche sur le bilinguisme (CIRB), nous nous sommes basee sur la typologie
elaboree par le Centre. Toutefois, le choix des types de document differe legerement de celui du
CIRB, s'alliant au theme de la presente recherche, soit l'immersion frangaise au Canada:

1. Monographie
2. These
3. Essai
4. Ouvrage collectif
5. Article de periodique
6. Quotidien
7. Document non publie: manuscrits, travaux d'étudiaats, memoires, points de vue,

conferences, discours, rapports de recherche.
8. Rapport
9. Prospectus

10. Test-Questionnaire
11. Bibliographie
12. Actes de colloque
13. Materiel didactique
14. Repertoire
15. Brochure
16. Guide

1.9 Liste des abreviations

Comp. : compilateur ed. : editeur
no : numéro(s) p. : page(s)
(s.d.) : sans date (s.1.) : sans lieu
(s.p.)
vol.

: sans page
: volume

t. : tome
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2. LES CATEGORIES DE CLASSEMENT

2.1 La recherche

Cette premiere section de la bibliographic est consacree a la recherche sur
l'éducation immersive au Canada. Nous avons range 17 ouvrages sous cette
I abrique. Ceux-ci out trait aux résultats generaux de l'approche immersive
(l'efficacite des programmes, les problemes de la recherche, la methodologie).

Certaines references constituent des dossiers de reflexions sur les experiences
passees. Il s'agit d'une synthese des questions abordees sur le sujet dans les annees
1970, d'un bilan ou d'une Etude critique de l'immersion aux niveau primaire,
secondaire et post-secondaire.

Quelques titres se rapportent aux investigations passees, aux recherches en
cours (les besoins en immersion), et aux recherche: futures (les possibilites en
education bilinguz). Des auteurs proposent des directions et des piste: de recherche.
D'autres discutent des implications theorlques, pratiques et sociopedagogiques des
programmes pilotes et des autres regimes pedagogiques.

Les questions que l'on se pose présentement, relativement a l'education par
immersion, concernent des aspects tels que: age optimal, dosage, temps total
consacre a l'utilisation du français, variation des cohortes, methodokgie,
comportement en classe, curriculum, materiel didactique, formation des maltres.

D'autres references bibliographiques portent sur les rapports entre les provinces
canadiennes.

11111111111111111111111111111111111111111111111181

2.1 La recherche

1 BIBEAU, G. (1984)

Tout ce qui brille... = No Easy Road to Bilingualism. Langue et societ0 = Language
and Society, no 12, pp. 46-49; 44-47 Article de périodique.

Au-dela des raisons sociopolitiques qui poussaient des parents anglophones du Québec
a permettre a leurs enfants d'acquérir une connaissance suffisante du français, il fallait
assurer a la méthode immersive des bases psychologiciues, linguistiqies et &locatives
solides. Apres presque vingt ans d'Cvaluation, ou en est-on dans la verification des
hypotheses, quelles sont les questions qu'on peut encore se poser sur l'immersion et sur
ce qu'elle met en jeu? Le professeur Bibeau souleve divers points critiques, pose des
questions pertinentes: le sentiment d'appartenance des enfants a leur groupe maternel,
l'amélioration de la mentalité a l'égard de la communauté francophone, et surtout la
maltrise du frangais prétendue égale a celle d'un Francophone. II estime enfin que
l'immersion pure est un régime &passé, a remplacer par un autre régime d'apprentis-
sage intensif (du traditionnel revu et corrige?). C.B.C.

Beyond thq sociopolitical justifications afforded by Anglophone parents in Quebec who
wished their children to acquire a sufficient knowledge of French, the immersion
method had to he built on good psychological, linguistic and educational foundations.
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After nearly twenty years of evaluation, what support is there for these hypothesis and
what questions should still be asked about immersion and the factors involved?
Professor Bibeau raises different crucial issues and asks relevant questions: the children
feeling of belonging to their mother tongue, the improvement of attitudes vis-
i-vis the French-language community and particularly the mastery of French
pretended equal to that of Francophone. In conclusion, he believel that "pure'
immersion is an outmoded method and should be rerlaced by another intensive
language learning method (a revised and improved version of conventional forms?).
C.B.C./tr M.L.

2 BILLY, L. (1978)

L'école doit éviter le ghetto linguistique. Le Devoir, Montreal, 25 ao0t, pp.
5-7 Quotidien.

Dans cet article, l'auteure analyse les implications sociopedagogiques des recherches sur
l'immersion et sur les autres regimes pedagogiques du frangais langue seconde. Elle
remet en cause la fameuse approche de l'immersion linguistique scolaire, qui a créé
en pratique des Cco les "bilingues". En soulevant les questions de "culture" et de "milieu
geographique ambiant", Lise Billy pretend que les cours intensifs permettent
d'approfondir ces deux aspects puisque les themes choisis sont lies au milieu meme, et
que les activites font partie integrante du cours. Lorsque l'immersion est pratiquee dans
des Cco les anglophones dependant d'une structure administrative anglaise, conservant
son caracttre propre, ces Cco les risquent de constituer davantage des ghettos linguis-
tiques, a cause du nombre d'annees pendant lesquelles l'enfant demeure en immer-
sion, sans contact avec des enfants francophones. M.O.

3 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1982)

Teapot Tempest Immersion Schools and the Burns-Olson Report. CPF National
New§letter, no 17, Mar., pp. 6-7 Article de periodique.

The media produced a controversy and an unfavourable publicity on the Burns-Olson
report. George Burns and Paul Olson published a study on French immersion programs
in northeastern Ontario. They wanted to see if those programs were effective in making
Canada a bilingual country with better understanding between the two founding
cultures. The -,resent article describes the two noteworthy assumptions of the report.
The authors identified ad hoc problems and suggested recommendations. In spite of all
the bias, more Canadian children today are becoming bilingual and bicultural.
Something right must be happening. M.O.

4 CAREY, S. T. (1984)

Reflections on a Decade of French Immersion. The Canadian Modern
Language Review La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 41, no 2,
Nov., pp. 246-259 Article de periodique.

The author discusses the wajor trends and issues related to immersion programs; the
rationale behind the implementation of immersion programs; and students. Carey
stresses the need for future documentation on the dynamic of the immersion classroom.
The lack of convincing evidence for a change in attitude towa:ds the ethnic milieu of
the target language is traced to an insufficient cultural experience associated with
immersion programs. M.O.
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L'auteur discute des principales tendances et resultats des programmes d'immersion, du
plan d'implantation des programmes d'immersion; des differences dans les attitudes
entre les etudiants des programmes d'immersion et les autres programmes. Carey
souligne la necessite d'une plus large documentation sur la dynamique qui existe dans
les classes d'immersion et sur les resultats entralnes pour l'emploi de differentes
methodologies. Le fait que l'experience en immersion entralne un changement d'attitude
ou une interaction avec le milieu ethnique de la langue-cible n'a pas encore pu etre
mis en evidence, et cette lacune est attribuee a l'insuffisance de l'experience culturelle
dans la plupart des programmes d'immersion. tr M.O.

5 GONAYEB-LEBLANC, L. (1')116)

L'immersion apres vingt ans: bilan et perspectives d'avenir. Le journal de
l'Immersion = The Immersion Journal, vol. 10, no 1, nov., pp. 7-9 et 25-28. Articlede periodique.

L'auteure veut connaltre les resultats que permet d'atteindre l'enseignement immersif,
et identifier les pistes d'avenir susceptibles d'amiliorer la didactique. Cette analyse de
recherches et d'opinions inclut les points suivants: 1) developpement intellectuel; 2)
facteurs affectifs: sentiment d'appartenance a un groupe linguistique; attitudes a
l'endroit de la communaute francophone; 3) facteurs psychologiques et sociaux: les
cours immersifs engendrent une plus grande ouverture d'esprit accompagnee d'attitudes
plus positives; 4) resultats scolaires dans les autres disciplines; 5) maltrise de la langue
seconde: niveau Cleve des comp6tences linguistiques passives mais les competences
productives demeurent faibles. L'enseignement immersif permet d'atteindre une
competence fonctionnelle en frangais; cependant, des lacunes persistent (les competences
grammaticale et sociolinguistique). L'auteure decrit les propositions de Hammer ly,
relatives a une refonte du programme d'immersion. M.O.

The author is wondering about the effectiveness of immersion education. She is also
interested in identifying some future trends capable of imporving the field of didactics.
This analysis of reseacrches and opinions includes the following points of interest 1)
intellectual development; 2) affective factors: feeling of belonging to a linguistic group;
attitudes towards the Francophone community; 3) psychological and social factors:
immersion courses bring a broadmindedness and more positive attitudes; 4) academic
results in other subjects; 5) mastery of the second language: high level of the passive
linguistic competences/low level of the active competences. It has been proved that
immersion education helps the learner to reach a functional competence in French.
Nevertheless, some deficiencies still exist (grammatical and sociolinguistic corn-
petences). In conclusion, the author describes Hammerly's proposal for a remodeling
of the immersion program. tr M.O.

6 JONES, J. P. (1984)

Past, Present and Future Needs in Immersion. The Canadian Modern Language = La
Revue canadienne des langues vivantes, vol. 41, no 2, Nov., pp. 260-267 Article de
periodique.

This paper presents the opinions of the author with resix.ct to the past, present and
future needs related to French Immersion Program in the Edmonton Public School
Board and in Alberta generally. Included are needs related to teacher
availability, pre- and in-service training of teachers, teaching/learning materials,
program accessibility, support organizations, research and evaluation, administrative and
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political support, school and school district support services, secondary school
programs, post-secondary opportunities, co-curricular activities and publicity and
public relations. A.A.

Cet article traite des opinions de l'auteur en ce qui concerne les besoins des
programmes d'immersion dans le passe, a l'heure actuelle et a l'avenir dans les écoles
publiques d'Edmonton et dans la Province d'Alberta en general. L'auLtur enumere les
besoins relatifs a l'enseignement immerse: disponibilite des professeurs, formation et
recyclage des professeurs, matériaux d'apprentissage, acces aux programmes, organismes
d'appui, recherche, appui administratif et politique, services d'appui de l'école et de
la commission scolaire, programme au niveau secondaire, programme au niveau post-
secondaire, activités para-scolaires, publicité et relations publiques. R.A./M.O.

7 KAUFMAN, D. and S. SHAPSON (1978)

Overview of Secondary and Post-Secondary French Immersion: Issues and Research.
The Canadian Modern Language Review = La Revue canadienne des langues vivantes,
vol. 34, no 3, Feb., pp. 604-620 Article de periodique.

This paper is an overview of secondary avd post-secondary French immersion. It
summarizes the issues and the research. Kaufman and Shapson define the early and late
immersion program options, and describe studies of three immersion programs and their
results: the Coquitlam late immersion study, the pilot summer immersion program for
secondary students from British Columbia, and the summer language bursary program.
In conclusion, the late immersiov approach seems to be a promising vehicle
for learning French and for the improving students' attitudes towards French-speaking
Canadians. M.O.

Cet article donne une vue generale de l'immersion frangaise au niveau secondaire et
post-secondaire. Il en resume les problemes et la recherche. Kaufman et Shapson
definissent les programmes d'immersion longue et d'immersion courte et ils décrivent
les etudes faites sur trois programmes d'immersion et leurs résultats: l'étude sur
l'immersion courte de Coquitlam, le programme pilote d'immersion de la session d'ett
pour les étudiants du secondaire de la Colombie-Britannique et le programme d'été
pour les boursiers en langue. En conclusion, les auteurs mentionnent que
l'immersion courte semble vouloir etre un moyen efficace pour apprendre le
francais et pour améliorer l'attitude des etudiants a l'egard des Canadiens francophones.
M 0./tr E.P.

8 LAPKIN, S. et M. SWAIN (1984)

Faisons le point .. Research Update. Langue et societi Language and Society, no 12,
pp. 50-56; 48-54 Article de periodique.

Les auteurs examinent les principales questions abordees dans les années 1970, les voies
de la recherche en cours, les conclusions élaborees et la signification des investigations
;mutes et présentes pour les etudes futures. Texte assorti d'observations d'eleves de
cours immerses. Les auteures concluent que les Cleves appartenant a une majorite
linguistique peuvent recevoir sans effets negates a long terme l'enseignement d'une
langue seconde. Strategies d'enseignement a definir pour assurer un apprentis-
sage reussi de la seconde langue officielle aussi bien que d'autres matieres du
programme. Ainsi, peut-etre que la distance entre les deux solitudes canadiennes sera
abolie. M.O.

Isi )
( ...)
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The authors review the main research questions and findings of the 1970s, outline
current lines of inquiry, and explore the implications of past and current research for
the future studies of immersion. Observations on immersion class students. The authors
conclude that students from a majority-language group can be taught in a second
language with no long-term negative effects. We must identify teaching strategies to
make both language learning and content learning effective, and to ensure
that the bilingualism achieved helps to close the gap between Canada's two solitudes.
M.0./tr M.L.

9 MACNAB, G. L. (1981)

French Immersion Programs Across Canada: The Influence of Cumulative Amounts of
Time, Starting Age and Yearly Time Allotment on the Learning of French. A Review
of Evaluations of French Immersion Programs. Ottawa: Ottawa Board of Education.
71 p. (Research Report 81-12) Rapport.

This paper reviews the results of research on various programs for learning French as
a second language from kindergarten to grade 11 or 12 in selected Canadian school
systems. Generally, it examines the effects of a number of procedures and student
ability, starting age, total amount of time spent using French, continuity of exposure
to French, instruments, and other methodological considerations. The introduction
provides a brief history of immersion programs in Canada and a review of research on
results of these programs. The second chapter provides an overview of French
immersion programs across Canada and describes in detail programs in Ottawa,
Carleton, Edmonton, Montreal and Mille Isles. Part III is concerned with what research
into the various programs has had to say about what aspects of programs might be most
effective in another setting. This review covers the following topics: time allocations
and French learning: the Ottawa Board of Education (OBE) French Project Results;
methodological notes on tests, research designs, program stage and cohort variation; and
study age and dosage. The final part summarizes the research and conclusions, and
advances hypotheses concerning French learning and maintenance. ERIC/M.O.

10 MOLLICA, A. (1983)

L'immersion en français au Canada .. French Immersion in Canada. Dialogue it
Dialogue, vol. 1, no 4, mai, pp. 1-3 Article de periodique.
Ce bulletin aborde le theme de "l'immersion au CanadaTM. L'entrevue qui constitue
l'article de tete de ce numero est une synthese de la :echerche menee sur ce sujet et
les rapports des provinces forment un exposé de l'enseignement par immersion au
Canada a l'heure actuelle. L'entrevue procede du contenu d'une etude intitulee
"Bilingual Education in Ontario: A Decade of Research", dirigee par M. Swain et S.
Lapkin, et identifie certaines des etudes qui sont menees actuellement. L'entrevue
touche des aspects tels que les preoccupations des parents et des educateurs, le contenu
du cours de &anvils, le developpement intellectuel, revaluation du programme, les
resultats linguistiques en langue, les resultats academiques dans les autres matieres, la
qualite du frangais parle, l'effet du cours immersif sur l'intelligence, les aspects
psychologique et social. M.O.

11 RICHER, S. et F. HUGHES (1977)

French immersion and Classroom Behaviour: A New Direction for Research in Second
Language Learning. Ottawa: Carleton University. (s.p.) Document non publie.
This paper develops a set of hypotheses about the classroom behaviour of immersion
and regular school children. Six kindergarten classes (three Frena immersion and three
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regular) in a suburban Ottawa English-speaking community were observed. Contrary
to expectations, higher deviance was found in the immersion classes. Greater
restlessness and boredom was evident but at the same time evidence of greater inter-
child cooperation. This provides the basis for future research. CPF

i.z, SOMRATY-STONE, H. (1983)

Immersion Bilingual Education in Canada and Its Implications for the United States.
Canadian Ethnic Studies = Etudes ethniques au Canada, vol. XV, no 2, pp. 25-41
Article de periodique.

The present article delineates several types of immersion approaches and reviews a
number of studies regarding the effectiveness of such programs. Results of these
studies suggest that immersion bilingual education is suitable for the lower-IQ child,
the learning-disabled child with a defined language disability and for the lower-SES
child. Most of the immersion programs in Canada have involved children whose LI
(home language) is English, the majority or dominant language of the society, whereas
most bilingual programs in the United States have been initiated for the benefit of
ethnolinguistic minority groups and have not involved the Anglophone majority
students. Thus, insufficient hard data are available to support conclusions regarding the
advisability of the immersion approach in biliinual programs for minority students.
Nevertheless, the extensive Canadian studies provide insight into the ingredients which
have made immersion successful. A.A.

Le present article souligne plusieurs types d'immersion et passe en revue de nombreuses
etudes concernant l'efficacité de tels programmes. Les conclusion:, de ces etudes
suggerent que rimmersion bilingue dans les écoles convient aux enfants de quotient
intellectuel au-dessous de la moyenne, aux enfants handicapes qui ont des problémes
bien définis dans l'etude de la langue, et aux enfants defavorisés. La plupart des
programmes d'immersion au Canada concernent les enfants dont l'anglais est la langue
maternelle, langue principale de la majorité de ia population canadienne, tandis qu'aux
Etats-Unis les programmes bilingues ont eté institués au profit des minorites ethni-
ques et ne concerneilt pas une majorite anglophone. En consequence, il y a trop peu
de données veritables pour permettre des conclusions en ce qui concerne l'opportunité
de rrogrammes bilingues au profit d'élèves minoritaires, surtout en se basant sur
l'experience canadienne. R.A.

13 SWAIN, M. (1976)

Bilingualism Through Education: Dreams and Realities. Keynote Address
Presented at the Annual Conference of the Manitoba Modern Language Association,
Oct. 1976, 12 p. Document non publie.

In this keynote address, Swain outlines the possibilities and realities of second language
teaching, referring to the Gil lin Report. The author describes three alternative
approaches for the teaching of French as a second language that exist in Ontario: core,
extended and immersion. Swain summarizes some of the research findings with respect
to these alternative approaches to teaching a second language. Four basic concerns have
been examined, relatively to the results of the primary immersion programs. Researches
have also been made on various aspects of the emotional and social adjustment of
immersion pupils. Other research has investigated the suitability of immersion programs
for children from working class backgrounds and from third language backgrounds, as
well as children with learning disabilities. In conclusion, Swain shows that it is possible
to improve the learning of a second language substantially in schools settings. M.O.
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14 SWAIN, M. (1974)

Early and Late French Immersion Programs in Canada: Research Findings. Paper
Presented at the Federal-Provincial Conference on Bilingualism in Education, Halifax,
Jan. 1974, 29 p. Document non publit.

This paper summarizes the research findings related to early and late French immersion
programs in Canada. The author brings some answers to five sorts of questions. Swain
snmmarizes a set of findings that relate to the assessment of English language skills.
She also focuses on the achievements of the late immersion students with respect to
French language skills as well as he achievemenft of the early partial immersion versus
the early total immersion pupils. Swain points Nit a research that has examined content
learning of other subject areas and she refers to the attitude profile of the immersion
students in the St. Lambert experiment. The paper ends by suggesting seven tentative
conclusions. M.O.

15 SWAIN, M. (1976)

Five Years of Primary French Immersion: A Summary. Paper Presented at the Research
Colloquium on Alternate Program for Teaching French as a Second Language in the
Schools of the Ottawa and Carleton School Boards, Ottawa, Apr. 1976, 13 p. Docu-ment non publié.

This paper is a critical study of five years of primary French immersion. By
highlighting some of the interesting comparisons, Swain has demonstrated that the
formula "English child plus early immersion education equals bilingual Canadian" has
a great deal of sense. The results of findings provide adequate evidence that the
immersion children can understand, read and write English. Other results indicate that
the immersion pupils can uuderstand, speak, read and write in French, not as well as
the majority of native French children of the same age, but as well as some of them.
One final set of data which should be mentioned relates to measures of mental ability.
In conclusion, the early immersion program is an innovative program for the teaching
of Frnnch as a second language which has met with considerable success. In spite of
that, continued research and development studies are needed. M.O.

16 SWAIN, M. and :3. LAPKIN (1982)

Evaluating Bi lingua Education: A Canadian Case Study. Clevedon (Avon): Multilingual
Matters. 117 p. -- Monographie.

This book relates to the outcomes of the French immersion education: a Canadian case
study. The purpose is to provide _ 'on-technical 3ynthesis of a decade of research
concerning immersion education. The authors give an overview of the French
immersion programs studied by the Bilingual Education Project, and summarize the
characteristics of some other bilingual education programs found in Ontario. The study
contains a list of the specific research questions addressed in the evaluation, a descrip-
tion of the research design end procedures, and of some major issues which arise in
the evolution of educational programs. The evaluation findingr concerning the
linguistic, academic, social and psychological outcomes of French immersion programs
are presented. The results from the three alternatives are also highlighted. The final
chapter includes a summary and indicztes some implications of the research for policy
makers. M.O.
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17 SWAIN, M. and S. LAPKIN (1981)

Bilingual Education in Ontario: A decade of Research. Toronto: Ontario Ministry of
Education. 175 p. Rapport.

Synthesis.on a-decade of research conducted by the Bilingual Education Project of the
Ontario Institute for Studies in Education. The project was conceived in 1970 in
response to requests from several Ontario boards of education for assistance
in implementating and evaluating French immersion programs in their
jurisdictions. The immersion programs evaluated include three major alternatives: early
total, early partial, and late partial French immersion. Reference is made to evaluations
of similar programs. The evaluation findings concerning the linguistic effects are
presented in Chapter 4, the academic effects in Chapter 5, some social and
psychological dimensions of French immersion programs in Chapter 6. The final chapter
is a summary followed by a bibliography on immersion education in Canada and the
U.S.A. M.O.

2.2 L. problematique de l'éducation bilingue

Le domaine de la didactique des langues secondes a connu un ttat d'effervescence
qui ne s'est pas dementi jusqu'i aujourd'hui et qui a EN principalement cause par
le dtveloppement de la notion de competence de communication. Par la suite, des
concepts novateurs, tes que l'immersion française au Canada, oat rapidement
ament les theoriciens et les chercheurs a produire une quantite d'ouvrages et
d'articles qui renseignent sur la nature des variantes de l'immersion en vigueur au
Canada.

2.2.1 Programmes/approches: definition, perstective ii:.1torsipie, problemes

Nous avons recensé 37 ouvrages portant sur lcb notions de l'immersion et les
programmes bilinguet. Nous avons cru indispensable d'inclure les ouvrages relies
a la "definition mettle du concept immersir, a "l'historique" du phenomene et aux
"problemes" auxquels il a EN confront&

Les ouvrages classes dans cette section renseignent sur l'origine, la nature, les
principes fondamentaux (structure), les objectifs, l'orientation (methodologie) et
les realisations de l'éducation par immersion (le centre d'immersion). Plusieurs
references decrivent les points forts et les points faibles (popularite et croissance),
les diverses tendances des programmes bilingues. Cette categoric introdult la
problematique de l'education bilhigue) Page optimal, l'effet de balance entre
autres). Des auteurs abordent le probleme du taux de désistement et de la
diminution des inscriptions dans certahles ecoles. D'autres auteurs se sont penches
sur les avantages et inconvenients theoriques d'une telle approche. Ils ont aussi
écrit sur Peiendue de son succes, et sur la relation entre ce concept et d'autres
approches d'éducation bilingue.

111111111111111111111111111111111111111111111111111111
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2.2.1 Prog-ammes/Approches:

Definition
Perspective historioue
Problemes

18 ANDERSON, H. H. (1984)

The Immersion Approach: Principle and Practice. Paper Presented at the University
of Wisconsin-Milwaukee's Linguistics Symposium on Current Approaches to Second
Language Acquisition. Milwaukee, Mar. 1984, 13 p. Document non publie.
A discussion of foreign langune immen'on instruction in elementary schools begins
with a definition of immersion instruction and its goals. The history of the establish-
ment of such programs in the United States and Canada is briefly described. A variety
of program options available within the immersion approach are outlined. Including
early total, early partial, middle or delayed, and late immersion programs. Immersion
program results are reviewed through recent research findings, including the effects
on English skills, second language skills, and learning of subject material, as well as
findings on the relationship of achievement in immersion programs to IQ and learning
disabilitios. Differences in program results related to program type (partial or total, lateor early) are noted. The spread of immersion instruction in United States school
districts is chronicled, and Milwaukee's program efforts and results are described.
Theoretical foundations of immersion methodology and links to other foreign language
instluctional approaches are examined. It is concluded that while there isgreat variety in the types of immersion prcgrams currently functioning, and there arestill areas needing further investigation, the approach is a sound one,
contributing to both foreign language and native language skills. A list of referencesis appended. ERIC

19 BAETENS BEARDSMORE, H. (1985)
Designing 3ilingual Education: Aspects of Lnmersion and "European School*Models. Journal of Multilingual and Multicultura: Development, vol. 6, no 1,pp. 1-15. Article de periodique.
This paper is a unique example of a comparison of michievemen in second language
learning as produced by two fundamentally different models of bilingual .xlucation.
Canadian immersion programs, designed primarily for language enrichment, and Euro-
pean School bilingual education, designed primarily for language maintenance, bothpromote French as a second language using totally different strategies. Test results
revealed how much diversified approaches lead to higiily comparable achievement
scores, high'.ighting not the superiority of on( model over the other but rather the role
of the environment and the opportunity to use the target language as decisive factors
in determining the nature of the model and the amount of target language input
required in school. A.A.

20 BIBEAU, C. (1982)

L'education bilingue en Amerique du Nord. Montreal: Guerin. 201 p. (Langue
et Societe). Monographie.

Les objectifs poursuivis par les autorites scolaires ou gouvernemtnu.les d'un pays dans
un programme d'education bilingue sont lies au climat aussi bien qu'aux besoins

8 3
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sociopolitiques pergus par ces autorités. Aux Etats-Unis, des Alloph .:es peuvent
commencer leurs etudes dans la langue maternelle sans negliger l'acquisition de la
langue nationale. Au Canada, l'education bilingue vise plutOt l'acquisition de la langue
seconde, tout en visant le maintien de la langue maternelle (par exemple, l'experience
de St-Lambert, a Montreal). L'auteur se refere aux aspects historiques, demographiques
et scolaires. Ces situations d'education bilingue sont ici decrites et expliquees
dans le cadre de la neurophysiologie, de la connaissance et de l'affectiv la, de la
linguistique, de la pedagogic et de la vie culturelle et politique d'un peuple.
C.B.C./M 0.

21 BRUCK, M. et M. SWAIN (1976)

Research Conference on Immersion Education for the Majority Child: Introduction.
The Canadian Modern Language Review = La Revue canadienne des langues vivanies,
vol. 32, no 5, May, pp. 490-493. Article de périodique.

The theme of the research conference has focused on immersion education for the
majority ch I. The two basic dimensions of the immersion concept are described. The
conference tails three specific purposes. The first purpose is to synthesize the results
of past studies and to identify new directions for future research. The second purpose
consists in discussing research design and methodology to deal with some of the ques-
tions raised about immersion programs. Finally, it is essential to update and centralize
the information on research reports related to immersion programs for the majority
child. M.O.

Cette reunion s'est principalement attardee sur l'enseignement par immersion chez les
enfants de langue majoritaire. On y decrit les deux aspects fondamentaux du concept
d'immersio:s et les trois objectifs specifiques de la reunion. Le premier objectif est de
fair. une synthese des resultats 0^- etudes faites dans le passé et d'orienter les etudes
futures. Le deuxieme objectif consiste a examiner l'Claboration de la recherche et la
methodologie de facon a pouvoir repondre aux questions soulevées par les programmes
d'immersicn. En iin de compte, il est essentiel de mettre a jour et de centraliser
l'itfoimation sur les rapports de recherche portant sur les programmes d'immeron
pour les enfants de langue mkioritaire. M.0./tr E.P.

22 BUTRYM, L. (1978)

Programme d'enseignement par immersion partielk. Ir, V' et YI annees. The Canadian
Modern Language Review i La Revue canadienne des langues vivanies, vol. 34, no 5, mai,
pp. 901-902. Article de periodique.

Dans le present article, l'auteur explique les trois buts du programme d'enseignement par
immersion partielle 4', 5° et 6' années, au Conseil scolaire Lakeshore. En second lieu,
l'approche peclagogique es decrite a l'aide d'un graphique représentant les cinq categories
des activites d'apprentissage prevues dans ce programme d'immersion. Toutefois, Les
activites peuvent varier d'une école a l'autre. M.O.

In this article, the author explains the three objectives of the partial immersion teachingia 4th. ,3 thpro^ and 6th grades at the Lakeshore School Board. Secondly, the
educational approach is described with the help of a graph representing the five categories
of learning activities provided in this immersion program. However, these activities may
vary fro:n one school to another. M.0./tr E.P.
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23 COHEN, A. D. and M. SWAIN (1976)

Bilingual Education: The "Immersion" Model in the North American Context. TESOL
Quarterly, vol. 10, no 1, Mar., pp. 45-53. Article de periodique.

Although non-English-speaking minority groups have largely attributed school
difficulties to an inability to learn both English and subject matter at the same time,
recent experiences in North America suggest that it is possible to do so successfully.
These contradictions are resolved by examining 17 characteristics of "immersion"
education for the majority group children that typify the recent wave of successful
immersion programs North America. The authors mention that is is possible to design
programs based on the immersion education mode; for many target groups. In
conclusion, they propose that successful immersion education may motiva..t
bilingual teachers to reconsider their methodology for creating bilinguals. M.O.

24 D'ANGLEJAN, A. (1979)

. 25

Apprenassage des langues a l'ecole ou ailleurs. Montreal: Université de
Montreal. 30 p. Document n3n publie.

L'auteure discute des principes qui sous-tendent l'apprentissage scolaire et l'apprentis-
sage spontane, ainsi que des rapports qui existent entre ces deux modes d'apprentissage.
En se réferant a des theoriciens ou auteurs d'ouvrages, D'Anglejan expose les concepts
d'apprentissage de la langue maternelle et de la langue seconde. Par ailleurs, elle
examine quelques approches innovatrices de l'enseignement des langues dans le cadre
scolaire (l'immersion), et dans le milieu naturel, social ou professionnel. Il existe des
raisons theoriques, empiriques et anecdotiques de croire que la capacité de parler une
seconde langue se oéveloppe de facon plus satisfaisante dans un contexte correspondant
a celui que fauteuil, a décrit a propos de l'apprentissage spontane et dans i...... conditions
"d'acquisition" plutOt que "d'apprentissage". M.O.

FRANCOIS-RAMELLI, M. C. (1983)

Immersion en français: identification de tendances. Montreal: Universite de Montreal.
178 p. These M.A.

Ce mémoire décrit, a partir d'une grille d'analyse, le contenu des etudes sur
l'immersion telles que rapportees dans la Revue canadienne des langues vivantes de
1970 a 1980, de maniere a identifier les tendances, les points forts et les points fai-
bles. Le chapitre I relate l'histoire de l'enseignement des langues, et decrit les diverses
methodes utilisees. Le chapitre 2 Mink l'enseignement des langues par l'immersion et
recense les &fits portant sur cette formuie d'apprentissage. L'ClCve et Ie professeur sont
deux valiables importantes etudiees au Chapitre 3. Dans le C! lpitre 4, une attention
est portee sur la classe et ses objectifs. Le Chapitre 5 resume l'analyse des resultats
relatifs a l'eleve, au professeur et a la cla-ase. M.O.

26 GENESEE, F. (1978)

Is There an Optimal Age for Starting Second Language Instruction? McGill Journal
of Education, vol. 13, pp. 145-154. Article de periodique.

A review of studies done on this topic is given. In conclusion, it seems that there are
advantages related to time and learner efficiency which are associated differentially
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with early and late instruction in a second language. Learning efficiency is greater for
the late learner, and early instruction has the advantage of providing extended
opportunities for language learning in and outside the school. The early learner wili not
have the same advantages as the late learner if learning is continued through the higher
grade levels. However, ear'; instruction seems to be more conducive to attaining higher
levels of second language proficiency provided advantage is taken of the additional
opportunities of early instruction through effective pedagogy. CPF

27 GENESEE, F. (1983)

What We Know About Late Immersion. CPF National Newsletter, no 22,
June, pp. 6-8. Article de periodique.

Genesee gives an outline of the late history of immersion. He describes the ccmmon
forms of late immersion programs which begin in the junior secondary school grades
or in the senior elementary school grades. Results of systematic evaluations of LI
programs in the Montreal and Ottawa areas, demonstrate the effectiveness of these
programs, which seems to derive in part from the intellectual maturity that the students
bring to the task of learning a second language. The evident success of LI may also
be due to a positive motivational factor. The author insists on the importance of a
follow-up. It should be noted that LI programs are not always better than early immer-
sion programs, as other factors have to be taken into consideration. M.O.

28 HALPERN, G. (1982)

Second Language Teaching Programs. In: Bilingualism and Multiculturalism in Canadian
Eduakion, Shapson, M. S. & D'Oyley, A. (red.). Vancouver. Center for the Study of
Curriculum and Instruction, University of British Columbia, pp. 12-24. Ouvrage
collectif.

Four categories of school-based second language programs are examined: core,
extended, immersion, and submersion. Each is described in terms of designated time
patterns, ire of time, and teaching strategies. Reasons why non-Anglophone Canadians
study English and why non-Francophone Canadians study French are presented
together with the likely consequences for each of acquiring an additional language. This
chapter concludes with a brief review of the financial and social costs of providing and
of not providing second language teaching nrograms. The suggestion made is that all
Canadian students should have an equal opportunity to acquire a second language. A.A.

29 HEfFERNAN, P. J. (1979)

French Immersion, Méthode possible pour la refrancisation de francophones assimilts.
The Canadian Modern Language Review = La Revue canadienne des langues vivantes,
vol. 36, no 1, Oct., pp. 24-26. Article de periodique.

French immersion, a new concept in second language teaching in the sixties, is well
known in Canada today. Generally developed for Anglophones wanting to become
bilingual, the program has tended to serve most the needs of the English-speaking
middle class. The author of this article suggests that this kind of program can perhaps
also help French-specking minority children, especially those who are already
assimilated or in the process of being assimilated to English, to safeguard their
language and culture. A.A
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L'immersion en français, nouveau concept d'enseignement de la langue seconde dans
les annees soixante, est bien connue aujoard'hui au Canada. Le programme développe
géneralement pour des Anglophones qui clésirent devenir bilingues a eu tendance a ser-
vir surtout les besoins de la classe moyenne anglophone. L'auteur de cet article suggére
que ce genre de programme peut aussi eider les enfants francophones minoritaires,
surtout ceux qui sont déjà assimilés ou sont en voie de se faire assimiler par la langue
anglaise, a sauvegarder leur langue et leur culture. A.A./tr M.O.

30 LAMOUREUX, P. (1974)

Bilingual Schooling: The Alberta Experience. In: Bilingualism, Biculturalism and
Education, Carey, S. T. (ed.). Edmonton: S. T. Carey, pp. 179-186. Ouvrage collectif.
This paper provides information about wtat is happening in Alberta in the area of
bilingual schooling, and how present prownms can yet be expanded to encourage the
use of languages other than English both within and outside the conventional school
environment. The author develops three nain ideas in his presentation. First, the use
of French as a language of instruction it reviewed from an historical perspective.
Second, Lamoureux explains the present legal status of bilingual schooling, and makes
suggestions for extending these legal provisions beyond the learning activities. Third,
the author suggests a rationale for bilingual education in Alberta, and defines the
appropriate objectives. Finally, these objectives serve as a basis for the development,
implementation and evaluation which are subject to continual review and criticism.
M.O.

31 LAPKIN, S. (1982)

L'enseignement du francais par immersion aux niveaux primaire et secondaire. In:
Options nouvelles en didactique du P.m:pis langue estrangere, Leon, P. R. & Yaskinsky,
J. (ed.). Montréal: Didier, pp. 155-160 (Serie 3L). Ouvrage collectif.
L'immersion aux niveaux primaire et secondaire constitue une innovation importante
dans le domaine de l'enseignement du francais langue seconde au Canada. Cet article
présente deux variantes bien établies: l'immersion précoce et l'immersion tardive. Nous
considérons les principes peclagogiques de chacun de ces types ainsi que leurs effets sur
les apprenants. Nous préconisons en outre plusieurs facteurs qui pourraient
exercer une influence sur la réussite de chaoun de ces programmes,
notamment le type d'école dans lequel ils sont offerts et les techniques utilisées par
l'enseignant. R.A.

32 MACNAMARA, J., H. P. EDWARDS and B. BAIN (1978)

The "Balance Effect". The Canadian Modern Language Review a La Revue canadienne
des langues vivantes, vol. 34, no 5, May, pp. 890-894. Article de périodique.

The speakers address themselves to three central points, basing their presentation on
some case studies of immersion children. First, it is not possible for populations to
master two languages very well because there is a "balance effect". Secondly, do
Anglophone children in immersion really undertake considerable learning of French
as a second language without any loss in English skills? Could a lot more curriculum
content be provided and are pupils only going at half speed to begin with? In
conclusion, Bruce Bain has raised a third point he underlines that th.t immersive
concept has to be seen in the social context. M.O.
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Les conferenciers abordent trois points principaux et basent leur presentation sur des
etudes de cas d'enfants en situation d'immersion. Tout d'abord, il est
impossible pour une population de posseder deux langues a fond parce qu'il existe un
"effet de balance". Deuxiemement, est-il possible pour des enfants anglophones en
siWation d'immersion d'entreprendre un veritable apprentissage du français langue
seconde qui soit assez considerable sans subir une diminution de leur competence en
anglais? Ist-ce qu'un curriculum plus etoffe ne pourrait pas etre fourni? Les
Cleves ne fonctionnent-ils qu'a la moitie de leurs capacites? En conclusion, Bruce
Bain souleve un troisitme point il mentionne que le concept d'immersion doit
etre envisage a rinterieur du contexte social. M.0./tr E.P.

33 MACNAMARA, J., M. KRAUTHAMMER and M. BOLGAR (1968)

Language Switching in Bilinguals as a Function of Stimulus and Response Uncertainty.
Journal of Experimental Psychology, vol. 78, no 2, Oct., pp. 208-215. Article de pe-
riodique.

Language switching in the bilingual's speech production takes an observable amount
of time. The auth- rs notice that switching times are not a function of stimulus
uncertainty, but they are a function of response uncertainty. Language switching did
not differ in any measurable way from an unilingual form of response switching with
which it was compared. The paper presents the theoretical implications of the findings,
with special reference to linguistic independence and the bilingual's ability to keep his
languages distinct. Are included a description of the method, procedure, results and
a discussion. M.O.

34 MALBOEUF, R. ( 478)

Vue d'ensemble du programme d'enseignement par immersion partielle (francais, langue
seconde) au Conseil scolaire Lakeshore. The Canadian Modern Language Review = La
Revue canadienne des langues vivantes, vol. 34, no 5, mai, pp. 898-900. Article de
pdriodique.

Le programme d'enseignement par immersion partielle, dispense au Conseil scolaire
Lakeshore, se scinde en deux cycles dont la duree est de trois ans chacun. L'auteur
donne un aperçu general concernant ce programme, offert au cycle primaire. Le
piogramme se fonde sur les principes de recole active en insistant sur les activites
d'apprentissage qui favorisent l'interact;on Pt la communication chez les Cleves. L'auteur
precise les quatre objectifs vises par l'institution. En ce qui a trait aux comportements
affectifs et psycho-moteurs de releve, la ache du corps enseignant est d'assurer a
cheque enfant une meilleure croissance personnelle, un developpement optimum de tout
son etre plutôt que racquisition repetitive de connaissances encyclopediques. M.O.

The Lakeshore School Board's partial immersion program is divided into two three-
year cycles. The author gives an overview of the program that is offered at the
elementary cycle. This program is based on the principles of active school: it insists on
learning activities favouring the students' interaction and communication. The author
mentions the institution's objectives. Concerning ' the student's affective and
psychomotor behaviour, the teachers' job is to provide, for each child, a better personal
growth, an optimum development of his whole self rather than the repetitive
acquisition of encyclopaedic knowledge. M.0./tr E.P.
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35 McGILLIVRAY, W. R. (1978)

The French Immersion Centre. The Canadian Modern Language Review i La Revue
canadtenne des langues vivantes, vol. 34, no 5, May, pp. 895-897. Article deperiodique.

The Immersion Centre, a school offering only the immersion program, can make the
second language exposure a complete immersion experience, as complete as it can everbe in a school setting. The immersion centres seem to be successful and have enabled
educators to discover just how well the immersion theory works out when it ispractised in the most favourable environment. Statistics indicate that the immersion
centres have greater holding power than dual-program schools. Research on immersion
centres is lacking though a few schools have been studied by the Ontario Institute for.
Studies in Education. In addition, the immersion centre alternative may help to utilize
personnel and space more efficiently and thus reduce the costs for a board. M.O.

Le Centre d'immersion, une ecole qui offre uniquement le programme d'immersion,
peut faire du contact avec une langue seconde une experience d'immersion totale, du
moins aussi totale qu'elle peut l'etre dans un contexte scolaire. Les centres d'immersion
semblent avoir do succes; ils ont donne aux educateurs la possibilite de se rendre
compte de quelle fagon fonctionne la theorie de l'immersion lorsqu'elle est mise en
pratique dans le milieu le plus favorable possible. Les statistiques indiquent que les
centres d'immersion donnent de meilleurs resultats que les écoles qui ont deux
programmes separes. Meme si l'Ontario Institute for Studies in Education a etudie le
cas de quelques ecoles, la recherche sur les centres d'immersion n'est pas suffisante. De
plus, le choix du centre d'immersion peut permettre une utilisation plus rationnelle du
personnel et de l'espace et ainsi recluire les coats assumes par la commission scolaire
responsable. M.0./tr E.P.

36 OBADIA, A. A. (1981)

Programme d'immersion: croissance phenomenale et penible. The Canadian Modern
Language Review = La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 37, no 2, janv.,
pp. 269-282. Article de periodique.

L'immersion au Canada connalt depuis une quinzaine d'annees une croissance
remarquable. Elle se repand un peu partout au pays et meme aux Etat-Unis. Grace I
l'action organisee des parents anglophones et a des resultats de recherches fort posi-
tifs, ce type d'enseignement du frangais, langue seconde, est appele it connaltre une
plus grande popuut it& Des repercussions bienfaisantes se font meme sentir jusque dans
les foyers. Cette "revolution tranquille" du bilinguisme chez les Anglophones s'est
effectuee malgre les nombreux obstacles administratifs, financiers, peclagogiques et
sociopolitiques. En &pit du succes que connalt l'immersion, il reste encore du travaila fake clans le domaine de la formation des enseignants, de l'elaboration des
programmes et de plus en plus dans l'amelioration du frangais de ces Cleves bilingues.
R.A.

For the last fifteen years, French immersion in Canada has expanded
remarkably. Today French immersion programs are offered across the country and
even in some American states. Well-organized groups of English-speaking parents and
very positive research findings have contributed and will contribute to an
even bigger success of the program. Positive repercussions are felt in homes.
This "quiet revolution" of bilingualism among English-speaking Canadians has
occurred in spite of various administrative, financial, pedagogical, and
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sociopolitical problems. Notwithstanding this success, improvement is still needed
in teacher training and program development. The quality of French of these bilingual
students is also becoming more and more important. A.A.

37 OKAZAWA, E. (1983)

Les classes d'immersion: une itude historique. Québec: Univeisite Laval, Centre
international de recherche sur le bilinguisme. 24 p. Document non publiC.

Ce travail constitue une etude historique des classes d'immersion. L'auteur introduit
la problematique et difinit sommairement le vocable "immersion". La seconde partie
du travail a trait a l'etude de cas de St-Lambert, les evaluations et les
resultats de ce programme experimental. Okazawa fait mention d'autres etudes relativeF
a l'enseignement immersif. En conclusion, des suggestions et des recommandations sont
proposees afin d'amiliorer les projets de classes d'immersion au Canada. M.O.

38 ROY, R. R. (1980)
Immersion Defined by Strategy. The Canadian Modern Language Review = La Revue
canadienne des langues vivantes, vol. 36, no 3, Mar., pp. 403-407. Article de
periodique.

The paper surveys the types of first and second language teaching strategies as a
background for describing the characteristics normally associated with immersion
teaching strategy. It hypothesizes that strategy may explain in part the evidence in
research that immersion language instruction is more effective than traditional first
or second language instruction. Finally it considers the value of strategy definition
for quality control. A.A.
Cette communication passe en revue certaines strategies d'enseignement des langues
premieres et secondes af in de mieux discerner les qualites des strategies d'enseignement
employees en immersion. L'hypothese est avancée que la nature de la strategic
expliquerait en partie l'evidence apportee par Is recherche portant a croire que
l'enseignement des langues par l'immersion serait plus efficace que l'enseignement par
les methodes traditionnelles soit pour la langue premiere soit pour la langue seconde.
En conclusion, l'auteur s'interroge sur l'effet d'une definition plus precise de
l'immersion dans le contröle de la qualite des programmes d'immersion. R.A.

39 SHAPSON,.S. M. and M. PURBHOO (1974)
Second Language Programmes for Young Children. Toronto: Toronto Board of
Education, Research Department. (s.p.). Document non publie.

This report provides a selection, description and summary of programs and research
involving two languages of instruction. It identifies theoretica1 questions raised
in the literature, but the main emphasis is on the structures, goals and outcomes of
second language programs at the elementary school level. Immenion programs
and native language programs in Canada and the U.S.A. are discussed. C?F

40 SPILKA, I. V. (1975)
The Acquisition of a Second Language in Immersion Programs. Montreal: University
of Montreal. 56 p. Document non publit.
The study of Spilka deals with the acquisition of a second language in Canadian
immersion programs. The author enumerates the reasons for undertaking immersion
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programs and describes the four immersion approaches to second language instruction.
the objectives of immersion education are also defined. The effectiveness and other

aspects of immersion programs have been assessed by comparison with conventional
second language instruction. Five main areas of investigation and the results are
described. Researches have proved that not only the pronunciation of immersion pupils
still marked by a noticeable English accent but their grammar leaves much to be
desired and their style seems somewhat awkward. In summary, the immersive ap-
proach has not had any untoward effects on children. Nevertheless, Spilka stated that
further research is needed before the full impact of immersion education on second
language acquisition can be appreciated. M.O.

41 STANLEY, M. H. (1974)

French Immersion Programs: The Experience of the Protestant School Board of Greater
Montreal. 77 . Canadian Modern Language Review = La Revue canadienne des
langues vivantes, vol. 31, no 2, pp. 152-160. Article de periodique.
Stanley summarizes the experience of the Protestant School Board of Greater Montreal.
The author gives an historical background of early immersion and grade seven
immersion programs. This paper gathers the theoretical advantages and disadvantages
of early and late immersion programs. Stanley has listed actual problems and
difficulties associated with PSBGM immersion patterns. He points out variables such
as the class size, staffing, materiels, and costs, job security, programming difficul-
ties, credits. In conclusion, Stanley adds his judgement on the effectiveness of
immersion programs. M.O.

Stanley resume l'experience de la Commission des Ecoles protestantes du Grand
Montreal. L'auteur fait l'historique des programmes d'immersion longue et d'immersion
courte (en 7 année) et il rassemble les &vantages et les inconvénients theoriques de ces
programmes. Il dresse un liste des problémes et des difficultés associés aux modeles
d'immersion de la CEPGM. Il mentionne les variables suivantes: le noinbre d'étudiants
par classe, le recrutement du personnel, les fournitures pedagogiques et leurs coins,
la securite d'emploi, la difficulte d'établir des previsions et l'octroi de credits
pour les cours. En conclusion, Stanley donne son jugement personnel sur l'effica-
cite des pingrammes d'immersion. M.0./tr E.P.

42 STERN, H. H. (1978)

Bilingual Schooling and Foreign Language Education: Some Implications of Canadian
Experiments in French Immersion. In: Georgetown Universi'y Round Table on Languages
and Linguistics 1978, Alatis, J. E. (red.). Washington: Georgetown University Press, pp.
165-188. Ouvrage collectif.

The American experiences in bilingual education attempt to provide education for
children in a bilingual s'tuation whereas the Canadian bilingual education through
immersion attempts to cm ate advanced levels of bilingualism for children from unilin-
gual backgrounds. Immention which is a successful concept of bilingual education has
the potential to close the Lap between bilingual schooling and FL education. Immersion
has done little to solve 1 he optimal age question. In fact, it contradicts conclusions in
FL education. More studies of differences in language learning at different maturity
levels in different settings Are needed. The immersion experience confirms current
thought on proficiency and time given to language learning. M.0
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43 STERN, H. H. (1978)

French Immersion in Canada: Achievements and Directions. The Canadian Modern
Review = La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 34, no 5, May, pp.
836-854. - Article de periodique.

This paper summarizes the French immersion approach in Canada: achievements and
directions. The paper contains the immersion story and the origins of the innovative
formula. After the success of St. Lambert experiment, the Ottawa Roman Catholic
Separate School Board has decided to institute immersion classes. Subsequently,
immersion has spread geographically throughout the provinces. H.H. Stern
indicates some of the main findings of immersion research. The author
mentions te-lhers and administrators that have played a key role in this
pioneer effort. He suggests four areas which need the Association's attention if
immersion is to continue to make a positive impact on the educational scene. In
conclusion, Stern expresses his optimism about the Canadian Association of Immersion
Teacher's mandate. MD.

Cet article présente la méthode d'immersion frangaise au Canada, son
historique, ses realisations et son orientation. Apres le succes de l'experience
de St-Lambert, le Conseil des ecoles separées catholiques romaines d'Ottawa a créé des
classes d'immersion. L'immersion s'est ensuite étendue aux autres provinces. L'auteur
donne quelques-uns des principaux résultats de la recherche sur le sujet. Il park
des enseignants et des administrateurs qui ont joué un role important. Pour que
l'immersion continue A avoir un impact positif, il suggere certaines orientations A
l'Aseociation. Il se dit enfin optimiste quant au mandat de l'Association
canadienne des professeurs d'immersion. M.0./tr E.P.

44 STERN, H. H. (1981)

Une experience pedagogique fascinante - hnmersion Schools and Language Learning.
Langue et sociestes = Language and Society, ro 5, pp. 3-6. - Article de periodique.

La totalite ou la majeure partie des cours d'une école anglaise est dispensee en français
aux enfants dont la langue familiale est l'anglais: telle est la classe type d'immersion
en francais. Le 7rofesseur est francophone ou possede une connaissance totale du
francais. L'objectif est un apprentissageactif et pratique du francais, sans qu'il fuse
l'objet d'un enseignement i part. L'auteur rappelle l'historique de cet enseignement, les
etudes et resultats l'accompagnant. L'auteur tente d'identifier certaines questions
fondamentales. Conclusion positive: une telle experience fournit des exemples
convaincants sur la fawn de fonder l'enseignement des langues sur des activites
communicatives. L'auteur souligne la remarquable collaboration de groupes et de
chercheurs de differents centres canadiens et de differents gouvernements. Bibliogra-
phie. C.B.C.

On a typical French immersion class all or a major portion of the
educational program of an English-speaking school is offered in French to
children whose home background is English. The teacher is a Francophone or has a
native-like command of French. The goal is an active and practical learning
examples of how to introduce communicative activities into the language class.
The author underlines the co-operation among groups or researchers of centres
across Canada and between different levels of government. Bibliography.
C.B.C./tr M.L.
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45 STERN, H. H. (1984)

L'immersion: une experience singulitre - The Immersion Phenomenon. Langue et
société a Language and Society, no 12, pp. 4-7. Article de periodique.

L'immersion en frangais a pris naissance dans les systemes scolaires anglo-canadiens.
Ces classes s'adressent aux enfants qui ne snnt pas de langue maternelle française et qui
sont disposes a faire en franpais une bonne partie de leurs etudes. C'est donc un
programme dans kequel le frangais est acquis par le bilis d'autres disciplines. L'auteur
de l'article passe ici en revue differents aspects de l'immersion: l'origine, la de et
l'etendue de ses succes. Le present numero refléte i la fois la recherche faite sur cette
innovation pedagogique et l'experience acquise par les parents, les enseignants, les
administrateurs voire les Cleves eux-memes. C'est une sorte de bilan et une interroga-
tion sur les voies de l'avenir. Tableaux (source Statistique Canada). C.B.C.

French immersion has started in the English-speaking educational systems in Canada.
Immersion classes are intended for vhildren whose home language is English and who
are willing to undergo a large of their schooling through the medium of French. It is
a program in which French is acquired through the instruction of other school subjects.
The author reviews different aspects of immersion classes: the origin, the key and the
extension of its success. The article in this issue reflects both the research on this
educational innovation and the experience of parents, teachers, administrators and
students themselves. It is a sort of account and a questioning on where to go from here.
Tables (Source Statistic Canada). C.B.C./tr M.L.

46 SWAIN, M. (1981)

Immersion Education: Applicability for Nonvernacular Teaching to Vernacular Speakers.
Studies in Second Language Acquisition, vol. 4, no 1, Fall, pp. 1-17. Article de
periodique.

The author describes immersion educatior, as practiced in Canada outlining immersion
programs' background, structure, irethndo1ogy, and outcomes. Suggests that, to
achieve the outcomes of immersion education developed for majority language groups,
some minority language groups may require programs beginning in the first language
and continuing in both the first and second languages. ERIC

47 SWAIN, M. (1981)

Linguistic Expectations: Core, Extended and Immersion Programs. The Canadian
Modern Language Review a La Revue canadienne des langues vivantes, vol.
37, no 3, Mar., pp. 486-497. Article de periodique.

On the idea of implementing a second language program, it is important to establish
realistic expectations for the linguistic performance of students enrolled in the program.
The author presents an overview of the general trends that are emerging with respect
to the linguistic outcomes of different second language programs. Expectations can be
more realistically formulated only thsough an examination of the outcomes of different
programs designed to meet similar of different goals. Here are defined three categories
of FSL programs: 1) the core program in which French is taught for only short periods
(20-40 minutes a day); 2) the ex'.ended program is one in which, in addition to a core
component, one or two subjects such as math or social sciences, are taught using
French as the medium of instruct:on; 3) the immersion program is the one in which
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greater than 50% of the students' academic content is taught using French as the
medium of instruction. To sum up, this paper discusses what factors should or should
not influence our expectations, and how realistic expectations can be established. M.O.

Lorsqu'il s'agit de mettre en oeuvre un programme de langue seconde, il est important
d'etablir des objectifs realistes quant a 1a performance linguistique des etudiants inscrits

...au programme.-Uauteurs presents une-vue-generale des differents types*de programmes
de langue seconde et de leurs resultats. Les objectifs ne peuvent etre formules d'une
fagon realiste qu'a partir d'une etude approfondie des resultats des differents
programmes et de leurs buts respectifs. Trois categories de programmes de frangais
langue seconde sont ici definies: I) le programme de base dans lequel le frangais est
enseigne pendant 20-40 minutes par jour; 2) le programme enrichi qui, en plus du
programme de base, comprend l'enseignement en français d'une ou deux matieres, telles
que les mathematiques et les sciences suciales; 3) le programme d'immersion comporte
plus de 50% du temps alloue a l'enseignement des matier-es dans la langue frangaise.
En resume, cet article presente les facteurs qui devraient influencer nos espoirs et la
maniere de parvenir a des objectifs realistes. tr MD.

48 SWAIN, M. (1975)

More About Primary French Immersion Classes. Orbit, vol. 27, no 6, pp. 13-15.
Article de periodique.

This article is a follow-up on French immersion classes in Canada. It enumerates the
reasons for the demand for primary-level French immersion programs. After the St.
Lambert early immersion model, initiated in 1965, many experimental programs for the
teaching of French were implemented in Ottawa in 1973 with the help of the federal
Department of the Secretary of State. Researchers have evaluated these experimental
programs and have examined four basic questions. They explained the results which
should provide some indication of the programs' effectiveness. The author of the article
also referr to other studies in relation to early immersion approach and furnishes
bibliographical references. M.O.

49 SWAIN, M. (1977)

L1 and Content Learning: A Canadian Bilingual Education Program at the Secondary
Grade Levels. Toronto: OISE. 12 p. Document non publie.

In this paper, Swain gives a brief description of the Peel County Board of Education's
partial immersion program, initiated in 1971 for the grade 8 students. The major points
that were discussed concern the evaluation of the program, the achievement of
immersion students and the measures of French performance. The author describes the
findings which relate to the learning of content material taught via the medium of the
second language. Concerning the teaching content material, Swain underlines the
importance of the correction of content errors and linguistic errors. In conclusion,
results suggest that learning both a second language and content material at the same
time in school are not incompatible. However, we need to devote more attention to two
issues. M.O.

50 SWAIN, M. and H. C. BARIK (1975)

Bilingual Education in Canada: French and English. In: Case Studies in Bilingual
Education, Spolsky, B. & Cooper, R. L. (ed.). Rowley (Mass.): Newbury House
Publishers, pp. 22-72. Ouvrage collectif.

First, the authors give an historical perspective of bilingual education programs in
Canada, by means of a brief description of the policy of each of the provinces. A
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number of reports on the St Lambert proiect and studies of other immersion pro-
grams are discussed. Th ,:. authotz also outline four studies: the Ottawa study; the
Toronto study (full immersion); the Elgin study (partial immersion) and the Peel study
(late grade partiai "oersion). M.O.

51 TUCKER, G. R. (1974)

Methods of Second-Language Teaching. The Canadian Modern Language Review = La
Revue canadienne des langues vivantes, vol. 31, no 2, Nov., pp. 102-107. - Article de
periodique.

In this paper, Tucker describes four distinctive approaches to or program strategies
for second language teaching with the aim of promoting functional bilingualism and
biculturalism. These innovative approaches fall into four categories: traditional second
language programs, second language programs plus content subjects, early immersion
programs, and late immersion programs in th : target language beginning after
the student has had several years of training via the traditional SL program. M.O.

Dans cet article, Tucker décrit quatre méthodes differentes d'enseignement d'une
langue seconde qui ont comme objectif de promouvoir ie bilinguisme fonctionnel et le
biculturalisme. On peut classer ces méthodes novatricPt en quatre categori...: les
programmes traditionnels de langue seconde, les program, A enrichis de langue secoade
qui assurent en plus l'enseignement d'une matière scolaire, les programmes d'immersi on
longue et les programmes d'immersion courte pour lesquels l'élève doit d'abord avoir
étudié la langue seconde scion la méthodt traditionnelle pendant quelques années.
M.0./tr E.P.

52 WILKES, H. (1984)

How Immersion Has Changed Core. CPF National Newsletter, no 26, June,
pp. 1-2. - Article de periodique.

The rapidly expanding immersion programs have usually been seen as so radically
different from the older core system. Helen Wilkes, a Newfoundlander educator,
commented these different programs which are actually working together to improve
total language learning and children's personal growth in schools all across the country.
The author explained how immersion has changed core. The goal of Core French is to
provide all children with the opportunity to learn both Canadian languages. Core
French has also acknowledged that children are capable of learning a second language
from an early age. Core French is moving towards *using* the language and it has
become aware of the need to create a positive valuing of the cultural diversity of the
Canadian mosaic. M.O.

53 WILTON, F. (1974)

Implications of a Second-Language Program: The Coquitlam Experience. The Canadian
Modern Language Review aa La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 31, no 2,
Nov., pp. 169-180. - Article de periodique.

This paper focuses on the implications of the Coquitlam's second language program,
British Columbia. The author gives background information on the development of
:he French program and enumerates the program objectives. It appears that this type
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of bilingual program serves the needs of the French-speaking community, and secondly,
of any interested English-speaking parents. The French immersion program of
Coquitlam involves the following time allotment in the French language instruction:
kindergarten and grade 1 (100%), grade 2 (80%), grade 3 (75%), grade 4 (70%), grade
5 (65%), grade 6 (55%), grade 7 (50%). In this paper, F. Wilton points out the basic
problems encountered in the implementation of the program: suitable teachers, material,
pupil attrition and costs. The last part of the paper concerns the evaluation of the
program. Investigations have been made in order to have a precise idea of its relative
accomplishment and of parents' attitudes on the program. M.O.

Cet article se concentre sur les implication: du programme de langue seconde de
Coquitlam, Colombie-Britannique. L'auteure donne les informations de base concernant
le developpement du programme de frangais et elle en enumere les objectifs. Il semble
que ce type de programme bilingue réponde avant tout aux besoins de la communauté
francophone, et en second lieu, aux parents anglophones désireux d'inscrire leurs
enfants. Le programme d'immersion mis sur pied a Coquitlam comporte les pourcen-
tages suivants d'enseignement dans la langue frangaise. maternelle et I ers annae (100%),
2" annae (80%), 3" annee (75%), 4" armee (70%), 5. armee (65%), 6' armee (55%), 7"
année (50%). Dans cet article, F. Wilton mentionne les problemes fondamentaux
rencontres lors de la mise en oeuvre du programme: le recrutement d'enseignants
qualifies, le materiel didactique, la diminution du nombre d'alaves et les coOts Clevas.
La dernitre partie de l'article touche a l'évolution du programme. Des enquetes ont eta
faites pour avoir une idée precis° sur les risultats de ce programme et sur l'attitude
adopt& par les parents a son egard. tr M.O.

54 YALDEN, J. (1981)

Communicative Language Teaching: Principles and Practice. Toronto: OISE. 40 p.
(Language and Literacy Series). Monographie.

This handbook on communicative langvage teaching is divided into six chapters:
Chapter 1: "Why Communicative Language Teaching" explores areas such as
communication, appropriate register and interactive skills. Chapter 2: "The Back-
ground" consists of a general description of the behaviorist theory, audio-lingual
method, audio-visual structuro-global method, alternative methods, and immersion
teaching. Chapter 3 relates to "Learning to Communicate". Chapter 4: "Classroom
Activities" provides role plays, simulations, games, problem-solving activities,
information-transfer exercises, and interactive tasks. Chapter 5 defines the new teach-
er's role. In the last chapter, the author mentions that there are new routes to providing
communicative practice and encouraging the closer possible thing to rPal life
communicative situations in the classroom. Appendix includes sourct of au-
thentic material for classroom exploitation. M.O.

2.2.2 Programme5/approjhes: description, cornparaison, evaluation generale

Dans cette section, nous avons ordonni 36 travaux. Ler references bibliographiques
ont trait k la "description generale", la "comparaison" et "'evaluation" des
variantes des programmes particuliers d'immersion, implantis dans ;es diverses
provinces canadiennes. Cate rubrique rivele des informations sur les modeles
d'inscription, sur les pioblemes relies k l'implantation des programmes, sur le
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curriculum ideal. li s'agit de relater I. developpemeat et l'organisatioa des
modéles, de d6crire le proceuus dliaboration et la mise en oeuvre Wan programme
en r, a rticul ler.

Quelques ouvrages compareat les variaates de !Immersion et discutrat de
l'efficacite des programmes d'immersion et des variautes. D'autres titres encore.
6valuent de Taco. g6a6rale les programmes lesplaatis dins certaines commissions
scolaires (mesure de la performance en fraasais) et aaalyseat !ear impact sur le
reademeat academique et sur les habiletes liaguistiques. Enna il s'agit de résumer
l'easemble des résnitats des programmes bilingues, d'6tudier les effets de cet
enseignement.

INIIIINI11111111111111111

2.2.2 Programmes/Approches

_. Description

Comparaison

Evaluation générale

55 ADIV, E. (1984)

Trois dans deux .. An Example of Double Immersion. Langue et societe ir Language
and Society, no 12, pp. 32-34. Article de Nriodique.
Agente ee recherche ti la Commission des 6coles protestantes du Grand Montréal,
rauteure de l'article décrit la dou'ule immersion dans une école de Montreal (cadre
trilingue). Deux langues secondes (frangais, hebreu) sont utilistas comme technique
pedagogique. Deux types de programmes ont 6t6 élabor6s, évalues et compar6s. Dans
l'ensemble, le bilan est positif. Reste a savoir si ces programmes conviennent i
l'ensemble de l'effectif scolaire et quel est le niveau de competence atteint en langue
seconde (frangais e hebreu). II faudrait developper davantage les aptitudes grammatica-
les. Ces programmes sont des repOres utiles pour l'alaboration d'autres programmes
multi-ethniques. C.B.C.

As a research officer with the Protestant School Board of Greater Montreal, the author
describes a double immersion in Montreal school (three-language program). Two second
languages (French, Hebrew) are used as pedagogical technique. Two types of pro-
grams were elaborated, evaluated and compared. On the whole, the results are pcsitive.
The question remains if these programs are suitable for students in general, and what
degree of competence is acquired in the grammatical skills. These programs provide
useful guidelines for the development of other multi-ethnic programs. C.B.C./tr M.L.

56 ALBERTA DEPARTMENT OF EDUCATION LANGUAGE SERVICES BRANCH
(1973)

Bilingual Education: The Alberta Exnerience. Edmonton: Alberta Education. 21 p.
Monographie.

This handbook provides information on the Alberta bilingual education experience. The
first part relates to the development and the organization of bilingual schooling. The
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authors give the historical perspective of English and French languages in Alberta,
define the concept of bilingual education, specify the reasons for offering bilingual
instruction, and indicate the organizational models of bilingual schools. In order to
develop and implement effective learning experience for children in bilingual schools,
educators must be aware of two aspects and the implication of each with respect to
curriculum development. The last part is a description of bilingual programs in Alberta,
followed by a selected bibliography. M.O.

57 BENHACOUN-TROUE, S. (1981)

Immersion précoce ou immersion dif Pr& comme voies d'apprentissage du francais
langue seconde. Montreal: Universite de Montréal. 276 p. These Ph.D.

II est utile de savoir lequel des deux modes d'immersion est preferable. L'auteur a donc
examine les results's des Cleves de la Commission des Ecoles Protestantes du Grand
Montréal qui ont ete formes scion l'un ou l'autre de ces deux modes d'apprentissage
du frangais. Il a egalement examine des Cleves anglophones de 8' armee qui suivaient
les cours reguliers en frangais. La these se divise en cinq parties: I) Le bilinguisme; 2)

Des experiences d'immersion; 3) Une description des effectifs et des tests; 4) L'analyse
statistique: tests academiques; 5) La langue et la personnalite: analyse statistique. En
conclusion, l'immersion precoce et l'immersion differee ont des resultats moins
differents que ce que l'on pense habituellement. Il ressort que l'immersion
precoce en frangais assure un avantage certain pour la connaissance du frangais,
specialement en ce qui a trait a la comprehension auditive et l'expression
orale. L'auteur pense toutefois que l'immersion en 6' et r annees pourrait etre
une solution acceptable. Enfin, il soumet une proposition qui rectle quatre elements
fondamentaux. M.O.

58 BILLY, I. (1978)

"La langue seconde: une nouvelle approche qui met "l'immersion" en question". Le
Devoir, Montreal, 24 Wit, pp. 4-6. Quotidien.

L'auteure resume globalement les resultats de l'annee scolaire 1977-1978 des Cleves
anglophones de la Commission scolaire des Mille-Iles, en banlieue nord de Montreal.
Deux annees d'experimentation auprés d'enfants anglophones a partir de la maternelle
permettent de favoriser l'enseignement intensif a 11 ans plutOt qu'i 6 ans, si l'enfant
demeure dans le secteur anglophone. Deux groupes d'eleves ont ea evalues: 1) les
groupes-temoins etaient en immersion depuis la maternelle soit six ans et demi; 2) les
groupes experimentaux de 11 ans ayant etudie le frangais pendant 5 mois. L'analyse
qualitative a permis de mesurer un &art significatif entre les groupes: est-il normal
qu'apres avoir passe plus de 4 000 heures en immersion, les Cloves anglophones ne
reussissent que 42% de leurs phrases? L'etude demontre que des periodes d'apprentis-
sage intensif, independantes du programme scolaire, donnent non seulement des resultats
plus rapides mais surtout qualitativement meilleurs que les techniques dites
"d'immersion"scolaire qui ont eu une large faveur dans les commissions scolaires de
langue anglaise. M.O.

59 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1982)

Core and Immersion the Changing Balance. CPF National Newsletter, no 19, Sept.,
I p. Article de periodique.
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This article constitutes a re-evaluation of core French system in five areas
of interest. A basic misunderstanding about core and immersion is cleared
up. Many practical aspActs of life provide additional reasons for choosing
between a core and immersion program. Finally, progress and new possibilities
in core programs are starting to close the language-learning gap between core and
immersion. M.O.

60 EDWARDS, H. P., L. FU, H. A. McCARREY and C. W. DOUTRIAUX (1981)

Partial Immersion for English-Speaking Pupils in Elementary School: The Ottawa
Roman Catholic Separate School Board in Grades One to Four. The Canadian
Modern Language Review .. La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 37,
no 2, Jan., pp. 283-296. Article de periodique.

This article presents an evaluation of the partial French immersion program offered
in the English schools of the Ottawa Roman Catholic Separate School Board, from
grades one to four. Variables under study include pupil skills in English and French,
teacher ratings of classroom behaviour, and parental views. The progress of students
in this program is contrasted with that of pupils in early immersion and extended-
core programs. The authors conclude that partial French immersion appears a viable
option in bilingual education. A.A.

Cet article décrit une evaluation du programme d'immersion partielle en frangais, offert
dam les Ccoles de langue anglaise du Conseil des écoles separees catholiques d'Ottawa,
de la ler a la 4* annee. Les variantes etudiees comprennent le savoir-faire des Neves
en anglais et en francais, revaluation du comportement en classe, et le point de vue
des parents. Le progres des Cleves inscrits a ce programme est compare a celui des Ca-
ves d'immersion longue et des programmes-cadres elargis. Les auteurs concluent que
l'immersion partielle en frangais semble une solution viable dam le cadre d'un
programme bilingue. R.A./M.O.

61 GENESEE, F. (1978)

French Immersion Programs of the Protestant School Board of Greater Jontreal: An
Overview. (s.1.). 45 p. Document non publie.

The present study is a description and an evaluation of the French Immersion
Programs, which goals, structure and methods are briefly exposed. Fred Genesee gives
some precisions about the curriculum of three variants of immersion: early immersion;
late immersion (grade 7, grades 8 to 11); grade 7/8 immersion. The following section
relates to the research findings: research design, research concerns, and testing
materials. Students' results are summarized in regard to English language development,
academic achievement, French language development, attitudes. The final section
concerns the future research needs which fall into two broad categories: summative
research and formative research. M.O.

62 GENESEE, F. (1978)

Les programmes d'immirsion en français du Bureau des écoles protestantes du Grand
Montréal. Quebec: Ministere de reducation, Direction generale du developpement
pedagogique, Service de recherche et experimentation pedagogique. 34 p. (Etudes et
documents: collection Commissions scolaires). Monographie.
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Ce rapport resume les programmes expérimentaux d'immersion en frangais of fens dans
les 6coles du BEPGM, aux niveaux primaires et secondaires 1 et 2. Trois options sont
offertes: phase d'immersion complete, phase bilingue, phase de consolidation. L'auteur
decrit les objectifs, la structure et les methodes de ces programmes immersifs. La
deuxieme partie de ce rapport est consacree aux résultats des recherches dIvaluation:
historique des recherches, objet, schema, instruments d'6valuation. Las resultats ont 6t6
traites en fonction de quatre objets: acquisition de la langue anglaise, rendement
scolaire, acquisition de la langue frangaise, attitudes. La plupart des recherches
entreprises a ce jour sont de type sommatif. Si l'on songe a developper les programmes
d'immersion, il faudrai entreprendre des recherches de nature formative, c'est-i-
dire portant sur le processus et les techniques d'enseignement ainsi que sur les
programmes d'étude offerts. M.O.

63 GENESEE, F. (1984)

French Immersion Programs. In: Bilingual and Multicultural Education: Canadian
Perspectives, Shapson, S. & D'Oyley, V. (red.). Avon: U.K., pp. 33-54. Ouvrage
collectif.

Alternative French immersion programs are described with discussion focusing on early
immersion and late immersion options. The results of extensive evaluations of the
effectiveness of immersion programs are presented. The author analyses the im-
plications of the results as they pertain to learner characteristics (including age and
intellectual ability), program types, language sequencing, and follow-up programs. M.O.

64 GLEASON, T. P. and F. C. RANKINE (1977)

Reviving a Culture: Kindergarten and French Immersion. Paper Presented at the Annual
Meeting of the American Education Research Association. (s.L.) (s.p.). Document non
publi6.

A French immersion program for kindergarten students in a former French-speaking
area of Western Newfoundland was initiated in an integrated primary school in
September 1975. Thirty immersion students were compared with an English control
group (20 minutes of French per day). Intraschool .district class indicated minor lags
in cognitive skills for the immersion group. Evaluation results were positive and the
program will be continued and expanded next year. CPF

65 HALPERN, G., G. L. MACNAB, D. M. KIRBY, T. T. TUONG, G. C. MARTIN, T.
HENDELMAN and R. TOURIGNY (1976)

Alternative School Programs for French Language Learning: Evaluation of the
Federally-Funded Extensions of the Second Language Learning (French )
Programs in the Schools of the Carleton and the Ottawa Boards of Education. Toronto:
OISE. 295 p. Monographic

The research in the Ottawa and Carleton boards of education calls for a comparison
of the effectiveness and costs of three alternative methods of teaching French as a
second language. Program effectiveness focuses on student achievement in terms of
the stated goals of the programs in French language arts, in mathematics, in English
language arts, in environmental science, in social studies, in geography, and in history.
One alternative student program offers the acquisition of "basic French", the second
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claims that its siudents will become "partially bilingual", and the third promises "full
bilingualism". Variations of program alternatives are examined for pedagogical
advantages and disadvantages and for cost. Other issues cPscussed in the report are the
following: orientation to the experiments; views from the classroom; the economics of
alternative programs. The authors present the general results relating to the
alternative programs, and give some conclusions. Appendices include selected working
papers. 'Bibliography. MD.

66 HELLE, T. (1985)

Bilingual Education: A Study of the French Immersion Program in Canada Considering
the Possibilities of Adaptation to Finnish Schools. In: Foreign Language Learning and
Bilingualism, Ringbom, H. (red.). Abo (Finland): Research Institute of the §bo Akademi
Foundation (ed.), pp. 99-189. Ouvrage collectif.

The author first describes the bilingual programs implemented at the Protestant School
Board of Greater Montreal, the Ottawa Separate School Board, the Toronto
French School, the Peel County Experiment, and the St. Lambert Experiment.
Three types of French immersion are defined (early, late, partial). Programs
of the New Brunswick School District No 15, and the results of the pilot
study at St. Lambert are further points of interest. The Canadian experience
shows that children learn and develop under favourable circumstances independent of
the language of instruction. Finland shares some important characteristics with Canada.
Thus, the second part of the article examines the possibilities of introducing
bilingual classes into English schools following the Canadian model. This last section
is a description of four bilingual schools in Finland: the Helsinki German
School, the English School, the Finnish-Russian School, and the Helsinki French-
Finnish School. MD.

67 HILDEBRAND, J. F. T. (1974)

French Immersion Pilot Program in Fredericton. The Canadian Modern
Language Review - La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 31, no
2, Nov., pp. 181-191. Article de periodique.

This paper relates to the French immersion pilot program that has been implemented
in Fredericton, N.B. The author describes the development of the design and
implementation procedure followed in bringing the program into being. The pilot
program falls within the general description of an early immersion format. The paper
includes a description of the program and area, and a summary on nine recommenda-
tions. Other irpects ilfer to the schedule, staffing, curriculum, teaching approach, and
the design for the evalu,tion of the program. MD.

Cet article etudie le programme piote d'immersion frangaise qui a ete introduit a
Fredericton, au Nouveau-Brunswick. L'auteur decrit le processus d'elaboration et de
mise en oeuvre utilise pour creer le programme. Celui-ci peut etre classe dans les
programmes d'immersion longue. Cet article contient une description du programme,
de la ..;.gion dans laquelle on ra implante et un sommaire des neuf recommendations.
Il parle aussi de retablissement des horaires, de la composition du personnel, du
curriculum, de la methode d'enseignement et de relaboration de revaluation du
programme. M.0./tr E.P.
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68 HILDEBRAND, J. (1974)

The Fredericton Plan and How It Started: Early French Immersion. Education Canada,
vol. 14, no 2, pp. 39-43. Article de periodique.

The setting up of an early French immersion program by a New Brunswick Board is
described. French was used as the language oT instruction from grades 1-12 in varying
degrees depending on the grade level. A brief description of how pupils and staff were
recruited, and the teaching approach is given. A six week summer school program to
prepare pupils for the immersion program was part of the plan. Parental support was
necessary for the success of the program. CPF

69 JOHNSON, R. 11978)

Immersion: une perspective. La Revue canadienne des langues vivantes - The Canadian
Modern Language Review, vol. 34, no 5, pp. 903-905. Article de periodique.

Johnson expose les grandes lignes d'un programme d'immersion offert aux Cleves
anglophones ayant deja termine leur e annee dans leur langue maternelle. Ce
programme, dit "Six-Plus", a pour objectif de permettre 11 l'eleve d'acquerir une base
linguistique qui l'aidera i communiquer aisement dans le milieu francophone du
Quebec. Par ailleurs, l'auteure resume la nature de certains problemes qui ont ete
ressentis des i. debut du projet. Quant au suivi du programme, la Commission scolaire
Chateauguay espere assurer la continuite de ce projet au niveau secondaire. M.O.

Johnson explains the mem outlines of an immersion program offermd to the English-
speaking students that have already completed their sixth grade in their native
1Rnguage. This program called "Six-Plus" aims at allowing the student to gain a basic
linguistic competence enabling him to easily communicate in French-speaking Quebec.
0.i the other hand, the author summarizes the nature of some problems that haw; been
felt from the beginning of the project. Concerning the follow-up program, the
Chateauguay School Board wishes to ensure the continuity of this project at the
secondary level. M.0./tr E.P.

70 LAMBERT, W. E. (1974)

The St. Lambert Project. In: Bilingualism, Biculturalism and Education, Carey, S. T.
(:ed.). Edmonton: S. T. Carey, pp. 231-247. Ouvrage collectif.

In this presentation, Lambert summarizes how and why the St. Lambert project began,
and gives the results with regard to four different points. Thus, the author examines
in detail some of the educational problems in a Canadian scene. Lambert refers to the
major studies that are home-school language switch programs rather than immersion
programs becair a they really are not total immersion programs. In sum, the author
offers a description of what he and other researchers have found over a eight-year
evaluation of this program. M.O.

71 LAMBERT, W. E. (1974)

A Canadian Experiment in the Development of Bilingual Competence. The Canadian
Modern Language Review at La Revue canadienne des langue.s vivantes, vol. 31, no 2,
pp. 108-116. Article de periodique.
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In this paper, Lambert refers to a Canadian experiment in the development of bilingual
competence. The author describes programs of French instruction initiated for English-
speaking child:en: the St. Lambert program of home-school language switch, and the
kindergarten curriculum which stresses the development of vocabulary and passive
comprehension skills in French. Lambert also explains the curriculum offered at the
primary level. This paper contains additional information on selection and training of
tecchers, research design, and the method of evaluating academic skills. The highlkIhts
on the findings to date are summarized. In conclusion, Lambert gives a caution about
generalizing the program. The educational plan described has been effective in a
Canadian setting, but it is not proposed as an universal solution for all communities
planning programs of bilingual education. MD.

Dans cet article, Lambert park d'une experience cauadienne qui a trait au developpe-
ment du bilinguisme chez l'enfant. L'auteur décrit des programmes d'enseignement du
frangais crées pour des enfants anglophones: le programme d'enseignement dans une
seule langue (differente de calk du foyer), de St-Lamtert et le curriculum de la
maternelle qui insiste sur le developpement du vocabulaire et sur la comprehension
passive en frangais. Explications sur le curriculum I l'élementaire. Informations
supplémentaires sur la selection et l'apprentissage des enseignants, sur
l'élaboration de la recherche et sur la méthode d'evaluation des connaissances génerales.
L'auteur resume les résultats marquants obtenus I ce jour. En conclusion, Lsmbert nous
met en garde contre la generalisation de ce programme. Ce projet educatif s'est aye:re
efficace dans un contexte canedien: il n'est cependant pas propose comme solution
universelle pour toutes les ecoles qui planifient des programmes d'education
bilingue. tr M.O.

72 LAMBERT, W. E. and G. R. TUCKER (1972)

Bilingual Education of Children: The St. Lambert Experiment. Rowley (Mass.): Newbury
House Inc. 248 p. Monographie.

The authors summarize an experiment in bilingual education in a Montreal's English-
language protestant elementary school, where English-speaking children were taught
exclusively in French. This experimental program has been assessed from 1965 to 1969.
The first chapters of the book describe the background of the project, the research
plan and procedures. Succeeding chapters report on the classes at each grade level,
particularly as measured by tests of intelligence, linguistic development and
achievement in non-language subjects. Children tested were from kindergarten,
first grade and from grade 2 through 4. The last chapters concern the
program's effect on pupils' attitudes and pupils' own views of the program. The book
ends with a discussion of bilingual education in the light of the experience of the
project. M.O.

73 LAWTON, S. B. (1981)

French Language Programs in Anglophone Elementary Schools. Education
Canada, vol. 21, no 1, Spring, pp. 31-35. Article de periodique.

The article reports the results of a 1979-1980 survey of the kind and number of
French language programs in Canadian elementary schools. It notes the development
of both traditional and immersion French language programs and the increasing
enrolment in French programs, especially Eastern Canada. ERIC
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74 McVIE, W. D. (1972)

An Experiment With Grade 8 French Immersion, Peel County. In: Bilingual Schooling:
Some Experiences in Canada and the United States, Swain, M. (ed.). Toronto: OISE,
pp. 33-35 (Symposium Series; 1). Ouvrage collectif.

The background to the Peel experiment is briefly outlined. The experiment adopted
involved two classes at the grade 8 level in one senior public school. The following
advantages of this approach are given as: there is no risk to students; a year of
immersion should result in a satisfactory level of fluency which can be developed; it
limits this full fluency to the part of the school population which can afford the time
from other studies and which is most widely involved in bilingual pursuits
later in life; it will be possible to implement the program in all parts of
the county if the experiment is successful; the program is not affected by budget
considcrations. CPF

75 NETTEN, J. E. and W. H. SPAIN (1982)

Immersion Education Research in Newfoundland: Implications for the Classroom
Teacher. CAIT News Les Nouvelles de L'ACPI, vol. 5, no 3, Oct., pp. 16-19.
Article de periodique.

French immersion programs began in Newfoundland in 1975. School boards offer early
and late immersion programs. Here are summarized the research findings: 1) the
researchers noticed an increased variability in the immersion classrooms, and tried to
explain the wide range of pupils' competencies in a particular subject area in these
classes; 2) observations of a French immersion pupil group revealed that the children,
in doing mathematics in French and in English, rely more heavily on concept learning
and lass on problem-solving algorithms; 3) the point at which the pupil reaches a
*balanced" level of development in the two languages for academic purposes may vary
considerably. The variations found in language ability seem to be related to the
background characteristics of the pupils, and perhaps the milieu in which the program
operates; 4) while achievement in French in the immersion program correates
positively with the development of competence in English, initial English language
competence does not necessarily ensure the development of a high level of competence
in French language skills. These findings imply that the immersion teacher must focus
much more on language development than is the case in the regular English classrooms.
Bibliography. M.O.

A Terre-Neuve, les premiers programmes d'immersion frangaise ont éte implantés des
1975. Les commissions scolaires dispensent des programmes d'immersion longue et
tardive. Dans cet article, Netten et Spain resument lours résultats de recherche: 1) ils
ont constate et tente d'expliquer la variabilité croissante, dans les classes d'immersion,
des competences des eleves dans une matiere scolaire particuliere; 2) des observations
d'un groupe d'éleves d'immersion dans un cours de mathematiques demontrent gulls
s'appuient fortement sur le concept d'apprentissage de la langue plutôt que sur la
resolution de problemes d'algorithmes; 3) les niveaux atteints de bilinguisme Niqui-
libre varient considerablement salon les eleves; 4) alors que le rendement en frangais
dans un programme d'immersion est en correlation avec le développement de la
competence en anglais, la competence initiale en langue anglaise n'assure pas
necessairement un niveau élevé de developpement des habiletes en frangais. En
conclusion, ces resuftats impliquent que le professeur devrait accorder une plus grande
importance au developpement de la langue dans un programme d'immersion frangaise.
Bibliographic. tr M.O.
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76 PARISEAU, C. (1978)

Experience dans une classe d'immersion frangaise aux Mille-Iles. I a Revue canadienne
des langues vivantes si The Canadian Modern Language Review, vol. 34, no 5, pp. 904-
905. Article de periodique.

Pariseau resume l'experience d'une classe d'accueil adopta dans une classe d'immersion
francaise aux Mille-Iles. L'auteure Merit la repartition du programme et explique le
contenu de cet enseignement actif. En resume, cette experience writs d'enfants
anglophones de 6 ins, analysee et mesuree, a demontre la superiorite de cette approche
sur l'immersion traditionnelle et l'hnportance de la maltrise des structures de base du
francais avant d'aborder les matieres scolaires. M.O.

Pariseau summarizes the experience of a Vane d'accueir in the Thousand Islands. The
author describes the program distribution and she explains the content of this active
teaching. In short, this analysed and measured experiment with English-speaking six-
year-old children has proved the superiority of this approach over traditional
immersion and the importance of a basic linguistic competence in French before taking
up school subjects. M.0./tr E.P.

77 PARKIN, M. (1979)

But Do They Speak French? A Comparison of French Immersion programs in
Immersion Only and English/Immersion Settings. Ottawa: Ottawa Board of Education.
34 p. (Research Report 79-01). Rapport.
The research was designed to establish a comparison of French immersion programs
in immersion only and English/Immersion settings by providing information relevant
to five questions. The focus was on the students' use of French in unsupervised situa-
tions and outside of the classroom, teachers' perceptions of and satisfaction with
program and setting, and the retention of students in the immersion programs in
Ottawa/Carleton area. The study compared the relative efficacy of the duel-track
classes and immersion centre classes. The report contains a language use study, a
teacher survey and a student transfer study. The results are summarized in tables at the
end of the report. In answer to the question 'Tut Do They Speak French?, it has been
concluded that the children enrolled in immersion programs do indeed speak French
both within and beyond the classroom. M.O.

78 SHAPSON, S. M. and D. KAUFMAN (1976)

French Immersion: A Western Perspective. In: Bilingualism in Canadian Education:
Issues and Research - Bilinguisme dans l'éducation canadienne; la recherche et les
problimes, Swain, M. (ed.). Edmonton (Alta.): Canadian Society for the Study of
Education, pp. 8-26 (Yearbook; v. 3). Ouvrage collectif.
After the success of the Montreal experiment in French °Immersion% other programs
have been launched in the West. This paper provides a summary of the results obtained
from studies on French immersion programs and similar approaches in British
Columbia. Before implementing such programs in the West, a few factors should be
considered such as the regional differences. The authors give an overview of
elementary French prcgrains offered in many districts of B.C. The curriculum guide
for the teaching of French in the elementary schools states two program objectives.
Studies on French immersion programs are being conducted in three districts:
Coquitlam, Vancouver and Victoria. The paper includes the results of an evaluation of
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these immersion programs. In sum, the three existing French immersion programs in
B.C. are well established and they appear likely to expand in the future. However, we
mist not forget that most of the current activity in the province does not involve
immersion programs. M.O.

Pour continuer l'experience positive de Montreal, des prograinmes d'immersion
frangaise- ont -ete-instauies -dans rOuest.- .LAirticle resume les resultats d'etudes sur
l'immersion frangaise et les programmes similaires en Colombie-Britannique. Les
differences regionales devraient etre considerees avant de poursuivre ces programmes
dans l'Ouest. Les auteurs presentent un apergu des programmes de frangais
relementaire offerts dans plusieurs districts de la C.-B. Le curriculum pour
l'enseignement du frangais a relementaire cite deux objectifs au programme. Des etudes
sur les programmes d'immersion frangaise sont en cours dans les districts de Coquitlam,
Vancouver et Victoria. On en donne revaluation des resu1tats. Ces programmes sont
bien etablis et se multiplieront probablement dans l'avenir. Il faut cependant
mentionner qu'une grande partie de ractivite bilingue en C.-B. ne concerne pas
reducation par l'immersion frangaise. tr M.O.

79 SHAPSON, S. M. and D. KAUFMAN (1978)

Overview of Elementary French Programs in British Columbia: Issues and Research.
The Canadian Modern Language Review it La Revue canadienne des langues v;vantes,
vol. 34, no 3, pp. 586-603. Article de périodique.

The present paper is an overview of elementary French programs in British Columbia.
It summarizes the issues and the research. Shapson and Kaufman have reported the
findings of a longitudinal study of the immersion program in Coquitlam School District
through the primary grades. They have also described the implementation of the British
Columbia French study, an extensive evaluation of the core elementary French
programs throughout the province. The paper ends by a discussion. The results of the
immersion study indicate that French language skills are high and English and math
skills are equal with those of non-immersion pupils. M.O.
Cet article donne une vue generale des programmes elementaires de frangais en
Colonibie-Britannique. Il en resume les problemes et la recherche. Shapson et Kaufman
donnent les resultats d'une Evaluation longitudinale du programme d'immersion au
premier cycle de relementaire du district scolaire de Coquitlam. Ils decrivent aussi la
constitution d'un groupe de tavail sur le frangais en Colombie-Britannique qui fait une
evaluation extensive des programmes de base de frangais, relementaire, dans toute
la province. L'article se termine par une discursion. Les recultats de retude d'immersion
demontrent que les competences en frangais sont elevees, et que celles en anglais et en
mathematiques sont egales a celles des Cleves poursuivant un autte type de programme
que celui d'immersion. tr M.O.

80 SHAPSON, S. M. and D. KAUFMAN (1978)

A Study of a Late Immersion French Program in a Secondary School. The Canadian
Modern Language Review La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 34, no 2,
pp. 186-193. Article de periodique.

This article presents a study and evaluation of a late-immersion French program in
British Columbia. Grade 10 students who took one semester in which French was the
only language of instruction. Proficiency of these students increased
significantly. The results, along with previous research, suggest that late immersion is
a feasible option. CPF
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81 SHAPSON, S. M., D. KAUFMAN and E. M. DAY (1981)

Evaluation Study -of a Summer Immersion Program for Secondary Students. Journal of
Multilingual and Multicultural Development, vol. 2, no 1, pp. 65-81. Article deperiodique.

A summer immersion program for high students wishing to itudy French as a L2 was
sponsered in a French-speaking setting in Quebec and an English-speaking setting in
British Columbia. This study was designed to investigate the effects of the program on
students and to determine the relative effectiveness of the program in the two settings.
Students' comprehension of French and their knowledge of French-Canadian culture
increased significantly in the two settings and with the exception of the English setting
program one summer, their attitudes towards French-speaking Canadians became morepositive. However, responses to a questionnaire revealed that students in the French
setting were far more satisfied with their immersion experience than those in the,English setting. A.A.

82 STANUTZ, S. (1974)

The Teaching of French as a Second Language in Ottawa. The Canadian Modern
Language Review a La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 31, no 2, pp. 142-
151. Article de périodique.

Stanutz gives the historical background of the French program originally introducedin the elementary schools of Ottawa. The author describes two basic programs inFrench instraction that have emerged in subsequent years: the immersion program ar.e
the core French program. The Ottawa Board of Education is also developing special
French programs for students who wish to increase their fluency and for whom a
regular immersior program was not available. These consist of: ths late immersion
program, the bilingual grade 7-8 program, the bilingual high school program andadditional options in secondary schools. The last part of the paper contains a
description of findings, problems and solutions. Stanuta underlines aspects such as thevalue of the 20-minute a day module, the impact of the French immersion programin the school system, the evaluation and cost-benefit analysis of French programs andits funding. M.O.

Stanutz fait l'historique du programme de frangais introduit dans les ecoles élementaires
d'Ottawa. L'auteur décrit les deux programmes de base d'enseignement du frangais qui
sont apparus dans les annees qui ont suivi: le programme d'immersion et le programme-
cadre de frangais. Le Conseil scolaire d'Ottawa élabore aussi des programmes de
francais speciaux pour les etudiants qui veulent ameliorer leur competence en francaiset pour qui un programme regulier d'immersion n'est pas disponible. Ce sant les
programmes d'immersion mune, les 76 et 8* aunties bilingues, le secondaire bilingue
et les options supplémentaires dans les kolas secondaires. La dernière pestle de radicle
traits des asultats obtenus, des problémes et des solutions. Stanutz souligne ainsi la
valeur du module de 20 minutes par jour, l'impact du programme d'immenion
franoise sur le systime d'education, les roan et les modes de financament des
programmes de frangais. M.0./tr E.P.

83 SWAIN, M. (ed.) (1972)

Bilingual Schooling: Some Experiences in Canada and the United States. Swain, M.
(ed.). Toronto: OISE. 102 p. (Symposium Series; 1). Ouvrage collectif.
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This book, published from a conference held in Toronto, deals with the general trends
in bilingual education. The papers were presented in both French and English but most
are printed in English in the book. A few chapters describe the small number of
experiments that were initiated between 1969-1971 by some school boards in Ontario.
Here are the major papers presented at the Conference: 1) Bilingual Education in
Canada; 2) Types of Bilingual Education; 3) The St. Lambert Experiment; 4)
Perspective ty. the 'Montredl Progrant-5) The Toronto French School; 6) The Grade
8 French Immersion Experiment of the Peel County, 7) "The Ottawa Separate School
Board Primary Immersion Program"; 8) OISE Bilingual Education Project; 9) The
American Experience; 10) "Le Centre culturel de frangais intensif"; 11) The Dilemma
of Bilingual Education. MD.

84 SWAIN, M. (1978)

French Immersion: Early, Late or Partial?. The Canadian Modern Language Review
La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 34, no 3, pp. 577-585. Article de
periodique.

In this paper, Swain describ 's three possible formats of a bilingual education program:
early total, early partial and late partial French immersion programs. Each program
aims to develop a high degree of proficiency in French language skills while
maintaining a level of proficiency in first language (English) skills and achievement
in academic content consistent with that of peers in unilingual English educational
programs. The programs have been evaluated annually since i971. This has allowed to
look at the progress of students over time, as well as to determine to what extent the
results from one year are replicated by a new group the following year. In order to be
able to make some comparisons between the duet alternatives, a French doze test
was administered to the lead group of students in each program. In conclusion, though
the two other formats are effective and successful, the yearly total immersion program
results seem to be the most positive. MD.

Cet article decrit trois programmes d'education bilingue: l'immersion frangaise précoce
totale, l'immersion pr6coce partielle et l'immersion tardive partielle. Chacun vise
l'obtention d'une bonne competence en frangais tout en conservant un bon niveau en
anglais et des résultats scolaires equivalents ceux des étudiants des programmes
unilingues anglais. Les programmes ont ét évalues annuellement depuis 1971, ce qui
a permis d'étudier les progrOs des étudiants et de voir jusqu'i quel point les resultats
peuvent se répeter Num% suivante. On a Nit passer un test de closure I un groupe-
contrOle pour conclure que c est le programme d'immersion précoce totale qui donne
les meilleurs resultats. M.0./tr E.P.

85 SWAIN, M. (1978)

Bilingual Education for the English-Speaking Canadian. In: Georgetown University
Round Table on Languages and Linguistics 1978, Ahrtis, J. E. (red.). Washington:
Georgetown University Press, pp. 141-154. Ouvrage collectif.

There are three formats of the immersion model of bilingual education for the English-
speaking Canadian: early total immersion, early partial immersion tad late immersion.
The author presents an overview of the results related to the three programs. The
author suggests some implications, basing on these results. In conclusion, it seems clear
that early total immersion makes bilingualism a possibility for a potentially larger
number of students to whom cognitive and linguistic benefits may accrue. MD.
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86 SWAIN, M. and H. C. BARI (1978)

The Role of Curricular Approach, Rural-Urban Background, and Socio-Economic
Status in Second Language Learning: The Cornwall Area Study. Alberta Journal of
Educafional Research, vol. 24, no 1, Mar., pp. 1-16. - Article de periodique.
This paper presents the results of -the *valuation of -SI kindergarten bilingual education
program operating in Cornwall (ONT) and surrounding regions, and of a follow-up 40-minute a day French option program (evaluated in grade 2). The kindergarten
evaluation focused on three dimensions: curricular approach (alternate half days of
English and French instruction vs alternate full days of English and French
instruction); the socio-economic level (low vs middle-upper background); and locale
(urban, semi-urban, rural). Results indicate that French immersion in kindergarten canbe effectively undertaken in rural as well as urban areas, and with low as well as
middle-upper SES groups. CPF

87 SWEET, R. J. (1974)

The Pilot Immersion Program at Allenby Public School. The Canadian Modern
Language Review - La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 31, no 2, pp. 161-
168. - Article de periodique.

Sweet examines the implications of establishing a pilot French immersion program at
Allenby Public School's senior kindergarten level. The author describes all facets of the
program which relate to the particular administrative structure and educational
priorities. The paper furnishes essential background information on the Toronto project
and details concerning implementation. Sweet summarizes the major problems of two
sources encountered, and practical and theoretical implications of the research findings
on the Allenby project. In conclusion, seven possible solutions are proposed. M.O.
Sweet examine les implications d'un programme pilote d'immersion frangaise au niveaude la maternelle, Mole publique d'Allenby. L'auteur decrit toutes les facettes de ce
programme qui ont trait it la structure administrative particulibre et aux priorités en
education. L'article donNt les information% de base sur le projet de Toronto de mama
que les details de sa mist en oeuvre. Sweet resume les deux principales sources de
probl6mes qu'il a rencontrel et les implications pratiques et theoriques des résultats du
projet d'Allenby. En conclusion, il propose sent solutions. M.0./tr E.P.

88 SWEETMAN, C., M. LEBLAN( and S. B. LAWrON (1975)

A French Imenenion Program's Impact on First Language Skills. Ontario Education,
vol. 7, no 5, N'ov.-Dec., pp. 6-10. - Article de periodique.
This article describes an immersion program in the New Liskeard Public School in
Northern Ontario, from September 1971 to June 1972 for grade 6 pupils. Twenty-
five above-average ability immersion and a control group of twenty-two average ability
students were tested to see whether a French immersion program would retard the basic
English skills of the students in the program. Results showed that first language
development was not hampered. CPF

89 SZAMOSI, M., M. SWAIN and S. LAPIKIN (1979)

Do Early Immersion Pupils Know French?. Orbit, no 49, pp. 20-23. - Article de
p6riodique.
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The authors discuss two issues: 1) Whether immersion is the best answer to second
language learning and under what circumstances; 2) Whether early or late immersion,
total or partial immersion is the most satisfactory comHnation. As to the basic question
which is debated in terms of scores but also illustrated in its typical classroom
workings, the article comes out with resounding affirmative answer yes, early
immersion pupils do know French. M.O.

90 TREMBLAY, R. (1979)

Approches traditionnelles et non-traditionnelles: differences et complementarites. In:
L'élève face a l'immersion: actes du congrEs - The Pupil in an Immersion Program:
Convention Proceedings, Obadie, A. A. (red.). Ottawa: Association canadienne des
professeurs d'immersion, pp. 51-62. A:.tes de colloque.

Cet expose demontre comment rapprentissage d'une langue seconde en classe
traditionnelle et en classe d'immersion coustitue deux modes complementaires. Dans un
premier temps, rauteur dresse un inventaire de ce que les professeurs de langue des
classes traditionnelles ont pu retirer des experiences faites dans le cadre des programmes
d'immersion. Certains changements ont ete apportes dans les classes traditionnelles. Dans
un deuxieme temps, l'auteur examine ce qui peut etre utilise de l'enseigne-
ment traditionnel pour ameliorer renseignement de la langue seconde dans les
classes d'immersion. Quatre themes devraient etre explores: les types d'exercices
structuraux; la notion de travail en equipe; l'approche fonctionnelle; l'ecoute
active. M.O.

The paper shows how the learning of a second language in the core program and in
the immersion program can complement each other. First, the author describes
what the core program language teachers have been able to derive from the
results of experimentation in the immersion programs. Certzin changes have been
brought about in the core programs. Secondly, the author examines what can
be drawn from the core programs in order to improve second language teaching in the
immersion programs. Four topics need to be studied: the different types of
structural exercises; the work-in-groups notion; the functional approach; active
listening. M.0./tr Mi.

2.3 L'ileve: fac:_urs cogaltlf, affectlf, attitudinal

La prisente section inclut 16 titres d'ouvrages qui se rapportent it la personnallti
de Peeve. Cette section rhvele des donates sur ks strategies d'apprentissage, sur
le developpement cognitif, k rale de l'intelligence, les effets positifs et negatlfs
du bilinguisme sur le psychisme de Peeve. Entre entre:, nous avons Indus quelques
ouvrages relatifs l l'hypotbese des seulls minimaux et l l'interdipendance dive-
ioppementale.

D'autres references examinent le fait de posséder deux systemes linguistiques: est-
ce que cet itat de fait cause ou non un retard de maturiti? Enfin, la mimoire, le
ralsonnement, la pensée créatrice, la timiditi et d'autres traits de personnaliti de
illeve sont des variables itudlies dans cette categoric.

UNIIIIIIMMININWININIIIINS
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2.3 L'616ve: facteurs cognitlf/affectif/attltudinal

91 BENHACOUN-TROUE, S. (1972)

Le français, tangle de travail, pour des enfants anglophones de premiere armee.
Montreal: Université de Montréal. 97 p. These M.A.

Recherche sur l'étude du francais langue seconde dans une classe immersive de
premiere armee, l'Itcole Edinburgh. L'observation de cette classe- elmoin a comme
but de répondre aux questions suivantex 1) le psychisme de renfant est-il affect6
lorsqu'il est plong6 dans un milieu linguistique et culturel granger des le premier stade
de son 6ducation?; 2) rapprentissage d'une langue seconde affecte-t-il la connaissance
de la langue maternelle I un stade og sa Matson est precairet 3) l'apprentissage des
matieres scolaires n'est-il pas également affect6? L'auteur gtudie les effets psychologi-
ques du bilinguisme sur rintelligence. L'étude inclut une description de la recherche:
6chantillon, questionnaire, 6preuves, resultats. Suivent des tableaux de donnees, un
resume de l'experience et une conclusion generale. MD.

92 BRUCK, M., G. R. TUCKER and J. JAKIMIK (1972)

Cognitive Effects of a Home-School Language Switch for Working-Class Children.
Montreal: McGill University. (s.p.) Document non publig.

This report presents the second evaluation of the progress of two groups of children
from working class, English-speaking Canadian homes who have participated in a
French immersion program for the first two and three years of schooling. The child-
ren in the experimental program are compared with control groups conventionally
educated in French or in English at the appropriate grade level. The findings suggest
that the children in the experimental group have bevy to master basic French and
English language skills, and are ablc to acquire content material taught via French
without detrimental side effects. The progress of these children is comparable to that
of their middle class peers who are also in immersion programs. A.A.

93 CUMMINS, J. (1978)

The Cognitive Development of Children in Immersion Programs. The Canadian Modern
Language Review La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 34, no 5, May, pp.
855-883. Article de periodique.

The focus in this paper is on the majority language child enrolled in an immersion
program. The contradictory results regarding the cognitive and academic effects of
bilingualism are paralleled by paradoxical findings regarding a home-school language
switch in minority and majority bilingual learning situations. Cummins outlines the
"thmshold" hypothesis and the "developmental interdependence* hypothesis. He estab-
lishes criteria for evaluating studies of bilingualism and cognition. The paper contains
the findings of recent studies which have reported a negative association between
bilingualism and cognitive or academic growth. Studies reporting positive effects are
also pointed out according to five dependent variables. MD.

Cet article 6tudie la situation de l'enfant de langue majoritaire engage dans un
programme d'immersion. On y fait un parallele entre les resultats contradictoires
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concernant les effets cognitifs et scolaires du bilinguisme et ceux paradoxaux con-
cernant l'utilisation d'une langue differente a l'ecole et a la maison chez les enfants de
langue majoritaire et minoritaire. Cummins expose les grandes lignes de l'hypothese des
seuils minimaux de competence et de celle de l'interdependance developpementale. Il
etablit les criteres d'evaluation pour la recherche sur le bilinguisme et la connaissance.
Il mentionne les etudes donnant des effets negatifs et des effets positifs du
bilinguisme. M.0./tr LP.

94 CUMMINS, J. and M. GULUTSAN (1974)

Some Effects of Bilingualism on Cognitive Functioning. In: Bilingualism, Biculturalism
and Education, Carey, S. T. (red.). Edmonton (Alta.): S. T. Carey, pp. 129-136.
Ouvrage collectif.

This study verifies: if the fact that the bilingual has two linguistic systems available
for information processing constitutes a cognitive enrichment or if it leads to linguistic
and mental confusion. The study contains a description of the method and a summary
of the results. The experiment focuses on two major objectives: first, does bilingualism
have any effects in the areas of memory, reasoning and creative thinking? Second, does
bilingualism lead to a tendency to think more in terms of images as opposed to
linguistic symbols? The authors exatiine the effects of bilingualism on
cognitive functioning, as reported by Peal and Lambert and subsequent
investigators such as Vera John's. The suggested explanations of these effects have
been summarized in tables. M.O.

95 D'ANGLEJAN, A. and G. R. TUCKER or°

Academic Report The St. Lambert Program of Heme-School Language Switch. Modern
Language Journal, no 55, pp. 99-101. Arti..:e de periodique.

The results of this program involving instruction via a second language demonstrate
that this approach of second language teazhing doesn't generate any detrimental effects
nor intellectual confusion. It seems that the experimental children perform as well as
the control groups in mathematics tested via English and French. There is no evidence
of lag in English language skills, either active or passive, when the experimental
children are compared with the control group of monolingually instructed English
children. The article abo describes other results which relate to the assessment of the
children's attitudes towards their own and other ethnolinguistic groups. M.O.

96 GARDNER, R. C. and P. C. SMYTHE (1974)

Second-Language Acquisition: Motivational Considerations. In: Bilingualism,
Biculturalism and Education, Carey, S. T. (red.). Edmonton (Alta.): S. T. Carey,
pp. 11-30. Ouvrage collectif.

The purpose of this paper is to consider the concept of motivation as it relates to the
acquisition of a second language. By postulating a concept like motivation, the authors
explain individual differences and study motivational properties at different stages of
the language learning process. This paper includes four tasks, and derives
from a series of investigations. First, Gardner reviews the research that Lambert and
he conducted to study motivational and attitudinal correlates of French achievements.
Second, a recent project conducted by Smythe and Gardner is outlined. Gardner also
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discusses how the relationship between motivational variables and second language
achievement appears to change as function of the age and level of trainingof the student. He finally presents data indicating that a valid battery of
attitudinal-motivational texts now exists for assessing predictors of second language
achievement.M.O.

97 GARDNER, R. C. and P. C. SMYTHE (1974)

The Integrative Motive in Second-Language Acquisition. In: Bilingualism, Biculturalism
and Education, Carey, S. T. (red.). Edmonton (Alta.): S. T. Carey, pp. 31-45. Ouvragecollectif.

In this paper, the authors indicate that an important motivational component in secondlanguage (L2) acquisition involves a "complex of variables" of achievement which aregrouped into four categories: group specific attitudes, course related characteristics,
motivational indices, and generalized attitudes. The authors refer to this complex as an
"integrative motive". They consider the practical implications of the integrative motivefor L2 acquisition, and base their paper on three tweets of a research: the first
concerns the drop-out problem, and the role that the integrative motive plays in
orienting students (such as immersion students) to persevere with their second languagetraining. The second aspect is the role that incentive programs play in motivating
students to learn a second language. Finally, they consider some effects that exposureto a L2 program Las on the student. To sum up, the L2 acquisition is facilitated by atype of motivation, here referred to as an integrative motive. MD.

98 GENESEE, F. (1976)

The Role of Intelligence in Second-Language Learning. Language Learning, vol. 26,no 2, pp. 267-280. Article de periodique.

Anglophone Quebec students from grades 4, 7 and 11 in each of regular French as asecond language courses and French immersion courses were evaluated on a battery of
French language tests. A sample of average, below and above average students was se-lected at each grade level. Performance on reading and language usage tests correlatedwith IQ level but performance on listening conprehension and interpersonal
communication tests did not. This was true for students t all grade levels in both types
of language programs. The immersion groups scored consistently higher than the FSLgroups. MD.

99 HAMAYAN, E., F. GENESEE and G. R. TUCKER (1977)

Affective Factors and Language Er,osure in Second Language Learning. Language
Learning, vol. 27, no 2, Dec., pp. 2z5-241. Article de periodique.

The combination of personality and language exposure on learning French as a second
language was examined among students enrolled in different seventh-grade second
language programs: early immersion, late immersion, and FSL programs. It was found
that use of English with family and friends was negatively assa:ated with performance
on the oral production measure and the Test of Achievement in French. Shyness
adversely affected French reading skills. There were significant interactions between
language program and the following predictor variables: use of French with strangers,
use of English with family and friends, conformity and control. There was a significant
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positive relationship between the personality traits of conformity and control and
language proficiency in a FSL program, but not in immersion programs. In conclusion,
the authors present an interpretation of these interactions in terms of the language
learning demands of the immersion and FSL programs. M.O.

100 LAMBERT, W. E. (1971)

Consequences of Attending Elementary School in a Second Language. Mental Tests and
Cultural Adaptation, Cronbach, L. J. and P. J. D. Drenth (ed.). The Hague: Mouton.
pp. 227-283. Ouvrage collectif.

This article summarizes a longitudinal study of two groups of English-Canadian
children who were taught exclusively in French in kindergarten and grade 1, and
meanly in French in grades 2-5, except for two half-hour daily periods of language
arts in English. The working hypotheses are described. The study assesses the program's
impact on cognitive and attitudinal development. It seems that parents were impressed
with recent accomplishments in teaching science and mathematics in the early ele-
mentary grades. Parents tlso acknowledged the importance of learning, understanding
and respecting the other b:oup's language. In conclusion, the experimental and English-
control classes were comparable as to parental attitudes towards French people and
culture and in motivation to learn French. M.O.

101 LAMBERT. W. E. and J. MACNAMARA (1969)

Some Cognitive Consequences of Following a First-Grade Curriculum in a second
language. Journal of Educational Psychology, vol. 60, no 2, Sept., pp. 86-96. Article
de periodique.

Here are discussed the results of a project which involves the development of skills by
using a French as the sole medium of instruction. The experimental group is compared
with both English and French control classes. Their relative standing in audio-lingual
and reading skills in both languages, in mathematics, in sensitivity to novel phonemic
sequences, and in measured intelligence at the end of the year has been examined. The
results reveal a striking progress in French and considerable transfer to English skills.
But there is a need to replicate this study with other first-grade experimental classes,
and to do a follow-up with the same studemt who are currently continuing the
experience into their second and third years. M.O.

102 LAMBERT, W. E., G. R. TUCKER and A. D'ANGLEJAN (1973)

Cognitive and Attitudinal Consequences of Bilingual Schooling: The St. Lambert Project
Through Grade Five. Journal of Educational Psychology, vol. 65, no 2, Oct., pp. 141-
159. Article de periodique.

This paper summarizes the results of a progress report on an experiment designed to
develop bilingual skills by having English-speaking children instructed exclusively in
French. The progress of two separate experimental groups of English-speaking children,
the pilot and follow-up classes has been carefully evaluated. The authors describe the
progress of these children at the end en grade 5 with regard to linguistic development
in both English and French, cognitive development, and changes in inter-group
attitudes. The study contains the description of the method, the subjects, the testing
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program, the data analysis and the results. In conclusion, the children appear to be able
to speak, understand, read and write French far better than students who follow typical
French as a second language program. M.O.

103 ROGERS, M. (1976)

Early Bilingual Immersion: Some Effects. Edmonton: University of Alberta. 86 P.These M.A.

This study aims to determine whether bilingual education influences children's ability
to separate objects from their contexts, and whether word association patterns are
different in the first language of unilingual and bilingual children and in the first and
second languages of bilinguals. The study used 39 bilingual-English-French and 39
unilingual-English grade 1 students, all from unilingual-English homes. Results of the
children's Embedded Figures Test (Karp et al., 1963), the author's English and French
Word List test and past scores from the Metropolitan Readiness Test (Hildreth et al.,
1969) were all analysed and classified according to a method similar to Irvin's. The
study concludes that the bilinguals' cognitive and linguistic abilities were in no way
handicapped and that their performance equalled that of unilinguals. MD.

104 STERN, H. H. and M. SWAIN (s.d.)

Notes on Language Learning in Bilingual Kindergarten Classes. Toronto: OISE.16 p. Document non publie.

This report contains notes on language learning that are based on observations made
in several French immersion kindergarten classes in the area of the Ottawa and
Carleton Boards of Education. This is a study of language and cognitive development
of children in bilingual classes. The first section specifies the context in which
language learning proceeds, initiated in 1970. Stern and Swain have gathered general
trends in the acquisition of French by the children in kindergarten. They underline
several ways in which a child can demonstrate his comprehension of an utterance. They
describe the French comprehension test and give the preliminary results. The authors
have also listed examples of the children's production of statements, questions, and
commands. The report ends by a discussion and offers a few questions on language
acquisition in the immersion kindergarten that will have to be clarified in
the future. MD.

105 STEVENS, F. (1984)

Strategies for Second-Language Acquisition. Montreal, London: Eden Press. 239 p.
Monographie.

Florence Stevens presents a series of .ests which have been administered to early and
late French immersion children of different levels and of different ages. The author
compares these tests with similar tests that were developed in Switzerland and given
to Francophones. The objective is to determine some second language learning strategies
already used for LI. Here are presented the major sections of the study: nature of the
research; description of materials; procedure; presentation and tests analysis; discussion;
summary and conclusions. In conclusion, the author explains that the cognitive
development plays an important part in the language acquisition. Also, the difference
of one year in age (twelve years old for early immersion and thirteen years old for the
others) does not permit any explanation of the results. MD.
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106 SWAIN, M. and B. BURNABY (1976)

Personality Characteristics and Second Language Learning in Young Children: A Pilot
Study. Working Papers on Bilingualism i. Travaux de recherche sur le bilingualisme,
no 11, Aug., pp. 115-128. - Article de periodique.

- This study-examinesr on the- theoretical -level,-the-relationship of certain personality
characteristics to second language learning among young children, and on the practical
level, if the bases parents use for deciding whether to enrol their child in a second
language programa are well-founded. In their kindergarten year, 63 French immersion
and 68 French as a second language pupils were rated by their teachers on nine
personality characteristics: grasping new concepts; flinging to one's own opinions;
happiness and cheerfulness; perfectionist tendencies; sociable; imaginative and creative;
independent; anxious; talkative. These scores were correlated with their French language
achievement scores in K-2. Results indicated that two personality characteristics
dominated the significant correlations for the French immersion group. The English
program data showed a similar pattern but with fewer significant correlations. The T-
test results are presented in a table. A.A./M.O.

Les auteures analysent 1) Sur le plan theorique, la relation entre certaines caracteristi-
ques de la personnalite et l'apprentissage de la langue seconde chez de jeunes enfants.
2) Sur le plan pratique, si les raisons qui motivent les parents I inscrire leur enfant
dans un programme de langue seconde sont bien fondees. A la maternelle, 63 *Heves
en immersion frangaise et 68 Cloves dans un programme de frangais langue seconde ont
ete classes, par lents professeurs, selon neuf traits de personnalite: saisir de nouveaux
concepts; avoir ses propres opinions; bonheur et belle humeur; tendances perfectionnis-
tes; sociable; imaginatif et creatif; independent; anxieux; causeur. Ces resultats ont ea
mis en correlation avec les resultats de leur rendement en frangais au niveau M-2. Les
resultats demontrent que deux traits de personnalite sont dominants pour le groupe
d'immersion frangaise. En ce qui concerne le groupe d'anglais, les donnees revelent des
resultats semblables mais avec un degre de signification moins Cleve. Les resultats au
test-T sont representes dans un tableau. tr M.O.

2.4 Besoins speclaux

Cette section porte sur ks "besoins spiclaux" et rassemble 8 references bibliogra-
phiques annotees. Cette partie fait reference I l'Eleve en difflculte d'apprentissage
uu d'adaptation; le terme Clave "exceptionnel" est aussi utilise. Les
principaux aspects traltes, toujours ea rapport avec Peducation par
immersion, soot ks advents: l'enfant done et surdoue, l'enfant qui Eprouve des
retards pedagogiques et des blocages temporaires, le service de ressources, la
personne-ressource, le service de tutorat, la recuperation et le rattrapage,
l'enrichiscement.

Plusieurs Codes offrent des services educatifs qui repondent aux besoins des Claves
exceptionnels: programmes d'adaptation scolaire. L'integration dolt tenir compte
de Page et de la maturite physique de l'Elave. C'est an consell scolaire de prevoir
differentes poulbilites d'intervention afin de repondro aux besoins particuliers des
Clay*: en difficulte. Ainsi, 11 exist* pin:tears options éducath,es pour des Eaves en
difficulte; elks varient scion les consells scolaires.

Les auteurs des ouvrages distinguent les options suivantes: classe regulitre, classe
ressource, classe specialisee, école special:6e, enseignement I domicile.

1 1 G



108

Des auteurs oat aussi écrit sur des aspects tels que la prevention, le dipistage des
difficultts d'apprentivage, l'Evaluation, la correction des difficultés de l'Eltve.
Enfin, la mise en place d'une structure pour hunker l'inttgration, baste sur les
besoins de l'Eltve "exceptionnel", exige, entre mitres, use nouvelle perspective de
la part de tous les intervenants en education.

111111111111111M111111.11INIIMIN111111

2.4 Besoins sptclaux

107 BRUCK, M. (1978)

The Suitability of Early French Immersion Pry:grams for the Language Disabled Child.
Montreal: McGill M.C.H. Centre d'appientissage. (s.p.). Document non publié.
The present study investigates the feasibility of French immersion programs for
children with language learning disabilities. The research project provides a series of
tests which can be used to evaluate reading and writing skills of children with
problems in French immersion. Therapists tested four different groups of selected
children in kindergarten and retested them in grades 1, 2 and 3. Language disabled
child in a French immersion program should receive appropriate remedial services in
French. The study draws two differing points of view. One group claims that children
with problems should be switched out of French immersion and be reintegrated in an
English program. Others claim that those children should stay in French immersion
programs. The switching solution seems to be ineffective and is detrimental to the
child's selfesteem. The author summarizes the current results of recent research on
children with diagnosed language disabilities, and discusses the implications. Bruck has
suggested to provide these children with help in the context of the French immersion
program rather than switching them. They are no worse off than they would be in an
English class. This solution would involve teacher training, test development, and
program development. M.O.

108 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1978)

Case Study: Special Resources for Special Needs. CPF National Newsletter, no 10, June,
1 p. Article de périodique.

Lyane and Brian are two exceptional children who were in a French immersion
program. They appeared to be losing interest in school. So, teachers, administrators and
parents in Kanata, Ontario, are committed to meeting the needs of exceptional chit-
dren within a French immersion program. The Special Education Resource Umt
(SERU) has been created to provide services to teachers and pupils within the school.
The article describes four programs that respond to special needs. In substance, a
SERU makes it possible to keep these children in an immersion program while
providing them with the support they need. The content focuses on topics of particular
interest to students in an interdisciplinary approach. M.O.

109 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1985)

Remedial and Enrichment Instruction in French Immersion Programs: A Survey.
CPF Saskatchewan. 247 p. Monographie.
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This survey of parents and school boards focuses on the extent to which remedial ani
enrichment instruction is available to French immersion students. The purpose was to.
I) determine the methods used to test French immersion students who may need
remedial or enrichment instruction; 2) determine the availability of various types of
remedial and enrichment instruction for those students; 3) determine the degree to
which parents and school board staff are satisfied with testing and remedial/
enrichment instruction for French immersion students. The report presents the results
for Canada as a whole. Results for individual provinces were also tabulated and
appeared in appendices. The report contains three main parts which relate to: I) the
respondents; 2) remedial instruction (program and testing procedure); 3) enrichment
instruction (program and testing procedure). Appendices provide samples of the final
version of the questionnaires including some definitions and explanations. M.O.

110 HALLIDAY, M. (1987)

La dyslexic: un retarl de maturation ou un veritable probleme d'apprentissage
susceptible de correction? Le Journal de l'Immersion The Immersion Journal,
vol. 10, no 3, juin, pp. 7-11. Article de périodique.

Monique Halliday essaie d'approfondir sinon de discerner et de Mink le probleme
de la dyslexie, en se référant aux recherches et nombreux travaux de médecins,
psychiatres, psychologues, pedagogue:; et tducateurs. A la lumière des diverses interpre-
tations, l'auteure cherche a savoir si la dyeexie est un trouble neurologique ou un vice
de maturation de certaines fonctions cerebrates. Halliday (Merit et explique l'origir de
cette anomalie, ses caractéristiques, ses causes, ses effets et ses limites. La diversite des
causes possibles explique et provoque les différentes definitions. II est difficile
diagnostiquer ce trouble. Chaque cas represente un ensemble de signes observables Elul
font partie integrante d'une semiologie generale de la dyslexie. L'auteure cite Lefavrais
qui a Clabore un test L'Alouette permettant de décrire et de masurer les faits de la
dyslexic. De plus, elle enumere les auteurs qui ont amene l'hypothese selon laquelle la
dylslexie se &fink comme etant un retard de maturation. References bibliographiques
utiles pour connaltre le phenomene et apprendre a le diagnostiquer. MD.

Monique Halliday attempts to go deeper into if not to identify and to define the
problem of dyslexia, by referring to doctors, psychiatrists, psychologists, educationalists
and teaching specialists' researches and many studies. in the light of different
interpretations, the author is trying to discover whether dyslexia is a new ological
disorder or a maturational lack of some cerebral functions. Halliday describes and
explains the origins of the trouble, its characteristics, its causes, its effects, and its
limits. The wide range of some possible causes explains and gives rise to different
definitions. It seems that it is hard to diagnose the trouble. Each case involves a set
of visible symptoms which are an integral part of a general dyslexia semiology. The
author quotes Lefavrais who developed a test L'Alouette that permits to describe and
to assess the signs of dyslexia. She also enumerates the authors who made the
assumption that dyslexia is defined by a maturational lag. Bibliographical
references are useful to be acquainted with the phenomenon and to learn how to
diagnose it. tr MD.

111 TOUROND, M. (1979)

L'enfance surdouee. In: L'eleve face a l'immersion: act:s du congres The Pupil in an
Immersion Program: Conven!ion Proceedings, Obadia, A. A. (red.), Ottawa: Association
canadienne des professeurs d'immersion, pp. 17-22. Actes de colloque.
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L'auteure &fink renfance surdoube, cite les causes et les moyens d'identification; elle
relbve des problbmes particuliers i renfant surdoub qui a besoin de Otis progressifs
et d'interactions sociales. Les systbmes bducatifs doivent se prbvaloir de moyens pour
faciliter rintitgration de renfant surdoub (classe spbciale, classe aux sires ouvertes,
classe rbgulibre avec ou sans tuteur). En conclusion, dix principes pbdagogiques sont
bnoncbs pour renrichissement du programme d'immersion pour renfant surdoub. MD.
The author defines the expression *exceptionally gifted child* and states the reasons
for ways to identifying him. She points out the particular problems of the exceptionally
gifted child who needs progressive challenges and social iLtteractions. The educational
system must find ways to facilitate their integration (special classes, large classrooms,
regular classes with or without teachers). In conclusion, ten teaching principles are
described for the improvement of imm)rsion programs for the exceptionally gifted
child. M.O./tr M.L.

112 TRiTES, R. L. and M. A. PRICE (1976)

Learning Disabilities Found in Association With French Immersion Programming.
Toronto: The Ministry of Education. 193 p. -Monographie.
Should immersion programs be offered to all children? and should the child who is
experiencing difficulties in immersion be switched to the regular English program?
This study is concerned with thirty-two children who have difficulties in primary
Freach immersion dyslexia, hyperactivity, behavioural or personality adjustment
problems, minimal cerebral dysfunction. These children have been compared to seven
other groups of children on a variety of tests to determine if there is anything unique
in the profile of this group. Trites and Price discuss studies describing a favourable
outcome of immersion programming, followed by research outlining the negative
aspects. Each child received a neuropsychological examination which included various
motor and sensory tests. A discriminant function statistical technique has been used for
the data analysis. The results point to a specific syndrome of sub-skill deficits in
children who do poorly in the immersion program in spite of above average intel-
ligence. Follow-up testing indicates that children who have difficulties in French
immersion accelerate in academic skills after they have been switched to an English
language program. The findings support the conclusion that some children of above
average potential and normal abilities for school progress ih their native language
experience difficulty or fail in a primary immersion program in a second language as
a result of a maturational lag. MD.

113 TRITES, R. and P. MORETTI (1986)

Assessment of Readiness for Primary French Immersion: Grade Four and Five Follow-
Up Assessment. Toronto: Queen's Printer for Ontario. 175 p. Monographie.

This longitudinal research relates to the chances for success of non-Francophone
children in early French immersion programs. This study was conducted for a 7-year
period (from 1976 to 1983), in the Ottawa region. First, the researchers determined tho
characteristics of children who experienced learning difficulties in immersion. Second,
they developed a series of tests designed to determine the children's chances for success
or failure, before entering an early immersion program (at K level). Here are presented
the chapters of the report I) introduction; 2) rationale and objectives; 3) subjects; 4)
test battery; 5) results; 6) discussion; 7) bibliography. The authors discussed the results,
which are presented in 79 tables and commented figures. From the data, it has been
said that 20% of the children, entering early immersion, risk to have some learning
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difficulties and leave the program. On the remaining 80%, 20% of the children risk to
obtain poor results. The authors also mentioned that these children obtained poor
results on tasks of problem-solving. These results indicated a lack of maturity of the
temporal bones. But it seems that this maturity's deficiency disappears when the
children reach the fifth year of a regular program's primary level. MD.

114 WISS, C. A. (1987)

Issues in the Assessment of Learning Problems in Children From French Immersion
Programs: A Case Study Illustration in Support of Cummins. The Canadian Modern
Language Review La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 43, no 2, Jan., pp.
302-313. Article de périodique.

This article focuses on a psychoeducational evaluatiou of the learning problems in
children from French immersion programs. The aim consists of using the data from an
in-depth case study of a young learning disabled girl. All the data are discussed in
reference to Cummins' theory of cross-linguistic transfer (1984). MD.
Cet article porte sur une evaluation psychoeducative des problemes d'epprentissage
d'enfants inscrits aux programmes d'immersion frangaise. L'objectif consiste I analyser
les donnees tirees du cas particulier d'une fillette dyslexique. Ces donnees sont
interpretees it la lumiire de la theorie de Cummins (1984) relative aux transferts inter-
linguistiques. tr MD.

2.5 Opinions, attitudes, attentes

Nous avons pease utile de reserver une rubrique aux "opinions, attitudes, glandes"
qu'ont les parents, les *Ryes, les professeurs et les administrateurs scolaires envers
les programmes d'immersion. Trente résumés ont ete rusembles dans la presente
section.

Cette categoric de clauement réunit des reflexions, des critiques et des reactions
issues d'enquites, d'entrevues, de soudages ou de questionnaires. Des résumés
portent sur la popularite de la formule immersIve, In demande croissante, l'image
que projettent les programmes d'imoursion.

Parfois, des CIO.: racontent leurs exptriences et leurs points de vue relativement
I l'enseignement immersif. Ds rEvtlent leurs perceptions face aux variant.: de leur
rendement. D'autres fois, ils livrent leurs reflexions sur le choix d'une option
pedagogique et sur leurs besoins d'apprentissage.

En ce qui a trait aux parents, II est opportun de coons:We leur dole auprts des
enfants en immersion, leurs attentes envers le programme, leurs perceptions des
besoins en langue seconde de leur enfant, leurs positions reactionnaires face aux
effets de l'education par immersion.

Enfin, quelques auteurs se sont peaches sur les opinions des professeurs concernant
l'expression Ecrite et le comportement oral des etudiants. D'autres auteurs ont
analyst les caracteristiques personnelles et professionnelles des enseignants, les
modtles d'interactions professeur/Eitves et les attitudes envers les autres. Des
entrevues rendent compte des experiences des profeueurs et des principaux clef is
que pose un programme d'immersion.

11111111111111111111111111111111111111111.11111111111111111
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2.5 Opinions attitudes atteutes

115 AZIZA, B. (1977)

Le developpement de l'expression icrite dans les dasses dims de post-immersion du
7).SBGM. Montail:'Univertit6 "McGill. 174 p. Monographie.

Cette monographie a pour but de: 1) faire le bilan des opinions 6mises sur
l'importance relative de l'enseignement de l'expression 6crite, sur sa nature et ses
composantes. Cet objectif correspond aussi i une pédagogie de l'expression &rite
(motivation, etapes et progression, m6thodologie, correction, orthographe); 2)
inventorier la situation actuelle de l'expression 6crite dans les classes post-
immersives du PSBGM. Pour ce fairs, un questionnaire a 6t6 adress6 I des processeurs
de 14 écoles secondaires; 3) apporter des suggestions pedagogiques pour
l'enseignement de l'expression &rite en post-immersion. Cette recherche révéle
que l'expression &rite ne bénéficie pas d'un enseignement méthodique; elle
est plus ou moins laissee au hasard et elle est congue comme une emanation miraculeuse
des autres activites de la langue. L'auteur fait des recommandations en vue d'une
meilleure structuration de la voie post-immersive, d'une meilleure organisation de
renseignement de l'expression 6crite et d'une preparation plus minutieuse de la part des
professeurs. MD.

116 BESSET:E, E. et G. BIBEAU (1980)

Un &bat fort mal situ& les regimes pédagogiques en langue seconde. LI Devoir,
Montréal, 20 décembre, p. 1. Quotidien.

Les auteurs exposent leurs opinions sur l'enseignement immersif, en comparaison avec
le régime intensif de frangais langue seconde. B semble que leurs preoccupations
methodologiques different grandement de cellos de W. Lambert. Bessette et Bibeau
croient que la dacussion relative I une politique coh6rente d'enseignement des langues
secondes doit porter sur le rapport entre le regime pedagogique et le type d'éducation
qu'on veut pour nos enfants et sur les effets i moyen et i long terme du régime
pedagogique par rapport I ce type d'éducation. En conclusion, ils souhaitent qu'avant
de lancer une grande partie du système scolaire du Québec dans un r6gime immersif,
on devrait encourager l'experimentation de regimes alternates et de bien en re Jsurer
les effets principaux. MD.

117 BIENVENUE, R. M. (1983)

What Makes a Parent Consider Immersion?. CPF National Newsletter, no 23,
Sept., 5 p. Article de periodique.

The author conducted a study to examine the importance of several social characteris-
tics in terms of their significance for the placement or non-placement of children in
French immersion programs. Data indicate that the parent assessment of the success
of French immersion programs is an important variable entering into the placement of
a child in an immersion program. The findings from this study reveal that, for most
parents, decisions are rooted in a set of values and practical concerns regarding
elementary education. M.O.
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118 BIENVENUE, R. M. (1986)

French Immersion Programs: A Comparison of Immersion and Non-Immersion Parents.
The Canadian Modern Language Review a. La Revue canadienne des langues vivantes,
vol. 24, no 4, pp. 806-813. Article de periodique.

This paper summarizes a study that determined the attitudinal differences between
elementary non-immersion parents and their counterparts in the French immersion
program in the city of Winnipeg. The method is described in detail. The sample is
limited to kindergarten and grade one parents. The research contributed to examine
parental views regarding the nature of the program, its teachers, and its location. It
includes parental views associated with educational politics and assessments of Core
French programs. The author describes the findings, which are reported in terms of
percentage distribution. The author concludes that more research needs to be done with
a larger and more representative sample. M.O.

Cet article resume une etude qui determine les differences d'attitudes a Winnipeg entre
les parents d'éleves du programme regulier relementaire et ceux du programme
d'immersion en frangais. L'auteur decrit méthode en detail, rechantillonnage
comprend les parents des enfants de la maternelle et de la premiere armee. Cette
recherche a contribu6 examiner les vues parentales sur la nature du programme, les
lieux de son application et les professeurs. Elle inclut l'opinion des parents sur in
politique d'education et revaluation des programmes-cadres de frangais. L'auteur
decrit les résultats rapportes en pourcentage de distribution et conclut sur la
necessit6 de poursuivre plus de recherches avec un 6chantillonnage plus vaste et plus
representatif. M.0./tr M.D.T.

119 BOUCHER, A. M. (1985)

Les atientes des parents des comites d'école de la region de Montreal quant au role et
a la place des langues non-maternelles a l'ecole pnlyvalente. Québec: Centre
international de recherche sur le bilinguisme. 98 p. (Travaux du Centre international
de recherche sur le bilinguisme; B-143). Monographie.

Cette etude vise a decouvrir les attentes des parent; des comites d'6cole de trois regions
de Mont. 4al quant au role et a la place de l'enseignement des langues non maternelles
dans les polyvalentes. D'abord, la recherche cerne les parametres de l'enseignement des
langues non maternelles (objectifs, approche methodologique, clientele scolaire
impliquee et le temps accord6 a cet enseignement) au niveau secondaire du systeme
public quebecois. II s'agit des chapitres concernant la presentation du sujet et l'analyse
de la situation. L'auteure a aussi voulu mesurer les attentes des parents des comites
d'6cole a l'aide d'un questionnaire. Le Chapitre 3 (Writ renquete faite aupres des
parents et constitue une description numerique des resultats. Le Chapitre 4 porte sur
la presentation et l'analyse des resultats, et se divise en quatre parties: methodes de
traitement et d'analyse des donnees, caracteristiques des repondants, attentes des parents
et correlations. M.O.

120 CAMPBELL, R. N., D. M. TAYLOR and G. R. TUCKER (1973)

Teachers' Views of Immersion-Type Bilingual Programs: A Quebec Example. Foreign
Languag: Annals, vol. 7, no 1, pp. 106-110. Article de periodique.
The authors investigated the opinions of English-speaking and French-speaking
teachers about the traditional program of English language instruction with French as
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a second language and an innovative program involving French immersion. P )th French
and English teachers agreed that the traditional program provides English children with
a firm base in English-language arts, and with a sensitivity to their own group's
cultural heritage. The French-speaking teachers generally viewed the immersion
programs favorably, contrarily to the English-speaking teachers. M.O.

121 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1978)

Third National Conference. CPF Canadian Parents for French, no 8, Dec.,
pp. 1-2. Article de periodique.

At the third CPF National Conference, the Secretary of State announced a grant for
the current fiscal year and further financial support for the publication of the CPF
booklet. The grant will be used for a pilot study by CPF to obtain the reactions of
parents to French second language learning, and to assess the results, with particular
reference to improving the quality and mailability of French courses in Canada. In a
panel discussion, four graduates of immersion programs presented positive opinions
on their educational experiences. The panel dealt with four issues: general perceptions,
the relationship between French and English, course content in secondary schools, and
comments on the differences/similarities between school French and social French. In
a second discussion, four panelists expressed their concerns for French language
instruction and suggested strategies for the 1980's. M.O.

122 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1983)

About Time for the Question: What Do the Students Think?. CPF National Newsletter,
no 23, Sept., pp. 1-2. Article de periodique.

CPF conducted a survey in which 31 immersion students, boys and girls in eight high
schools from five different provinces, were quizzed about immersion programs and
particularly about the years they had spsnt learning French. Whether early immersion
or late, and regardless of family background, type of community or personal interests,
all the students plainly liked their immersion course, and openly recommended it, like
all the other basic skills learned in high school. They considered language skills to be
a necessary part of preparation for life. The group also talked about job prospects and
student exchanges in a French environment. In short, all the students valued the special
nature of the extra skills they were acquiring. M.O.

123 CHAUDRON, C. (1977)

Teachers' Priorities in Correcting Learners' Errors in French Immersion Classes.
Working Papers on Bilingualism a Travavx de recherches sur le bilinguisme, no 12,
Jan., pp. 21-44. Article de periodique.

Analysis of classroom interaction is used in a pilot study of grade 8 and 9 French
immersion programs to assess the importance placed by teachers on students' oral
behaviors. The methodology is described tape recordings of three teachers' lessons.
The author gives his definition of the conception of "coaection" and "error*. In this
study, errors were identified according to two basic criteria, and then they were
classifier! according to types of errors (phonological, morphological, syntactic, content,
discourse, lexical). The results relate to: 1) the frequencies of correction of different
error types; 2) the differences in number of errors from Time 1 and Time 2. Teachers'
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general awareness of the differences, criteria for correctness of student participation,
and the problem of variability in cory-;:ion for a given type of error are major points
discussed. In conclusion, the learning of lesson content is not subordinated to second
language acquisition. M.O.

Cette etude pilote porte sur l'analyse de l'interaction en classe, d'un groupe d'éleves
d'immersion francluse, en r et 9. années. H s'agit de mesurer l'importance que les
professeurs accordent au comportement oral des Neves. La méthodologie est décrite
(enregistrements de trois cours). L'auteur &fink sa conception des notions de
"correction'. et Verreue. Dans cette etude, les erreurs ont été identifiées a partir de
deux criteres de base et classifiees selon des types d'erreurs (phonologique, morphologi-
que, syntaxique, erreur de contenu, erreur de discours, erreur lexicale). Les résultats
ont trait 1) aux frequences de correction des différents types d'erreurs; 2) aux
differences dans le nombre d'erreurs dans les premiere et deuxieme periodes. La
perception generale des differences, les criteres de correction de la participation des
eleves et le probleme de la variabilite dans la correction, pour un type d'erreur, sont
des facteurs traités dans cette partie. En conclusion, l'acquisition d'une langue seconde
ne depend pas exclusivement de l'apprentissage du contenu d'un cours. tr M.O.

124 CLEGHORN, A. (1981)

Patterns of Teacher Interaction in an Immersion School in Montreal. Montreal: McGill
University. 210 p. These Ph.D.

The interactions of an ethnolinguistically mixed teacher group of an immersion school
in Montreal were explored to determine their influence on the integrative objectives
of immersion programs. Chapter 1 reviews the sociohistorical background of the
language issue in Quebec in order to describe the social climate that prevailed when
immersion programs first began and to describe the social context in which this study
was carried out. Chapter 2 presents the research questions and the methodology.
Projective techniques were used to assess the language use perceptions of 60% of the
students. Chapter 3 relates to the patterns and social functions of teacher interaction:
Puurces of role conflict among teachers; teacher interaction in the formal and informal
contexts; students' language use perceptions in and out of school. Chapter 4 contains
a summary and a discussion of the results. This study brings to light the importance
of the interactional context and the organization of bilingual schools in achieving the
overall bilingual education goal of improving relations between speakers of different
roups. Reference notes. Bibliography. M.O.

125 COMEAU, M., R. H. ARSENAULT, R. EMARD (1980)

Rapport sur les resultats d'une analyse de la perception des besoins relatifs a
l'apprentissage du francais, langue seconde, chez les eleves non- fraucophones des ecoles
secondaires du Quebec. Québec: Direction generale du develeppement pedagogique,
Dire-elon des programmes, Services du secondaire. 23 p. Rapport.

Ce rapport présente les resultats d'une analyse de la perceptiotl de besoins en francais
langue seconde, conduite aupres de parents et de divers intervenants pedagogiques, pour
la mise sur pied d'un programme de francais langue seconde pour les étudiants non
francophones des écoles secondaires. Divers aspects de la situation actuelle de
l'enseignement sont présentés. A partir des modeles de Klein, d'English et de Kaufman,
un questionnaire a deux volets a ete realise. Il determine les &arts existant entre une
situation désirée et une situation actuelle. Chaque partie se divise de la facon suivante:
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savoir-parler, savoir-écrire, savoir-lire et savoir-ecouter. L'echantillon retenu provient
des regions administratives du Québec. Les personnes qui ont repondu aux questionnai-
res sont des conseillers pedagogiques, cadres administratifs, enseignants, parents,principaux, chefs de groupe. Les résultats indiquent que les informateurs sontinsatisfaits de la situation actuelle. L'enseignement devrait favoriser rautonomiedes éleves en le rendant capable de s'adapter facilement aux situations qui
necessitent l'usage du frangais. L'analyse des résultats a permis de reformuler des
objectifs. M.O.

126 COTE, C. (1980)

Les classes d'imrnersion au Quebec: profil des enseignants, de leurs attitudes et de leurs
attentes. Montréal: Universit6 de Montréal. 167 p. These M.A.

Cette recherche porte sur les caracteristiques personnelles et professionnelles des
enseignants, le climat sociolinguistique qui prevaut dans les 6coles d'immersion, les
attitudes des enseignants face au programme et leurs attentes par rapport I la
performance des 6tudiants. Chapitre 1 expose la situation sociopolitique au Canada et
au Québec, et decrit renseignement du frangais league seconde durant la pariode des
annees 1960. Chapitre 2 a trait aux caracteristiques personnelles des enseignants dans
la salle de classe. Chapitre 3 precise les buts et objectifs de la recherche, rechantillon
(329 professeurs), l'instrument utilise pour la cueillette des donnees (questionnaire-
enquete), ainsi que le traitement des donnees. Chapitre 4 rapporte les r6sultats de
l'enquate. Suivent une discussion et des commentaires relatifs aux ameliorations I
apporter pour une meilleure efficacia des programmes d'immersion. L'analyse des
resultats permet de preciser que les enseignants interroges possedent des attitudes et
des attentes très positives. Par ailleurs, il y aurait des lacunes quant a leur preparation
academique. M.O.

127 DAY, E. M. and S. M. SHAPSON (1983)

Elementary French Immersion Programs in British Columbia: A Survey of Administra-
tors, Teachers and Parents. Part I Summary of Findings. Burnaby, BC: Simon Fraser
University BC French Study. 97 p. Rapport.

The present document is a report on Year 1 of the study, a provincial survey of early
and late immersion programs, recently offered in British Columbia. The objectives are:
1) to gather information about those programs and their participants; 2) to gather the
opinions and perceptions of administrators, teachers and parents on the early and late
immersion programs; 3) to develop suitable instruments for measuring the French
language skills of students enrolled in immersion programs. The report contains the
principal questionnaire, the teacher questionnaire, and the parent questionnaire. A large
section furnishes a summary of the findings for the early immersion program
with respect to several major topics. Respondents to this survey were positive
about the immersion program, yet they also provided constructive suggestions for
improvement. M.O.

128 DAY, E. M. and S. M. SHAPSON (1983)

Elementary French Immersion Programs in British Columbia: A Survey of Administra-
tors, Teachers and Parents. Part ll Detailed Findings. Burnaby, BC: Simon Fraser
University BC French Study. 132 p. Rapport.



rfThe present report constitutes the second part of the provincial survey on elementary
French immersion programs in British Columbia. The document contains the detailed
indings of the survey. Section I presents the results of the "Principal questionnaire"

which was completed by all early immersion principals and by almost all the late
immersion principals in the province. Section 2 includes the detailed results of the
"Teacher questionnaire" which was completed by over 90% of grade 2 and grade 6 early
immersion teachers:Section-3 describes the results of the "Parent questionnaire". All
the grade 2 parents and almost three-fourths of the gra& 6 parents completed and
returned this questionnaire. M.O.
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129 GENESEE, F. (1978)

Second Language Learning and Language Attitudes. Travaux de recherches sur le
bilinguisme Working Papers on Bilingualism, no 16, Oct., pp. 19-42 Article de
periodique.

English-speaking students in French immersion and French regular programs of
PSBGM were evaluated for their language attitudes. The immersion class students said
that they were more comfortable, more confident and more anxious to speak French
outside the classroom than the regular class students. They also judged their
competence in French at a higher level than the students in the regular programs. Their
motivation to learn French was mainly for entry into the job market. Generally
speaking, they were satisfied with the program and would recommend it to others. The
fact that the immersion class students were more anxious to speak French has,
however, not been proved. MD.

Une évolution des attitudes linguistiques a été effectube auprbs d'élbves anglophones
des classes d'immersion frangaise et des programmes réguliers de frangais du PSBGM.
Les blbves des classes d'immersion sont plus it l'aise, plus confiants et plus désireux de
s'exprimer en frangais hors de la salle de classe que les blbves des classes régulibres.
Bs ont aussi jugb que leur competence en frangais se situait a un niveau supérieur a
celui des blbves des classes rbgulibres. Les blbves d'immersion sont motives i apprendre
le francais parce qu'il leur facilite l'entrbe sur le marchb du travail. En somme, ils sont
satisfaits du programme et le recommanderaient. Toutefois, le fait que les blbves des
classes d'immersion aient recherché davantage les occasions de s'exprimer en frangais
n'a pas etb prouvb. tr MD.

130 GENESEE, F. and N. E. HOLOBOW (1977)

Students' Reactions to Variations in Second Language Competence. Montreal:
Instructional Services Department, The Protestant School Board of Greater Montreal.
(s.p.). Document non publie.

This paper investigated whether there were social norms in the second language
classroom that related students' perceptions and evaluations of other second language
speakers to second language learning. The findings indicated that the immersion and
English students shared common perceptions of and reactions to second language
speakers and these perceptions and reactions depended upon the speakers' competence
in the second language. All students reacted more favorably to the more competent
second language speakers. This could be interpreted to reflect a positive attitude
towards bilingualism. CPF
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131 GIBSON, J. (1954)

Une familia se bilinguise For My Kids, It's French Without Tears. Langue
ci sociiti a, Language and Society, no 12, pp. 8-11, ArtIcie de pariodique.

L'auteure exprime son point de vue sur l'enseignement immerse: elle relate l'exp6rience
d'une familia qui choisit ce regime padagogique pour ses enfants. C'est a la demande
memo et a l'instigation des parents clue les classes immersives ont vu le jour dans le
milieu des lumen 1960. L'essor de ce programme est en grande partie attribuable aux
membres de l'Association Canadian Parents for French (CPF). C'est un régime pour
parents anergiques en mama temps qu'un enrichissement pour la familia. L'articie se
termine sur quelques-unes des mesures qui s'imposent. II ne faut consentir I aucun
compromis qui saperait le dynamisme du programme. C.B.C.

The author expresses her point of view on immersion classes, relating a family
experience of her two children in the program. French immersion classes began at the
suggestion and insistence of parents in the mid-1960s. The program continues to grow
and spread, due for the most part to the efforts of members of Canadian Parents for
French (CPF). Immersion is a regime for energetic parents and it is also
an enrichmcot for the family. The article ends with some issues which must be
addressed. We must not allow small compromises which would gradually undermine the
program. C.B.C./tr M.L.

132 HODYCH, C. (1986)

Alarm Clocks Shouldn't Determine Immersion Entry. CPF National Newsletter, no 33,
Mar., pp. 1-2. Article de periodique.

Discussion of the major factors in the increasing demand for immersion. Anglophone
parents see immersion as the most readily accessible and reliable way of achieving
fluency in French. Educators and administrators realize that effective second language
instruction costs money. The aims of the current study into core French by the
Canadian Association of Second Language Teachers are to develop a richer curriculum
and to examine means to achieve high levels of student proficiency in French. Autho-
rities must concentrate on planning for a reasonable growth in immersion programs as
well as for the continuing development of effective core and extended French
programs. M.O.

133 LAMBERT, W. E. and G. R. TUCKER (1979)

Graduates of Early Immersion: Retrospective Views of Grade II Students and Their
Parents. In: L'eleve face A l'immersion: actes du congres a, The Pupil in an Immersiol
Program: Convention Proceedings, Obadia, A. A. (red.). Ottawa: Canadian Association
of Immersion Teachers, pp. 23-33. Actes de colloque.

In the first part, the authors point out that some experiments have been conducted to
find appropriate teachers, materials and modes of instruction. A series of reports
contains the results of the early immersion students' testing. These students have been
each year observed and tested for their progress in French, in English, in subject
matters, for their verbal and non-verbal intelligence, and their attitudes towards
English people and the French community. The second part illustrates the feelings of
parents and students. In spite of parents' dissatisfaction with the follow-up programs
at the secondary school level, there is a clear appreciation for the early immersion (El)
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experience on the part of the students and their parentt. On the contrary, the English
control (EC) parents are generally disappointed with their children's language programs.
Iv crbnclusion, a larger proportion of El than EC students feels that they could become
fully bilingual. M.O.

Des experiences ont ea menees pour trouver des professeurs, du materiel et des
methodes d'enseignement. Des rapports contiennent les resultats de tests administrés en
immersion longue: les proves en anglais, frangais et autres matieres ont 6t6 observes
et testes chaque annee (comprehension verbale et non verbale, attitudes envers les
Anglophones et Francophones). La seconde partie de l'article decrit les sentiments des
parents et des eleves. Malgre l'insatisfaction des parents I regard du suivi des
programmes du secondaire, parents et eleves se disent satisfaits de l'experience
d'immersion longue. Pour ce qui est du contrOle de l'anglais, les parents sont degus du
programme. Il sembie y avoir plus d'eleves d'immersion longue que d'anglais contrOle
qui 3e croient susceptibles de devenir parfaitement bilingues. M.0./tr M.D.T.

134 MacNAB, G. L. (1979)

The Effect of French Immersion on the Core (English) Program. In: L'ileve face A
l'immersion: actes du congrEs - The Pupil in an Immersion Program: Convertion
Proceedings, Obadia, A. A. (red.). Ottawa: Canadian Association of Immersion
Teachers, pp. 111-133. Actes de colloque.

Teachers and administrators declared that immersion has "skimmed the cream from
core program classes, and that core classes have lost their leaders. To address this issue,
the author refers to data gathered from the Ottawa-Carleton Boards of Education. Here
are examined four influential factors: 1) the "ability" of students in the core classes; 2)
teachers' opinions of their non-immersion classes: results from a questionnaire indicate
that French immersion programs cause a "deterioration" in English schools; 3) the return
to core classes of children from immersion: problems that drop-ins face in the core
classes are enumerated. There is a need for some sort of transitional program that
would help the child dropping out of immersion to catch up and fit into the core class
before he actually joins it; 4) teacher morale: the immersion program exacerbates the
job insecurity created by declining enrolments. M.O.

Selon les professeurs et admininiateurs, rimmersion aurait "ecréme" les classes du
programme de bust qui ont ainsi perdu leurs chefs. L'auteur aborde cette question en
se referant I des donnes recueillies par les commissions scolaires d'Ottawa-Carleton.
II examine quatre facteurs important& 1) le "talent" des étudiants des classes de base;
2) l'opinion qu'o A les professeurs de lours classes traditionnelles: les resultats d'un
questionnaire indiquent que les programmes d'immersion en frangais causent une
"deterioration" dans les ecoles anglaises; 3) le retour des enfants d'immersion aux clas-
ses de base: enumeration des problemes rencontres par les nouveaux arrivants. Necessite
d'un programme transitionnel pour ceux qui ont abandonne l'immersion et desirent
rattraper les retards puis s'integrer dans la classe reguliere; 4) ure diminu-
tion des inscriptions a cause un sentiment d'insecurite face I l'emploi chez les
professeurs. tr M.O.

135 ulcEACHERN, W. (1980)

Parental Decision for French Immersion: A Look at Some Influencing Factors. The
Canadian Modern Language Review .. La Revue canadienne des langues vivantes, vol.
36, no 2, Jan., pp. 238-246. Article de periodique.
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This study sotigkt to investigate the reasons why such a large percentage of
parents choose not to enrol their primary aged children in French immersion
programs in spite of their obvious successes. In summary, it would seem that parentalreluctance is a result of either misinformation or lack of information
concerning overall school achievement and personal growth of children educated in
such programs. A.A.

Cette etude porte sur les raisons pour lesquelles un grand nombre de parents choisissent
de ne pas inscrire leurs enfants d'age primaire dans les programmes d'immersion en
fraugais, malgre le succes remporté par ceux-ci. En bref, il semblerait que les
hesitations des parents sont dues a des renseignements errones ou I un manque de
renseignements sur les resultats scolaires et repanouissement personnel des enfants
obtenus dans ces programmes. R.A.

136 McGILLIVRAY, W. R. (1984)

Are Parents' Expectations of French Immersion Realistic?. CPF National Was letter,no 25, Mar., pp. 1-3. Article de periodique.

Four basic questions concerning the validity of parents' expectations. It is realistic for
parents to expect an effective French second language program in their elementary
schools, but they should not be surprised if their expectations are not immediately
fulfilled. Concerning the programs, teaching and services in French immersion, parents
cannot expect instant equality with well-established English programs. Parents every-
where can realistically expect that their children will be bilingual as a result of an
immersion program. Given the political reality in Canada and the bitter anti-French
sentiment, it seems that French immersion programs are opposed, partly because of
their success which threatens traditional programs and community schools, but mostly
because they involve FRENCH immersion. M.O.

137 MIAN, C. (1984)

L'enseignement immersif au secondaire . A "First" for a Toronto High School. Langue
et sociêté a Language and Society, no 12, pp. 12-16. Article de periodique.

Titulaire d'une classe d'immersion dans une ecole secondaire de la banlieue torontoise,
l'auteure rend compte de son experience. Lawrence Park a etabli avec soin son
programme immersif: cette ecole avait d'ailleurs dejiun programme de francais enrichi.
Les principaux defis qu'ont poses la creation et l'expansion du programme immersif
ont etc retablissement des cours, le financement et la dotation des postes d'enseignants.
C'est une entreprise coateuse. Preoccupation primordiale, l'etablissement des horaires
est fort complexe. Le probleme le plus epineux reste celui de revaluation. L'objectif
est d'atre competent dans les deux langues officielles a la sortie du secondaire, le
bilinguisme servant a la fois l'enrichissement personnel et la cause de runite nationale.
Lectures sur l'immersion. C.B.C.

As a staff teacher of French immersion program in a Toronto suburb high school, the
author tells about her experience. Lawrence Park prepared its immersion "package"
quite carefully. Special French programs were not new at Lawrence Park. The main
challenges in the creation and the expansion of French immersion were the setting up
of courses, the financing and the staffing concern. Immersion is a costly enterprise.
Timetabling the total school program was an equally valid concern. The biggest
problem is still the testing. The main objective is to be competent to speak both
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official languages at the end of high school studies. One can hope that bilingualism will
not only enrich their personal lives but allow contribution to national unity. Readings
on immersion. C.B.C./tr M.L.

138 PARKES, M., C. BLAIR, J. H. FRANSHAM, W. M. HAY (1972)

Perspectives on the Montreal Programs. In: Bilingual Schooling: Some Experiences in
Canada and the United States, Swain, M. (ed.). Toronto: Gia, pp. 22-27 (Symposium
Series; 1). Ouvrage collectif.

Brief views about the St. Lambert experiment are given by a parent, a teacher, a
director of school, and a principal. The Elmgrove experiment, grade 7 immersion is
described, and the problems encountered at various levels are discussed: choice of
books, psychological problems, teaching the school subjects and/or the language,
correction of students' errors. M.O.

139 SARGENT, J. (1985)

L'engagement frangais des eleves de l'immersion n'est pas de la frime. In: Actes du
colloque. Colloque national sur l'enseignement postsecondaire en langue frangaise a
l'exterieur du Quebec. Ottawa: Universite d'Ottawa, mai 1985, pp. 68-69. Actes de
colloque.

Dans cette presentation, la commentatrice declare que l'admission des etudiants
anglophones des COWS d'immersion dans les institutions francophones est necessaire
pour deux raisons: 1) ils permettent d'augmenter les effectifs des etudiants, surtout
dans l'Ouest canadien oa le nombre d'etudiants de langue frangaise est peu Cleve; 2)
il est sain que deux langues et deux cultures s'interinfluencent. M.O.

140 SPAIN, W. H., J. E. NETTEN and A. W. SHEPPARD (1980)

Background Characteristics, Opinions and Attitudes of Parents Electing an Early French
Immersion Programme for Their Children. St. John's; Stephenville: Institute for
Educational Research and Development, Memorial University of Newfoundland and
Port-au-Port Roman Catholic School Board. 63 p. Monographie.

This report has a three-fold objectives: 1) to investigate selected background
characteristics of the parents and home; 2) to conduct a survey of parental opinion
respecting various aspects of French immersion education and biculturalism; 3) to
measure parental attitudes with respect to biculturalism. The zim of the research is to
discover if differences and similarities on these factors could be found between the
group of parents who elected to place their children in a French immersion program,
and the group electing to place their children in a regular English program. Part 1 of
the report presents the research questions: description of the variables; opinions of the
two parent groups have been compared with respect to several general aspects of the
program; the scores obteired by the two groups of parents on five adapted attitude
scales have been compared. The setting and study limitations are defined. Part 2 is a
review of the literature. Part 3 relates to the procedures: interviews, parental orientation
and instrumentation. Part 4 describes the analysis: French proficiency, background
factors, opinionaire, bicultural attitudes, factor analysis. In Part 4, the authors discuss
the results and give some conclusions and implications of the study. Bibliography,
tables of scores ani figures. M.O.
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141 STARETS, M. (1986)

Di attitudes des parents acadiere a regard du frangais et de l'anglais. The Canadiot
Modern Language Revi lw - La .7,evue canadienne des langues vivantes, vol. 42, no 4,
mars, pp. 792-805. - Article de periodique.

Dans l'apprentissage d'une langue seconde ou maternelle, les attitudes des parenu
influenceraient celles des enfants, conditionnant ainsi leur motivation. Resume d'une
enquete comparative sur les attitudes de deux groups: de parents avec enfants en debut
et en fin de scolarite. Premiere panic questionnaire divise en quatre parties avec
analyse. Seconds panic: resume des resultats de renquete, soft quatre types d'attitu-
des: attitudes envers les deux cultures; atthudes affective: et materielles enviers les deux
langues; attitudes envers l'enseignement en francais - rimmersion - et en angels;
attitudes envers l'enseignement du frangais et de rusk& i l'ecole acadienne. Con -clusion generale sur les attitudes instrumentales des parents. C.B.C.

In the learning of a language (first or second), the attitudes of parents as a factor
capable of conditioning the motivation of children is seriously considered. Summary
of a comparative survey on the attitudes of two groups of parents with children at thebeginning and at the end of their schooling. First part questionnaire divided in four
parts with analysis. Second part summary of the survey results, relating to four
different types of attitudes: attitudes towards the two cultures; emotional and material
attitudes towards the two languages; attitudes towards teaching in French and in
English, and towards teaching of French and English at the Acadian school. General
conclusion on the instrumental attitudes of parents. C.B.C./tr M.L.

142 WESCHE, M. B., M. SWAIN and J. MACHIN (s.d.)

French Immersion Kindergarten Program in the Capital Area Schools: Analysisof Interviews With Parents and Pupils. Toronto: Bilingual Education Project,OISE. 27 p. - Monographie.

Parente of kindergarteners who were in the immersion classes at nine Ottawa and
Carleton schools and parents whose children attended English-language kindergartenin the same schools were personally interviewed about their attitudes towards Ihe
immersion program and towards the learning of French in Canada. A short interview
was also held with the ir children. In the first part, the study includes: population
characteristics, educational background, occupation, native language background, know-
ledge of French. The second prat of the study relates to the parental and pupil
questionnaires. In conclusion, the immersion parents show greater enthusiasm for
government bilingual policy than the other group, and see functional French-English
bilingualism as an important goal for their children, while the English kindergarten
parents do not attribute such importance to their children's learning of French.
Suggestions for future surveys. M.O.

143 WHALE, D. (1986)

A Thousand Horror Stories: The Fight for Survival. CPF National Newsletter, no 33,
Mar., pp. 3-4. - Article de periodique.

This article summarizes the frustration of parents in their attempts to have their Boards
of Education initiate French immersion programs. Vociferous opponents of French
immersion and Core French have, over the years, provided a thousand horror stories
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(involving, for example, public protest meetings) and have made many incorrect
assumptions. The author explains that some Boards of Education which offer French
immersion, severely limit enrolment in a variety of ways. M.O.

144 WIGHTMAN, M. (1980)

The French Immersion Students in Europe: An Informal Report of ihe Experiences of
Several Young Canadians. Ottawa: Ottawa Board of Education. 17 p. (Research Report
80-08). Rapport.

This informal report presents observations about the experiences of Canadian children
who have attended schools in a foreign language. The primary intent of this paper is
to look at the adaptation involved in moving from a school in English Canada to a
French school in Europe. Collecting information, several interviews with parents and
teachers, and a review of related literature indicated that these students experienced
a short period of language inadequacy and then made steady gains to reach a fairly
high level cf competency in French by the end of a year. The phenomenon of the
Ucurve in alaptation patterns did not seem to app!y to the immersion students as
observations showed that the Canadian children had a sizeable capacity to adapt and
learn. M.O.

2.6 Mesures et evaluation

Ont et* repertories sous cette rubrique 15 ouvrages de reference qui se rapportent
aux multiples aspects de la mesure et de re-,aluation. Certains resumes oat trait
Si relaboration, la description et l'utilisation de tests diagnostiques; Si l'applica-
bilite de modeles d'apprentissage de la langue seconde; aux donnees empiriques et
aux procedures statistiques; aux divers outils de mesure; aux tenures correctives
et strategies de recherche pour evaluer le progres des eaves; aux processus et
strategies d'evaluation; Si la methodologie; Si la recherche sur revaluation des
competences; aux problemes relies it revaluation.
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2.6 Mesures et evaluation

145 BELLEY, L. et J. GLEASON (1979)

Exercices correctifs d'elocution en immersion primaire: un domaine qui reste I
exploiter! In: L'élEve face a l'immersion: acies du congris a, The Pupil in an Immersion
Program: Convention Proceedings, Obadia, A. A. (red.). Ottawa: Association cana-
dienne des professeurs d'immersion, pp. 39-50. Actes de colloque.

A partir d'un diaporama *Nos enfants d'immersion s'expriment en frangais", les auteures
font part du probleme de l'emploi constant de structures fautives dans le langage
courant des Cleves en immersion frangeise. Un projet a ete initie dans le but de
sensibiliser les professeurs de len, 244!i 3. &tutees au probleme de structures fautives;
et d'entreprendre des mesures corm.tives pour ameliorer le developpement linguistique
des Cleves en immersion. Explicution des phases du projet 1) releve de 15 structures
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fautives utilisees par les éleves; 2) construction d'un test afin de verifier si les enfants
reussissent se corriger; 3) selection des *Heves et classement salon leur rendement
scolaire; 4) application du test; 5) resultats statistiques; 6) constatations.
Conclusion: il faut accorder une plus grande importance I l'elocution des *Heves en
immersion, puisqu'il y a moyen de corriger ces structures fautives qui reviennent
constamment. M.O.

Basing their comments upon a film "Our Immersion Children Talk in French", the
authors talk about the problem of the constant use of incorrect structures in the stan-
dard language of French immersion students. A project has been set up for the purpose
of: making 1", 2nd and 3rd year teachers aware of the problem of incorrect structures;
and introducing corrective measures to improve the linguistic development of
immersion students. Explanations on the different phases of the project 1) list of 15
incorrect structures used by the students; 2; formulation of a test in order to check if
the children are able to correct oneselves; 3) selection of the students and classification
according to their academic performance; 4) application of the test 5) statistical results;
6) observations. Conclusion: the immersion students' speech production will have to be
given more attention to, since there is a way to correct those faulty structures which
come up continuously. M.0./tr M.L.

146 CAPCO, C. S. knd G. It. TUCKER (1971)

Word Association Data and the Assessment of Bilingual Education Programs. Tesol
Quaterly, no 5, pp. 335-342. Article de periodique.

A variation of the standard word association technique was used to assess the relative
language skills of a group of first grade children schooled bilingually and compared
with their monolingually instructed counterparts. The results showed that both language
of instruction and language of testing affected the percentage of different responses,
and blanks. The Ss generally performed better in their native language than in their
second language. M.O.

147 COLLETTA, S. P., It. CLEMENT and H. P. EDWARDS (1983)

Community and Parental Influence: Effects on Student Motivation and French Second
Language Proficiency. Quebec: Centre international de recherche sur le
bilinguisme. 205 p. (Travaux du Centre international de recherche sur le bilinguisme;
B-128). Monographie.

This study was conducted to examine the appropriateness of Gardner's Model of the
second language learning process as well as the utility of expanding his model to
include variables (such as parental influence, socioeconomic status and self-confidence
with French) using LISREL IV, a statistical procedure relevant to linear models. Data
were obtained from Anglophone students enrolled in a French immersion program in
Ottawa, and from t!:-.eir parents. The study reviews the second language learning litera-
ture with respect to cognitive, affective and societal factors; examines the current
model of second language learning process and proposes a revision of this model. The
significant causal relationships observed include& 1) language aptitude and lin-
guistic outcomes; 2) motivation and non-linguistic outcomes; 3) student attitudes
and motivation; 4) active parental influence and student self-confidence with
French; 5) SES and active parental influence. Chapters contain the general
methodology for collecting the data, results and discussion, conclusions, references and
tables. MD.
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148 CONNORS, K. et M. B. TOKER (1984)

Analyses quantitatives et qualitatives des tests doze: syntaxe et semantique. The
Canadian Modern Language Review ., La Revue canadienne des langues vivantes, vol.
40, no 2, janv., pp. 245-263. Article de periodique.

Cet Article traite 'de l'utilisation des tests "doze" comme mesure de la competence en
langue seconde et des donnees linguistiques qu'ils peuvent fournir. Trois groupes
d'eleves, au secondaire et au CEGEP (deux groupes d'Anglophones qui ont fait
l'immersion frangaise" et un groupe-temoin francophone), ont passe le test doze.
L'article traite en detail des resultats de cette epreuve et de deux types d'analyses
appliquees It ces resultats. Nous insistons sur les limites diagnostiques de ce test. Cette
attitude va It rencontre de rhypothese courante selon laquelle le doze peut servir de
mesure de la competence globale en langue seconde. En &Spit de ces restrictions, nos
analyses linguistiques et statistiques montrent des differences quantitatives et
qualitatives entre la performance des Anglophones qui ont fait l'immersion et celle du
groupe-temoin francophone. R.A.

This article discusses the use of doze tests as a measure of competence in a second
language and the linguistic information which can be derived from them. Three groups
of High School and CEGEP students (two groups of Anglophone i'post-immersion"
students and a French control group) submitted to a doze test. Its results, and two
kinds of analyses of these results, are discussed in detail. Special emphasis is placed on
the diagnostic limitations of the cloze, given the recent optimism in the second
language testing literature about the possibility of using doze tests as measure of
overall competence in a second language. The linguistic and statistical analyses
performed in this case, howe -r, do show quantitative and qualitative differences
between the performance of glophone immersion and French control groups. A.A.

149 GENESEE, F. (1978)

Individual Differences in Second-Language Learning. The Canadian Modern Language
Review - La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 34, no 3, pp. 490-504.
Article de periodique.

Four research strategies which can be used to evaluate an individual's progress in
second-language learning are described. They are: the sub-group method (assessment
of groups of students with a wide range of characteristics instead of just average
students); the regression or correlation method (assessment of individuals within the
group); the case study method (focuses directly on an individual and permits a more
intense study); and the ethnography method (the study of language usage patterns
who says what to whom and in what language by systematically documenting what
happens in the classroom). Two studies, done in Montreal, using the regression method
to assess both immersion and traditional programs are described. Results indicate
positive attitudes, motivation and use of French outside the school are very important.
Different methods suit different students. CPF

Cat article decrit quatre strategies de recherche utilisees pour mesurer le progres d'un
individu qui apprend um league seconde: la methods de sous-groupe (evaluation d'un
group° d'eliva: possedant des caracteristiques particulieres plutet que des eleves
moyens); la methode de regression ou de correlation (evaluation des individus a
rinterieur d'un groupe); retude de cas (analyse approfondie d'un individu); la methode
ethnographique (etude des modeles d'usage de la league qui consiste It noter
systematiquement tout (... qui se passe dans la salle de classe). L'article decrit deux
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etudes, faites a Montreal, qui utilisent la methode de regression pour 6valuer les
programmes immersifs et les programmes traditioanels. Les résultats démontrent que
les attitudes positives, la motivation et l'utilisation du frangais en dehors de recole sont
des facteurs tres importants. En conclusion, plusieurs methodes conviennent I d'autres
éleves. CPF/tr M.O.

150 LAPKIN, S. (1984)

How Well Do Immersion Studeats Speak and Write French?. The Canadian Modern
Language Review a La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 40, no 4,
May, pp. 575-585. Article de périodique.

Until recently, the assessment of French language skills of students in immersion
programs was largely confined to examining the areas of listening and reading
comprehension in the second language. The focus of such research activity has now
shifted to the productive skills of speaking and writing. This article documents the
evolution of test development for immersion programs, with specific reference to
communicative language test materials. A.A.

Pendant longtemps, revaluation de la competence en frangais des 6/eves d'immersion
se limitait a mesurer leur comprehension a Forel et a recrit. Maintenant, la plupart des
recherches se concentrent sur revaluation de la production I Vora! et I recrit des
éleves. Cet article traits du changement dans relaboration des tests developpes pour les
programmes d'immersion en se referent tout particulierement aux tests evaluant la
competence en communication. R.A.

151 LAPKIN, S. (1985)

Some Procedures for Testing French Speaking Skills in Immersion Classrooms. Les
Nouvelles de l'ACPI a The CAIT News, vol. 8, no 3, Mar., pp. 10-14. Article de
periodique.

In this paper, parts of the grade 6 unit is used to exemplify some approaches to
evaluating French speaking skills. In order to describe the nature of the students'
language proficiency, a theoretical framework of communicative competence developed
by Cana le and Swain was used as a starting point. The four major components of
communicative competence are: grammatical competence, sociolinguistic competence,
discourse competence, and strategic competence. The evaluation unit deals with the
theme of summer camp l'Hienvenue au camp de la Gelinotte. The paper describes the
objectives of the camp and exposes two of the oral procedures: pronunciation and
fluency. M.O.

Prenant comme exempla une partie de runit6 de sixieme annee, cet article presente
certaines approches d'6valuation des habiletes orales en francais. Un cadre theerique
de la competence communicative developp6 par Canale et Swain a 6t6 utilise comma
point de depart pour decrire la nature de la competence langagiere des etudiants. Les
quatre principales composantes de la competence communicative sont la competence
grammaticale, sociolinguistique, discursive et strategique. L'unité d'6valuation traite du
theme du camp clIt6,13ienvenue au camp de la Gelinotte". L'article décrit les objectifs
du camp et expose deux des procedes d'6valuation de l'orat la prononciation et
l'aisance linguistique. M.0./tr M.D.T.
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152 LAPK1P1, S., H. IJAZ, J. HAMIN and V. ARGUE (1984)

Annotated List of French Tests. The Canadian Modern Language Review - La Revue
canadienne des langues vivantes, vol. 41, no 1, Oct., pp. 93-109. - Article de
periodique.

This list includes about 22 annotated references of tests that were designed for three
target populations: French immersion, core French, and French mother tongue. The
criteria for the tests' inclusion were defined: the tests must be readily available, and
they must be suitable for elementary or secondary level students. A test index is also
available at the end of the list. M.O.

Cette liste inclut environ 22 references annotées de tests, congus pour trois clienteles-
cibles: immersion frangaise, frangais de base et frangais langue maternelle. Les critires
de selection ont ete definis: les tests doivent etre realisables en peu de temps et ils
doivent convenir 11 des Cleves de niveau élementaire ou secondaire. Un index de tests
est disponible i la fin de cette liste. tr M.O.

153 MAURICE, L. J. and R. R. ROY (1976)

A Measurement of Bilinguality Achieved in Immersion Programs. The Canadian Modern
Larzruage Review La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 32, no 5, pp. 575-
581. - Article de périodique.

This paper proposes Hunt's Terminable-Unit (T-Unit) as a meaningful yardstick for
measuring bilingualism and reports on an application of this unit of measurement.
Findings based on the measurement of the number of T-Ulgts (a simple or complex
sentence), the number of words produced, and the mean T-Unit length are reported.
The measurements were made in Frencb and English and in spoken and written
language. The study was carried out in 1974-1975 at Eco le Sacre-Coeur, a K-6 school
in the Winnipeg school division. The concept of the T-Unit affords a measurement
of linguistic maturity. The high correlation that was observed between the degree of
maturity found in both languages suggests the hypothesis that an individual who has
reached a certain level of thought in one language will easily transfer that ability to
languages he is acquiring. In this study Hunt's T-Unit has served to demonstrate an
unsuspected balance of bilinguality in the subjects studied. CPF

Cet article presente l'unite-T de Hunt (T-Unit) comme mesure significative du
bilinguisme et rend compte d'une application de cette unite de mesure. Les auteurs
rapportent les resukats bases sur revaluation du nombre d'unites-T (dans une phrase
simple ou complexe); du nombre de mots produits; et de la longueur d'unites-T
significatives. Les mesures ont ea faites en frangais et en anglais, langues parlees et
ecrites. L'etude a ete realist* en 1974-1975 1 rEcole Sacre-Coeur, une ecole primaire
(M-6) du district de Winnipeg. Le concept de l'unite-T permet de mesurer la maturite
linguistique. Une correlation elevee a ete observée entre les degres de maturite des
deux langues, et suggere rhypothese salon laquelle un individu ayant atteint un certain
niveau de pensee dans une langue, transferera cette habileté dans les langues qu'il est
en train d'apprendre. En conclusion, l'unite-T de Hunt a servi I demontrer l'existence
d'une bilingualite equilibree chez les sujets etudies. CPF/tr MD.

154 MOLLICA, A. (1982)

Dialogue avec... ... A Dialogue With... Dialogue Dialogue, vol. 1, No 2, pp. 1-4. -

Article de periodique.
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II s'agit d'une entrevue avec trois collegues, ayant pour but d'exposer en detail les
etapes constituent le processus d'evaluation des programmes utilise au Quebec. Un
tabteau illustrant les moyens utilises par le ministers de l'Education pour l'elaborat. . -
des programmes d'etudes est inclus dans l'article. L'entrevue exploite des aspects t,que les raisons de l'elaboration d'un systeme d'evaluation de tels programmes, ketapes a franchir avant que ces programmes soient appliques en classe, le modele
d'evaluation des rograntmes d'etudes utilise au Quebec, Is role des organismes scolaires
et l'experimentation de ce systeme. M.O.

The objective of the interview found in this number is to explain in detail the various
procedures of the program evaluation used in Quebec. A chart showing the means usedby the Ministry of Education for program evaluation is included in thearticle. The interview deals with aspects such as the reasons for theelaboration of a program evaluation system, the steps that must be taken
befttre these programs are implemented in the classroom, the evaluation model for
Quebec programs, the role of school organisms, and the experimentation of this system.
M.C./tr E.P.

155 NAIMAN, N. (1974)

Imitation, Comprehension and Production of Certain Syntactic Forms by Children
Acquiring a Second Language. Toronto: University of Toronto. 195 p. These Ph.D.

The present study examines the utility of el:cited imitation as a tool for measuring
second language apprenticeship and, by do:ng so, touches upon the relationship of
imitation to both comprehension and production. The study used 112 randomly chosen
English-speaking grade 1 and 2 French immersion students. The subjects were askedto imitate, comprehend and produce selected syntactic structures. TraLiationfrom the second to first language and picture identification were used to
metisure comprehension, as were translation from first to second language and
spontaneous production tasks for production. The study .-^ncludes that the
imitation perisrmance is a good indicator of second languar !ear. ,ag, unaffected by
both the subjets' IQ and memory span, and also serves to sito,A systematic errors.
A.A./K.A.

156 REDLINGER, W. E. (1977)

A Language Background Questionnaire for the Bilingual Child. (s 1.) (s.p.). Test-
Questionnaire.

This paper pre.ents a "Language background questionnaire" designed for use in
gathering information on the home linguistic environment of bilingual children. Scoring
is arranged for my adaptation to computer programs. A reliability check found the
method of self-report used in the questionnaire to be 75% reliable. The questionnaire
is suitable for use by researchers and educators in studying and evaluating language
development in bilingual children. CPF

157 SWAIN, M. (1976)

Evaluation of Bilingual Education Programs: Problems and Some Solutions. Paper
Presented at the Conference of the Comparative and International Education Society,
Toronto, Fem. 1976, 20 p. Document non publie.
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This paper is an evaluation of bilingual education programs. In discussing the problems
of evaluating bilingual education programs, Swain has considered some related aspects:
the research design, the students tested, the nature of the tests, the methods of analysis
and the interpretation of findings. Some solutions are proposed. In conclusion, it would
appear that these problems can be overcome by supplementing the psychometric data
with observational data from informed observers, case studies of individual students,
and specific information about program structure, program process and program
content. M.O.

158 SWAIN, M., S. LAPKIN et H. C. BARIK (1977)

Le test de closure: mesure de rendement des jeunes 61tves en langue seconde. In: Cap-
Rouge: Colloque sur l'enseignement de l'anglais ou du frangais langue second.-:
sommaire des debais, Ottawa: Consei; des Ministres de l'Education, pp. 65-67. Actes
de colloque.

L'article présente des données empiriques sur l'utilisation du test de closure comme
mesure de rendement en langur.: seconde. II s'agit d'un projet ayant comme objectif
révalnation de programmes novateurs d'éducation bilingue en Ontario, dont celui
d'immersion en français, offert de la len la 56 année du niveau primaire, dans les
écoles d Ottawa/Carleton. Les élèves ont 6t6 soumis a un test de rendement et a un test
de closure. Scion les résultsts obtenus, le test de closure constitue un moyen valable et
fiable de mesurer le rendement en langue seconde. C'est de plus un test facile a
preparer, a administrer et a corriger. M.O.

159 TOUROND, M. (1982)

French Diagnostic Reading Tests for Early French Immersion Primary Classes, Grades
I, 2 and 3: Guide Tests diagnostiques de lecture pour les classes d'immersion au
primaire, premiere, deuxieme et troisième annees. Toronto: OISE. 57 p. Guide.

The "Tests diagnostiques de lecture" are designed to indicate strengths and weaknesses
in silent reading performance in French for early French immersion pupils in Canada
and to integrate this information into the reteaching process. The tests may facilitate
the appropriate use of remedial resources in diagnwing strengths and weaknesses in a
class or at a particular grade level. Instruction time in French for these classes has
been: grade 1, 80 to 100 percent; grade 2, 70 to 100 percent; and grade 3, 50 to 80
percent. For grade 1, the following subtests are presented: word recognition, word
meaning, and sentence and short story comprehension. For grade 2, subtests are: word
blending and grapheme discrimination, word meaning, sentence completion, and story
comprehension. And grade 3 subtests are sentence comprehension and story
comprehension. Percentiles are provided for the subtests, and charts for the analysis
of errors enable the teacher to locate objectives for corrective teaching. Advice is
presented to teachers regarding the interpretation of test results, along with specific
directions on how to use analysis of errors charts. Attentic also directed to: test
development, test design, pretesting, content and concurrent validity, sample
standard:zation procedures, difficulty of test items, discrimination of test items, and
test reliability. ERIC/M.O.

Les "Tests diagnostiques de lecture" visent a déceler les points forts et les points faibles
des 616ves en immersion longue, lora d'epreuves de lecture silencieuse en français. Ils
permettent d'utiliser des moyens correctifs a la suite de l'identification des points forts
et faibles dans une classe ou a un niveau particulier. Le temps accorde a l'instruction

.)
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en frangais est 80-100% en len coulee; 70-100% en 2' armee; 50-80% en 3' annee. Les
tests en le" annee sont reconnaissance de mots, signification de mots et de phrases,
comprehension d'une nouvelle. En 2' armee: association de mots et differenciation de
graphemes, signification de mots, phrases A completer, comprehension d'histoires. En
3' annee: comprehension de phrases et d'histoires. Les resultats sont comptabilises en
rangs centiles et les graphiques representent l'analyse des erreurs. Ceci permet au
professeur de redefinir des objectifs en vue d'un enseignement correctif. Le guide
fournit des conseils aux professeurs, concernant l'interpretation des resultats, et des
indications sur l'utilisation des graphiques d'analyse des erreurs. Une attention est aussi
rortee sur conception et presentation d'un test, pre-test, validite, normalisation de
l'echantillon, difficulte et differenciation des questions, fiabilite du test. ERIC/tr M.O.

2.7 Evaluation des performances orales et écrites

2.7.1 Rendement scolaire competences

Cette categoric generale rassemble 51 documents qui se divisent en deux sous-
categories. Dans la section 2.2, nous nylons collige des resumes portant sur la
comparalson et l'evaluation generale des differentes formules immersives. Plus
specifique, la section 7.1 regroupe 37 résumés et porte sur: 1) Les notions de
rendemeat scolaire en milieu naturel et scolaire; 2) Les notions de compétences
linguistiques et communicative: en league maternelle et ea league seconde (par
exemple, les aptitudes en lecture). Nous avons regroupe des analyses comparatives,
des etudes de continuiti, des etudes d'evaluation partielle, des analyses Ion-
gitudinales et des recherche: experimentales. Ces efforts d'évaluation servent Iinvestiguer et I comparer les aptitudes et les attitudes linguistiques des *Wes
inscrits dans different: types de programmes d'immersion. Quelques resumes
concernent les effets de certaines variables (par exemple, le statnt socloeconoml-
que) sur le rendement scolaire des *Wes. Notons que les etudes portant sur les
habiletés en league seconde sont nombreuses. Ce domaine a ete approfondi par
maints spécialistes.

11111111IIIIIMIIIMIIIIIIIIIIIIIIIIIIIMINI

2.7 Evaluation des performances orales et tunes

2.7.1 Rendement scolaire Competence .,

160 ADIV, E. (1979)

A Comparison of Early Immersion and Classes d'Accueil Programs at the Kindergarten
Level. Montreal: Protestant School Board of Greater Montreal. 28 p. Document non
publie.

The present study is a comparative evaluation of the linguistic proficiency of students
enrolled in a French immersion kindergarten program and those in welcoming classes
of the same grade level. In 1979, three types of French language tests were admi-
nistrated at the Protestant School Board of Greater Montreal (PSBGM). Four groups
of kindergarten students participated in the evaluation. The analysis includes all the
testing procedure. The results are summarized in diagrams and followed by a
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discussion. The study shows that the immersion students' ability to comprehend exceeds
their ability to speak in French. Furthermore, it reveals no significant differences
among the four groups. M.O.

161 ADIV, E. (1985)

An Analysis of Oral Discourse in Two Types of French Immersion Programs. Les
Nouvelles de l'ACPI a, The CAIT News, vol. 8, no 3, Nov., pp. 22-23. Article de
périodique.

This study examines the oral proficiency of early and late immersion students, by using
a complex indises of linguistic competence while, at the same time, investigating some
discourse oriented features such as pauses and repetitions. Here is a description of the
subjects (three groups of students), test materials (picture-based test), and procedures.
The method of analysis of the data includes ten measures of evaluation. Six of these
measures are quantitative and qualitative indices of syntactic levelopment. Follow a
summary of the results and a brief discussion. The findings of this study reveal several
interesting pntterns of oral language development in immersion classrooms. M.O.

Cette etude examine la performance orale d'etudiants en immersion longue et en
immersion tardive, a l'aide d'indices complexes de la competence linguistique qui
examine en meme temps certaines particularites du discours comme les pauses et les
repetitions. L'etude comprend une description des su jets (trois groupes d'etudiants), du
materiel de tests (bases sur des illustrations) et des fagons de proceder. La methode
d'analyse des données inclut dix mesures d'evaluation dont six sont des indices
qualitatifs et quantitatifs du développement syntaxique. Suivent un resume des
résultats et une breve discue;ion. Les resultats de recherche revelent plusieurs
modeles intéressants de developpement de la langue orale dans les classes d'immer-
sion. tr M.O.

162 ANY, E. and C. MORCOS (i979)

A Comparison of Three Alternative French Immersion Programs at the Grade 9 Level.
Montreal: Protestant School Board of Greater Montreal. 27 p. Document non publié.

The task of this research is to assess the linguistic proficiency in French of grade 9
students enrolled in three different French immersion programs: early immersion, grade
7 immersion and grade 7-8 immersion. The skills were evaluated by means of a series
of tests. The programs of each immersion group are drawn in schematic diagrams. The
study contains a detailed description of the sample and the types of tests administrated
in 1979. The last part includes a summary and a discussion. Results of the analysis
revealed that there were statistically significant differences among the groups. Findings
that emerged from the evaluations indicated that the follow-up programs may be
insufficient to hold the level of linguistic proficiency which students had demonstrated
in French immediately after participating in an immersion program. It has also been
proposed that follow-up programs be examined with a view to augment their
effectiveness. M.O.

163 BARIK, H. C. AA M. SWAIN (1973)

Evaluation of an Experimental Program in Bilingual Education. 18th Annual Conference
on Linguistics, Arequipa (Peru), 13 p. Document non publié.
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In this paper, two basic questions are investigated 1) whether the French immersion
program is actually °working"; 2) whether instruction given in the French language has
any harmful effects. A battery of tests was administrated to French immersion
kindergarteners and to comparison group of children enrolled in the regular English
kindergarten classes in the Ottawa region's schools. Tests were also administrated to all
children enrolled in French immersion grade 1 classes and to a comparison group of
all children enrolled in the regular English classes: IQ test, Metropolitan Readiness test,
Stanford Early School Achievement test, French comprehension test, °tests de rende-
ment en frangais et en mathematiquee. In conclusion, though French immersion seems
to work, generalization of this innovative method must be avoided from the results of
the evaluation. MD.

164 BRUCK, M., W. E. LAMZERT and G. R. TUCKER (1976)

Alternative Forms of Immersion for Second Language Teaching. Working Papers on
Bilingualism as Travaux de recherches sur le bilinguisme, no 10, June, pp. 22-73.
Article de periodique.

In this study, two forms of immersion are compared early and late. AL analysis of the
comparative abilities of the two groups leads us to the general conclusions that there
were differences in second language proficiency between early and late immersion
students. The data indicate that the students who have followed the early immersion
program, have in general achieved a level of French proficiency which exceeds that
reached by students who take the later, one-year program. The authors mention that
it would be misleading to conclude on the basis of the data that the later immersion
program does not constitute a viable alternative for many parents. Many unanswered
questions remain. M.O.

Les auteurs comparent deux variantes de l'immersion: precoce et tardive. Une
analyse des habiletes comparees des deux groupes nous amene I conclure qu'ily a des differences dans le rendement en langue seconde entre les Cloves
d'immersion precoce et ceux d'immersion tardive. Les donnees revelent que
les Cleves qui ont suivi le programme d'immersion precoce ont atteint en general un
niveau de rendement en francais qui depasse celui atteint par les Cleves quiont suivi le programme d'un an. A la suite de ces donnees, les auteurs
ajoutent serait trompeur de conclure que le programme d'immersion tardive ne
constitue pas une option viable pour les parents. Plusieurs questions restent sans
reponses. tr MD.

165 CAREY, S. T. and J. CUMMINS (1984)

Communication Skills in Immersion Programs. Alberta Journal of Educational Research,
vol. 30, no 4, Dec., pp. 270-283. Article de periodique.

Cognitive, behavior, achievement and English/French-speaking skills were correlated
with rating of oral French ability for third-grade Francophone and Anglophone
immersion students. Teacher ratings correlated with achievement and
cooperativeness, but independent ratings didn't. Objective evaluation procedures
should be developed to minimize the influence of such evaluations on students'
attitudes. ERIC
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166 CHUN, J. (1979)

The Importance of the Language-Learning Situation: Is "Immersion" the Same as the
"Sink or Swim" Method?. Working Papers on Bilingualism Travaux de recherches sur
le bilinguisme, no 18, June, pp. 131-161. Article de périodique.

This paper examines the performance of a group of English-speaking children in a
naturalistic setting (France), a group of children learning French in an immersion
setting (San Francisco), and a group of French native speakers attending French schools
in and around Paris. The aim is to compare: 1) the speech produced by the native and
non-native groups; 2) the speech of the two non-native groups, who are learning their
second language in two different environments. The study describes the methodology
and procedure (storytelling test). In conclusion, the groups do not all perform
similarly on all of the measures (verbs/uttemace, words/utterance, errors/utterance,
native speaker ratings). The "immersion" situation and the "sink or swim" situation in
which the naturalistic group finds itself seem to have different advantages: 1) the
immersion situation may lead to increased proficiency in terms of accuracy
(error/utterance, grammar rating); 2) the naturalistic learning situation favours
acquisition of a more native-like pronunciation and a good vocabulary in a short period
of time. M.O.

Etude de la performance d'un groupe d'enfants anglophones dans un environnement
naturel (France), d'un groupe d'enfants spprenant le frangais dans un contexte
d'immersion (San Francisco), et d'un groupe de langue maternelle frangaise, frequentant
des écoles frangaises I Paris et en banlieue. Le but est de comparer 1) le parler des
groupes natif et non natif; 2) le parler des deux groupes non natifs qui apprennent leur
langue seconde dans deux environnements différents. L'étude decrit la méthodologie
et la procedure (test du recit) En conclusion, les groupes ne reussissent pas tous de la
meme fagon aux mesures d'evaluation (production de verbes, de mots, d'erreurs;
evaluation du locuteur natif). Les situations d'apprentissage en "immersion" et en "sink
or swim" recelent des avantages differents: 1) la premiere situation peut mener I un
rendement accru sur le plan de l'exactitude du discours (production d'erreurs, evalua-
tion de la grammaire); 2) la deuxieme situation d'apprentissage permet l'acquisition
d'une prononciation, se rapprochant plus de celle d'un locuteur natif, et d'un bon
vocabulaire dans une courte periode de temps. tr M.O.

167 CONNORS, K., N. MENARD and R. SINGH (1978)

Testing Linguistic and Functional Competence in Immersion Programs. In:
Aspects of Bilingualism, Paradis, M. (ed.). Columbia, SC: Hornbeam Press Inc., pp. 65-
75. Ouvrage collectif.

The authors conducted an immersion evaluation study in the West Island district of
Montreal. The children tested were from grade 6, 7 and 9 levels. The evaluation
consisted of a banes of typed classroom observations of student interaction, tests, and
analyses such as: interviews, written French syntactic tests, French vocabulary tests,
foreign language aptitude tests, a sociolinguistic questionnaire, tests of skills
in French, written English skills tests, tests of mathematical skills. The results show
that immersion pupils learn significantly more French than their Anglophone peers
outside immersion classes. There is a statistically significant difference between the
Anglophones in immersion and their Francophone controls, even in the structured
syntactic and lexical tests. An increase of exposure must be accompanied by situational
and stylistic variety in order to lead to anything like native linguistic and sociolinguis-
tic behaviors. M.O.
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168 CUMMINS, J. (1981)

Effects of Kindergarten Experience on Academie Progress in French Immersion
Programs. Review and Evaluation Bulletins, vol. 2, no 6,51 p. Article de periodique.

The purpose of the study is limited to an examination of the specific effects of
different kindergarten options on subsequent academic achievement in French
immersion programs. The primary issue is to determine if there is any academic
advantage to full-day bilingual kindergarten, involving a half-day of English and a
half-day of French, compared to half-day French or half-day English kindergarten.
The research consists of an analysis of existing data in the context of French
immersion programs. The author also investigates some kindergarten options
for ethnic minority children prior to French immersion. Tables and references are
included. M.O.

169 CZIKO, G. A. (1975)

The Effects of Different French Immersion Programs on the Language and Academic
Skills of Children From Various Socio-Economic Backgrounds. Montreal: McGill
University. 81 p. These M.A.

In this study, a comparison was made of two different types of French immersion
programs: the early immersion and the late immersion programs. Variables such as the
academic achievement, language skills, and intelligence were measured on English-
speaking children. The effects of social class on success within both French immersion
and conventional English programs were also evaluated. The study includes the method,
the statistical procedures and the results. The results indicate that children in an
immersion program had attained an impressive mastery of the French language without
detrimental effects to their native language development, their academic skills, or their
measured intelligence. In addition, children of working class background performed as
well as their middle class peers. MD.

170 DAY, E. M. and S. M. SHAPSON (1985)

Assessing Oral Communicative Skills in Immersion Programs. Les Nouvelles de
l'ACPI = The CAIT News, vol. 8, no 3, Mar., pp. 15-17. Article de periodique.

The authors first describe the British Columbia grade 3 French-speaking test, which
measures the students' speaking skills through a story-retelling and a group discussion
task. The components of the test are enumerated. The story-retelling task is rated
globally on the following dimensions using four-point scales. In the second part of the
article, the authors summarize and discuss the results of the provincial assessment of
the oral skills of grade 3 immersion students. MD.

Les aateurs decrivent d'abord le test de francais parle de la Colombie-Britannique qui
mesure les habiletes orales des etudiants de 3' annee en utilisant une histoire redite et
une discussion de groupe (its enumerent les composantes du test). L'epreuve de
l'histoire est evaluee globalernent sur des echelles graduees (4 points). Dans
la deuxitme partie de rarticle, les auteurs resument et discutent les resultats de
revaluation provinciale des habiletes orales des etudiants de 3' annee, en
immersion. tr M.O.
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171 DE BAGHEERA-BUCH, G. (1977)

La classe d'immersion: analyse comparative des attitudes linguistiques des enfants dans
trois formules d'apprentissage differentes. Montreal: Universite du Quebec. 120 p.
These M.A.

11 s'agit de comparer douze classes de 7 armee, reparties dans trois Ccoles (Royal Vale,
Elmgrove, Riverdale) qui different dans leur fonctionnement. L'objectif était de
determiner lequel des trois types d'encadrement (immersion totale, immersion pro-
gressive, immersion pastielle) mart le plus propice i une attitude favorisant
l'apprentissage de la langue seconde. Pour ce faire, un questionnaire bati selon l'echelle
de Geis (1968) a ete administre. Le premier type d'encadrement comporte des
difficultes graduees avec recompense pour toute reussite. Le deuxibme type present.%
toutes les difficultes aux Cleves des le premier jour. Le troisieme type accorde une
grande liberte aux Cleves, et ne requiert pas l'intervention du professeur. Les
résultats demontrent qu'apres douze semaines, les enfants des trois Ccoles ne
temoignent pas de niveaux moyens d'attitudes significativement differents les uns des
autres. M.O.

172 FALLON, G. (1986)

The Concept of Second Language Proficiency: Its Pedagogical Implications for Teaching
French as a Second Language in an Immersion Setting. Alberta Modern Language
Journal, vol. 24, no 3, Spring, pp. 4-13. Article de periodique.

This article relates to the degree of second language proficiency attained in the
immersion setting and the type of teaching strategies required for children to achieve
the highest possible level of second language proficiency. The paper is divided in two
main parts: Part 1 focuses on the notion of second language proficiency. Part 2
emphasizes the pedagogical implications of this notion on teaching strategies used in
the French language arts class in an immersion setting. The author refers to Allen,
Schaff, Vygotsky, Skinner, Cummins and Guilford's definitions of the concept of
second language proficiency. In conclusion, he suggests an implementation of a new
pedagogical orientation which requires a shift from teaching strategies stressing the
acquisition of surface structures of the second language to teaching strategies focusing
mainly on the development of a higher level of cognitive skills, and the use of the
second language meaningfully within interactive contexts. MD.

173 GENESEE, F. (1986)

Immersion for All?. Research Probes Suitability for Below Average Students. CPF
National Newsletter, no 34, June, pp. 1-7. Article de periodique.

Genesee reviews the results of his own research and a number of systematic research
projects undertaken to study the performance of students: 1) with below average levels
of intelligence; 2) with specific language or learning difficulties and 3) from lower
socioeconomic backgrounds. Below average immersion students scored lower than the
other immersion students on French language tests that assessed reading and wri,:m
skills. On the other hand, these students scored at the same level as their classmates
on tests that assessed speaking and listening in French. The article summarizes
Bruck's studies that examined the profile of students who switched out of
early immersion programs, either because of academic difficulties or of attitu-
dinal factors. M.O.
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174 GENESEE, F., E. POLICH and M. H. STANLEY (1977)

An Experimental French Immersion Program at the Secondary School Level 1969-
1974. The Canadian Modern Language Review Am La Revue canadienne des langues
vivantes, vol. 33, no 3, pp. 318-332. -Article de periodique.

The grade 7 immersion and follow-up program introduced by the Protestant School
Board of Greater Montreal is summarized. In grade 7, 85% of instrurion was in
French and students were separated from non-immersion students. The pilot group was
evaluated each year until graduation, to assess their development of English language
skills and their acquisition of French language. The results showed that English
language skills and academic achievement were not impaired, and French language
skills were better than those of students following the French as a second language
program, and were not dependent on I.) level. Students were favourable towards the
immersion program and would recommend it to others. CPF

Cet article presente le programme d'immersion de la r ann6e et le programme
compl6mentaire introduits par le Conseil des Ecoles Protestantes du Grand Montreal.
En 7' ann6e, 85% de l'instruction est dispenses en frangais et les étudiants sont s6parés
de ceux du programme regulier. Le groupe pilote a 6t6 évalue sur le plan de leur
d6veloppement des habileas en league anglaise et de leur acquisition de la langue
française (cheque ann6e, et ce, jusqu'i la remise des diplOmes). Les résultats r6v6lent
que les habileas en langue anglaise et le rendement acad6mique ne sont pas affect6s.
Les habileas en langue francaise des 6tudiants d'immersion sont meilleures que celles
des étudiants du programme de francais langue seconde, et ne dependent pas du niveau
de QI. Enfin, les 6tudiants ont une attitude favorable envers le programme d'immersion
et le recommanderaient aux autres. CPF/tr M.O.

175 GENESEE, F. and M. H. STANLEY (1976)

Development of English Writing Skills in French Immersion Programs. Canadian
Journal of Education ., Revue canadienne de l'education, vol. 1, no 3, pp. 1-
17. Article de periodique.

This report presents the results of a number of evaluations of English writing skills
carried out at different grade levels (4, 6, 7 and 11) in schools of the Protestant School
Board of Greater Montreal in the academic year 1973-1974. Students following
bilingual programs were compared with those following a regular English
program. The students were given 50 minutes to write a complete and well-written
story. Each composition was scored on nine different dimensions: spelling, sentence
accuracy, sentence complexity and variety, orgAnization, originality, length,
punctuation, vocabulary, and overall. The criteria were changed, where necessary, to
be appropriate for each grade level. Immersion students at all grade levels
obtained equal and sometimes better results than students in the regular English
program. CPF

Ce rapport presente les r6sultats d'6valuations des hp iilet6s &rites en anglais, i
diff6rents niveaux scolaires (4', 6', 7' et 116 ann6es) "4 Cloves des 6coles du Bureau
des 6coles protestantes du Grand Montréal, pour l'année scolaire 1973-1974. Des 616ves
inscrits dans des programmes bilingues ont 6t6 compares avec des 616ves qui suivent
un programme r6gulier d'anglais. Les 616ves avaient 50 minutes pour composer une
histoire complOte. Cheque composition &ail 6valu6e selon neuf critOres: orthographe,
clart6 et rigueur, complexit6 et variet6 des phrases, organisation, originalit6, longueur,
ponctuation, vocabulaire, aspect general. Les criares d'6valuation ont 6t6 modifi6s selon
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le niveau scolaire. Les 616ves d'immersion de tous les niveaux ont obtenu des résultats
equivalents et parfois meme superieurs a ceux des elCves du programme régulier d'an-
glais. CPF/tr M.O.

176 GENESEE, F., G. R. TUCKER mid W. E. LAMBERT (1975)

Communication Skills of Bilingual Children. Child Development, vol. 46, no 4, pp.
1010-1014. Article de periodique.

This study investigated whether learning a second language (French) affected the social
skills and communication skills of English-speaking children in grades K-2. Three
groups of children were tested in English in an interpersonal verbal communication
task. The control group attended English schools with English teachers, the partial
immersion group attended English schools with French teachers, and the total
immersion group attended French schools with French teachers. They were asked to
explain how to play a game to two different listeners (one blindfolded and one not).
There was no significant difference among groups in terms of how many rules they
mentioned to the listener. The two immersion groups mentioned more about the
materials of the game than did the control group. The results were discussed in terms
of differential sensitivity in interpersonal communication, and a possible explanation
for differences in the development of such sensitivity was offered. CPF

177 GENESEE, F., G. R. TUCKER and W. E. LAMBERT (1975)

English Children in French Schools: A Study of the Influence of Being
Educated in a Second Language on Native Language Development. Montreal: McGill
University. (s.p.). Document non publie.

Three groups of native English-speaking children (kindergarten-grade 2) were
Iluated in their native language. One group attended regular English schools, one

g, p attended English schools with French-speaking teachers, and one group attended
F.c.nch schools. Results showed that the three groups communicated in essentially the
same way, both in terms of accuracy and responsiveness to their listeners. It was
concluded that educating children in non-native language did not alter the development
of their native language skills. CPF

178 GENESEE, F., G. R. TUCKER and W. E. LAMBERT (1977)

Communicational Effectiveness of English Children in French Schools. Canadian
Journal of Education .. Revue canadienne de l'éducation, vol. 2, no 3, pp. 15-
24. Article de periodique.

Native English-speaking children from three different types of elementary school
programs (regular English, regular French schools, and English schools with French
teachers) were evaluated in their native language using a referential communication
task. Children from all three school settings communicated in essentially the same way.
It was suggested that educating children in a non-native language had not altered the
development of oral communication skills in their native language. CPF

Des enfants de langue maternelle anglaise, inscrits dans trois types de programmes
differents a l'ecole Clementaire (programme regulier d'anglais, ecoles frangaises, ecoles
anglaises avec professeurs frangais), ont ea evalues dans leur langue maternelle. Les
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enfants ont ete soumis a une epreuve de communication. Les resultats
indiquent que les enfants des trois encadrements scolaires differents communi-
quent de la meme facon. Il semble qu'enseigner aux enfants dans une iangue seconde
n'affecte pas le developpement des competences orales dans la langue maternelle.
CPF/tr M.O.

179 HARLEY, B. (1984)

Mais apprennent-ils vraiment le français? - How Good Is Their French?. Langur et
sociétO Language and Society, no 12, pp. 57-63; 55-60. - Article de periodique.

A quel degre de competence en frangais les éleves des cours immersifs parviennent-
ils? La reponse a cette question varie selon la conception qu'on se fait de la
competence et suivant le point de vue adopté. L'auteure passe en revue les competen-
ces g:- smmaticale, discursive, sociolinguistique et strategique. Si les éleves possadent de
remarquables qualites, Hs accusent aussi des lacunes. Les COurs immersifs semblent
excellents pour former des Cleves aptes a communiquer en frangais, mais on pourrait
s'appliquer, en classe et it l'ex ",rieur, I pousser davantage les cOtes grammatical et
sociolinguistique de cette comptteale. References. C.B.C.

How proficient in French do immersion children actually become? The answer depends
on how we define what it means to be proficient in a language. The author
distinguishes grammatical competence, discourse competence, sociolinguistic competence
and strategic competence. If the students show remarkable qualities they also have
deficiencies. The immersion programs appear to be doing an excellent job of pro-
ducing students who can communicate in French, there may still be ways both within
the classroom context and outside to enhance grammatical and sociolinguistic aspects
of their French proficiency. C.B.C./tr M.L.

180 HYLTON, L. F. (1982)

A Comparison of English Language Skills Between Students in a French Immersion
Program and Students in a Regular English Program. Regina (Sask.): University of
Regina. 69 p. - These M.A.

The aim of this thesis is to verify whether or not students' participation in a French
immersion program adversely affects English language skills development. This study
is limited to an investigation of the two programs of one urban Saskatchewan school.
The author makes a review of the literature: details on the Ottawa and Carleton large
scale investigations that were modeled on the St. Lambert study. The research
procedure includes the description of: 1) the sample (children from grade 1 to 4 in a
regular English program and children in a French immersion program); 2) the program
(the French immersion program involves instruction via French language in all subjects
taught except English language arts in grades 1 and 2); 3) the research design and
procedure; 4) the instruments (a series of 2-tailed T-tests); 5) the analysis of the data.
In spite of the results from the program comparison at the grade 4 level, the city and
country comparisons indicate that at all grade levels the French immersion program
students are performing well. Thus, the conclusion is that the French immersion
program does not appear to be having an adverse effect on the English language skills
of the students enrolled. Follow some recommendations for further research. Tables and
references. M.O.
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181 LAMBERT, W. E., G. R. TUCKER and A. D'ANGLEJAN (1974)

An Innovative Approach to Second Language Learning: The St. Lambert Experiment.
In: Bilingualism, Biculturalism and Education, Carey, S. T. (ed.). Edmonton
(Alta): S. T. Carey, pp. 47-53. Ouvrage collectif.

This paper summarizes the results of an innovative approach to the development of
bilingual skills in elewentary school children which is being tried out in Quebec
community of St. Lambert. The progress of two separate experimental groups of
English-speaking Canadian children, the pilot and follow-up classes, has been carefully
evaluated. At the end of grade 6 the children appear to be able to speak,
understand, read and write French far better than students who follow typical French
as a second language program. The study also describes intellectual and attitudinal
consequences of the program. This report contains a detailed description of the
kindergarten curriculum at the primary level, selection and training of teachers,
research design, method of evaluating academic skills, results to date, and concluding
remarks. M.O.

182 LAPKIN, S., C. M. ANDREW, B. HARLEY, M. SWAIN and J. KAMIN (1981)

The Immersion Centre and the Dual-Track School: A Study of the Relationship
Between School Environment and Achievement in a French Immelsion Program.
Canadian Journal of Education ., Revue canadienne de l'éducation, vol. 6, no 3, pp.
68-90. Article de périodique.

Tests of French, English, mathematics, work study skills and science were given to 111
immersion centre students, 164 dual-track immersion students and 142 regular English
program students at the grade 5 level from the Carleton Board of Education. Immersion
centre students were superior on some French and English skills. Questionnaire data
from 94 teachers and administrators provided reasons for the differences between the
groups. It appears that school environment is more closely associated with success than
home background, parental motivation, or outside school exposure to French. It implies
that programs should focus on maximum use of French and meeting teachers' materials
and resource needs. M.O.

Des tests de frangais, anglais, mathematiques et autres sciences ont 60 administrés a
111 éleves dans des centres d'immersion, i 164 Caves frequentant l'école i double-
programme et a 142 éleves du programme régulier d'anglais. Les résultats aux tests de
rendement des 417 éleves de S. armee, dans les deux types d'encadrement, révèlent un
rendement linguistique superieur chez les (eves du centre d'immersion. Les
informations tirees du questionnaire des 94 professeurs et administrateurs fournissent
les explications concernant ces differences de rendement. II semble que l'environnement
scolaire soit plus lie au succes que des facteurs tels que le profil familial, la motivation
parentale, l'exposition a la langue frangaise en dehors du milieu scolaire. Les resultats
de cette etude laissent supposer que les programmes devraient porter sur une utilisation
maximale du francais, correspondre au materiel pedagogique des professeurs ainsi que
satisfaire leurs bar' de documentation. tr M.O.

183 LAPKIN, S. (1982)

The English Writing Skills of French Immersion Pupils at Grade 5. The Canadian
Modern Language Review = La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 39, no I,
Oct., pp. 24-33. Article de périodique.
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Annual evaluations of French immersion programs have shown this by grade 4,
immersion pupils perform as well as on standardized English achievement tests as
comparable grade 4 regular English program pupils. This paper examines the English
language writing skills of grade 5 immersion and regular program pupils to explore
whether they differ qualitatively. Global ratings of the overall quality of the writing
samples along with ft detailed analysis of some aspects revealed no differences in the
writing ability of the two groups. A.A.

Les evaluations annuelles des programmes d'immersion frangaise indiquent qu'i la fin
de leur e annee, la competence en anglais cies elev's (mesuree par les tests
standardises) est comparable a celle des eleves du programme regulier (qui suivent leurs
cours en anglais). Dans cat article nous examinons la production en anglais, I l'ecrit
des eleves de 56 annee inscrits aux deux programmes. La comparaison des compositions
ecrites par les deux groupes nous permet d'en etudier les differences qualitatives.
Aucune difference dans la competence en anglais des deux groupes d'eleves n'est mise
en evidence que ce soit par des evaluations globales de la qualite des compositions que
par une analyse detainee de certains aspects de la langue ecrite. R.A.

184 LEBLANC, D. et Y. LEBLANC (1980)

Lire pour les eleves, en immersion comme en langue maternelle. The Canadian Modern
Language Review Lc Revue canadienne des langues vivantes, vol. 36, no 4, mai, pp.
617-629. Article de periodique.

Cet article porte sur certains effets de la lecture a haute voix faite par l'enseignante
en classe, entre autres, sur le developpement langagier en general et sur les attitudes
envers la lecture. Recensement de plusieurs articles de revues, de theses de ma1trise et
de doctorat portant sur le sujet. Les auteurs decrivent aussi leur propre recherche a
laquelle ont participe des classes d'immersion totale et des classes frangaises de la
region de Moncton, au Nouveau-Bnmswick. Lours resultats indiquent que la lecturi
i haute voix pac l'enseignant-e ameliore le vocabulaire et I. developpement global du
langage. Un sondage sur les attitudes envers la lecture indique une amelioration de ce
cote dans le groupe experimental. Les auteurs concluent que ce type d'activite a
certainement une influence sur la lecture dans ses objectifs i long terme en plus d'une
influence mesurable sur certains aspects du langage. R.A./M.O.

This article investigates the idea of reading out loud to students by the teacher as a
stimulus to linguistic development by the student as well as an increase in one para-
linguistic aspect, namely, attitude. This article reviews several authors of articles,
doctoral and master's theses on and related to the subject. The authors of this article
also outline a research project of their own involving both immersion and French
experimental and control students in the Moncton area. Their findings indicated that
reading out loud to students does enhance vocabulary growth and structural
development. A survey on attitudes towards reading indicates a heightening of this
aspect in the experimental group. The authors conclude that reading out loud to
students certainly has a long-term influence on reading as well as on certain
measurable linguistic aspects. A.A.

185 MORRISON, F. and C. A. PAWLEY (1985)

French Speaking Proficiency of Ottawa Area Immersion Students at the Grade 12
Level. Les Nouvelles de 1'ACP1 g. The CA1T News, vol. 8, no 3, Mar., pp. 20-21.
Article de periodique.
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In 1984, the Ottawa Board of Educa ion investigated the French proficiency of a group
of grade 12 students, known as the M-71 cohort. These students had entered
kindergarten in 1971 and had been in either early- or late-entry immersion programs
at the elementary level, typically followed by 10 to 12 courses in French during their
high school years. Three tests were administered to the grade 12 students. The article
describes the French speaking test, which is an individual test designed to examine the
students' fluency and communicative competence. This test consisted of three sections.
Follow an explanation of the scoring procedures and a comparison of the general
results with those of previous years. In conclusion, the authors give an overview of
the 1984 investigation. M.O.

La Commission scolaire d'Ottawa a enquete en 1984 sur la competence en frangais d'un
groupe d'etudiants de 12' annee identifie comme la cohorte K-71. Les etudiants sont
entres a la maternelle en 1971 et ont joint des programmes d'immersion precoce ou
tardive au primaire. Puis, durant leurs etudes secondaires, ils ont suivi dix ou douze
cours de frangais. Des trois tests administres aux 6tudiants de 12° annee, l'article decrit
le test individuel de frangais parle congu pour mesurer l'aisance linguistique et la
competence communicative. Le test, divise en trois mrtions, est suivi d'une explication
sur l'attribution des points et d'une comparaison des resultats generaux avec ceux des
annees precedentes. En conclusion, les auteurs donnent un apergu de l'enquete de
1984. M.0./tr M.D.T.

186 PAWLEY, C. A. (1986)

What Is the French Proficiency of ImmIrsion Students Really Like?. Ottawa: Ottawa
Board of Education, Research Centre. 31 p. Monographie.

The level of bilingualism of high school students entering Ottawa bilingual programs
after having attended early or late immersion French programs in elementary school
was evaluated by comparing student test scores to outside criteria. On a reading and
grammar-based test, the immersion students did not perform as well as native
Francophone students, but performed creditably by comparison. Tests of speech skills
showed that the majority ot students are able to communicate but with some hesitation,
errors, and vocabulary limitations. Speech skills appeared to be the least well-
developed, and listening comprehension was the strongest skill. (Twelve data tables and
two figures are appended). ERIC

1 h "YCOCK, C. J. (1979)

The Effectiveness of Two Approaches Used to Introduce English in Grade Two French
Immersion Classes. In: L'ilEve face a l'immersion: artes du congrEs The Pupil in an
Immersion Program: Convention Proceedings, Obadia, pi. A. (red.). Otawa: Canadian
Association of Immersion Teachers, pp. 85-99. Actes de colloque.

The study conducted was to determine whether reading comprehension and writing
performance in Englist can be developed more effectively in French immersion classes
through a Language Experience Approach (LEA) than through a Phonic-Based
Approach (PBA). Are discussed in this paper the following points of interest 1) the
subjects; 2) the reading programs in School P end School S; 3) the measures: the Gates-
MacGinitie Reading Comprehension Test, Primary C, was used to assess reading com-
prehension of grade 3 students. The characteristics of students' writing were compared
(number of running words, spelling erroks, number of T-Units, length of T-Unit, use
of the word "and" as a coordinator, use of adjective clause, use of passive structures):
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4) the results, relating to the reading and the writing. Data show that students who
were introduced to English through a LEA had best results than students who began
English using a PBA. M.O.

Cette étude a pour but de determiner si la compr6hensior de la lecture et :a
competence écrite en anglais peuvent etre developpees plus efficacement dans les classes
d'immersion en frangais par l'intermédiaire d'une approche bast* sur l'exp6rience
langagiere (LEA) ou sur la phonatique (PBA). L'auteur discute des sujets et des
programmes dans les ecoles primaires et secondaires. II décrit aussi les mesures et
evaluations de la comprehension de la lecture chez les étudiants de r am& et les
caractdristiques de la competence écrite. Les données des resultats relatifs I la lecture
et a l'écriture montrent que les étudiants initiés Panglais par la mdthode LEA ont une
plus grande comprehension de la lecture, écrivent de plus longues compositions et font
moins de fautes d'orthographe que les autres. M.0./tr M.D.T.

188 RICHMOND, J. (1984)

Superetudiants ou super-probleme?. La Revue de l'Université Laurentienne, vol.17, no 1, pp. 113-119. Article de periodique.

L'auteur a voulu verifier si les 6tudiants issus des 6coles d'immersion possIdent
rtellement une competence en faun:Lis equivalente et mann parfois superieure a celle
des Francophones. Richmond I. compare les résultats au test de classement chez trois
groupes: I ) les Anglophones ayant suivi un programme traditionnel; 2) les Anglophones
ayant suivi un programme d'immersion; et 3) les Francophones. Les resultats du groupe
d'immersion se trouvent bien plus proches de ceux du groupe traditionnel que ceux des
Francophones. M.O.

189 SAMUELS, M., A. G. REYNOLDS an( W. E. LAMBERT (1969)

Communicational Efficiency of Children Schooled n a Foreign Language. Journal of
Educational Psychology, vol. 60, no 5, pp. 389-393. Article de périodique.

A group of English-speaking children who had received their first two years of
instruction in French (second language), were tested for communication skills in both
English and French. heir proficiency anci abnity to decode novel information were
examined. In both instances, they were found to be as capable as matched control
groups of monolingual English- and French-speaking children. In conclusion, the young
English-speaking children's maternal language performance is not negatively attained
by an exclusive French instruction. M.O.

190 SHAPSON, S. M. and E. M. DAY (1982)

A Longitudinal Evaluation of an Early Immersion Program in British Columbia. Journal
of Multilingual and Multicultural Development, vol. 3, 1, pp. 1-16. Article de
périodique.

This article presents the results of a longitudinal study of two cohorts of students
enrolled in an early French immersion program in British Columbia. In an immersion
program, the children's L2 (French) is used as the language of instruction during the
initial years of schooling. The immersion experience of the cohorts differed in the
initial grades with one cohort receiving 20% English instruction in kindergarten and
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grade 2, and the other receiving no English instruction until grade 3. In comparison
to their peers in the regular English program, immersion students performed at a
similar level in mathematics, and they attained equivalence in English language skills
soon after English language arts were introduced into the curriculum. Immersion
students had higher levels of achievement in French than students enrolled in other
types of French language programs. A.A.

191 SPILKA, I. V. (1976)

Assessment of Second Language Performance in Immersion Programs. The Canadian
Modern Language Review = La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 32, no 5,
pp. 543-561. Article de periodique.

Although the bilingual education of children appears feasible, beneficial and desirable,
some effects, especially those related to second language acquisition remain to be
investigaled. This study attempts to discover the exact level of second language
proficiency reached by students in immersion programs, with emphasis on analysis of
error. Various tests were undertaken to show the performance sophistication of
immersion students (sentence complexity, speech production and flexibility). In
assessing the results of the St. Lambert experiment, the original measurements applied
were based largely on French listeners impressions of children taped stories and
answers to questions collected each year by the research team using five rating scales.
Other attempts have been made to assess the linguistic skills of the St. Lambert
immersion students and of others elsewhere. M.O.

Meme si l'education bilingue des enfants paraIt possible, avantag .use et desirable, il
reste encore a en étudier certains effets, specialement ceux relies a l'acquisition d'une
langue seconde. Cette etude a pour but de determiner, a l'aide de la technique de
l'analyse des erreurs, le niveau exact de competence en langue seconde, atteint par des
Cleves d'immersion. Plusieurs tests ont etC administres pour demontrer le degre de
performance des Cleves d'immersion (complexite de phrases, production langagiere et
flexibilite). En ce qui a trait aux resultats du projet St-Lambert, les
premieres evaluations que l'on a utilistes etaient fondees e., grande partie sur
les impressions d'auditeurs francophones et sur des reponses a des questions
rassemblees par l'equipe de recherche. D'autres tentatives ont ete faites pour evaluer
la competence linguistique des eltves du programme d'immersion de St-Lambert et
d'ailleurs. tr M.O.

192 SWAIN, M. and H. C. BARIK (1978)

The Role of Curricular Approach, Rural-Urban Background. and Socio-Economic
Status in Second Language Learning! The Cornwall Area Study. Toronto: OISE.
27 p. Document non publié.

The present paper discusses the results of the evaluation of a kindergarten level
bilingual education program operating in Cornwall area in 1975-1976. The kindergarten
evaluation focuses on three dimensions: curricular approach, three locales, and
socioeconomic level. It contains background information and description of program,
the sample, the test battery, the design of analysis and the final results. Moreover, this
paper includes the grade 2 evaluation which examines the effect of having 40 minutes
a day of French instruction in grades 1 art.' 2 on English language skills and
mathematical skills. Performance in French comprehension of the grade 2 students has
also been assessed. M.O.

"
4.



144

193 SYLVESTRE, G. (1984)

Amelioration de la comprehension en lecture franfaise chez des anglophones ausecondaire. Trois-Rivieres: Universite du Quebec. 99 p. Document non publie.

Ce rapport de recherche sur la comprehension en lecture des Cleves anglophones dusecondaire a un triple objectif: 1) ressortir les mecanismes propres a faciliter le
processus de comprehension en lecture des jeunes; 2) developper une variete
d'approches propres a favoriser la comprehension en lecture frangaise; 3) trouver lesmises en situation propres a ameliorer la comprehension en lecture. Le rapport serepartit de la fagon suivante: A) description des objectifs de recherche; B) presen-tation du cadre theorique: analyse et synthese; C) 'Stapes methodologiques (contexte
d'experimentation, reperage des mecanismes, strategies pedagogiques, banque de textes,grilles d'evaluation); D) description des experimentations" E) compilation des resultats,
conclusion. Les resultats indiquent gull existe un lien entre l'identification des
mecanismes par les Cleves et une plus grande facilite pour eux de lire. D'oa l'im-
portance de l'anticipationm. Il semble que les orientations fonctionnelles du nouvolu
programme de frangais conviennent autant a renseignement en immersion i 'al'enseignement du frangais comme langue maternelle. M.O.

194 TOKER, M. B., S. K. CONNOR et N. MENARD (1981)

L'immersion tardive en français au Quebec: les diplOmes anglophones parlent-ils
français?. Montreal: Universite de Montreal, Departement de linguistique. 260 p.Monographie.

Rapport de recherche portant sur une evaluation comparative de la complexite et de
la variete du frangais et de l'anglais parles par des cegepiens anglophones, diplOmes des
programmes d'immersion tardive. Les echantillons des sujets interviewes et testes
comportent l'echantillon principal (les immerges) ct les sous-groupes-temoins de
differents types (drop-outs, juges, allophones, bilingues, submerges). Dans le rapport,
le traitement et l'analyse des donnees sont decrits. Les tests ecrits et oraux utilises sont
Balablock, doze, motivation, PLAB IV, test de structures specifiques, test de
discrimination auditive, jeu RALLYE. Les auteurs examinent les resultats des com-
pilations et des analyses, apportent des explications et interpretations des scores, puis
des suggestions pour l'exploitation ulterieure des donntes. En conclusion, l'immersion
tardive a aide les sujets a utiliser leurs connaissances en frangais mais ces connaissances
restent limitees, en comparaison de leur competence en anglais. En appendice figurent
les copies des tests et questionnaires. References et tableaux statistiques. M.O.

195 TUCKER, G. R. (1975)

The Development of Reading Skills Within a Bilingual Education Program. In:
Language and Learning, Smiley, S. S. & Towner, J. C. (ed.). Bellingham (Wash.). pp.51-62. Ouvrage collectif.

This paper describes four very different types of bilingual education programs, and
reports the results of a recently completed analysis of the development over eight years
of reading skills in English and in French within the context of a bilingual education
program for English-speaking children in Montreal. The four programs described are:
bilingual education in Haiti; in the Philippines; in the U.S.A.; and in Canada: the St.
Lambert experiment. Results from the St. Lambert experiment show evidence of
transference of reading skills from one language to the other. CPF
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196 WIGHTMAN, M. (1980)

The French Immarsion Studems in Europe: An Informal Report of die Experiment of
Several Young Canadians. Ottawa: Ottawa Board of Education, Research Centre. Paper
Presented at the Annual Meeting of the Ontario Educational Research Council, Nov.,
19 p., (Research Report 80-08). Rapport.

Student adaptation involved in moving from an elementary school in English Canada
to a French school in Europe was investigated. Information was gathered from 35
students. About half had gone from an early French immersion program to a French
language school in Europe. The others had either attended French schools in Quebec
or schools using a language other than English or French. Generally, students from an
early immersion program who entered a French school in Europe felt an initial pellod
of language inadequacy. Students with less French background had the greater
difficulty in gaining language skills. The key to social adaptation for younger students
was making friends. Older students had firmer ties to Canada and less commitment to
their new school lives. Canadian children felt themselves to be behind their French
peers in many aspects of the academic program. After the initial adjustment period,
students tended to make steady gains and reach a fairly high level of competency in
French by the end of the year. It was concluded that factors such as age, previous
language training, and personality influence the rate of adaptation to schooling in a
foreign country. ERIC

2.7.2 Aspects grammalicaux

La section 7.2 inclut 14 résumés portant slur des aspects grammaticaux particuliers
de la langue écrite et parke. Des ouvrages oat trait i l'acquisition des structures
morphologiques et syntaxiques du francals, *Iasi que des structures orthographiques
en lecture (lecture de stimuli, tachistoscope). A partir de l'étude de corpus d'un
langage spontane, des chercheurs ont antlysi les types d'erreurs et de fautes
grammaticales et en ont déterminé la systimaticité. Vinterférence, l'interlangue,
la pidginisation, le transfert et la neutralisation soot d'autres facteurs exploités
dans ce chapitre.
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2.7.2 Aspects grammaticaux

197 ADIV, E. (1980)

An Analysis of Second Language Performance in Two Types of Immersion Programs.
Montreal: McGill University. 296 p. These Ph.D.

This study relates to 114 native English-speaking children from grades 1, 2 and 3,
which are enrolled in two types of immersion programs: an early immersion program
at the PSBGM, and a double French/Hebrew immersion program. The specific purpose
is to examine the types of grammatical errors that are most persistent in the students'
speech patterns at these levels. Chapter 1 is a review of the literature. Chapter 2
presents the theoretical framework of the study. Chapter 3 describes the methodo-
logy: subjects, test description and administration, method of analysis, statistical
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treatment of data. Chapters 4 and 5 focus on the presentation and discussion of French
test results and Hebrew test results. Follows the interpretauon of errors in Chapter 6.
The author talks about the implications for the classroom, and gives a few suggestions
for future research. The results reveal that similar strategies are applied to the learn-
ing of French and Hebrew as second languages in an immersion setting. The findings
also imply that in an immersion setting, it may be necessary to put more emphasis on
the correction of linguistic forms in order to avoid the persistence of incorrect
structures in the students' speech patterns. M.O.

198 BENIAK, E. (1984)

Aspects of the Acquisition of the French Verb System by Young Speakers of English
and French in Quebec and Ontario. Québec: Centre international de recherche sur le
bilinguisme. 78 p. (Travaux du Centre international de recherche sur le bilinguisme:
B-134). - Monographie.

This thesis consists of three studies each one of which is a comparison of the
acquisition of an aspect of the French verb system by three different groups of
speakers. The speakers are young Anglophones learning French as a second language
in en early French immersion program in Montreal, young monolingual Francophones
attending elementary French language schools in Quebec and young bilingual
Francophones enrolled in elementary French language schools in Ontario. The three
aspects of the French verb system under study are the syntax of the bare infinitive
complement of motion verbs, the morphology of the pronominal verbs and the
morphology of the past participles. Each study presents and attempts to explain the
language acquisition errors committed by the three speaker grouos as well as the
differences in the language acquisition stages reached by the three speaker groups. A.A.

Ce mémoire comporte trois etudes dont chacune consiste en une comparaison de
l'acquisition d'un aspect du système verbal du français par trois groupes de locuteurs
differents. Les locuteurs sont des jeunes Anglophones qui apprennent le français comme
L2 dans un programme d'immersion longue au Québec, des jeunes Francophones
unilingues inscrits dans dcs ecoles elementaires de langue française au Quebec et des
jeunes Francophones bilingues inscrits dans des ecoles de langue française en Ontario.
Les trois aspects du systeme verbal du francais a l'etude sont la syntaxe de l'infinitif
pur apres les verbes de mouvement, la morphologie des verbes pronominaux et 'aa

morphologie des participes passes. Chaque etude presente et tente d'expliquer ls
erreurs d'apprentissage commises par les trois groupes de locuteurs ainsi que les
differences qu'il y a entre eux par rapport aux stades d'acquisition qu'ils ont
&taints. R.A.

199 DUMAS, G., L. SEL1NKER et NI. SWAIN (1973)

L'apprentimage du francais langue seconde en classe d'irnmersion dans un milieu
- de recherches sw le bilinguisme Working Papers on Bilingualism,

41e pariodique.

spouteo6 d'un troupe d'Anglophones (age moyen: 6 et 7 ans)
a la flñde leur deuxierne année dans un programme d'immersion en français a Cte
recueilli. L'examen des données fait ressortir que la production verbale en langue
seconde de ces enfants temoigne de l'influence marquante de leur langue maternelle sur
leur langue seconde. Mis a part le vocabulaire et la prononciation qui apparaissent
predominance frangaise, les structures syntaxiques employees dans leur discours en
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langue seconde sant pour une bonne part ceiles de l'anglais. On y rencontre egalement
des structures qu'on ne peut attribuer aux systemes de la langue maternelle ou de la
langue d'arrivee. La systematicite des erreurs que l'on retrouve dans le discours
spontane en langue seconde nous incite a supposer l'existence d'une langue
intermediaire (systematique) qui differe grammaticalement de la langue maternelle des
enfants et du modéle normatif de la langue d'arrivee. Les processus sous-jacents a la
formation de la lingua intermediaire sont transferts de langue, transferts d'habitudes
d'apprentissage, surgeneralisations de la langue d'arrivee et les diverses strategies de
communication. R.A./M.O.

This is a sample of the spontaneous speech of a group of Anglophones (average age:
6, 7) at the end of their second year in a French immersion program. The study of
data reveals that the children's second language verbal expression is greatly influenced
by their mother tongue. Apart from the apparently predominent French vocabulary and
pronunciation, the syntactic structures that are used when they speak this second
language are for the most part English structures. It also notices structures that belong
neither to the mother tongue nor to the target language: the regularity of errors found
in the second language spontaneous speech encourages us to believe that there is a
systematic interlanguage which differs grammatically from the children's mother tongue
and from the standard model of the target language. The processes underlying the
development of the interlanguage are: language transfer, transfer of learning habits,
overgeneralization of L2, and communication strategies. A.A./M.O.

200 HAMAYAN, E. (1978)

Acquisition of French Syntactic Structures: Aoduction Strategies and Awareness of
Errors by Native and Non-Native Speakers. Montreal: McGill University. 119 p.
These Ph.D.

This research focuses on the production of specific structures in French (in a story-
retelling task) by Anglophone childi.en learning French as a second language as well
as by children whose mother tongue is French. Three groups participated in the study:
French native speakers, Angiophones learning French in an immersion setting, and
Anglophones in a French school. The extent to which children could recognize deviant
structures and their explanations for these judgements were studied. Thus, childm's
awareness of grammaticality in their first and second language was examined. It Om
was of interest to investigate the possible relationship between characteristics of the
input language and the various performance mentioned. In conclusion, no significant
correlation was found between production and awareness of grammaticality, nor were
there any significant correlations between frequency and awareness. M.O.

201 HARLEY, B. (1979)

French Gender "Rules" in the Speech of English-Dominant, French-Dominant and
Monolingual French-Speaking Children. Travaux de recherches sur le bilinguisme =
Working Papers on Bilingualism, no 19, Nov., pp. 129-157. Article de periodique.

The French gender usage of grade 2 and grade 5 Franco-Ontarian children is compared
with that of (a) English-speaking children enrolled in French immersion programs, and
(b) monolingual French-speaking children in Quebec. While some of the Franco-
Ontarian children are similar to the Quebec children with respect to the gender rules
they appear to be following, others make errors that resemble those of the English-
speaking second language learners. It is suggested that a key factor in determining how
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well the Franco-Ontarian children have mastered French gender is whether French or
English is the dominant language of communication between parents and the children
at home. For English-dominant children, some directions for remedial action in the
school are propczed. A.A.

On compare dans cet article l'usage du genre en francais chez des jeunes Franco-
Ontariens de 2" et 5. annees avec celui (a) d'Anglophones suivant des programmesd'immersion en frangais, (b) de Francophones unilingues du Quebec. Tandis quecertains des Franco-Ontariens ressemblent aux Quebdcois pour ce qui est des régles du
genre qu'ils paraissent suivre, d'autres font des erreurs comparables a celles commises
par des Anglophones qui apprennent le frangais comme langue seconde. On suggere
qu'un facteur cle dans la determination de la maltrise du genre par les Franco-
Ontariens est de savoir si la langue dominante de communication entre les parents etles enfants a la maison est l'anglais ou le francais. L'article donne quelques
propositions quant a une action corrective a recole pour les enfants a dominance
anglaise. R.A.

202 HARLEY, B. and M. SWAIN (1977)

An Analysis of Verb Form and Function in the Speech of French Immersion Pupils.
Travaux de recherches sur le bilinguisme = Working Papers on Bilingualism, no 14,
Oct., pp. 31-46. Article de periodique.

This study measures the performance in French of five English-speaking students who
are enrolled in their sixth year of a primary French immersion program in a Toronto
elementary school. The students' control of the French verb system has been assess-ed by means of data obtained from individual interviews. The authors have noticed
that the students use verbs with almost as much as frequency as native French
speakers, but they produce a smaller variety of verb forms. The conditional seems to
be the verb form that they generally appear unable to produce. The study reveals that
the immersion children w e the hypothetical function (conditional form in French) by
substituting a variety of formal simplifications which have the effect of weakening,
but not completely eliminating the notion of hypothetical. M.O.

Cette etude examine le rendement en frangais de cinq Cleves anglophones en 6' annee
d'immersion, inscrits dans une ecole primaire de Toronto. Les auteures ont analyse la
fagon dont les Cleves utilisent le systeme de conjugaison frangaise, a partir de
conversations obtenues en entrevues individuelles. Elks ont constate que les Cleves
utilisent les verbes avec plus ou moins la meme frequence que les locuteurs
francophones, mais avec une moins grande variete de formes. Les Cleves ont cepen-
dant beaucoup de difficula a utiliser la forme conditionnelle. L'etude demontre que
les enfants en immersion emploient la notion d'hypothese (correspondant au
conditionnel en frangais) en lui substituant des simplifications formelles qui ont pour
effet d'attenuer l'hypothese, sans toutefois l'eliminer. tr M.O.

203 LAPKIN, S. (1978)

An Analysis of French Verb Errors Made by Second Language Learners in a Bilingual
Program. Paper Presented at the 5th International Congress of Applied Linguistics,
Montreal, Aug. 1978, 35 p. Document non publie.

A cloze test in French has been administered to grade 5 students in their sixth year
of a primary French immersion program. The test was also given to groups of Franco-
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Ontarian students attending a Francophone school, and to unilingual French-speak-
ing students at the same grade level. Errors made on French verbs are discussed.
Quantitative analysis revealed that performance of immersion students was similar to
that of their Franco-Ontarian peers. Both groups made more errors than the unilin-
gual French-speaking comparison group. Similarities and differences of French verb
errors made by immersion students are compared with those of the other groups. The
errors are also compared with verb errors produced in spontaneous oral discourse by
a sample of grade 5 French immersion students. In conclusion, second language learners
have a tendency to simplify the target language verb system. M.O.

204 LEPICQ, D. (1983)

L'acceptabilitO en linguistique appliquee: le cas du français des Olives dans les
programmes d'immersion en Ontario. Québec: Centre international de recherche sur le
bilinguisme. 150 p. (Travaux du Centre international de recherche sur le bilinguisme;
B-130). Monographie.

Ce manuscrit porte sur l'acceptabilité en linguistique appliquée: le cas du frangais des
éleves des programmes d'immersion en Ontario. Il s'agit d'une enquete sur l'interlangue
des apprenants, visant a évaluer des programmes d'immersion, a identifier les
composantes de l'acceptabilité et a en déceler les sources de variation. L'auteure
examine la dimension psychosociale de l'acceptabilité ainsi que les facteurs pouvant
influencer les jugements. Des chapitres se consacrent a la description méthodologique
de la premiere et deuxième étapes de l'enquete expérimentale. Une autre section resume
l'analyse des donnees et !Interpretation des resultats relatifs aux deux &apes. L'étude
se clOt par des conclusions et commentaires sur la notion d'acceptabilité. Ce document
eclairera les decisions relatives a la norme peclagogique et aux nécessités de la
correction dans les programmes a orientation communicative. M.O.

205 MES-PRAT, M. and H. P. EDWARDS (1981)

Elementary French Immersion Children's Use of Orthographic Structure for Reading,
The Canadian Modern Language Review La Revue canadienne des langues vivantes,
vol. 37, no 4, May, pp. 682-693. Article de periodique.

The use of orthographic structure in reading and native (English) and second (French)
languages was investigated using grade 3 and 6 French immersion boys by determining
whether tachistoscopically presented (24 m. sec.) pseudoword slides were significantly
better recognized than non-word slides, and whether the recognition of spelling
patterns typical of one language differed from that of patterns shared by the two
languages. The results indicated that subjects in both grades were aware of the
orthographic regularities of both languages. However, the grade 3 boys could better
exploit the intraword redundancy in their language of instruction (French) than in their
native language (English). Significant correlations between the English and French
words and pseudowords suggested transfer of skill between the two languages. The
present research supports the view that orthographic constraints are not a problem
when reading a second language. A.A.

Cette recherche portait sur la lecture de stimuli visuels par deux groupes de gargons,
inscrits respectivement en 3' et 611 années d'immersion, afin d'evaluer l'emploi des
structures orthographiques. Les stimuli etaient des mots dans les deux langues, des
pseudo-mots et des non-mots, présentés sur tachistoscope. Il s'agissait de verifier si les
su jets identifiaient avec plus d'exactitude les pseudo-mots que les non-mots, et de
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voir si l'identification des epellations typiques d'une langue ressemblait ou non a celle
des epellations partagees par les deux langues. Les resultats demontrent que les deux
groupes sont sensibles aux structures orthographiques des deux langues. Les garcons de
3* armee se servent mieux de la redondance a l'iliterieur des mots dans la langue
d'enseignement (le français) que dans la langue maternelle (l'anglais). R.A.

206 OBADIA, A. A. (1981)

Procedes de prevention ou de correction de fautes orales en immersion. Les Nouvelles
de l'ACPI = The CAIT News. vol. 4, no 3, sept., pp. 3-6. Ai:tic le de periAique.

L'auteur propose aux enseignants une serie de procedes pédagogiques susceptibles de
prevenir ou de corriger les fautes orales. Les raisons pour lesquelles les Cleves
d'immersion preccce commettent ces fautes sont nombreuses: interferences de l'an-
glais, le milieu environnant, le manque de contacts frequents avec les jeunes
Francophones, les strategies employees par renfant pour apprendre la langue, le
contenu des programmes, requilibre entre l'enseignement formel et l'enseignement
fonctionnel, renseignan: lui-meme. Certains pretendent qu'il vaut mieux ne pas corriger
les fautes; celles-ci partiront d'elles-memes. D'autres preferent administrer le remede
qui convient, et les contrOler a mesure. Les procedes pedagogiques se divisent en trois
parties: 1) 11 conseils gentraux s'appliquant a tous les niveaux; 2) procedes generaux
de base pour la maternelle jusqu'a la 3" armee (correction au vol, renforcement visuel,
acquisition d'un automatisme). Autres procedés qui conviennent aux Cleves de la e a
la 8 armee (construction de dialogues, auto-correction, situation comique, utilisation
de cartes-eclairs); 3) procedes en fonction de fautes specifiques (jeux, materiel
approprie, variations). M.O.

The author suggests to teachers a series of pedagogical techniques that may prevent or
correct the oral errors. The reasons why the early immersion students make errors are
numerous: interference with English, the environment, the lack of contacts with young
Francophones, the strategies used by the child for learning the language, the programs'
content, the balance between formal teaching and functional teaching, the teacher him-
self. Some think that it is better not to correct the errors; they will go by themselves.
Others prefer to correct them at once. The pedagogical techniques are divided into
three sections: 1) 11 general advices suitable for all grade levels; 2) general basic
techniques designed for the kindergarten level to grade 3 (passing corrections, visual
reinforcement, automatism acquisition). Other measures are convenient to grade 4 to
grade 8 pupils (dialogue construction, self-correction, comic aspect, use of "blitzcards")
3) techniques for specific errors (games, suitable material, variations). tr M.O.

207 PARKIN, M. (1983)

The Relevance of Inter language and Pidginization to French Immersion. Ottawa:Ottawa
Board of Education. 12 p. Monographie.

Linguistics professor H. Hammer ly of Simon Fraser University has recently raised a
controversy by declaring that French immersion programs are "torturing" thousands of
young Canadians in order to produce speakers of the pidgin "Frenglish". Facing this
reactionary position, the author of the present paper attempts to regold the image of
the French immersion education. According to a number of studies, French immersion
programs actually are efficient, effective and successful in producing bilingual
children without torturing anyone. The paper relies on specialists' statements and
literature regarding the relevance of interlanguage and pidginization in the
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context of French immersion education. Findings indicate that there seems to
be a point at which the students' interlanguage development either stops or slows
significantly. Some parallels exist between these theoretical notions about pidgins
and interlanguages and what is actually found in the French immersion classroom
situation. M.O.

208 PUPIER, P., K. CONNORS, K. LAPPIN, W. GREENE and L. NUCKLE (1982)

L'acquisition simultanée du francais et de l'anglais chez des petits enfants de Montréal.
Québec: Editeur officiel. 239 p. (Langues et sociétés). Ouvrage collectif.

Cet ouvrage inclut une collection d'articles constituant un corpus de langage spontané.
La ache est d'etudier l'acquisition bilingue de jeunes enfants. L'ensemble du dossier
se veut une contribution a la resolution de trois questions: l'acquisition simultante de
deux langues dans un milieu "nature!" par rapport a l'acquisition unilingue de chaque
langue; le rOle de !Interference entre les deux langues; les indices d'un bilinguisme
équilibre et d'une dominance linguistique d'une h.ngue sur l'autre. Les articles recueillis
sont de deux types: ceux qui décrivent des aspects du developpement linguistique de
ces enfants, sans focaliser sur le bilinguisme, et ceux qui fixent leur attention sur
racquisition bilingue meme. M.O.

209 SETTON, A. (1974)

Etude morphosyntaxique de la langue parlée par les enfants anglophones des classes
expérimentales d'irnmersion de l'Ecole élémentaire "St-Lambert", a St-Lambert, Quebec.
Montreal: Université de Montréal. 128 p. These M.A.

Examen d'ordre linguistique d'un corpus recueilli lors d'un test de competence
administre en 1971 et evalut par W. E. Lambert. Cette these constitue une analyse
morphologique et syntaxique de la langue parlte par les enfants anglophones de 3' et
4. annees des classes experimentales de l'Ecole St-Lambert. Ce meme test a ett donne
a des enfants francophones des classes de 3' et 4' années des Ecoles St-Jude et St-
Michel, de l'ile de Montréal. La premiere partie de retude examine la langue au niveau
morphologique: l'auteure a observe les erreurs commises, a étudie leur nature et leur
distribution, et a chercht a en decouvrir les causes. La deuxitme partie porte sur l'as-
pect syntaxique de la langue. Des notions fondamentales sont d'abord explicitees
(transfert; interference; neutralisation; marquage; erreurs; fautes). Dans cette partie, il
est question d'examiner certaines formes incorrectes, relevees du corpus des
Anglophones, et de justifier la raison de leur creation. La méthode d'analyse du corpus
est décrite. En conclusion, le processus d'apprentissage d'une langue seconde sur le plan
morphologique et syntaxique se fait similairement, soit a partir de l'internalisation des
regles. Bibliographie. M.O.

210 SWAIN, M. (1975)

Writing Skills of Grade Three French Immersion Pupils. Travaux de recherches sur le
bilinguisme = Working Papers on Bilingualism, no 7, Sept., pp. 1-38. Article de
periodique.

This paper analyses short stories written in English and French by French immersion
pupils at the grade 3 level. Their English writing skills are compared to those of grade
3 pupils in a regular English program. Aspects of their writing skills which are
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examined include vocabulary skills, technical skills (punctuation, capitalization and
spelling), grammatical skills and creativity. The errors made by the pupils are discussed
in detail. A.A.

L'auteure analyse des redactions &rites en anglais et en frangais par des éleves en
immersion frangaise au niveau de la 3' armee a l'élementaire. Leur competence &rite
en anglais est comparable a celle des eleves de la 3 annee dans les programmes
d'anglais reguliers. Parmi les aspects de la langue &rite qui sont etudits, on retrouve
le vocabulaire, les compet'nces techniques (ponctuation, majuscules et orthographe),
les competences grammaticales et la creativitt. Les erreurs commises par les etudiants
sold abordees. R.A./tr M.L.

a II III

2.8 Matieres scolaires

Cette section comporte 7 références bibliographiques qui se rapportent I des
commentaires pedagogiques sur l'enseignement des sciences, A l'Etude des
differences dans l'enseignement des matieres scolaires, aux diverses eitiquHes sur
des cours (de geographie, d'arts plastiques ou autres) dispenses en français dans
les classes d'immersion. L'etude des matieres scolaires en enseignement immersif
est un sous-domaine qui a EN trés peu exploit& C'est pour cette raison qui la
présente categoric est peu volumineuse. Toutefois, le lecteur qui s'interesse plus
sérieusement I l'Etude des matiires scolaires en enseignement immersif, pourra
consulter des titres supplementaires proposes dans les bibliographies adjointes aux
résumés.
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2.8 Matieres scolaires

211 BILODEAU, S. (1984)

Les arts plastiques et le programme d'immersion: francais langue seconde. Rimouski:
Universite du Quebec. 91 p. These M.A.

Grace a une experience d'enseignement immersif a Vancouver, Suzanne Bilodeau a pu
observer deux groupes de 21 enfants de 5, 6 et 7 ans, en immersion. Dans son
enseignement, elle integre les arts plastiques I toutes les matières. Dans le cadre de
ce memoire, l'auteure a voulu demontrer comment l'expression artistique, en accord
avec la methode dynamique, peut favoriser le developpement du français langue
seconde dans un programme d'immersion. Le Chapitre 1 définit les buts, objectifs ei
methodologie du programme d'immersion; le modèle theorique; les phases d'apprentis-
sage d'une langue seconde. Dens le Chapitre 2, l'auteure développe une perspective
globale de l'enseignement des arts au Québec, en reference au Rapport Rioux, puis
developpe les raisons d'etre de l'expression artistique dans le contexte scolaire. Le
Chapitre 3 presente une methode d'intervention, sous forme thématique, utilisée pour
integrer les arts plastiques au programme d'immersion: demarche de l'exploitation du
theme Le cirque, integrant arts plastiques et frangais langue seconde. Les
activites pedagogiques suggertes donnent aux enseignants la possibilitt de s'initier ou
de se recycler au langage de l'expression plastique en rapport avec le programme
d'immersion. M.O.
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212 BOURGON-PELLAND, L. (1982)

Une enquete sur les cours de geographie dans les classes d'immersion des ecoles
secondaires anglophones de la region de Montreal. Montreal: Universite McGill.
150 p. Monographie.

II s'agit de verifier si les cours de geographie en frangais ne sont qu'un vehicule 0:1.1.
l'apprentissage de la langue frangaise ou si ces cours insistent autant sur l'apprentissage
des concepts geographiques que dans les cours de geographic en anglais. La premiere
partie est une description de la methodologie utilisee pour la redaction d'un
questionnaire d'enquete. Celui-ci a ete distribue dans 35 ecoles secondaireb offrant des
cours de geographic en immersion frangaise. La deuxieme partie constitue un inventaire
des aspects de l'enseignement de la geographic en frangais dans les classes d'immersion:
comparaison des programmes de geographic en frangais et en anglais; motivation des
Cleves; procedes d'evaluation; analyse du contenu des programmes de geographic en
frangais. Dans la troisieme partie, l'auteure analyse et compile les resnitats. Elle
presente les conclusions de l'enquete se rapportant a des varishIss telles que: taux
d'inscriptions; objectifs de l'enseignement de la geographic en frangais; rapport
professeur/eleves; rrofils des professeurs et des Cleves; problemes de l'enseignement de
la geographic en frangais. Suivent des recommandations pedagogiques. M.O.

213 CHARLEBOIS, A. (1986)

Les sciences en immersion frangaise. Les Nouvelles de l'ACPI = The CAIT News, vol.
9, no 1, mars, pp. 38-39. Article de periodique.

L'auteur apporte de precieux commentaires pedagogiques sur l'enseignement des
sciences au niveau secondaire en contexte immersif. D'abord, l'auteur decrit les raisons
pour lesquelles la science est une excellente matiere a inclure dans un programme
immersif. Suivent des considerations methodologiques, ayant trait au developpement
des competences passives de la langue, et II l'introduction de la participation active de
la part de l'eleve. L'alteur conclut par quelques suggestions pratiques. La classe de
science en immersion doit etre aussi un laboratoire de langue ot la pedagogic insiste
sur les fagons dont le contenu de la matiere et les structures langagiores sont relies
ensemble pour developper chez l'apprenant une competence sociolinguistique de la
deuxitme langue. M.O.

The author makes some valuable comments in the teaching of sciences at the secondary
level in an immersion setting. First, the author describes the reasons why science is
an excellent subject to include in an immersion program. Then follow some
methodological considerations regarding the development of passive linguistic
competences, and the introduction of active particIpation on the part of the learner.
The author concludes with some practical suggestions. The science class in the
immersion program must also be a language laboratory where the pedagogical emphasis
is on ways in which the subject matter and the linguistic structures can be related in
order to develop in the learner sociolinguistic competence in the second language.
M.0./tr M.L.

214 GRAHAM, J. (1988)

Math Their Way. The Immersion Journal ., Le Journal de l'immersion, vol. 11, no 3,
May. p. 28. Article de periodique.
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Jocelyn Graham, professeur d'immersion dans la region d'Ottawa, a ea initie a la
philosophie "Math Their Way' par l'entremise de rauteure Mary B. Lorton. Dans cet
article, Graham explique brievement la mise en oeuvre de l'approche mathernatique.
L'approche met l'accent sur la comparaison, l'estimation et les graphiques. L'enfant
est encourage contribuer au choix du materiel avec lequel il va apprendre durant
rannet. "Math Their Way" comporte deux etapes: 1) retape de l'exploitation libre; 2)
la recherche de patrons et la formulation d'hypothtses. Enfin, l'auteur decrit les trois
niveaux inherents a l'etude du nombre: le niveau 1 est le niveau concret ou l'ex-
ploitation du materiel sans symboles; le niveau 2 est celui oU l'enfant rattache le
concret avec le symbole ecrit; le niveau 3 MI l'enfant consigne a l'ecrit ce qu'il a
appris. M.O.

Jocelyn Graham, immersion teacher in the Ottawa region, has been initiated to the
"Math Their Way" philosophy by the author Mary B. Lorton. In this article, Graham
briefly describes the use of this mathematical approach. The apprcach emphasizes on
the comparison, t e assessment and diagrams. The child is encouraged to choose the
pedagogical materials with which he will learn during the year. "Math Their Way"
includes two steps: 1) the free working; 2) the search for patterns and the formulation
of theories. The author explains the three levels related to the study of numbers: level
1 is the concrete level or the use of materials without symbols; level 2 is the one in
which the child links up the concrete with the written symbols; level 3 where the
child brings to the writing what he has learned. tr M.O.

215 MATHEWS, M. and S. LAME: (1973)

I nglish in French Immers:on Primary Classes. Montreal: Protestant School Board of
Greater Montreal. 12 p. Guide.

Guidelines and check-lists provided by the PSBGM to accelerate and coordinate the
acquisition of English language skills in primary French immersion classes. The
document suggests some appropriate activities for grade 2 and 3 students in order to
develop their language skills (writing, reading, speaking, listening, and spelling). Phase
1 (grade 2 students) proposes a program in Language and Literature, which can be
based on Language Arts 1 and part of Language Arts 2. The stress is on the listening
and speaking skills, and the discussion of language concepts. Phase 2 (grade 3 students)
includes classes in English for 40% of the day. The program in Language and
Literature can be based on Language Arts 2 and 3, available for groups 1, 2 and
children with minimal reading skills. In this phase, all language stills are developed
by means of appropriate activities. Conclusion: to focus on students' needb, to diagnose
and to provide practice in specific areas. M.O.

216 MORRISON, F. and C. A. PAWLEY (1983)

Subjects Taught in French. Ottawa: Ottawa Board of Education. 94 p. Monographie.

The preliminary study of subjects taught in French in the early high school grades to
students who had been in immersion classes at the elementary level identifies certain
differences between the subject matter areas. In 1983, tests were administered to
students being instructed in either English or French in four English-lionguage schools
of the Ottawa-Carleton Board of Education. The subjects investigated were geography
and mathematics in grade 9 and history in grade 10, all a: qd-wenced level classes. The
analysis of the results, by the covariance, revealed that the group instructed in French,
concerning each subject matter area, obtained higher mean scores on the available
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scholastic aptitude measures than the group with instruction in English. Questionnaires
submitted to students and teachers contained opinions in relation to certain aspects of
the course. This study of subjects taught in French showed that there were some areas
which may need more specific attention. M.O.

217 SAAD, A. (1988)

C'est tout un art d'enseigner les arts plastiques. Le Journal de l'immersion The
Immersion Journal, vol. 11, no 3, mai, pp. 9-! 0. Article de periodique.
Les arts plastiques permettent a l'enfant de 'epanouir pleinement, d'actualiser ses
potentialités et de se distinguer des autres enfants. De toutes les matières
scolaires enseignees, les arts plastiques représentent un moment de detente pour les
enfants, moment indispensable a l'harmonie de leur apprentissage. L'auteur propose
britvement une demarche peclagogique qui comprend huh etapes: 1) la chasse au tresor;
2) la discussion generale; 3) la distribution du tresor; 4) la realisation; 5) la
discussion individuelle; 6) la demonstration; 7) l'exposition; 8) la possession du chef-
d'oeuvre. M.O.

Manual training enables the child to discover his potentialities and to differentiate him
from other children. Among all the subject matters taught in French, manual training
represents a time fur relaxation and is the essential moment that allows the child to live
in harmony with his learning. The author briefly suggest a pedagogical approach
which includes eight steps: I) the treasure hunting; 2) the glneral discussion; 3) the
treasure-sharing; 4) the actualization; 5) the individual discussivn; 6) the demonstration
of each child's project; 7) the exhibition; 8) the possession of the master piece. tr M.O.

2.9 Centre multimedia

Dix-neuf résumés constituent la neuviame categoric de classement. Le centre
multimedia dispose d'une variéte d'outils documentaires et techniques pouvant alder
!es divers intervenants (professeurs, Haves, administrateurs, parents, documentalis-
tes) en enseignement immersif. Ce centre comprend: 1) des annuaires et des
manueis de references concernant les programmes d'immersion dans les provinces
canadiennes; 2) des guides d'information pour les parents; 3) des livrets pour
enfam,, des series de contes et romans; 4) des suggestions d'activités pour le
developpement des habiletes en français langue seconde: jeux, trousses éducatives,
disques; 5) des listes informative: de méthodes et du matérikl didactique servant
a enrichir la vie scolaire des Caves d'immersion françaisi ; 6) des livres de
suggestious methodologiques; 7) des recueils de documents Odagogiques; 8) des
supports techniques et pedagogiques: le réseau informatiqr.e.
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2 9 Centre multimedia

218 ALBERTA-LANGUAGE SERVICES BRANCH (1983)

Teaching in a Language Other Than English: The Immersion Approach. Edmonton:
Alberta Education. 88 p. Monographie.
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This handbook contains principles and guidelines for planning, developing, implemen-
ting and evaluating instructional programs intended for students learning in a second
language. These instructional programs are generally known as immersion programs.The handbook provides a framework which gives direction to administrators, principals
of schools, and teachers. Part 1 relates to the instruction in languages other than Eng-lish (types of immersion programs, the cultural component). Part 2 focuses on the
immersion approach: principles and procedures (reading, writing, critical thi..xing skills,
the active listener). Part 3 is devoted to the implementation of an immersion program.Factors such as the location, costs, funding, support staff, support services, teacher
responsabilities and administrative resnonsabilities are mentioned. References.Appendices include the student enrolment, school act, subject-time allocation, and alist of resource persons and support services. M.O.

219 ASSOCIATION CANADIENNE DES PROFESSEURS D'IMMERSION ic CANADIAN
ASSOCIATION OF IMMERSION TEACHERS (1984)

Recueil de documents pedagogiques prepares pour les classes d'immersion française1984. Ottawa.. L'Association. 92 p. Materiel didactique.

L'immersion semble etre, depuis quelques annees, une formule d'apprentissage de la
langue qui connalt une grande popularite. Dans cette perspc.aive, l'ACPI a prepare unrecueil qui s'avere un inventaire de documents pedagogiques pour les classes d'im-
mersion frangaise. Bon nombre d'organismes scolaires du Canada ont elabore cette liste
informative de materiel didactique disponible et proposent des activites d'apprentissage
multidisciplinaires. On retrouve dans ce dossier thematique les objectifs de chaque
activite, la demarche mithodologique qui en dicoule puis les moyens d'tvaluation et
certaines mesures correctives. M.O.

Immersion programs seem to have become, in the last few years, a very popular means
of learning a second language. In view of this, CAIT has prepared a collection serving
as an inventory of pedagogical documents for French immersion classes. A good
number of Canadian scholastic organizations have helped in the elaboration of the list
of the didactic material available, as well as in the suggestions for multidisciplinary
learning activities. In this thematic section the objectives of each activity, the
methodological procedure, the means of evaluation and certain corrective measures are
given. M.0./tr K.A.

220 ASSOCIATION CANADIENNE DES PROFESSEURS D'IMMERSION .. CANADIAN
ASSOCIATION OF IMMERSION TEACHERS (1985)

Fournisseurs de didacticiels frangais. Les Nouvelles de l'ACPI .. The CAIT
News, vol. 8, no 2, juin, p. 19 et 21. Article de periodique.

Liste de 21 fournisseurs de didacticiels frangais du Quebec, de l'Ontario et du
Manitoba. Les adresses completes sont fournies. La publication inclut aussi un catalogue
de didacticiels français approprits ii l'enseignement et a l'apprentissage du frangais
langue seconde. Figurent les informat:ons seivantes: titre; type d'appareil; matieres
scolaires enseignees; type de programmes L2 (programme-cadre, immersion);
cycles: primaire, moyen, intermediaire superieur, enrichissement, difficulté
d'apprentissage; genre de didacticiel (xercice repetitif, progiciel, jeu educatif,
utilitaire, tutoriel); commentaires; nord et adresse du fournisseur. M.G.
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List of 21 suppliers of French teachwares from Quebec, Ontario and Manitoba. The
complete addresses are furdished. The publication also includes a list of French
softwares designed for the French as a second language teaching and learning. The list
includes the following pieces of information: title; type of computer; subject matter;
type of L2 program (regular English program, immersion); learning levels: primary,
middle, intermediate, superior, enrichment, learning difficulty; type of teachware (re-
petitive exercice, package, educative game, utilitary, tutorial); comments; supplier's
name and address. tr M.O.

221 ASSOCIATION DES COMMISSAIRES D'ECOLES FRANCO-MANITOBAINS (1984)

Un reseau informatique pour les ecoles secondaires frangaises et d'immersion
du Manitoba. In: L'isolement pedagogique: propositions pour une rupture, Lentz,
F. (comp.). Winnipeg: Minitare de l'Education, Bureau de l'Education frangaise, An-
nexe F, 20 p. Ouvrarie. collectif.

Le rapport informe les cummissaires francophones des avantages de l'implantation d'un
réseau informatique dans !es ecoles secondaires frangaises et d'immersion au Manitoba.
La mise sur pied d'un resew educatif provient du souci de developper une pedagogie
centree sur le vecu et les interets des eleves. L'etude des besoins academiques des
éleves du secondaire confirme la necessite de leur integration dans un univers informa-
tique. Les membrn du comite decrivent les six utilisations pedagogiques d'un tel reseau
pour la francophonie, revelent les coats approximatifs des services et formulent des
recommandations. M.O.

222 AZIZA, B. (1976)

Questionnaire destine aux professeurs de post-immersion du PSBGM. Montréal: (s.n.).
22 p. Test-Questionnaire.

Aziza a congu un questionnaire pour les professeurs de post-immersion du PSBGM. Le
questionnaire reale cinq parties. Des questions generales ont rapport iux cours
dispenses au programme de post-immersion, et aux differents niveaux d'enseignement.
Des questions plus specifiques concernent l'enseignement de l'expression ecrite. Les
aspects mis en lumiere, relativement a ce theme, portent sur l'importance des exercices
&tits, de la lecture, de la dictee ou des programmes d'orthographe, puis de la
correction de l'expression &rite. M.O.

223 AZIZA, B. et P. Y. BEZZAZ (1976)

Programme de post-immersion (primaire et septieme annee) secondaire II et III.
Montréal: Bureau des écoles protestantes du Grand Montreal. 25 p. Materiel
didactique.

Ce livret, publie par le Bureau des ecoles protestantes du Grand Montreal, donne un
bref aperçu du nrogramme de post-immersion (primaire et septieme annee). Les auteurs
fournissent des suggestions de programme pour les secondaires II et III qui permn-
traient d'atteindre un degre d'uniformite et d'homogeneite dans les "High Schools".
L'idee generale du programme suggere consiste a amener progressivement l'eleve a un
niveau proche de la langue maternelle. En soumettant des suggestions methodologiques
et une liste de manuels, les auteurs esperent aider le professeur d'immersion a organiser
son enseignement et lui proposer le mate!iel approprié a cette fin. De phis, un résumé
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de ce que les eleves de post-immersion feront aux secondaires IV et V va permettre
au professeur de mieux comprendre la portée du programme qu'il a a effectuer aux
secondaires II et III. M.O.

224 BARNABE, M. (1984)

Standards of French Immersion Services for Canadian School Library Resource Centers.
In: Proceedings of the Eight National Convention of the CAIT . Actes du hultieme
congres national de l'ACPI 1984, Molgat, E. J. (ed.), Montreal, pp. 135-137. Actes
de colloque.

This article presents a bibliography of resource center guidelines and source/resource
books available from the numerous Canadian school librarians' associations. M.O.

Cet article inclut une bibliographic de livres de references et differents guides publits
par les nombreuses associations canadiennes de bibliothecaires. tr M.O.

225 BURT, A. (1981)

Immersion francaise precoce = Early French Immersion: Teacher's Resource Book.
Victoria: British Columbia Dept. of Education, Div. of Public Instruction. 46 p.
Guide.

This resource book (in English) is part of a series of early French immersion program
teaching guides (all written in French) and is designed particularly for teachers who
are new to the early immersion program. It is divided into three parts: 1) suggestions
and practical information for teachers including questions and answers to frequent
queries; 2) examples of methodology, including practical ideas for language 9.rts,
methods of dealing with limited French vocabulary in mathematics instruction in
kindergarten aid grades 1 and 2, use of basic vocabulary and practical experience in
social studies, and suggestions for the first three weeks in grade 1 immersion, 3)
references for parts 1 and 2. One appendix provides a list of French newspaperz and
periodicals, organizations, audiovisual materials, book stores, cultural groups, and
miscellaneous sources of information. A second appendix presents the document
Research Findings From French Immersion Programs Across Canada: A Parents' Guide
by Jim Cummins of the Ontario Institute for Studies in Education. A selected
bibliography completes the volume. ERIC

226 BURT, A. (1981)

Immersion française precoce . Early French Immersion: Administrator's Resource Book.
Victoria: British Columbia Dept. of Education, Div. of Public Instruction. 39 p.
Guide.

This handbook (in English) is part of a series of early French immersion program
teaching guides (all written in French) and is designed to serve as a guide for
administrators in schools with classes of students who are being instructed in French
for a large part of their school program. It addresses itself to areas of concern which
are unique to schools with French immersion programs. The guide deals specifically
with four issues: staffing; scheduling and time allotments; enrolment of students; and
administration of the program with regard to curriculum, professional development,
evaluation, and reporting. An appendix presents an organization plan for a French
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immersion program based on one school's experience. A second appendix presents
Research Findings From French Immersion Programs Across Canada: A parents' Guide
by Jim Cummins. ERIC

227 BRITISH COLUMBIA TEACHER'S FEDERATION (1983)

A Handbook for Bilingual School Resource Centres. Second Edition. Vancouver: The
Federation. 111 ). Guide.

Guidelines are provided for teacher-librarians organizing bilingual school resource
centers at British Columbia schools with French immersion programs. The guidelines
address 1) the handling of French language materials within the collection; 2) selection
and acquisition; 3) selection of vertical file materials; 4) budgeting, cataloguing and
filing; 5) terminology; and 6) aspects of the Resource Center Program. The appendices
include bibliographies of selection and ordering tools and research and study skill
materials, translations of cataloguing terms, addresses of resources and publishers, and
samples of ordering letters, catalogue cards, and cross reference cards. ERIC

228 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1985)

The CPF Immersion Registry 1985. Ottawa: CPF National Office. 42 p. Repertoire.
This registry consists of an alphabetical listing of French-language imr :sion programs
in Canada at the elementary and secondary levels. The registry is useful to CPF
directors, alternate directors, government officials, school board administrators and
researchers across the country. It provides detailed information such as: 1) communities
(addresses and telephones of school boards; transportation; enrolment; policies affecting
the pregram; grades); 2) contacts (phone numbers of coordinators, CPF director,
principal); 3) program descriptions (total, partial, early, middle, late and continuing
immersion; French first language; programme-cadre). M.O.

229 CUMMINS, J. (1983)

Research Findings From French Immersion Programs Across Canada: A Parents' Guide.
CPF National Newsletter, no 23, Sept., pp. 1-4. Article de periodique.
Summary of research findings from French immersion programs across Canada. This
is a guide for parents who wonder whether immersion programs are suitable for their
child. The authbr describes the three varieties of French immersion programs offered
in Canada and discusses the success of immersion in Anglophone areas. Concerning the
suitability of the programs, Dr Bruck describes the results of her study of children
with learning disabilities. French and English achievement, other areas of study,
intellectual development, emotional and attitudinal development, background and
motivation of students are important elements to be considered. Thus teachers and
parents should not assume that a child who experiences difficulties in French
immersion would necessarily be better off in a regular program. Doctors Trites and
Bruck express their opposing views on that question. M.O.

230 CUMMINS, J. (1986)

Computers Stimulate Real Life Language Interaction. CPF National Newsletter, no 35,
Sept., pp. 4-5. Article de périodique.
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The article deals with the advantages of the computer, as a communication channel as
well as a writing tool. Jim Cummins, of OISE, describes two recent innovations in the
teaching of literacy skills: 1) the "process writing approach"; 2) the use of microcompu-
ter technology to facilitate writing mechanics, editing. Potentially, the microcomputer
can supply the one essential ingredient for language learning missing from most
language classes. The author also notes that support materials and an international
computer writing network have been newly developed. M.O.

231 HOLMES, G. and M. E. KIDD (1982)

'3econd-Language Learning and Computers. The Canadian Modern Language
Review La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 38, no 3, pp. 503-
5!6. Article de periodique.

Many language teachers are aware that computers are being used in second-language
learning, but some may be unsure as to their precise contribution and their potential
effect. This article is an attempt to provide an insight into the impact of the computer
on second-language learning. We begin with an historcal overview, indicate the
computer functions that can be harnessed to the language learning process, give
examples of the types of exercises that have been created to develop language skills,
and conclude by indicating the computer's limitations. A.A.

Beaucoup de professeurs sont au courant du fait que l'on se sett de l'ordinateur dans
l'apprentissage des langues secondes. Toutefois, certains ne sont pas en mesure d'évaluer
sa contribution precise ou l'impact qu'il pourrait avoir sur la profession. Dans cet
article nous essayons de combler ces lacunes. Nous commençons par fake l'historique
de l'enseignement des langues a l'aide de l'ordinateur, pour ensuite indiquer les
fonctions de cet appareil que l'on peut ajouter a l'apprentissage des langues. Nous
donnons ensuite des exemples de genres d'exercices que l'on peut creer pour ameliorer
les competences linguistiques de nos etudiants. Finalement, nous insistons sur le fait
que l'ordinateur, comme toute autre machine, a ses limites. R.A.

232 JACQUES, E. et N. FORTIN (1979)

Une pedagogie de la lecture française pour les enfants des milieux bilingues et des
classes d'immersion. Saint-Laurent (Quebec): Editions Etudes Vivantes. 124 p. (Methode
dynamique de lecture et de français. Guide H: L'apprentissage proprement dit de la
lecture). Monographie.

Le Guide II de la methode dynamique de lecture se divise en trois parties. La partie
1 concerne l'apprentissage proprement dit de la lecture au 2' niveau (pyramide a
construire et instruments d'apprentissage). La partie 2 constitue une transition entre le
1" et le 2' niveau; des suggestions de jeux sont incluses. La partie 3 propose des
activites du 2' niveau: centres d'interet; lecture et comprehension de textes; classifica-
tion, fixation et generalisation des systentes syllabiques; lectures d'enrichissement;
calligraphie et orthograpne. M.O.

233 LAPKIN, S., M. SWAIN and V. ARGUE (1983)

French Immersion: The Trial Balloon Thai Flew. Toronto: OISE Press. 26 p. (Language
and Literacy Series). Monographie.
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This booklet is designed for students (grades 6 to 9) who have just completed a French
immersion program. The focus is on two aspects: 1) Does immersion education have
a positive effect upon efficiency in French, in English, in other subjects, and upon
overall intellectual development?; 2) What can students do to keep tin their French once
they graduate from an immersion program? Chapters deal with the following topics:
1) "How It All Began" covers the historical background of French immersion; 2) "The
First Reactions" and 3) "The Experiment" summarize public attitudes to immersion
programs, and the reliability evaluations undertaken; 4) "The Type of Immersion
Programs Studied": early, partial, and late; 5) "How The Experiment Was Carried Out"
and 6) "The Results" show how the students were observed and tested, and give the
general results; 7) "It Isn't Over Yet" and 8) "What You Can Do" provide useful advice
on how students can improve their French once they start high school: bilingual
exchange programs, follow-up courses, French reading materials, summer camps. M.O.

214 LIGHTBOWN, P. (1984)

Bibliography of Research on the Acquisition of French LI and L2. Quebec: International
Center for Research on Bilingualism. 27 p. (Travaux du Centre international de
recherche sur le bilinguisme; B-132). Bibliographie.

This bibliography includes about 400 references in French and in English which relate
to the acquisition of French as a first and as a second language by children and
teenagers. The publication also gathers studies on simultaneous bilingualism;
works on language acquisition at school, and on particular aspects of reading
and writing development. The literature on French immersion is mainly
oriented towards psycholinguistic issues rather than academic proficiency
evaluation. M.O.

Cette bibliographie inclut environ 400 references en frangais et en anglais, relatives a
l'acquisition du frangais langue maternelle et langue seconde, par des enfants et des
adolescents. Sont regroupes les etudes sur le bilinguisme simultane (lorsqu'une des
langues est le frangais) puis les ouvrages portant aur l'acquisition du langage scolaire
et sur certains aspects du developpement de la lecture et de recriture. La documenta-
tion sur l'immersion en francais est representée par des etudes orientees vers les
questions psycholinguistiques plutöt que celles orientees vers revaluation de reussite
scolaire. tr M.O.

235 MOLLICA, A., M. DANESI and A. URBANIC (1983)

Cumulative Index Index cumulatif. The Canadian Modern Language .leview = La
Revue canadienne des langues vivantes, vol. 39, no 3, Mar., 768 p. Bibliographic.

This index gathers articles and books which are classified into ten subjects: I)
"Psychology of Language Learning and Teaching" is dealing with the psychological
component of verbal learning; the pedagogical implications; the psychological
consequences of bilingualism and immersion programs. 2) "Linguistics, Applied
Linguistics and Descriptive Studies" focuses on specific problems of phonology,
structure or vocabulary in specific languages. 3) "Methodology": teaching strategies and
techniques, methodological theories, schools, exercises, material suggestions. 4)
"Equipment and Media". 5) "Curriculum": the entries deal with all aspects of curriculum
(e.g. description of immersion programs). 6) "Testing": testing theory and research, tests,
discussion of tests, construction of tests. 7) "Teacher Education": qualifications,
certification, preparation, supervision. 8) "Materials": this categorie gives a review of
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textbooks, readers and other teaching materials for many languages. 9) "Culture and
LiteratureTM. 10) "General": the references deal with general areas associated with the
teaching profession or the Canadian Modern Language Review. M.O.

Cet index regroupe des articles et des livres classes a l'inttrieur de dix categories: I)
"Psychologie de l'apprentissage d'une langue et de l'enseignement" concerne les fac-
teurs psychologiques de l'apprentissage verbal; les implications pedagogiques; les con-
sequences psychologiques du bilinguisme et des programmes d'immersion. 2)
"Linguistique, linguistique appliquee et etudes descriptives": cette section met l'accent
sur les problemes specifiques de la phonologie, de la structure et du vocabulaire de
langues particulieres. 3) "Methodologie": strategies d'enseignementet techniques, theories
methodologiques, tcoles, exercices, suggestions de matdriel. 4) "Equipement et media".
5) "Programmes scolaires": les notices bibliographiques se rapportent a tous les aspects
du programme d'etudes (ex.: description des programmes d'immersion). 6) "Exptri-
mentation": thtorie et recherche; construction, experimentation et discussion des tests.
7) "Formation des maitres": qualification, certification, preparation, supervision. 8)
"Materiel": passe en revue les manuels, recueils de textes et autre materiel concu pour
l'enseignement de plusieurs langues. 9) "Culture et litterature". 10) "Gtntral": les
references se rapportent aux domaines associts a l'enseignement ou a la Revue
canadienne des langues vivantes. tr M.O.

236 ONTARIO INSTITUTE FOR STUDIES IN EDUCATION-BILINGUAL EDUCATION
PROJECT STAFF (1976)

French Immersion Programs in Canada. The Canadian Modern Language Review = La
Revue canadienne des langues vivanies, vol. 32, no 5, May, pp. 597-605. Article de
periodique.

The bilingual education project staff of Toronto has listed French immersion programs,
which are in operation in Canada. The complete list includes essential data such as the
city, date program started, grades involved, description of program, and the overall
plan. M.O.

Le personnel du projet d'education baingue de Toronto a dresst une liste des
programmes d'immersion en vigueur au Canada. La live finale contient les informations
essentielles suivantes: la ville, la date a laquelle le projet a commence, les niveaux
scolaires vises, la description du programme et le projet global. M.0./tr E.P.

2.10 Activités extra-curriculaires

Cette rubrique inclut 5 résumés. Depuis quelques années seulement, les activités extra-
curriculaires commencent prendre de l'importauce. Elks sont des moyens didactiques
vitaux et bénefiques aussi bien pour les Cleves que pour les parents et les professeurs.
L'exploitation des richesses socioculturelles de la francophonie nord-américaine
"décloisonne" l'apprentissage scolaire.

On encourage donc les programmes d'echanges culturels en milieu francophone (par
exemple, la SociétE Educative de visites et d'echanges culturels SEVEC), les camps de
vacances, les emissions télévistes concues pour l'apprenant en langue seconde, et les
activités d'enrichissement.
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Les activites extra-curriculaires permettent tux Cleves d'immersion frangaise d'ttablir des
contacts au-deli des frontieres linguistiques. De plus, elites ont pour but de "sociabiliser"
la langue (par exemple, l'utilisation de la chanson en classe). Les acquisitions !inguistiques
dans le cadre d'activites extra-curriculaires font intervenir les eitments suivants. rapports
sociaux, engagement personnel, acceptation de soi, amide, ouverture d'esprit et
appreciation d'une autre culture, activitt physique, créativitt, initiative, participation
active.

2.10 Activites extra-curriculaires

237 BROWN, G. and J. DENISON (1985)

Helping Your Child Get the Most From School: Extra-Curricular Activities Parents
Can Organize. CPF National Newsletter, no 29, Mar., pp. 1-3. Article de periodique.

Children benefit greatly from extra-curricular activities, in learning French. In that
perspective, two CPF Ontario parents describe their experience in parent-sponsored
extra-curricular activities. First, G. Brown confirms that trips have helped to bring
core French students out of their cultural isolation in rural Ontario. Secondly, J.
Denison talks about the French enrichment committee of the Brisbane Public School
parents' council which has been looking after many extra-curricular and in-school
enrichment activities for the immersion and core students. In 1984, the committee
brought the first of three Prologue performances to Brisbane, a rural school housing
French immersion. M.O.

238 BYRNE, V. (1986)

La chanson dans la classe de langue seconde. Les Nouvelles de l'ACPI = The CAIT
News, vol. 9, no 2, mai, pp. 8-14. Article de ptriodique.

Cet article a pour but de sensibiliser l'enseignant de frangais langue seconde
l'importance et a la 'deur enrichissante de la chanson comme outil pedagogique. 1) V.
Byrne resume six articles (cinq articles sont &tits en anglais) sur la chanson dans la
classe de langue seconde. 2) L'auteure offre quatre suggestions a l'enseignant pour
l'aider a utiliser la chanson dans la salle de classe: la méthode generale et la methode
Jeannot Lapin pour le cycle primaire; methode "copiée" pour tous les ages; methode
pour le cycle moyen. 3) Une banque de chansons classifites sous des themes utilises en
classe est fournie. L'interprete Suzanne Pinel a ett choisie pour sa popularité et la
beauté de ses oeuvres. References bibliographiques sur la chanson en classe de langue
seconde. M.O.

The purpose of this article is to make the teacher sensitive to the qualities and the
possibilities of the song as a pechgogical tool in the second language classroom. 1) V.
Byrne summarizes six articles (five articles are written in English) that relate to the use
of the song in the second language classroom. 2) The author makes four suggestions
to the teacher in order to help him/her to use the song in the classroom: the "general"
and Jeannot Lapin methods, designed for the primary level; the "copied"
method for all levels; the method for the intermediate level. 3) Is also
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included a battery of songs that are classified into specific subject matters often used
in class. As a famous interpreter Suzanne Pinel has been chosen for the quality of herworks. tr M.O.

239 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1984)

Exchanges. CPF National Newsletter, no 25, Mar., pp. 1-4. Article de périodique.

Student exchanges are one of the least-used resources for most Canadian families.
This article describes some successful exchanges organized by parents, how teachers
and students feel about the experience; and some organizational assistance that is
available. The article offers a description of the exchange process contained in a
parents' guide, prepared by the BC director of CPF. Ontario teacher, Diane Moylan,
summarizes a SEVEC (Society for Educational Visits aad Exchanges in Canada)
program she participated in. Her grade 6 late immersion class in North Bay was
twinned with a grade 6 class in Quebec. The exchanges fall under four separate
programs which are well described in the article. M.O.

240 MOLLICA, A. (1984)

Echanges d'étudiants: connaitre et se connaitre Student Exchanges: Getting to Know
One Another. Dialogue = Dialogue, vol. 3, no 1, nov., pp. 1-2. Article de periodique.

Au Canada, les échanges culturels ont éte inaugurés des 1970. L'objet vise par les
echanges culturels est d'ordre educatif. Ces echanges doivent avoir un effet constructif
sur l'etude ultérieure de la langue. A. Mollica cite cinq avantages des echanges
culturels, et traduit le point de vue des recherchistes. Enfin, l'auteur presente neuf
etudes qui ont ete axées sur deux aspects et en souligne les resultats. M.O.

In Canada, there has been cultural exchanges since 1970. These cultural exchanges
have an educational goal. They must have a constructive effect on subsequent language
studies. A. Mollica gives five advantages of these cultural exchanges and he also gives
the researchers' point of view. Finally, the author presents nine studies that have been
centered on two aspects, and underl;nes their results. M.0./tr E.P.

241 STERN, H. H. (1980)

Language Learning on the Spot Some Thoughts on the Language Aspects of Students
Exchange Programs. The Canadian Modern Language Review = La Revue canadienne
des langues vivantes, vol. 36, no 4, May, pp. 659-669. Article de périodique.

This article is an edited version of a talk which was presented at a 1979 meeting of
Ontario and Quebec organizers of bilingual student exchanges which are arranged
every summer between the two provinces under the auspices of the Bilingual Exchange
Secretariat. In these exchanges, students spend two weeks in each province during the
month of July. Each student stays at his own home for two weeks as a host of his
twin, and in turn spends two weeks in the twin's home. The exchange includes
sightseeing visits and other activities. Every morning an hour is devoted to language
preparation. The intent of this presentation was to draw attention to the language
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instruction aspect of the exchange and to offer suggestions on how to optimize language
learning during the exchange. These suggestions raised issues of a general nature about
second-language learning outside the classroom, and more specifically about second-
language learning in a natural environment. A.A.

Texte adapté d'une conference faite a l'occasion d'une reunion administrative et
pédagogique d'éducateurs ontariens et québecois qui organisent annuellement des
echanges d'été, sous le patronage du Secretariat des Echanges bilingues. Pendant ces
echanges, l'élève ontarien recoit l'éleve québecois dans sa famille pour deux semaines,
et demeure chez la famille quebecoise pendant les deux autres semaines. Les echanges
comprennent des visites et d'autres activites touristiques. Tous les matins pendant une
heure les eleves se trouvent dans une classe de preparation linguistique. Le but de cet
article est d'attirer l'attention sur les problemes présentes par ces classes de langue et
d'offrir des suggestions pratiques pour rendre l'apprentissage linguistique pendant
l'echange, plus efficace. Ces suggestions soulevent des questions genérales sur
l'apprentissage d'une langue dans un milieu naturel. R.A.

2.11 Formation des maltres

La "formation des maitres" est un domaine relativement recent en education par
immersion franfaise. Le concept de l'immersion devenani de plus en plus populaire
dans les provinces canadiennes, les specialistes des institutions ont decide
de se pencher plus sérieusement sur les programmes de formation des enseignants
en immersion francaise. Neuf references annotées donnent un aperfu general sur
le domaine.

Des ouvrages ont été rediges concernant les composantes de ces programmes de
formation. Des :pecialistes en education ont etabli des crittres nationaux ainsi que
des conditions d'obtention des brevets d'enseignement en langue seconde (la certifi-
cation). Des ouvrages portent egalement sur le perfectionnement des enseignants,
les problemes de recrutement, les crittres de selection, les problêmes et les
solutions dans ce domaine, les types de programmes offerts aux nouveaux
enseignants dans les universités canadiennes et les besoins en formation des
maltres.

2.1, Formation des maltres

242 ANNANDALE, E. (1985)

French Teacher Training: Problems and Solutions A Manitoba Perspective. The
Canadian Modern Language Review = La Revue Canadienne des langues vivantes, vol.
41, no 5, Apr., pp. 910-916. Article de periodique.

The rapid growth of immersion programs has created a concomitant demand
for teachers fully fluent in French. At the same time, the higher linguistic
expectations of the immersion program seem to have been at least partly
responsible for the desire to raise the goals of the basic program which will
therefore increasingly require a good level of fluency and correctness in French
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teachers. This paper describes how the Faculty of Education and the French
Department of the Faculty of Arts at the University of Manitoba worked together to
create a course intended for senior students in the Faculty of Education and for
practicing teachers, the gaps it was intended to fill, the nature of the
problems that were experienced and the successes achieved in the first two years of
its existence. A.A.

L'expansion rapide des programmes d'immersion a cret un besoin de professeurs parlant
couramment le francais. En mime temps, les objectifs, plus ambitieux sur le plan
linguistique, des programmes d'immersion ont contribué a la revision des objectifs du
programme de frangais de base, de telle sorte qu'il sera dorénavant de plus en plus
important que le professeur de frangais ait atteint lui-meme un bon niveau de facilite
et de correction en frangais. Cet article decrit comment, grace a tme étroite
collaboration ent-e deux facultés (Lettres et Education), on a pu mettre sur pied un
cours de frangais specifiquement congu pour les etudiants en 4. année du programme
du B. Ed. et pour les enseignants deja dans les écoles. On y décrit les objectifs du
cours, les succes obtenus et les problemes rencontrés pendant les deux premieres années
de son existence. R.A.

243 BERUBE, N.-G. (1987)

La formation des maitres: un pas vers l'excellence. Revue de l'Assocration canadienne
d'iducaiion de langue francalse (ACELF), vol. XV, no 1, oct., pp. 28-31. Article de
periodique.

Normand-Gilles Berube présente le Rapport d'étape depose a l'Assemblee generale de
PACELF, par le Comite national. Celui-ci avait pour ache de se pencher sur les
besoins de la formation des maitres et d'identifier les pistes les plus susceptibles d'y
répondre. L'auteur réfère a une etude récente, intitulée La formation des enseignants
en Ontario: Methodes actuelles et perspectives d'avenir, redigée par M. Fullan et F. M.
Connelly. Le rapport comprend cinq parties: 1) Les crittres d'admissibilite et la
formation initiale. Des suggestions sont apportees en vue d'améliorer le programme de
formation initiale (entrevue, test de competence linguistique, aptitudes requises,
périodes de stage et de formation pratique, meilleur équilibre entre la theorie et la
pratique, pedagogie, formation catichistique). 2) "L'internat" ou la période de
probation. 3) La formation continue (enseignement a distance). 4) Le rOle de
l'université dans la formation des maitres. 5) L'enseignement collegial. Recommanda-
tions et conclusion. M.O.

244 CANADIAN EDUCATION ASSOCIATION ar ASSOCIATION CANADIENNE
D'EDUCATION (1987)

Requirements for Teaching Certificates in Canada = Conditions d'obtentton des brevets
d'enseignement au Canada. Toronto: L'Association. 12; 12 p. Brochur.,.

This guide, in French and in English, gives some information about requirements or
equivalencies for basic teaching certificates within the Canadian provinces. The booklet
includes the following information: 1) certificates (standard, professional, provisional,
technical, vocational, probationary, special education, specific classes of certificates,
teaching licence, instructor's diploma); 2) grades in which certificates are valid; 3)
educational requirements; 4) permanent certification. M.O.
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Ce guide, en frangais et en anglais, inclut des renseignements sur les conditions
d'obtention de brevets d'enseignement ou sur les equivalences qui prevalent dans les
provinces canadiennes. Le :ivret contient les renseignements suivants: 1) brevets
(general, professionnel, provisoire, technique, stage de formation professionnelle,
probatoire, Education specialiste, categories specifiques de brevets, permis
d'enseignement, diplOme de moniteur); 2) niveaux L -enseignement; 3) formation requise;
4) certification permanente. tr M.O.

245 FRISSON-RICKSON, F. et J. REBUFFOT (1986)

La formation et le perfectionnement des professeurs en immersion: pour des criteres
nationaux z The Training and Retraining of Immersion Teachers:Towards Establishing
National Standards. Ottawa: ACPI/CAIT. 175 p. Monographie.

Ce rapport a pour but de &fink des criteres nationaux pour la formation et le
perfectionnement des professeurs d'immersion. Dans la premiere partie, ces criteres sont
presentes dans uu tableau-synthese des composantes d'un programme de formation ou
de perfectionnement des professeurs d'immersion frangaise. La deuxieme partie porte
sur I'identification des composantes des instruments de mesure de la competence
linguistique des professeurs d'immersion, instruments employes par les universites
canadiennes. La troisième partie a trait aux formes des savoir-enseigner en immersion:
sont incluses des donnees sur les cours de methodologie propre a l'unireision, cours
offerts par les differentes universites dans le cadre de la formation iniliale et du
perfectionnement universitaires des professeurs d'immersion au Canada. Suit une
bibliographie classee d'ouvrages de langue frangaise utilises dans les cours uriiversitaires
de methodologie propre a l'immersion. Objectifs futurs et recommandations. M 0.

This report attempts to define national standards for the training and retraining of
immersion teachers. In the first part, theses standards are presented in a Summary
Table of the components of a training and retraining program of immersion teach-
ers. The second part relates to data concerning the different tools used in diverse
Canadian universities for assessing the linguistic competence of immersion teachers, as
well as information on French immersion methodology courses offered at the
university level, for the training and retraining of immersion teachers in
Canada. Follows a categorized bibliography of French language works used
in unive rsity courses on methodology specific to immersion. General conclusions and
recommendations. tr M.O.

246 LALONDE, R. (1986)

La formation des professeurs d'immersion pour le secondaire. Les Nouvelles
de l'ACPI ,z The CAIT News, vol. 9, no I, mars, pp. 27-29. Article de periodique.

Cet article porte sur la preparation des enseignants engages dans l'immersion au niveau
secondaire, dans la region d'Ottawa-Carleton. Deux types de programmes de formation
des enseignants de frangais langue seconde sont proposes: 1) un programme de
formation initiale, et 2) un programme de "qualifications" additionnelles qui
comprend trois parties. La clientele, le contenu du cours et le personnel sont
d'autres points d'interet discutes dans cet article. En conclusion, l'auteur fait
le bilan d'une premiere experience en formation des maitres pour l'immersion au
secondaire. M.O.
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The article deals with the training of immersion teachers at the secondary level, in the
Ottawa-Carleton region. Two types of traliing programs for second language French
teachers are proposed: I) a basic training program; 2) a program in three parts for
"additional qualifications". The potential clientele, course content and staff requirements
are other points of interest discussed in this article. irri conclusion, the author assessesthe results of an initial experiment in teacher training for secondary school immersion.M.0./tr M.L.

247 OBADIA, A. A. (1984)

Le profzsseur d'immersion, le pivot du nouveau biling,lisme au Canada. The Canadian
Modern Language Review a, La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 41, no 2,nov., pp. 376-387. Article de periodique.

L'auteur expose les difficultés de cet enseignement et de la formation des
maltres. On semble parfois oublier le role pionnier joué par l'enseignant. Qui est cet
enseignant ou ce personnage-orchestre? D'oil vient-il? Quelle formation a-t-il regue?Quels sont les rOles respectifs du professeur de français de base et de celui
des classes d'immersion? II y a encore beaucoup d'improvization dans la formation.
L'auteur decrit le modele unique de l'Universite Simon Fraser, oii les étudiants-
maitres passent douze mois de formation spécialiste en immersion dont six mois destages pedagogiques. II existe aujourd'hui un besoin urgent de communication
et de coordination entre les institutions chargees de la formation du professeur
d'immersion. M.O.

The author brings up the problems of immersion teaching and teachers training.
Sometimes the pioneering role of the teacher seems to be forgotten. Who is the teacher
or the key player? Where does he come from and what training has he received? How
is his teaching different from that of core French or first language? There are still a
lot of improvisations in the training method. The author describes a unique approach
at Simon Fraser University, where student-teachers spend twelve months specializing
in immersion. Six of these twelve months are devoted to classroom practice. There is
a need today for communication and coordination among all French immersion teacher
training institutions. tr M.O.

248 TARDIF, C. (1984)

La formation des enslignants en situation d'immersion. La Revue canadienne des
langues mantes a, The Canadian Modern Language Review, vol. 41, no 2, nov., pp.
365-375. Article de periodique.

Cet article presente sept composantes (-- tielles d'un programme de formation
pour des enseignants en situation d'immersion. Ces composantes ressortent d'une
analyse de l'approche immersion et des résultats d'une enquete aupres de 120
enseignants dont la langt d'enseignement etait le français pour la plupart de la
journee. R.A.

Based on an analysis of the immersion approach to second-language teachingand an analysis of the results of a survey of 120 teachers utilizin. French
as the language of instruction for the majority of the school day, this
article presents seven essential components of an immersion teacher preparation
program. A.A.
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249 VINET, M. et S. R. OLIVER (1984)

La formation des enseignants en frangais langue scconde. Le Journal de
l'Immersion = The Immersion Journal, vol. 10, no 1, nov., pp. 29-30. Article de
periodique.

Vinet et Olivier relevent quelques lacunes dans le domaine de la formation des
enseignants puis, a la lumiere de leurs experiences et de leurs lectures, les auteures
offrent des suggestions en vue d'ameliorer la formation des enseignants en langue
seconde: 1) les stages de formation devraient etre plus longs ou plus frequents; 2) le
processus de selection pourrait s'effectuer tOt afin d'assurer une formation rigoureuse
a long terme en frangais langue seconde; 3) une reduction de Pecan entre le savoir et
le savoir-faire sans non plus negliger la formation professionnelle; 4) les liens
d'interdependance entre les disciplines particulieres devraient etre evidents (par
exemple, les matieres a orientation scientifique et les matieres a orientation pratique);
5) une familiarisation de l'itudiant-maltre avec les programmes modeles de tous genres;
6) l'implantation d'un programme de "perfectionnement" en frangais et d'un programme
littiraire. Les auteures parlent de l'unanimité de l'eloge du phenomene de l'immersion
mais deplorent le fait qu'il y ait peu de chercheurs qui s'attardent aux programmes-
cadres ou intensifs. M.O.

Vinet and Oliver outline a few deficiencies in the area of teacher training, and then,
make some suggestions to improve the second language teacher training: 1) the training
period should be prolonged or be more frequent; 2) the selection process should be
made early to insure a rigorous long-term training in French as a second language; 3)
to close the gap between the "know" and the "know-how" without neglecting the
vocational training; 4) the interdependence links between the particular subjects should
be obvious (for instance, the scientific-oriented subject matters and the practical-
oriented subject matters); 5) a trainee teacher's better acquaintance with any program
models; 6) the implementation of a proficiency program in French and a literary
program. In conclusion, the authors talk about the popularity and guccess of the
immersion education but criticize the fact that very few researchers have written about
basic ccre programs or intensive programs. tr M.O.

250 WILTON, F., A. A. OBADIA, R. R. ROY, A. B. SAUNDERS and R. TAFLER (1984)

National Study of French Immersion Teacher Training and Professioi fl
Development = Etude nationale sur la formation et le per fectionnement du professeur
d'immersion française. Ottawa: CAIT/ACPI. 102 p. Monographie.

The aim of this survey is to identify the needs of French immersion teachers in
Canada, in the areas of training and professional develcpment. Four main sources of
information have been chosen: teachers, persons in charge of immersion programs at
the school board level, institutions responsible for the training, and the Ministries of
Education. The study emphasizes some differences between the answers of the
respondents. A brief review of the literature is presented in the first part of the study.
Follows a description of the questionnaires addressed to French immersion teachers and
to persons in charge of immersion programs (goals, objectives, methodology, sampl-
ing, data retrieval, data analysis, results). The second part relates tc the present
situation with respect to French immersion teacher training programs in the Canadian
institutions. The authors present the results of a similar research by D. Coulombe
(1983). The last section is concerned with the requirements of the Ministries of
Education: methodology and discussion on the transferability of teaching certificates
between provinces. Recommendations, references and tables. M.O.
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Cette enquete vise a identifier les besoins en formation et en perfectionnement des
professeurs d'immersion au Canada. Ouatre sources principales ont ett choisies:
eoseignants, iesponsabies des promammes au niveau des conseils scolaires, institutions
de formation et ministeres de l'Educatior. L'etude fait ressortir les differences entre
les niponses des d;vers intervenuts. Ur bref recensement des &tits est presente en
premiere partie. Suit nite L;escription des questionnaires destines aux professeurs
d'immersion et aux responsables des programmes d'immersion (buts, objectifs,
methodologie, tchantillonnap, cueillette et analyse des donnees, resultats). Dans la
deuxieme partie, il s'aeit de determiner ..etat actuel des programmes de formation des
professeurs d'immersion dans les institutions canadiennes. Les auteurs presentent les
resultats d'une recherche parallele faite par D. Coulombe (1983). La derniere section
porte sur les exigen:es des ministeres de l'Education relativement a la
certification des professeurs d'immersion: methodologie et discussion sur la transferab;-
lite des brevets d'enseignement entre les prov_ ices. Recommandations, references et
tableaux divers. tr M.O.

2.12 Administration

La sectka administrative contient 16 resumes. Des auteurs se sont penchés sur les
proc( ssus relatifs i la mise en oeuvre et i la bonne gestion des programmes
d'immersion. Les dincteurs d'école et its administrateurs scolaires ont beaucoup
I fake dans les domaines de la planification, l'organisation, l'élaboration,
l'implantation et la gestion de programmes. L'ouverture de Centres d'immersion a
engendre des colts d'opération assez Neves. Les intervenants doivent done prendre
les dispositions nicessaires It la bowie mise en oeuvre des programmes d'immersion.

Des résumés, issus de documents divers (lettres de comites, entre autres), ont trait
aux responsabilites et probltmes adm:nistratifs concernant les programmes
d'immersion française (ouverture ou fermeture d'écoles), aux implications admi-
nistratives et éducationnelles de leur implantation, aux modules d'inscription, aux
lignes de conduitt. Des administrateurs scolaires et tl ,..i. holames d'affaires
apportent !oars points de vue sur de nombreux aspects relies 6 l'implantation des
programmes d'immersion: la chute des effectifs scolaires, les causes d'abandon, les
modes de finanoment, l'analyse des colts, la eualite des programmes, le temps
allout A l'enseignement des matitres scolaires, le transport, la localisation de
l'école, le recrutement et le perfectionnement du personnel, les services, les
personnes-ressources, les relations publiques, le materiel d'enseigr, ment.
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2.12 Administration

251 CANADIAN PARENTS FOR FRENLI-1 (1978)

Funding: Who Pays for What?. CPF Canadian Parents for French, no 4, Sept., pr.
2-6. A ,ticle de periodique.

This newsletter deals with funding for second language training and gives an overview
of conditions as they exist in the ten Canadian provinces. Funds for French language
programs may come from the Federal Government, Provincial Governm:,nts and local
taxation. The Federal Government makes formula payment contributions to Provincial
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Governments in support of specific objectives. The newsletter lists the progri 3 for
bilingualism in education funded by the Secretary of State and administered by
Provincial Departments of Education, or other responsible Provincial Departments. CPF
members are reminded of the difficulty of obtaining and utilising appropriate funding
for improved French language programs. M.O.

252 COLEMAN, P. (1981)

The Closing of Hfrwden School. Paper Presented at the Annual Meeting of
the Canadian Association for the Study of Educational Administration, Halifax, June,
1981, 36 p. Document non publie.

A participant-observer case study of a school controversy, written by the superinten-
dent involved, describes the shifting of students among several elementary schools in
St. Boniface School Division, a French- and English-speaking distfict in Manitoba
(Canada). The story begins with the closing of two schools in 1974 because of deeining
enrolment and the burgeoning popularity of a French-language immersion program for
Enplish-speaking elamentary students, fast outgrowing its one school building. In the
story's second pha proposals to enlarge the immersion program's school were denied
by the, province, cessitating the development of alternatives to accomodate the
prog-am. The third phase involved the growing controversy among parents over the
alternatives and the board's decision to shift Howden Elementary School students to
other schools and replace them with immersion students. The fourth phase saw the
Howden parents' strong opposition and the board's refusal to change its decision. in
it, aftermath, Howden switched to an immersion program and a suit brought by
Howden parents failed in court. Seven propositions are examined in light of the story,
concerning boards', administrators' and communities' relationship to decision-making,
information dissemination, and mediation. ERIC

253 HALPERV, G., J. C. MARTIN and B. M. KIRBY (1976)

Attrition Rates in Alternative Primary School Programs. The Canadian Modern
Language Review La Revue canadienne des longues vivantes, voi. 12. no 5, May, pp.
516-523. Article de periodique.

This article describes a research ccperiment to examine the progress of all students at
the 17 schools in the National Capital region which offered a primary immersion
program in 1971. Students from both the standard English class and the immersion
class were individually followed for three years. Tt.e progress of the students was
examined in terms of their grade level placement over time, and the program or school
in which they stayed or to which they switched over time. The effect upon attrition
rates (dropping out of students) of parents changing residence or the school board
changing the location of programs was investigated. At the end of three years the
French immersion program had a higher retention rate, grade level placements of
students in the regular program showed more variability than those of immersion
students, arid no immersion students were above their expected grade level
and very few fell below it. More students in the regular program transferred
to special education classes than immersion students. There dots not seem to be any
evidence that differential rates for problems exist within the programs under
investiention. CPF

Experience de recherche dont le but est d'évaluer 1e progres des Cleves dans 17 Ccoles
de la region d'Ottawa, offrant un programme d' mmersion a l'elementaire depuis 19"i 1.
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Les tleves de la classe traditioanelle d'anglais et de la classe d'immersion ont ett suivis
individuellement sur une periode de trois ans. Le progrés des eleves a ete tvalut selon
le niveau scolaire et selon le programme ou l'ecole dans laquelle ils ont ete inscrits outransftres. L'effet d'une diminution du taux d'eleves (pouvant etre causee par le
demenagement des parents ou la relocalisation des programmes) a ete analyst. Apres
trois ans, le programme d'immersion en français a ur taux de maintien superieur; les
éltves du programme regulier, niveau primaire, ont demontre plus de vajabilite que
les Cleves d'immersion du meme niveau; aucun tleve d'immersion n'a reussi au-dessus
du niveau scolaire escompte, de meme que tits peu 'Ventre eux ont echout. L'existence
des taux différentiets dans un programme experimental n'a pas encore ete verifiée.CPF/tr M.O.

254 LOEWEN, S. (1983)

A School Trustee Looks at Program Costs. CPF National Newsletter, no 21, Mar., pp.1-2. Article de périodioue

Shirley Loewen of St. Norbert, Manitoba, a CPF member and school bc,Td trustee,
reviews her local situation in order to show how one community deals with the
financing of language opportunities. The Manitoba Education Department cezognizes
three factors in their formula, in allocating grants for French language programs. The
school division reveals the extra costs related to French immersion programs and ttm
average cost to educate one student in the Manitoban public school system. There are
both a need and a demand for improved French language p.ograms in Manitobanschools. It appears that the extra cost of these programs is well justifiedby the results. M.O.

255 MANZER, K. (1982)

Planning for Success in French Immersion: Facing and Solving Administrative Problem3
Before They Happen. CPF National Newsletter, no 18, June, pp. 1-3. Article depériodique.

The introduction of a French immersion program seems to bring with it many
administrative questions. K. Manzer deals with this issue and offers some suggestions
which relate to the location of French immersion programs, the follow-up and maint-
enance at the secondary school level. In the planning for success in French immersion,
CPF is concerned with the recruitment of qualified immersion teachers and hiring
criteria. CPF is also preoccupied with the question of when English language arts
should be introduced. The transportation of students and monitoring the immersion
program are other factors that have been discussed. Boards should strive to provide the
widest possible variety or French programs for the largest dossible number
of students. Six areas where administrators and CPF can work effectively together are
described. M.O.

256 MARRINIER, R. (1974)

Second Language Learning in Alberta Schools: A Brief Survey. In: Bilingualism,
&cultural 'sm and Education, Carey, S. T. (ed.). Edmonton (Alta.): S. T. Carey, pp. 187-
201. Ouvrage collectif.
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This paper alludes to second language learning in Alberta schools. The presentation
summarizes a survey concerning the issue of which language should be taught in
Alberta schools and when should it hegin. The author explains the rationale, and
describes the programs and the enrolment patterns. Further, two major problems that
have emerged from the implemr vation of programs are examined. To conclude, the
author is asking '.f there are better ways of teaching young people second languages.
Thus, he perceives a great need for research in areas such as student motivation, and
the application of recent learning theory to language learning. M.O.

257 McGILLIVRAY, W. R. (1984)

Les systemes scolaires mis au défi School Systems Make It Work. Langue
et sociEte Language and Society, no 12, pp. 28-31; 26-29. Article de periodique.
L'auteur se place dans la Perspective d'un administrateur scolaire qui s'occupe de
l'immersion depuis des annees. Les administrateurs et les conseils scolaires ne peuvent
.gutre resister a la poussee de l'immersion, car la demande des parents est pressante.
Les conseils scolaires doivent cepoindant tenir compte d.z. la Italia. La popularite d'un
programme immersif fait souvent ombrage au secteur anglais traditionnel. Les resuftats
d'un sondage merle recemment par l'Association canadienne d'education aupres de
conseils scolaires montraient que le recrutement d'un personnel qualifie est un vrai
problem 3. L'auteur signale aussi la delicate question du personnel deji en poste; risque
de se retrouver en surnombre. A utres defis importants a relever l'elaboration et
l'acquisition d'un programme. Tout cela cane tits cher les parents devraient etre plus
realistes dans leurs attente.... C.B.C.

The author sets himself in the perspective of a school administrator who has been in
charge of immersion programs for years. The administrators and school boards cannot
ignore the rapid expansion of immersion because of the pressure of interested parents.
The school boards however, must take into account some of the problems encountered.
The immersion program's success competes with the regular English program. A recent
survey of school boards with immersion carried out by the Canadian Education
Association showed that the main problem is finding qualified staff. The author also
mentions the delicate issue on the working staff: the danger for the redundancy of
workers. Program development and program acquisition are the second most serious
challenge. Considering the seriousness of the problems, parents might perhaps be a bit
more realistic in their expectations. C.B.C./tr M.O.

258 PARKER, D. V. (1973)

Plannirg an Immersion Program in French. Elements, vol. 5, no 4, Dec., pp. 5-6.
Article de perioclique.

The purpose of this article is to suggest some preliminary considerations that should
be examined by any school or district planning to implement an immersion program.
Problems related to curriculum, staffing, choice of school for the program, and student
factors are discussed. CPF

259 PARTLOW, H. R. (1977)

The Costs of Providing Instruction in French to Students Studying French as a Second
Language: In-Depth Study of Seven Ontario School Boards. Toronto: Ontario
Department of Education. (s.p.). Monographie.

12
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This uesearch covering a twelve-month period from February 1976 to February 1977,
undertook in-depth studies of the costs of French in seven school systems in Ontario.
Four of these were urban, and three were semi-urban/semi-rural in population dist-ribution. Part I deals with the costs of the programs provided by the three urban
boards in the 1975-1976 school year (kinderganen grade 8). Parts II and III describe
the findings for the 1975-1976 school year film four additional school systems in
Ontario. Three types of programs which provide instruction in French are examined:
regular, extended and immersion. Costs both in dollars and in reductions in other
classes were examined. The report finds that: 1) annual per student costs range from$ 39 for a 40-minute per week regular program tc $ 1 790 for an immersion program;and 2) the subjects of language arts (or English) and social studies (including history
and ge3graphy) experience the greatest reductions in time to accomodate the
introduction of French instruction. ERIC

260 PRESSE CANADIENNE (1987)

L'immersion a gagne des milliers d'anglophones au bilinguisme depuis 20 ans. Le Soleil,Quebec, 13 ao0t, p. A2. Quotidien.

G. Bordeleau, doyen de la Faculte d'Education de l'Université d'Ottawa, definit
l'immersion comme étant un phenomene scolaire de la maternelle a la 13 armee, cala moitie au moins des matières scolaires doit etre offerte dans la langue seconde.
L'immersion permet aux Anglophones de devenir bilingues et de se familiariser avecla culture frangaise. Suite au succes de la formule immersive, les écoles frangaises necessent de se vider. L'article fait mention d'une recherche, faite par G. Bordeleau et
son equipe, qui consiste a expliquer la chute des effecels que subissent les ecolesfrangaises de l'Ontario. Moyens pour en assurer la survie. Le financement des ecoles
françaises ne devrait pas etre lie aux effectifs; il devrait plutot relever du droit
constitutionnel des Francophones a une education de qualite equivalente a celle
iispensee a la majorite. M.O.

261 PROTESTANT SCHOOL BOARD OF GREATER MONTREAL in BUREAU
METROPOLITAIN DES ECOLES PROTESTANTES DU GRAND MONTREAL (1972)

Grade Seven French Immersion * Cours a immersion en français au nivea de la
septieme armee scolaire. Montreal: The Board. 190 p. Rapport.

The documents compiled in this volume on the emergence of the socalled grade seven
French immersion program, furnish a chronological se4uence of the progressive
implementation of the program and indicate the problems the PSBGM had to face. The
volume includes: 1) List of Committee Reports (such as the PSBGM Committee on
Bilingualism; Hoine and School Better French Committee; PAPT and PACT Sub-
Committee on the Teaching of French; McGill Research; and many others). 2)
Miscellaneous documents (such as the extracts from the minutes of a meeting of the
education and facilities committee; report of the Committee on Bilingualism; news
releases; recommendations; official letters to the Education Department; two lists of the
French Immersion Schools Primary Program; other types of documents). 3) Index. M.O.

262 RODRIGUEZ, H. (1976)

Resolving Human Relations Problems Intercultural Development Research Association
Newsletter, June, (s.p.). Article de periodique.
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Relationship problems can destroy an otherwise successful bilingual education program.
Administrative problems of this type are difficult to identify and to work with. If the
source is identified, the problem may be effectively dealt with. This paper presents a
list of administrative problem sources that may cause human relation difficulties in
bilingual education programs. The list may be used by administrators as an invent-
ory in their program's process evaluation, or as a checklist to identify possible problem
areas for further attention. ERIC

263 SWEET, R. J. (1974)

The Pilot Immersion Program at Allenby Public School, Toronto. The Canadian Modern
Language Review .. La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 31, no 2, Nov., PP.
161-168. - Document non publie.

This paper discusses the administrative and educational implications of establishing a
French immersion program at the senior kindergarten level in the non-French-
speaking context of Toronto. The first part of the paper contains background
information such as the general' and specific objectives of the Toronto project; the
factors shaping local demands and influencing board decisions; and the factors
determining the location rf the project. Section 2 describes the implementation of the
project. Section 3 summdrizes the problems encountered at various levels. Section 4
concerns the practical and theoretical impl:cations of the research findings on the
Allenby project, and Section 5 relates to the possil le solutions. M.O.

Cet article traite de la portée administrative ( A educationnelle, relativement a
l'implantation d'un programme d'immersion frangaise au niveau de la maternelle dam
un milieu non francophone, a Toronto. La premiere partie definit les objectifs
generaux et specifiques du projet de Toronto; les facteurs determinant les exigences
locales et influangant les decisions du conseil scolaire; les facteurs aponsables de la
localisation du projc La section 2 nt, crit la mise en oeuvre du pr. At. La section 3
resume les problemes rsncontres a divers niveaux. La section 4 concerne les
implications pratiques et theoriques des resultats de recherche du Projet Allenby. La
section 5 presente des solutions possibles. tr M.O.

264 TANGUAY, S. (1983)

La question de l'immersion: des commissions scolaires relevent le gant = French
Immersion and School Boards: Issues and Effects. Toronto: Association canadienne
d'Education - Canadian Education Association. 44 p. - Monographie.

Ce document, rezultat d'une enquete, rend compte des principz.ux problemes rencontres
par les conseils scolaires dans la mise sur pied d'un programme d'immersion en
frangais. La premiere partie traite de l'implantation d'un programme et des problemes
qui lui sont relies: inscriptions, emplacement, personnel, budget, transport, relations
publiques. La seconde partie est consacrée aux repercussions des programmes
d'immersion sur les conseils scolaires et sur les programmes reguliers de frangais de
base. L'enquete porte aussi sur la qualite des programmes d'etudes. Bibliographie. Liste
des commissions scolaires ayant repondu a l'enquete. Tableaux. M.O.

This booklet, result of a survey, summarizes the major problems encountered by the
school boards when a French immersion program has been implemented. The first part
concerns the program's implementation and the related issues: enrolment, location,
school staff, budget, transportation, public relations. The second part discusses the
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effects of immersion programs on school boards and on regular French core programs.
The survey also outlines the quality of the programs. Selected bibliography. List of the
school boards which participated in the survey. Charts. tr M.O.

265 WHITWORTH, F. E. (1979)

School Boards and Second Language Instruction. Ottawa: Canadian School Board
Research and Development Trust. 39 p. Monographie.
The issues discussed in this document relate to: 1) "The School Board and the
Bilingualism". The selection or devising of the proposed French L2 programs is not a
simple matter as it depends on many factors. 2) "Social Climate and Language
Teaching". The reasons given for implementing immersion classes in Ottawa, Winnipeg,
Vancouver, Hamilton and Montreal are by no means identical. 3) "Some Reactions to
Becoming Bilingual". This section describes seven negative reactions relatively to the
introduction of bilingual education programs. 4) "Language and Immigrant Children".
5) "Tha Teaching of French as a Second Language". It gives a list of the things that
seem to have relevance for those responsible for the class organization and the
curriculum preparation. It also describes the possible approaches to the teaching of
French L2. 6) "Research and the Teaching of a Second Language. 7) "On Setting
Bilingual Goals". 8) "The Use of Teaching and Learning Devices to Acquire
Competence in French". M.O.

266 WILKINSON, E. (1972)

The Ottawa Separate School Board Primary Immersion Program. In: Bilingual Schooling:
Some Experiences in Canada and the United States, Swain, M. (ed.). Toronto: OISE,
pp. 41-44. (Symposium Series; I). Ouvrage collectif.

The Ottawa Separate School Board appointed a special committee to study and establish
the required educational facilities which correspond to its bilingual policy. This article
summarizes the task of the ad hoc committee and gathers a few comments and
suggestions relating to the present issue. The author describes the pilot project
inaugurated in 1969 of the Ottawa Roman Catholic Separate Schools primary French
immersion (partial) program. Staffing and curriculum problems are discussed. Con-
stant in-service training of immersion teachers is necessary and the immersion program
must be reviewed, changed and adapted to the needs of the children. M.O.

2.13 Legislation linguistique Pi politique

Cette treizikme traache bibliographique regroupe 10 resumes.
Le développement et la popularité de l'éducation par immersion française au
Canada ont suscitE l'adoption et l'application de mesures legislatives et de
reglementalons qui oat eu pour objet d'affirmer l'importance du français langue
seconde. L'enseignement releve entièrement des provinces. C'est pourquoi la
situation constitutionnelle quant I la langue d'enseignement est variable d'une
province a l'autre. Les regions territoriales legiferent différImment quant I la
creation de districts bilingues.

Ce chapitre rassemble des Etudes, travaux, propos et rEflexions politiques se
rapportant aux droits linguistiques (pouvoirs lEgislatifs), aux modalités d'application
d'une politique linguistique, aux pratiques et usages linguistiques. Des auteurs
traitent de la legislation linguistique et politique en regard avec le bilinguisme,
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reducation bilingue et l'Education par immersion. D'autres auteurs se preoccupent
des consequences juridiques, sociales et educatives de l'immersion. De plus, les
aspects suivants out etc matière A réflexion: projets de reglements touchant
l'immersion, le bilinguisme officiel et institutionnel, les drolts linguistiques des
groupes linguistiques et des minoritAs culturelles, la réforme linguistique, les
programmes gouvernementaux, lea dispositions legislatives régissant l'enseignement
par immersion.
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2 13 Legislation linguistique et politique

267 BEDARD, E. (1981)

Ref lexions et commentaires: les articles q portee linguistique des projets de reglements
concernant les regimes pedagogiques. Québec: Conseil de la langue française. 25 p.
(Notes et documents; 7). Monographie.

Le but de ce document est de relier les projets de reglements du primaire et du
sec!ondaire a l'Enonce de politique du ministere de l'Education qui en constitue le
fondement, au Livre blanc du developpement culturel et a la Politique quebecoise de
la langue francaise, af in de voir comment ils s'en inspirent. Dans un second temps, ce
document contient des reflexions sur les projets de rtglements qui touchent
l'immersion et l'accueil. En conclusion, l'auteure formule des observations sur
differents points de reglements, pour proposer un certain nombre de recom-
mandations. Les chapitres traités sont les suivants: la roconnaissance de
l'immersion; le cas de l'accueil; l'ambiguIte de certains termes; la qualite des
instruments; les propositions. M.O.

268 BURNABY, B. (1976)

Language in Native Edu:ation. In: Bilingualism in Canadian Education.- Issues and
Research .. Bilinguisrw dans l'education canadienne; la recherche et les problemes,
Swain, M. (ed.). Edmonton (Alta.): Canadian Society for the Study of Education,
pp, 62-85 (Yearbook; v. 3). Ouvrage collectif.

The theme of this paper concerns the language in native education in Canada. First,
the author gives a brief description of the present native population with emphasis on
the areas of language and culture. Secondly, thc structure of administration for native
education is outlined, followed by a discussion of language programs and policies such
as the "immersion policy". The final section contains a summary and some conclusions
of the main points. M.O.

Cet article porte sur la situation de la langue dans le domaine de l'éducation des
minorités ethniques au Canada. L'auteur Jonne un bref aperçu de la population
ethnique actuelle en insistant sur les aspects linguistique et culturel. Il remet en
question la politique et les programmes gouvernementaux en matitre lingu;stique dont
les programmes d'immersion, apres avoir brosse un tableau des structures administrati-
ves de ce systeme éducdtionnel. Suit une conclusion sur les principaux points traites.
tr M.O.
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269 CANADA CONSEIL DES MINISTRES f)E L'EDUCATION = CANADA COUNCIL
OF MINISTERS OF EDUCATION (1983)

L'etat de l'enseignement dans la langue de la niinorite dans les provinces et les
territoires du Canada = The State of Minority-Language Education in the Province and
Territories of Canada. Toronto: Coaseil des ministres de l'Education. 228, 224 p.
Rapport.

Ce ripport decrit l'état de l'enseignement dans la langue de la minoritt dans les
provinces et territoires du Canzda. 11 indique l'importance et la repartition de la
population de la langue minoritaire au Canada et donne un aperçu des dispositions
legislatives regissant l'enseignement dans la langue de la minorite et les services
educatifs disponibles dans cette langue. Le rapport traite aussi de l'organisation de
l'enseignement et l'accessibilite des programmes. Il revele les effectifs des programmes
(i'enseignement dans la langue de la minorite (programmes bilingues, programmes
d'immersion, programmes d'enseignement en francais) et s'appuie sur des donnees
demographiques. Tableaux statistiques. M.O.

This report describes the state of minority-language education in the provinces and
territories of Canada. It gives an account of the size and distribution of the minority-
language population, and describes the legislative provisions governing minority-
language education and educational services available in the minority-language. The
report also gives the enrolment of the minority-language teaching programs, and relies
on demographical data. Statistical data. tr M.O.

270 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1983)

Bigger Than Ever in Every Way. CPF National Newsletter, no 24, Dec., p. 1. Article
de periodique.

The 1983 CPF national conference held in Regina invited 200 delegates from every
province and both territories in order to examine policy issues facing the organization.
Two media co, ered the event and prepared a documentary on French immersion in
Canada. CPF itself figured in a bigger way than usual at its own conference, with a
major session devoted entirely to workshops on important policy questions. The
delegates shared ,deas and recommendation:: in panel discussions. In conclusion, the
annual meeting received resolutions on topics of wider national and political impact.
M.O.

271 EDWARDS, V. (1984)

A la recherche de regalia linguistique .. The ()nest for Linguistic Equality in New
Brunswick. Langue et societe = Language and Society, no 12, pp. 41-45; 39-43.
Article de periodique.

Coordonnatrice des services de langue seconde au ministere de l'Education du
Nouveau-Brunswick, l'autew e fait une etude des consequences juridiques, sociales et
éducatives de l'immersion dens cette province atlantique of ficiellement bilingue. L'un
des points noirs du bilinguisme est le nombre croissant de Francophones ne connaissant
pas l'anglais au sortir du secondaire. Les educateurs se heurtent a d'importants
obstacles. Il ne faudrait pas que les Anglophones, autrefois unilingues par choix, soient
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les bilingues de demain, occupant encore les postes strategiques et prenant les decisions
qui affectent la collectivite acadienne. Des progres remarquables vers le bilinguisme
ont eté faits. Il faut perseveres dans cette voie. C.B.C.

As the Coordinator of Second Language Services for the Department of Education in
New Brunswick, the author makes a study on the legal, social and educational
consequences of the immersion rrogram in this officially bilingual atlantic province.
One of the biggest problems of bilingualism is the increasing number of Francophones
having no knowledge of the English language at the end of their high school studies.
Teachers are facing important obstacles. Will the Anglophones, who had made the
choice of staying unilingual, be the future bilinguals having the best jobs and taking
decisions which would affect the Acadian community? Remarkable progress towards
bilingualism have been realized. We must continue to do so. C.B.C./tr M.L.

272 MACKEY, W. F. (1981)

L'avers et l'envers de l'ecole bilingue . Safeguarding Language in Schools. Langue et
societE = Language and Society, no 4, pp. 10-14. Article de periodique.

Deux langues egales "de jure" ne signifie pas qu'elles le soient "de facto". En matitre
de promotion des langues officielles, la parite ne prévient pas necessairement l'assimi-
lation des minorites francophones. L'auteur distingue le bilinguisme et la diglossie,
celle-ci etant difficile a modifier une fois etablie: le comportement linguistique fait
partie de la vie et celle-ci importe plus que le langage. L'auteur signale le role
important de l'ecole. En Amerique du Nord, un enseignement bilingue donne des
resultats differents selon gull s'adresse a une collectivite francophone ou anglophone.
Pour l'immersion, par exemple, l'auteur conclut au dilemme comme pour tout ce qui
touche l'application d'une politique de bilinguisme officiel fon& sur le principe de la
parité. C.B.C.

That two languages are equal "de jure" does not mean, that they are "de facto" equal.
It is uncertain whether parity in official language promotion actually prevents
assimilation of Francophone minorities. The autkor makes a distinction between
bilingualism and diglossia. Diglossia once sPt is difficult to alter. The language behavior
is part of the business of living and life seems more important than language. The
author mentions the important role of school. Bilingual education cannot produce the
same results in a North American community of Francophones as it can in a
comparable community a Anglophones. Immersion schools for example are just another
dilemma in the implementation of a policy of official bilingualism based on the
principle of parity. C.B.C./tr M.L.

273 MONNIN, A. (1983)

L'egalite juridique des langues et l'enseignement les ecoles frangaises hors-Quebec. Les
Cahiers de Droit, vol. 24, no 1, mars, pp. 157-167. Article de periodique.

L'auteur decrit la situation "de jure" et "de facto" de l'enseignement en frangais qui
prévaut dans les provinces canadiennes, a l'exception du Quebec. Mime si la situation
est variable d'une province a l'uutre, cette etude descriptive permet de constater les
progres realises par le frangais langue d'enseignemen,, a travers le Canada anglais.
Toutefois, il y aura beaucoup a faire encore avant de pouvoir soutenir la comparaison
avec le systeme scolaire anglophone au Quebec. M.O.
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274 SCHREYER, E. (1983)

Reflexions du Gouverneur general .. Reflections of the Governor General. Langue et
societe = L4nguage and Society, no 10, pp. 38-40; 35-37. Article de periodique.

Discours de cloture du colloque tenu a l'Univ!trsit6 Trent de Peterborough (Ontario)
a l'automne 1982. Un effort constant et concert6 a arret6 (voire inverse) les tendances
a l'unilinguisme dans le passé. Ce colloque a r6affirmt la foi des participants dans la
volontt et la capacia _,es Canadiens d'assurer ragalit6 des chances sans nuire a run ou
rautre des groupes linguistiques. Importance de racole dans les programmes de
bilinguisme (immersion). Problame de l'enseignement de la langue maternelle dans
certaines provinces. Les autres minorias culturelles sont aussi a consid6rer. Le
compromis reste preferable a la fragmentation. L'objectif est clair le bilinguisme
officiel adopt6 par voie legislative, mais appliqué de facon nuancee; la promotion du
multiculturalisme et l'encouragement des langues ethniques; un appel a la bonne volont6
sans intervention du ltgislateur. C.B.C.

It is clear, unilingualism which was so pervasive some decades ago, that only steady
and converted effort would overcome and reverse the trend. This colloquium has been
one of faith in the ability and willingness of Canadians to keep pursuing equality
without prejudice to any language community. Importance of the school in bilingualism
programs. Problem with the teaching of the mother tongue in some provinces. Also
taken into account the cultural minorities. Our national objective is clear. Official
bilingualism adopted by decree but applied with certain refinements, the promotion of
multiculturalism and encouragement of ethnic languages, and appeals to goodwill
without specific legislative action. C.B.C./tr M.L.

275 SHAPSON, S. M. (1982)

Language Policy and the Education of Majority and Minority Language Students. In:
Bilmgualism and Multiculturalism in Canadian Education, Shapson, S. M., D'Oyley, V.
& Lloyd, A. (ed.). Vancouver. Centre for the Study of Curriculum and Instruction,
University of British Columbia, pp. 1-11. Ouvrage collectif.

As an introduction to this volume, an overview of the relationship between language
policy in Canada and the education of majority and minority language students is
provided. The schools' response to the majority language child is introduced with
specific reference to the results of French immersion programs. The schools' response
to the minority language child initially focuses on English Second Language (ESL)
programs and then on offering of different models of minority language programs.
Subsequently, selected examples of multiculturalism in the general school curriculum
are provided. A.A.

276 STERN, H. H. (1973)

Report on Bilingual Education: Study E7. Studies Prepared for the Commission of
Inquiry on the Position of the French Language and on Language Rights in Quebec.
Quebec: The Quebec Official Publisher. 161 p. Rapport.

The first chapters clarify definitions of certain terms in order to dispel some of the
confusions in terminology. Chapter 3 reviews the historical trends of language policy
over the last hundred years. Chapter 4 considers some assumptions and beliefs about
bilingual education and relates them to the current knowledge on personal bilingualism.

r
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Chapter 5 is an evaluation of some significant research studies made by Macnamara,
Lambert and Penfield. Chapter 6 examines the special problems facing the ethnic
groups other than English and French. Chapter 7 describes ten examples of bilingual
education and research projects. Chapter 8 proposes some guidelines for program
development. Chapter 9 discusses five assumptions and ends with some opinions and
recommendations. M.O.

2.14 L'universite ou l'immersion post-secobdaire

Cette rubriquz commentee de 7 resumes se consacre i la "post-immersion". C'est
un domaine tees recent; ce qui explique la parcimonie des publications. Jusqu'i
maintenant nous n'avons traite que des programmes d'immersion du primaire et du
secondaire mais que dire du niveau universitaire?

"Les universites canadiennes anglaise@ accueilleront dans les annees i venir, de plus
en plus d'anglophones possedant une competence fonctionnelle en &angels. Afm de
repondre adequatement aux besoins dee future immergis, les univenites se devront
d'assurer des moping plus varies, plus avancis et plus vivant. d'apprendre le &angels.
Les facultis d'education devront ajester leur tir afin de mieux preparer les professeurs
i erisPiv nor i cette clientele toujours grandissante d'eleves d'immersion (Molgat,
1984:4).

Des ouvrages résument les actions prises en rapport avec l'enseignement immersif
au niveau universitaire. Ils traitent de la repercussion des programmes d'Immersion
dans les universites, et rassemblent des recommandations concernant l'orientation
generale et la politique d'ensemble pour l'Insertion des eltves d'immersion en
milieu universitaire. Le cours d'introduction I la psychologie de l'Universite
d'Ottawa, concu pour les dipl6mes d'immersion, semble etre une experience en
milieu universitaire qui indique certaines chances de succès.
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2.14 L'université ou l'immersion post-secondaire

277 BEAUCHEMIN, C. (1985)

L'impact negatif de l'arrivée des Ott/es d'immersion. In: Actes du colloque, Colloque
national sur l'enseignement postsecondaire en langue française, a l'extérieur du Quebec,
Ottawa: Universite d'Ottawa, mai 1985, pp. 63-66. Actes de colloque.

Cette presentation traite des consequences que subiraient inevitablement les Francopho-
nes dans leur milieu universitaire. La commentatrice doute que l'epanouissement
culturel et linguistique des Franco-Ontariens pourrait etre favorise par !Integration des
"immerges" aux cours universitaires en frangais. La question est abordée a deux
niveaux: a savoir l'impact quantitatif et l'impact qualitatif de l'intégration des immerges
aux cours et aux programmes en francais. C. Beauchemin admet que !Integration des
immerges peut vraisemblablement se faire dans les universités bilingues. Cependant, il
faudrait trouver une formule qui le permette sans que les Francophones en soient les
victimes, comme dans les écoles mixtes de l'Ontario. Les immerges dont la langue
maternelle est l'anglais, se sentiraient beaucoup plus a l'aise dans une université oil la
langue d'echange serait l'anglais. M.O.
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278 DUHAMEL, R. J. (1985)

French-Language Programs in Manitoba and Saskatchewan: Post-Secondary Education
Challenges. The Canaciiz... Moffern Language Review ar La Revue canadienne des langues
vivantes, vol. 41, no 5, Apr., pp. 819-826. Article de ptriodique.

This paper explores some possible options for post-secondary bilingual education hi
Manitoba and Saskatchewan. It also examines the nature of typical immersion graduates,
pointing particularly to some of the dilemmas and choices facing students in grades 11
and 12, the years in v.hich the" drop-out rate in immersion programs increases
dramatically. A.A.

Cet article étudie quelques-unes des options de l'éducation bilingue post-secondaire au
Manitoba et en Saskatchewan. Il examine aussi IL profil des finissants typiques du
programme d'immersion et releve certains des problemes et choix qui confronteront les
étudiants des 1 IS et 12 années qui accusent un important taux de désistement. R.A.

279 LEBLANC, A. (1986)

Bilinguel Education: A Challenge for Canadian Universities in the Nineties. Winnipeg:
Continuing Education Division, University of Manitoba. 112 p. Monographie.
Canadian universities must plan for the survival at the beginnii.4 of the next decade
of significant numbers of immersion students. This study determines how Francophones
and bilingual post-secondary institutions intend to cope with the demand for some
undergraduate courses in French. Chapter I descrOes the process used to gather the
information, and provides an analysis of the data gathered (mail-out surveys and
personal interviews with administrators and professors from 28 universities). Chapter
2 suggests steps which have been taken by universities and governments to provide
instruction in French, primarily for present and future immersion graduates. Chapter
3 examines the broad possibilities being offered: Frensh extra-curricular activity
programs; specific courses and programs for immersion students; policy of advising
immersion students who wish to continue studying in French; tutorials in French;
teleconference facilities. The author also analyses the major problems encountered by
the universities, and concludes with some recommendations. Appendices include a copy
of the faculty members' survey and the individuals' interviews. Bibliovaphy. M.O.

280 MIGNERON, M. and S. BURGFR (1986)

Teaching Strategies for Immersion Courses. Les Nouvelles de l'ACPI ar The CAIT News,
vol. 9, no 1, Mar., pp. 10-11. Article de periodique.
Sheltered subject matter language teaching is similar to immersion teaching in the
elementary and secondary school systems in Canada and elsewhere in the world. The
sheltered courses were set up at the University of Ottawa in 1980, in order to test the
theory of S.D. Krashen. This article summarizes the suggestions for immersion courses
that come from a few observations of subject matter professors in classes plus the
analysis of videotapes. Concerning the suggestions, the authors emphasize on a good
organization which is the prime criterion of a successfui immersion course. The major
tasks of the language teacher are outlined: the teacher must have frequent feedback on
students' progress, deliver a comprehensible context of the course, and give
communicative exercices which may build student confidence. In normal immersion
situations, the classroom teacher must assume both the role of the subject matter
professor and the language teacher. M.O.
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L'enseignement des matieres protegees en langue seconde est similaire a
l'enseignement immersif au primaire ou au secondaire dans le système scolaire
canadien ou ailleurs au monde. En 1980, l'Universite d'Ottawa a mis sur
pied des cours proteges pour verifier la theorie de S.D. Krashen. L'article resume des
suggestions applicables aux cours d'immersion qui decoulent de quelques observations
des classes de professeurs des autres matieres et de l'analyse de videos. Les auteurs
soulignent la necessite d'une bonne organisation (le plus important critere d'une
immersion réussie), et donnent les grandes lignes des principales niches du
professeur de langue: effectuer de frequents retours sur le progres des
étudiants, donner un contexte comprehensible pour les cours et des exercices
communicatifs qui peuvent renfo..;er la confiance de l'etudiant. En situation
immersive, le titulaire peut assumer le double role de professeur de langue et d'autres
matieres. M.0./tr M.D.T.

281 RUEST, P. R. (1985)

A Model for French Language Post-Secondary Education. The Canadian Modern
Language Review = La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 41, no 5, Apr., pp.
835-841. Article de périodique.

P. R. Ruest shares some of his concerns and uncertainties that surround
French language education for Anglophones at the university level. Many questions are
raised, concerning the post-secondary aspirations of students graduating from
immersion programs; the language proficiency; the linguistic aspirations of immersion
graduates. The author notices that immersion programs must not be limited to the
acquisition of language skills but that they should also be greatly concerned with
effecting a change in attitudes. Universities must keep two goals in mind when
planning for bilingual education: I) improving French language competence; 2)
promoting cultural awareness while keeping in mind the projected enrolment trends,
the different student clienteles and the availability of resources. Ruest proposes a model
for bilingual post-secondary education in Manitoba. The model should take into
account three separate student clienteles: I) French immersion graduates; 2)
students who have received significant exposure to French as a second language; 3)
students who have received limited exposure through basic French programs. The
author comments some data relating to the Manitoba programs, and makes a few
suggestions. M.O.

P. R. Ruest confie ses anxietes et incertitudes relativement a l'enseignement
en langue francaise pour les Anglophones de niveau universitaire. Il souleve des
questions concernant 1) les ambitions post-secondaires des gradues dc
programmes d'immersion; 2) la competence linguistique; 3) les aspirations lit.-
guistiques des gradues de l'immersion. L'auteur precise lue les programmes
immersifs ne doivent pas se limiter a l'acquisition des habile,s linguistiques mais
devraient aussi susciter un changement d'attitudes. Dans la planification de
l'education bilingue, les universites doivent respecter deux buts: I) ameliorer la
competence en frangais; 2) favoriser la conscience culturelle tout en tenant
compte des tendances projetees du taux d'engagement, des differentes clienteles
d'etudiants et de la disponibilite des ressources. Ruest suggere un modele pour
l'enseignement post-secondaire bilingue, au Manitoba, qui devrait respecter trois
types de clienteles d'etudiants: I) les gradues de l':mmersion frangaise; 2) les
etudiants qui ont regu une exposition suffisante de frangais L2; 3) les
etudiants qui ont regu une exposition limitee par le biais des programmes de frangais
de base. tr M.O.
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282 WESCHE, M. B. (1984)

Et les universites alors! = A Promising Experiment at Ottawa University. Langue et
sociOti = Language and Society, no 12, pp. 22-27; 20-25. Article de periodique.
Répercussicns des programmes des cours immersifs en frangais dans les universitts
canadiennes. Celles-ci doivent de plus en plus accueillir des Anglophones possedant une
competence fonctionnelle en frangais, ce qui exerce une pression croissante pour des
cours plus avances. La méthode immersive pourrait-elle aussi s'appliquer a l'enseigne-
ment de 2a langue seconde dans les universites? L'auteure relate une experience faite
a l'Universite d'Ottawa pour un cours d'introduction a la psychologie (anglais/francais
et frangais/anglais) ainsi qu'une experience americaine en milieu protege a l'Universite
de Californie, a Los Angeles. Debut prometteur. Reste a voir jusqu'i quel point les
universites niettront a profit les legons de l'enseignement immersif. C.B.C.

A feedback on the French immersion programs in Canadian universities. They must
accept an increasing number of Anglophones who have a functional competence in
French. Thus the pressure for more advanced courses is increasing. The teacher training
for immersion has its own requirements. Could the immersion method be used for thk,
teaching of a second language in universities? The author relates an experience for an
introductory course in Psychology at the University of Ottawa and another experience
of a sheltered course at the University of California in Los Angeles. The degree to
which universities will modify their current course to benefit from immersion
instruction remains to be seen. C.B.C./tr M.L.

283 WESCHE, M. B., F. MORRISON, C. A. PAWLEY and D. READY (1986)

Post- Lecondary Follow-Up of Former French Immersion Stvdents in the Ottawa Area:
A Pilot Study. Ottawa: University of Ottawa, Centre for Second Language Learning.
93 p. Rapport.

The objective of the pilot study is to develop and refine a methodology and battery
of instruments for follow-up studies of post-secondary immersion graduates, to be
made available to researchers throughout Canada. Procedures and instruments are
described for the tracing and location of subjects, measurement and self-evaluation of
French proficiency, and archivri data-gathering in the post-secondary institutions. The
study has the further objective of describing the current response of the four post-
secondary institutions to this growing clientelt of bilingual anglophone students. The
report summarizes findings of the study of 1985 graduates of bilingual high school pro-
grams, including 81 graduates from the Ottawa and Carleton Boards of Education
(OBE, CBE) who had previously completed early or late immersion programs, and who
entered a nearby university. A second group of 22 subjects came from bilingual high
school programs in other parts of Canada and entered the University of Ottawa in
1985. Some findings are also reported for 922 English language students entering the
University of Ottawa in 1986, including 180 graduates of bilingual high school
programs. Baseline data are reported for the 1985 samples on French language
proficiency, attitudes towards the French language, and current patterns of French use
at university. A.A./M.O.

2.15 Les relations inter-groupes

Le phenomene de l'immersion frangaise au Canada a Emerge suite aux tensions
politiques et sociales du debut des &notes 1960. Ma lgré le succes et la popularité
de la formule immersive, les relations interlinguistiques entre le groupe
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minoritaire et le groupe majoritaire semblent etre empreintes d'Etroltesse d'esprit
et d'inhibitions. II appert que le cloisonnement scolaire (Ccoles protestantes et
catholiques) n'a pas aide au rapprochement des deux groupes. II incombe I ceux-
ci de favoriser un respect mutuel, une comprehension et une ouverture d'esprit.

Douse it:units constituent la categoric de classement reservee aux relations entre
les groupes majoritaires et minoritaires en rapport avec le phenomene de
l'immersion française.

Les themes les plus frequemment rencontres sont: la communication, la dualité
linguistique, les tensions interculturelles, russimilation, la capacite d'integration
sociale, l'acculturation, ridentité ethnique, la perception ethnolinguistique, la
cohabitation linguistique, le patrimoine culturel, le rele des groupes de pression,
revolution des mentalités.

2.15 Relations inter-groupes

284 BEDARD, E. et C. ST-GERMAIN (1980)

La cohabitation linguistique en milieu scolaire au Quebec: etude exploratoire. Quebec:
Conseil de la langue francaise. 102 p. (Notes et documents; 1). Monographie.

Cette etude exploratoire a trait au phenomene de la cohabitation linguistique en milieu
scolaire et constitue une premiere analyse des donnees ainsi recueillies. La premiere
partie contient un portrait statistique de la situation I l'Ecole Pierre-Laporte (cas de
l'immersion francaise et cas de l'immersion anglaise), et une analyse des causes et des
contraintes I l'origine du phenomene. La deuxieme partie porte sur les effets possibles
de la cohabitation Iiiguistique en milieu scolaire. Des elements tels que le contact
interlinguistique, la motivation, les en jeux et interferences, l'attrait culture!,
l'enseignement des langues, le milieu et rage, sont etudies en profondeur. Les releves
statistiques effectues et les divers contacts realises ont fait ressortir que la situation de
Pierre-Laporte n'est pas un cas isole, mais un phenomene important, repandu
notamment dans la region de Montreal. M.O.

285 CUM D. (1984)

L'immersion et le pluralisme culture! - Towards the Larger Community. Langue et
societe = Language and Society, no 12, pp. 68-71; 65-68. Article de periodique.

Journalists et observateur de la vie politique canadienne, rauteur expose sa reflexion
sur l'enseignement immersif dans le contexte du pluralisme culturel et des tensions
entre regionalisme et centralisme marquant la vie sociopolitique du Canada contempo-
rain. L'unilinguisme est de plus en plus considere comma un handicap I surmonter, ce
que fait, croit-on, l'immersion, tout en flattant un certain sentiment elitiste
typiquement canadien. C'est le milieu de travail qui constitue une des grandes sources
de conflit (fonction publique, entreprise, industrie). Bilingues et unilingues
proposent souvent des interpretations sociales et des mesures commerciales
divergentes. Certains Canadiens anglais parlent de complot francophone, et les
Quebecois resistent au pluralisme culture!. L'immersion favorise l'ouverture sur le
monde. C.B.C.
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As a journalist and observer of the Canadian political scene, the author gives his
thought on immersion programs within the context of cultural pluralism and suffle
between regionalism and centralism outstanling in the sociopolitltal life of Canada
today. Unilingualism is seen as a severe limitation, and immersion is eager to overcome
it. French immersion is the appeal it makes to the elitism which has long been
characteristic of Canadian society. The workplace is one area of conflict (state service,
enterprise, industry). Bilingual and unilingual persons often suggest divergent social
interpretations and commercial measures. Some English-speaking Canadians believe in
a French plot and the Quebecers offer resistance to cultural pluralism. Immersion
furthers an opening to the world. C.B.C./tr M.L.

286 GALLANT, E. (1984)

Les secteurs public et prive. Affaires publiques et question d'affaires: commentaires
d'Edgar Gallant a. The Public and Private Sectors. Principles and Practice:
Edgar Gallant's Remarks. Langue et societt a Language and Society, no 14, pp. 16-
17. Article de périodique.

Evolution certaine de la Fonction publique du Canada, tant dans l'Ouest que partout
ailleurs au pays. II imports cependant de distinguer le mythe de la Italia. On peut
considerer qu'en matiere de langues officielles, des objectifs importants ont &é atteints
et ce, grace a une volonte politique soutenue. L'auteur signale entre autres un
programme d'apprentissage des langues qui a opere une transformation des mentalites,
les esprits se sont ouverts aux richesses culturelles de l'autre langue officielle. Les
mesures extremes peuvent compromettre le succes d'un programme. Signes remarquables
et positifs de revolution des mentalites dans l'Ouest rinteret pour l'enseignement
immersif et la popularite des cours du soir de langue seconde pour les fonctionnaires
federaux, dans une perspective de participation a l'aventure de la reforme linguistique
canadienne. C.B.C.

There has been an obvious evolution in the Public Service of Canada in both West andthe rest of the country. However, it is essential to distinguish between myth and
reality. We can consider that due to a sustain political goodwill, some official languages
policy objectives have been achieved. The author mentions a particular language
training program that has transformed attitudes. Many minds have been opened to the
cultural riches of the other official language. There is a positive phenomenon in the
evolution of western attitudes. Great enthusiasm towards French immersion and interest
among federal public servants in second language evening courses. Growing
participation in the language reform adventure in Canada. C.B.C./tr M.L.

287 GENESEE, F. (1977)

French Immersion and Students' Perceptions of Themselves and Others: An Ethnolin-
guistic Perspective. Montreal: Instructional Services Department, The Protestant School
Board of Greater Montreal. :3 feuillets. Prospectus.

This study attempt.% to assess indiv iduals' attitudes towards members of other
ethnolinguistic groups and their percemion of their own ethnic identity. Two classes
of grade 6 students, one immersion and one English, from a school located in a pre-
dominantly English suburb in Montreal were assessed by means of two questionnaires.
The findings suggest that the immersion students have maintained a basic identity with
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an English ethnolinguistic reference group. However, they also perceived the two
major ethnolinguistic groups in their community, "the English" and "the French", in
somewhat closer-proximity to one another. Additional research is necessary to trace the
contributing factors for these views. M.O.

288 GENESEE, F., G. TUCKER and W. E. LAMBERT (1978)

The Development of Ethnic Identity and Ethnic Role Taking Skills in Children From
Different School Settings. International Journal of Psychology, vol. 13, no 1, pp. 39-
57. - Article de periodique.

Groups of school children in grades 1-5 were involved in the study. They were from
three different language programs: instruction in native (English) language; total
instruction in a second language (French); partial instruction in a second language
(French). Age and IQ level were the same. It was expected that (1) children in the
second language programs would develop identity with their native language reference
group later and less consistently than children in the native language programs; because
(2) the second language children would identify more with the second language ethnic
group; (3) the second language children would be able to understand, at an earlier
grade level than the native language group, the principle of reciprocity in role-taking;
and (4) these differences would be more pronounced for the totally than for the
partially immersed second language children. The children were tested on how much
each would be desired as a personal friend, and as a friend for a member of another
specific ethnic group. The results indicated general support for hypotheses (1), (2) and
(4), particularly among the primary school samples (1, 2), but a lack of support for
hypothesis (3). These results demonstrate the influence of sociocultural factors on the
development of ethnic identity and ethnic role-taking skills. CPF/M.O.

289 JONES, J. (1984)

Un reflet de notre diversité culturelle - Multilingual Approach Reflects Canadian
Mosaic. Langue et sociêtê .. Language and Society, no 12, pp. 35-40; 33-38. - Article
de périodique.

Responsable a Edmonton de l'enseignement des langues secondes dans les écoles
publiques, l'auteur traite de la méthode immersive mise au service des minorités
ukrainienne, allemande, hebralque, chinoise et arabe. Description des cursus: cours
bilingues facultatifs tendant vers une maltrise fonctionnelle de la langue seconde, se
poursuivant le plus longtemps possible dans cette langue. Ces cours visent les Neves
dont l'origine ethnique correspond a la langue seconde enseignée, au passe langagier
tires divers. L'ukrainien, l'hébreu, l'allemand, l'arabe et le chinois sont les exemples
cites. L'auteur aborde aussi les questions du soutien administratif et politique, du
personnel, du materiel pedagogique, du recrutement dm eleves, de la formation
professionnelle des enseignants, des coats et financement. Bilan satisfaisant. Experience
en cours. Importance des parents. Tableau. C.B.C.

As a supervisor of second languages for the Edmonton Public Schools, the author deals
with the immersion method developed for Ukrainian, German, Hebrew, Chinese and
Arabic minorities. The programs are described: bilingual optional courses aiming at
functional fluency in the second language to be continued for as long as possible in
that language. These courses are intended to students of the ethnic origin related to the
secon.:4 language, with a variety of backgrounds. Ukrainian, Hebrew, German, Arabic,
Chinese are hold as examples. The author also deals with the issues of administrative
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and political support, professional development, curriculum materials, recruitment of
students, professional training of teachers, cost and financing. Satisfactory survey.
Experience in progress. Importance of parents. Table. C.B.C./tr M.L. .

290 LAMBERT, W. E. and G. R. TUCKER (1982)

Les enfants du programme d'immersion. In: Les anglophones du Québec de majoritaires
a minoritaires, Caldwell, G. & Waddell, E. (ed.). Quebec: Institut quebecois de
recherche sur la culture, pp. 271-290 (Identite et changements culturels; 1). -Ouvrage
collectif.

Resume d'un rapport d'enquete sur le programme d'immersion en langue frangaise
offert dans certaines commissions scolaires anglophones de la region de Montreal. II
s'agit de verifier les aptitudes linguistiques de chaque groupe (groupe d'imutarsion et
groupe-temoin), de meme que leur capacite a s'integrer I la societé quebecoise. Pour
ce faire, on a choisi un groupe-temoin d'eleves ayant suivi le cours de frangais langue
seconde a raison de 45 minutes par jour. Les conclusions de l'enquete se presentent
comme suit 1) une evaluation statistique; 2) un resume des commentaires
formules par les elives et les parents. On constate que les jeunes du programme
d'immersion sont mieux prepares a vivre en frangais au Quebec que leurs pairs du
groupe-temoin. Cependant, la communication avec le milieu francophone environnant
reste difficile. M.O.

291 ROBERTS, S. (1984)

Les secteurs public et privé. Affaires publiques et question d'affaires: l'art du
possible - The Public and Private Sectors. Principles and Practice: The Ar of Possible.
Langue et société ., Language et Society, no 14, pp. 14-16. Article de periodique.

L'auteur, homme d'affaires de Vancouver, rappelle que l'Ouest n'a pas suivi le meme
cheminement que le Centre du pays. Les Franco-Canadiens y sont consideres comme
un groupe parmi d'autres. Vu le contexte culturel de l'Ouest, il faut trouver une fagon
de mettre en oeuvre des programmes de bilinguisme efficaces sans provoquer de
repercussions qui nuisent I l'uniei nationale. L'enseignement des langues est un element
essentiel I toute solution permanente. Les programmes scolaires devraient viser I former
des bilingues (exemple de l'enseignement immersif). Mais quelles mesures prendre dans
les annees 1980 pour relever le niveau de bilinguisme des secteurs public et prive? Les
techniques de mise en marche et de commercialisation pourraient servir a faire
connaltre notre patrimoine culturel. L'optique legaliste est I &her. L'apprentissage du
frangais peut etre amusant et enrichissant. C.B.C.

This is a reminder that Western Canada has not followed the same path as
Central Canada. The Franco-Came:Pans are considered only as one group
among other groups. Taking into account the western cultural context, we must find
a way to implement efficient bilingual programs without affecting the national unity.
The teaching of languages is an essential element for any permanent solution. The
school programs slit . 'd be organized for the training of bilinguals. But what
can we do to in.rease the level of bilingualism in both the private and
public sectors in the 1980's? Professional marketing could be used for the
spreading of our country's heritage. The learning of French can be fun and profitable.
C.B.C./tr M.L.
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292 RYAN, C. et J. FRASER (1986)

Positions et propositions - Defining the Problem: Principles for Action. Langue et
societe a Language and Society, no 17, mars, pp. 14-20; 13-19. - Article de periodique.

Dans cet expose, C. Ryan propose une solution pour assurer regalia entre Francopho-
nes et Anglophones, en depit de leur repartition trés inegale dans l'ensemble du
territoire. Les points développes par l'observateur sont la preoccupation majeure des
Quebecois; les competences en matiere linguistique; la survie du Canada; les articles 16
a 22 de la Loi Constitutionnelle de 1982. L'avenir des langues au Canada est relie a
deux facteurs: 1) le rapport entre la politique des Iiingues officielles et la politique du
multiculturalisme; 2) les resultats du recensement de 1981 sur revolution des
communautes linguistiques au Canada. Par ailleurs, las nropos de J. Fraser portent sty
la situation des Anglo-Qu6')ecois; renseignement les services sociaux; raffichage
public; le marche du travail; un changement de mentalite; et le partage des responsabi-
lites. M.O.

In this paper, C. Ryan proposes a solution to ensure equeity for Francophones and
Anglophones, despite their unequal distribution over the territory. The issues developed
are the followings: the major preoccupation of Quebecers; the competences as a matter
of language; the survival of Canada; the sections 16 to 22 of the Constitutional Act,
1982. The future of both languages in Canada is connected to two factors: 1) the rela-
tion between the Official Languages Act and the policy of multiculturalism; 2) the
1981 census statistics on th development of language communities in Canada.
Furthermore, J. Fraser deals with the situation of Anglo-Quebecers; education; social
services; public signs; job market changing Francophone attitudes, and shared
responsibilities. tr M.O.

293 TIBBLIN, H. (1976)

Integration des eleves non- francophones au secteur français. Montreal: Commission
Scolaire Baldw:n-Cartier. 9 p. - Document non publie.

Lettre dans laquelle H. Tibblin postule des recommandations en vue d'une integration
plus efficzce et benefique des Anglophones au secteur frangais de la Commission
scolaire Baldwint-Cartier. Les points train% sont les suivants: 1) rintegration progres-
sive des jeunes immigrants et des Angiophones aux classes de relementaire et du
secondaire; 2) les Anglophones et la Loi 22; 3) le droit a reducation en frangais; 4)
rentree et la sortie des Anglophones et des immigrants du secteur frangais; 5) les cours
d'ete en frangais offerts a tout Anglophone désireux d'ameliorer son niveau de
competence en frangais. M.O.

294 TUCKER, G. R. (1974)

The Assessment of Bilingual and Bicultural Factors of Communication. In: Bilingualism,
Biculiuralism and Education, Carey, S. T. (ed.). Edmonton (Alta): S. T. Carey, pp. 217-
222. - Ouvrage collectif.

This article deals with the assessment of bilingual and bicultural factors of communica-
tion. The focus of the presentation is on the nature of the factors that contribute to
the ability to communicate effectively in a second or target language. First, the author
tells briefly what kinds of observations and studies prompt his interest. Secondly, he

1 9 6
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talks specifically about problems of intergroup communication, particularly between
French- and English-speakin7, individuals in Canada. Finally, he describes why research
efforts might be important. M.O.

295 WEEKS, G. (1984)

Le point de vue d'Alliance Quebec. In: Actes du Congres langue et societts au Quebec,
4 t., Québec: Editeur officiel, pp. 98-99 (Le statut culturel frangais au Quebec, t. II,
Amyot, M. & Bibeau, G.). Actes de colloque.
Ce texte decrit les roles des groupes de pression auprts des pouvoirs publics et
d'animateurs de la communauté anglophone joués par l'Alliance Quebec. On fait kat
de l'attitude de plus en plus conciliante dcs Anglo-Quebecois a regard du frangais en
donnant quelques stEistiques sur l frequentation des classes frangaises et der ecoles
d'immersion. On decoche quelques fltches a l'endroit du gouvernement du Quthec. En
conclusion, l'auteur suggtre de "rentabiliser" le frangais plutOt que de se contenter de
le légiferer. M.O.

2.16 Varia

Cette rubrique se compose de 15 résumés d'ouvrages collectifs, de monographies
canadiennes et americaines, d'actes de colloques, seminaires, ertrevues, rencontres
ou conferences tenues dans plusieurs villes canadiennes. Nous y avons repertorie
un bref &entail de themes (en rapport avec l'immersion) qui ont ete exploites
simultanement lors de congas.

Cette section permet au lecteur de se faire une Wee generale sur le concept
immersif et de se familiariser avec les multiples aspects Educationnels traltés par
l'opinion publique.
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2.16 Varia

296 CALIFORNIA STATE DEPARTMENT OF EDUCATION (ed.) (1984)

Studies on Immersion Educaticn: A Collection for United States Educators. Sacramento
(Calif.): California State Department of Education, Office of Bilingual Bicultural
Education. 184 p. -Ouvrage collectif.

This collection of papers provide current theoretical and research information on
various instructional issues related to immersion education in Canada and the
United States. The purpose of the papers is to explore cautiously the potential for
implementing immersion programs, in whole or in part, in the United States. This
publication should help educators to make important decisions about the appropriate
use of strategies for immersion education. This program has significant value for
certain students in specific socioeconomic, cultural, linguistic, and educational settings.
In Section I, W. Lambert gives an overview of issues and confusions related to
immersion programs. Section 2 gathers papers by F. Genesee, J. Cummins, S. Lapkin,
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and M. Swain; it also presents the historical and theoretical foundations of immersion
education; current instructional and administrative practices; evaluation studies and .

research results on such programs. Section 3 include: two additional papers which relate
to the past, current, and predicted consequences of implementing immersion programs
in the United States: R. N. Campbell discusses the immersion approach to foreign
language teaching, and E. Hernandez-Chavez explains the inadequacy of English
immersion education as an educational approach for language minority students. M.O.

297 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1978)

National Conference. CPF Canadian Parents for French, no 2, Jan., pp. 1-4.
Article de périodique.

The first CPF national conference centred on the idea of effective French second
language programs. Delegates suggested that there was a growing need for a national
policy on education directed towards achieving national objectives. Adrienne Game
described the challenge of providing materials and programs for French second
language programs. H. Edwards of Ottawa outlined various types of programs and the
results of his research. Late immersion programs were discussed by F. Genesee of
Montreal. A period was allowed for recommendations and resolutions. Regarding
French second language programs and national unity, CPF defined their three basic
goals and their task of providing a means of channelling information about programs,
curriculum, speakers and resource people. M.O.

298 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1978)

Second National Conference. CPF Canadian Parents for French, no 5, Dec., pp. 1-
5. Article de periodique.

Information on the second CPF National Conference in Calgary. A researchers' panel
listed difficulties in making a comparison between immersion and non-immersion
programs. They include parental differences, IQ, teacher methodology and motivation,
curriculum differences, and sociological differences. On another panel, five participants
dealt with jurisdictional issues. The present newsletter includes the highlights of the
sessions, such as core and extended French, intermediate and late immersion, future
projects CPF, and public relations. The newsletter also gives general outlines of thc
annual business meeting which closed the Second National Conference. M.O.

299 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1980)

Sixteen Highlights From the CPF National Conference. CPF National Newsletter, no
Special, 8 p. Article de periodique.

This special issue is a report of the various workshops presented at the National
Conference in Winnipeg. The editor has added coverage of other conference highlights:
the annual business meeting, key CPF reports, and special conference speakers and
presentations. Discussions related to the "ripple effect", language rights, communication
projects for the coming year. The article contains some of the suggestions proposed in
a set of workshops entitled Action Plan: How to Get What You Want. Other workshops
covered the Manitoba government's new pilot core French program, early total
immersion and early partial immersion, the secondary immersion program in the Ottawa
school board, and a model for setting up an immersion evaluation program. Research

200
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comparing immersion programs and the new Quebec "accueil" program has yielded
useful information for teachers and parents. The final lectures concerned teacher and
parent expectations, and unresolved issues. M.O.

300 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1981)

The Vancouver Workshops: From CPF's 1981 National Conference. CPF National
Newsletter, no special, 8 p. Article de periodique.

This special supplement of the CPF's 1981 National Conference contains the highlights
of the Vancouver workshops. "Publicity on a Shoestring" gave an overview of how to
conduct Tx economical publicity program. Many workshops related to immersion, as
those entitled: "What Is Immersion", "Secondary Immersioil", "Maximizing the Potential
of Immersion", "Views on Performance of Immersion Children", "Learning Disabilities
and Immersion", "Immersion Children and Bilingual/French Universities", "How to Run
an Immersion Preschool". The support service and administrative problems within
immersion schools were subjects dealt with in two workshops. Another workshop on
the improvements in core French was also organized. The management process of a
group organization, extra-curricular activities and exchanges were fundamental topics
discussed during the conference. M.O.

301 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1982)

Pei is Aok!: CPFs 1982 Conference in Charlottetown Informs, Inspires Parents From
Across Canada. CPF National Newsletter, no 20, Dec., pp. 1, 4-7, 9-10. Article de
periodique.

This issue contains highlights of the 1982 annual conference in Charlottetown. H.
Labelle praised the cooperation between CPF and minority language groups. G. Burns
respodded to the "elitist" issue. M. Peringer described the key benefits of storytelling.
D. MacDonald recounted some experiences he and his wife have had with immersion,
and their daughter's involvement in an elementary school program. A workshop on
French language summer camps was presented by M. Morrison and P. Macdonald. R.
Lewis outlined a number of concerns for the future of second language learning. T.
Gallant referred to the role of parents in acquiring language skills. M. Arsenault
explained how children learn in immersion. Other workshops related to parental
expectations, to the politics of expanding an immersion program, and to the follow-
up of immersion when children reach university. Post-secondary French education and
the need for separate programs for Francophones were discussid. M.O.

302 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1984)

Interview With Max Yalden. CPF National Newsletter, no 27, Sept., pp. 6-7. Article
de periodique.

Max Yalden, Canada's Commissioner of Official Languages, ended his term by
addressing a national conference in Ottawa. The language "ombudsman" spoke about
the effects of the growth in immersion. He insisted on the importance of both knowing
the French language and understanding what is going on in the culture of the other
group. His mandate was to make Canadians realize that we really are a society of two
languages. He revealed the issues that parents will have to face in the future. The
challenge is to carry immersion instruction forward to the post-secondary level.

2: Li
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Referring to charges that immersion French schools are elitist, Yalden retorted that
those charges represent an ill-founded criticism of a program that has demonstrated
its success. CPF parents will have the determination to help and push society in the
development of bilingualism. M.O.

303 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1984-1985)

Pamphlets on Different Aspects of Immersion. Ottawa: Canadian Parents for French.
7 folded sheets. Prospectus.

Canadian Parents for French have published pamphlets concerning French language
education. CPF is an organization which promotes French language learning
opportunities for children. The publication "CPF and You' contains background
information on the nature and tasks of the organization. "CPF and the Teacher"
describes some way in which the association may be of assistance. "What Is French
Immersion" introduces the concept of immersion and describes the programs offered
in Canada. "What Is Late French Immersion" and "What Is Continuing French
Immersion" describe the nature and goals of advanced levels of immersion programs.
"What Is Core French" refers to French taught as one subject within the curriculum of
English language schools. The pamphlets "How to Be an Immersion Parent" is for use
by kindergarten and grade 1 parents. "French Immersion Graduates: What Are Atlantic
Canada's Colleges and Universities Offering Them?" is concerned with the enhancement
of students' bilingual abilities. M.O.

304 CANADIAN PARENTS FOR FRENCH (1985)

First CPF North of 60 Conference Had Everything. CPF National Newsletter, no 32,
Dec., 1 p. Article de periodique.

At the time of the ninth annual CPF conference in Whitehorse, a special honor has
been made to H. J. Linnen who served as CPF National Newsletter Editor from 1980
until 1985. CPF has announced the issuing of his latest book, More French, ell vous
plait, edited by W. McGillivray. Various workshops focused on overseas immersion
programs, special needs in learning Frerch, a criticism of the "teacher-centred
transmission model" of education, the National Core French Study, the ideal immersion
curriculum, and overview of FSL programs in Ottawa, results of a msearch project on
French immersion programs for the poor achievers, and the teacher training. Three
subjects were discussed at a plenary session. Other "hot issues" relate to: Members, How
to Get Them and How to Keep Them?; Marketing the Message; and Lobbying at the
Local Level. M.O.

305 CUMMINS, J. and M. SWAIN (1986)

Bilingualism in Education: Aspects of Theory, Research and Practice. New York:
Longman Inc. 235 p. (Applied Linguistics and Language Study, C. N. Candlin
(ed.)). Monographic

In this edited collection of papers, Cummins and Swain offer a synthesis of recent
theoretical and empirical work relating to the educational field in Canada. The papers
are gathered in a triangular interdependence between research, policy and practice. A
wide variety of immersion issues are discussed. Part 1 relates to the educational
development of bilingual children from both majority and minority language
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backgrounds: 1) the metalinguistic and cognitive development; 2) the bilingual edu-
cation (immersion education in Canada, early French immersion later on, linguistic
interdependence); 3) the program planning for bilingualism. Part 2 focuses on bilingual
proficiency: 1) the construct of bilingual proficiency (communicative competence,
language proficiency and academic achievement), 2) the assessment of language
proficiency (language testing, minority students arid learning difficulties); 3) a synthesis:
towards a theory of bilingual proficiency development. Bibliography. M.O.

306 GENESEE, F. (1987)

Learning Through Two Languages: Studies of Immersion and 'Bilingual Education.
Cambridge (Mass.): Newbury House Publishers. 213 p. Monographie.

This book presents an up-to-date overview of immersion programs (Chapters one to
eight) and bilingual education programs (Chapters nine to eleven) in Canada and the
United States. F. Genesee provides a thorough synthesis of research findings, and
describes how sociocultural factors influence the form and outcome of educational
innovations. The book's chapters are the following: 1) Bilingual Education in Historical
Perspective. 2) French Immersion: An Experiment in Bilingual Education. 3) Research
Findings: English Language and Academic Outcomes. 4) Research Findings: French
Language Achievement. 5) Three Case Studies in Immersion. 6) The Suitability of
Immersion for All Students. 7) Social-Psychological Studies of Immersion. 8) Immersion
in the United States. 9) Educating Minority Language Children: The Case for Bilingual
Education. 10) Sociocultural Perspectives on Bilingual Education. 11) Bilingual
Education: Teaching and Learning English. 12) Conclusions. References. MD.

307 LEBRUN, M., A. BOLAND-WILLMS, S. CARROLL, E. DUPONT, C. FLUETTE, F.
GENESEE, S. LAPKIN, F. LENTZ, L. J. MAURICE, E. MOLGAT, I. REBUFFOT, N.
VAN GRUNDERBEECK (1988)

Dossier L'immersion. Quibec français, no 70, mai, pp. 22-60. -Article de periodique.

La section "Pedagogic" de cette revue offre un dossier sommaire sur l'immersion
frangaise au Canada. Plusieurs articles ant ete redigés par des spécialistes de cette
approche d'education bilingue. Voici la liste des themes traites: 1) L'immersion en
frangais: l'heure du bilan. 2) L'immersion frangaise: une histoire a succes. 3) L'im-
mersion, une formule pedagogique a repreciser. 4) L'apprentissage du lexique frangais

. en classe d'immersion. 5) L'immersion frangaise au Manitoba: quelques points de repere.
6) L'immersion a la Commission scolaire Lakeshore. MD.

308 OBADIA, A. A. (red.) (1979)

L'élive face a l'immersion: actes du vngres a The Pupil in an Immersion Program:
Convention Proceedings. Ottawa: Association canadienne des professeurs d'immersion.
136 p. Actes de colloque.

Ce dossier resume les Actes du r CongrEs national de l'ACPI, 1978. Voici les themes
qui ant Este traites: 1) l'enfant surdoue; 2) gradues d'un programme d'immersion
precoce: points de vue des etudiants de la 11" annee et de leurs parents; 3) la
construction de phrases en classe; 4) exercices correctifs d'elocution en immersion
primaire; 5) approches traditionnelles et non traditionnelles; 6) utilisation de l'oreille
electronique a effet Tomatis dans le cadre du cours d'anglais d'une premiere annee de
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l'enseignement secondaire belge; 7) l'efficacite de deux approches utilisées pour l'anglais
au deuxieme niveau des classes d'immersion frangaise; 8) la traduction: vieux jeu ou
art nouveau?; 9) la traduction dans les programmes de langue seconde; 10) l'effet de
l'immersion française sur le programme de base en anglais. M.O.

Summary of Les Actes du 2' Congres national de l'ACPI, 1978. The following topics
were covered: 1) the excep.ionalt giftea child; 2) graduates of an early immersion
program: opirion of grade 11 students and of their parents; 3) forming sentences in
class; 1) speech correction exercises in early immersion; 5) traditional and non-
traditional approaches; 6) use of the Tomatis effect electronic ear, in the English course
at a Belgium first year high school; 7) the effectiveness of two approaches to English
at the second level of French immersion classes; 8) translation: "old hat" or state of the
art?; 9) translation in second language programs; 10) the effect of F..ench immersion
on the core English program. M.0./tr M.L.

309 RAMIREZ, A. G. (1986)

Bilingualism Through Schooling: Cross-Cultural Education for Minority and Majority
Students. Albany: State University of New York Press. 275 p. Monographie.

This book explores various dimensions of language and bilingual schooling of minority
and majority children in the United States, and discusses some Canadian educational
issues. Chapter 1 introduces the reader to linguistic diversity and bilingual education.
Chapter 2 describes many types of bilingual education programs. Chapter :1 is on the
assessment of bilingual proficiency. Chapter 4 analyses the development of bilingual
proficiency. Chapter 5 studies the development of oral proficiency in English as a
second language. Chapter 6 relates to the development of E tar) skills in English as
a second language. Chapter 7 focuses on the attitudes towards language and cultural
groups. Chapter 8 concerns the teaching of the first and second languages. Chapter 9
reviews the .;iscourse processes in bilingual classrooms. Chapter 10 summarizes the
immersion education approaches: immersion education and additive bilingualism,
Canadian immersion programs, Culver City Spanish immersion project, Plattsburgh
French immersion program, suggested readings. Chapter 11 comments the cognitive and
academic aspects of bilingualism. Chapter 12 is concerned with bilingual education
and language policy. Appendices and references. MD.

310 SWAIN, M. (ed.) (1976)

Bilingualism in Canadian Education: Issues and Research .. Le bilinguisme dans
l'Oducation canadienne: la recherche et les problemes. Edmonton (Alta.): Canadian
Society for 60! Study of Education. 136 p. (Yearbook; v. 3). Ouvrage collectif.

This volume of the CSSE Yearbook is devoted to issues and researches concerning
bilingualism in Canadian education. These papers were presented in a session of the
1976 CSSE Conference at Laval University. Some of the critical issue-generating
categories are that of official language, innovative educational approaches to second
language learning (immersion education) majority language versus minority language,
native language versus non-native language. Others have focused on the possibilities
and problems of the Ukrainians in Western Canada. Education is alsu seen as a means
of maintaining a language which might otherwise disappear. Other themes are that of
the relationship between culture and language, and purpose in Canadian culture. Three
specialists provide an overview of particular program evaluations in light of specific
goals. Other recurring themes are that of the role of politics, the problem of teacher
supply and need for relevant teaching training programs. M.O.
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Ce volume de l'annuaire du CSSE est consacre aux problemes et aux recherches
touchant au bilinguisme dans le systeme d'education canadien. II a 6te presente tors
d'unt seance du congres du CSSE de 1976 A l'Universite Laval et traite des langues
officielles, des nouvelles approches pedagogiques d'apprentissage d'une langue
seconde (entre autres, l'immersion), de la langue de la majorite opposee I celle de la
minorite, de la langue maternelle opposee A la langue non maternelle, des possibilites
et des problemes des Ukrainiens dans l'Otiest canadien. L'education est vue comme un
moyen de conserver une langue qui pourrait disparahre. On park de* relations culture-
langue et de leur but dans la culture canadienne. Trois specialistes donnent un apergu
de certaines evaluations de programmes A la lumiere d'objectifs specifiques. D'autres
themes sant le rOle de la politique, la reserve de professeurs et le besoin de programmes
de formation d'enseignants. M.0./tr E.P.

2.17 Rapports d'evaluation des provinces canadiennes

Cette derniere categoric de classement inclut des rapport: d'evaluation relativement
l'enseignement par immersion française dans les provinces canadiennes. On y

denombre 53 resumes et 46 references supplementaires. Cette section est composee
de bilans scientifiques issus d'experimentations pouctuelles et systematlques faites
dans les different: districts scolaires du Canada et A differents niveaux d'appren-
tissage. Cette section differe de N section 7 oh nous avons inclus des etudes
4valuatives paddles, des analyses longitudinales et crou-sectionnelles ou encore
des etudes de suivi.

Les objectifs, les echantillons de population testee, les instruments de mesure
different d'un consell scolaire A l'autre, ainsi que d'une province A l'autre. Ce sont
generalement les commissions scolaires qui requitrent les services d'un specialiste
du ministere de l'Education ou d'un "Board of School Trustee" d'une province
donnee, pour effectuer une evaluation ponctuelle ou complementaire des
programmes d'immersion. Par exemple, dans le cas de la Colombie-Brltannique,
une evaluation est faite, par un specialiste du Ministere, une fois tons les cinq ans.
En dehors de cela, les commissions scolaim de la province peuvent demander
d'autres specialistes rattach,4 aux universites provinciales d'evaluer "regulierement"
des programmes d'hnmersion particuliers (roports de Shapson et Day, par
exemple) et de faire des etudes de suivi.

Les rapports d'Evaluation sont classifies pc province. Nous avons inclus les
documents des en matiere d'evaluation provindale des programmes d'immersion.
En ce qui concerne la province de Quebec, region de Montreal (seule region qui
a ete ivaluee de tacos systensatique), nous nous sommes confrontee k une
multiplicite des rapports d'ivaluation (un pour chaque niveau scolaire). Nous avow
donc repertorie un sombre Halite de rapport: et parfois d'articles resumant ces
rapport:. Enfin, nous avons ajoute quelques references bibliographiques qui vien-
neat completer les evaluations faites A tons les niveaux scolaires. Ainsi, le lecteur
avide de donnees supplementaires relatives A un niveau particuller, pourra contacter
l'auteur dcs rapports d'evaluation d'un district donne.

Il est imperatif de mentionner que ces rapport: d'evaluation ont ete publies A faible
tirage (reseau interne) A l'interieur de la province evaluée. Or, nous avons pu
obtenir ces rapport:, grace 11 des contacts telephoniques repttes et Si une
correspondance ponctuelle avec les eirecteurs de programmes de langue seconde
(immersion), des departements de curriculum et d'evaluation des differents
mluisteres provinciaux. C'est ia raison pour laquelle cette rubrique ne tend pas
l'exhaustivite.
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Les rapports d'evaluation que nous avons regroup*: dans cette dernare section
prennent la forme suivante:

1) Introduction:

Objectifs generaux de revaluation;

Definition des termes;

Raison: d'une telle evaluation et survol d'evaluations anterieures.

2) MOthodologie:

Description de rechantllion;

Description des instruments de mesure (tests, quesqonnaires, enquetes on autres);

Metbodologie utilisee (mithode de sous-groupe; mithode de correlation ou de
regression; =Rhode etbnographique; Etude de cas);

Procedure d'analyse des donnees (statistiques).

3) ExpOrimentation

4) Analyse et interprOtation des rEsultras

5) Dig Pussion, recornmandations, conclusions

6) R Efirences

M111111111111111111111111111

2 17 Rapports d'evaluation des provinces canadiennes

2.17.1 QuObec

Québec est sans contredit la province canadienne qui a 6t6 evalute de fagon la plus
systematique. A la suite des premiers programmes experimentaux de la region de Montital,
plusieurs commissions scolaire ont tent6 de dupliquer le modele immersif, tout en
tenant compte de leur propre structure organisationnelle (besoins des 6tudiants, types
de clientele, materiel et ressources existantes, variantes de l'immersion, differents niveaux
scolaires).

... where parents requested it, French immersion programmes in various pattterns are
now being offered. In 1976-77, 13 443 pupils in 76 schools were enrolled in such
classes. Many French-speaking children are, of course, immersed in English language
schools. In 1976-1977, 2/3 of the 220 766 English public school pupils were English-
speaking; of the others, 26 200 were French-speaking' (Canadian Parents for French,
1973: 6).

Nous constatons que les classes d'immersion frangaise ont des clienteles variees a l'intérieur
de chaque conseil scolaire. 11 faut donc 6tudier et interpreter les rapports d'6valuation avec
objectivit6 et precaution. En somme, il faudrait se garder de trop generaliser les asultats
presentes, car les echantillons varient, de meme que .les instruments de mesure, les conditions
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d'expérimentation et les objectifs meme des evaluations. Generalement, ce sont les conseils
scolaires qui ont mandate ths chercheurs-specialistes des universites afin d'emettre des rapports
reguliers concernant reffice-...ite et les progrts de differentes cohortes. Ce qui suit est une liste
generale des rapports d'evaluation relatifs a la Province de Quebec:

311 BILLY, L. (1978)

Rapport d'une evaluation post-f whim en education bilingue. Montreal: Commission
molaire des Mille-Iles. 4 t. Rapport.

Rapport de l'experimentation de 1977-1978, portant sur revaluation post-factum en
education bilingue. L'objectif est l'analyse des resultats linguistiques et scolaires de
deux groupes d'enfants anglophones de 6 ans, en immersion, a qui on offrait un cours
intensif de français oral a la CSMI. Ce rapport se divise en quatre tomes. Les tomes
I et II portent sur revaluation du programme de frangais intensif (2' et r annees, et
6' armee). Le tome III se consacre a l'analyse du programme d'anglais intensif (6'
armee). Le tome IV constitue une analyse et une comparaison des resultats en francais
et en mathematiques pour le groupe de 6' annee. M.O.

312 CZIKO, G. A., N. E. HOLOBOW and W. E. LAMBERT (1977)

Early and Late French Immersion: A Comparison of children at Grade 7. Montreal:
McGill University. (s.p.) Rapport.

313 GENESEE, F. (1976)

Comparative Evaluation of the Early French Immersion, Grade 7 French Immersion and
FSL Program at the Grade 7 Level: A Follow-Up Evaluation. Montreal: A Report
Submitted to the Protestant School Board of Greater Montreal. (s.p.). Rapport.
This report is part of a larger project carried out to investigate individual differences
in second language lea ming. The results of French language tests showed that the early
immersion group scored significantly higher than the grade 7 group, who in turn,
scored higher than the English control group. CPF

314 GENESEE, F., T. ALLISTER and S. MORIN (1974)

Evaluation of the 1973-1974 Grade IV French Immersion Class. Montreal: A Report
Submitted to the Protestant School Board of Greater Montreal. (s.p.). Rapport.

This study attempts to assess English language and mathematical skills of immersion
students and to assess their progress in French compared with English-speaking
students following a French-as-a-second language program, and native French-
speaking students. Results showed that immersion students have a good mastery of
French whilst maintaining and developing their native language skills. CPF

315 GENESEE, F., T. ALLISTER and S. MORIN (1974)

Evaluation of the 1973-1974 Grade VII French Immersion Class, June 1974.
Montreal: A Report Submitted to the Protestant School Board of Greater Montreal.
(s.p.). Rapport.

1.40,1
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This report presents the findings of a second evaluation of the group of students tested
in February 1974 to assess their year and achievement, as well as to monitor their
progress. Tests of English and French writing skills were omitted and a French oral
and listening compreheraion test was included. Results showed a general decline in
English language skills, possibly due to a lack of English language instruction, and
higher results on French language tests in comparison with the English controls.
Association between IQ level and formal French skills was seen, but not between IQ
level and oral French skills. CPF

316 GENESEE, F. and S. CHAPLIN (1975)

A Comparative Evaluation of the Westmount Park French Program, The Early French
Immersion Program and the FSL Program at the Grade 4 Level. Montreal: Protestant
School Board of Greater Montreal. (s.p.) Rapport.

317 GE 'MEE, F. and S. CHAPLIN (1975)

A Comparison of the Early French Immersion, Grade 7 French Immersion and FSL
Programs at the Grade 7 Level: A Preliminary Report. Montreal: Protestant School
Board of Greater Montreal. (s.p.) Rapport.

318 GENESEE, F., T &LUSTER and S. MORIN (1974)

Evaluation of the 1973-1974 Pilot Grade XI French Immersion Class. Montreal: A
Report Submitted to the Protestant School Board of Greate; Montreal. (s.p.). Rapport.

The students tested represent the pilot group who inaugurated the grade VII
French immersion program and afterwards chose speAnal courses offerad in
French. The findings show that immersion students performed as well as non-
immersion students on tests of English language skills, and better on French language
tests. No noticeable difference emerged between immersion and non-immersion
students in their attitudes towards themselves and towards prominent ethnic
sub-groups. CPF

319 GENESEE, F. and S. CHAPLIN (1976)

Evaluation of the 1974-1975 Grade 5 French Immersion Class. Montreal: A Report
Submitted to the Protestant School Board of Greater Montreal. (s.p.). Rapport.

The development of English and French language skills and personality development
were investigated. The results showed that students did not suffer any set-back to their
English language skills and were superior in all aspects of the French language. There
was no evidence that students had developed psychological problems related to feelings
of security (the child's willingness to accept the consequences for his decision or
behaviour). CPF

320 GENESEE, F. and M. LEBLANC (1978)

A Comparative Evaluation of Three Alternative French Immersion Programs: Grades 7

and 8. Montreal: Protestant School Board of Greater Montreal. (s.p.). Rapport.
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321 GENESEE, F. and C. MORCOS (1978)

A Comparative Evaluation of Three Alternative French Immersion Programs: Grades 8
and 9. Montreal: McGill University. (s.p.). Rapport.

322 GENESEE, F., E. POLICH and M. H. STANLEY (1977)

An Experimental French Immersion Program at the Secondary School Level: 1969 to
1974. The Canadian Modern Language Review a La Revue canadienne des langues
vivantes, vol. 33, no 3, Jan., pp. 318-332. Article de periodique.

A comparison with English and French controls of 108 Montreal Anglo children in a
grade 7 to 11 late immersion French program. There were no detrimental effects for
English literacy skills. For French interpersonal communication skills, the immersion
students performed better than English ,3ontrols, but not as well as French controls. No
negative effects were found in mathematics and attitudes. Interpersonal communication
skills were not related to IQ levels. A.A.

Comparaison de groupes-contrOles anglais et frangais: 108 enfants anglophones de
Montreal, de la 7* it la 11* annee d'immersion frangaise tardive. II n'y a pas d'effets
nefastes sur les competences en anglais. Relativement aux competences commu-
nicationneiles en francais, les etudiants d'immersion ont mieux reussi les tests que le
groupe-contrOle anglais, mais au.ssi bien que le groupe-contrOle frangais. Aucun effet
negatif n'a ete pergu concernant les mathematiques et les attitudes. Les competences
en communication interpersonnelle ne sont pas reliees aux niveaux de QL A.A./tr M.O.

323 GENESEE, F. and B. STEFANOVIC (1976)

Evaluation of the 1975-1976 Grade 6 French Immersion Class. Montreal: A Report
Submitted to the Protestant School Board of Greater Montreal. (s.p.). Rapport.
Results of tests showed that immersion students scored equally with English control
group on English language and mathematics tests, higher on French language tests, but
lower than native French-speakers on French language and mathematics tests. Per-
formance on tests of academic language skills in French were dependent on IQ level
but communications skills were not dependent on IQ level. CPF

324 GENESEE, F. and B. STEFANOVIC (1976)

Evaluation of the 1975-1976 Grade XI French Immersion Class, Cohort 3. Montreal:
A Report Submitted to the Protestant School Board of Greater Montreal. (s.p.).
Rapport.

This report presents the results of an evaluation of 9ie third group of students to
graduate from the grade 7 and follow-up program. Immersion group 1 (taken more
French courses), immersion group 2, students following a French-as-a-second language
program, and native French-speaking students were tested. Results showed that
immersion students performed equally or higher than the English controls on English
language tests, and .higher on French language tests. Immersion group 1 scor6%: equally
with the native French speakers on some tests (reading, listening comprehension,
pronunciation, communication and mathematics), but lower on others. There was no
real difference between immersion group 1 and immersion group 2 on French language
tests. CPF
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325 GENESEE, F., G. R. TUCKER and W. E. LAMBERT (1978)

An Experiment in Trilingual Education: Report 3. The Canadian Modern
Language Review a. La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 34, no
3, Feb., pp. 621-643. Article de périodique.

This paper summarizes the third report on the evaluation of a trilingual school program
in French, Hebrew and English, being offered in two schools of Montreal's area. The
authors furnish a summary of the sample, a description of the curricula and the test
battery for the grades 2 and 4. The paper ends by a discussion on the evaluation's
results. M.O.

Cet article constitue le troisitme rapport sur revaluation d'un programme scolaire
trilingue (francais, hébreu et anglais) qui est offert dans deux ecoles de la Mgion de
Montreal. Les auteurs donnent un sommaire de rechantillonnage, une description des
programmes d'études et la batterie de tests pour les r et 4' annees. L'article se termine
par nne discussion sur rtvaluation des résultats. M.0./tr E.P,

326 POLICH, E. (1973)

Report on the Evaluation of the Grade Sever 7rench Immersion Programme 1971-1972.
Montreal: The Board. 55 p. Rapport.

Report on an experimental assessment of the grade 7 French immersion students in the
1971-1972 school 7ear. The document includes the following chapters: 1) The
population consists of four basic groups (Total immersion Group; Partial Immersion
Group; English Control; French Control Group). 2) Description of the sampling
technique, and the results. 3) Tests selected for the battery: French Speaking Skills
Test, "Test de rendement en frangais", The Stanford Achievement Test, The Semantic
Differential. 4) Test dates and conditions of administration. 5) Description of the
treatment of the results. 6) Analysis and interpretation of results in relation to the
French oral skills; French written skills; English written skills; mathematics skills;
attitudinal measures. 7) Conclusions and recommendations. M.O.

327 POLICH, E. (1974)

French Immersion Programmes: Evaluation of the 1971-1972 Grade VIII and the 1972-
1973 Grade IX French Immersion Programmes. Montreal: The Board. 15 p. Rapport.

Two reports of the PSBGM present an attempt to follow-up the original findings
through grade 8, 9 and 10 French immersion programs. The testing programs were
carried out respectively in 1971-1972 and in 1972-1973. Various written and oral tests
were administered in order to evaluate the amount of growth in French skills'
immersion students. In the report of grade 16, the test battery investigates the extent
to which participation in the immersion program might have produced shifts in the
ethnocentric attitudes of the students. Different areas were selected for the assessment
and the sampling techniques employed to this effect are described. Both reports include
the treatment of the results. Statistical data refer to comparisons among the group
means on the achievement test and the "attitude o,,estionnaire". Other comparisons
concern the concepts of "Myself", "English Canadians", "French Canadians" and
"European French". M.O.
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328 PROTESTANT SCHOOL BOARD OF GREATER MONTREAL (1972)

Grade Seven French Immersion. Montreal: The Board. 148 P. Rapport.

The performance of a sample of students from the French immersion program
(experimental groups) was compared to that of a sample of students from the
traditional English with French as a second language program (control groups). The
report outlines the methodology of the research; the selected tests and their statistical
treatment; the analysis and interpretation of results; conclusions and recommendations.
Also included are: 1) minutes of the board's meetings regarding French immersion pro-
grams; 2) reports from workshops and recommendations of various committees (list of
members and speakers, policies, visits to French experimental classes projects); 3)
report of the Immersion Program Parity Committee: a study of the academic per-
formance of secondary II immersion students at Riverdale High School; 4) abstract of
Tucker and D'Anglejan's study; 5) report on the so-called immersion courses; 6) the
French immersion package programs for secondary schools; 7) copies of miscellan-
eous letters; 8) references, tables and a list of the i'SBGM hign schools offering French
immersion programs. M.O.

329 PROTESTANT SCHOOL BOARD OF GREATER MONTREAL (1972)

Report on the 1971-1972 Roslyn French Immersion Results. (s.p.). Rapport.

2.17.2 Ontario

L'Ontario est la province oil abondent les rapports d'évaluation, après celle de Quebec.
Une equipe de spécialistes de l'Ontario Institute for Studies in Education a entrepris des
recherches évaluatives systématiques des programmes d'immersion. Ces rapports sont géneralement
des documents mimèographiés ou publiés dans un réseau interne.

330 HARLEY, B., P. ALLEN, J. CUMMINS and M. SWAIN (1987)

The Development of Bilingual Proficiency: Final Report. Toronto: Modern Language
Centre, OISE. 113 p. (3 t.; vol. 1: The Nature of Language Proficiency). Rapport.

Volume 1 concentrates on the development of lexical proficiency in French by
English-speaking students enrolled in an early Finch immersion program. First part
perspectives on lexical proficiency in a second language. Measures of the lexical pro-
ficiency of immersion students have been examined il relation to each other and in
relation to other aspects of their language proficiency. The use of verb lexemes in
written compositions by the immersion students are compared with that of 22 native
speakers of French at the same grade level. The descriptive comparison of lexical use
by the immersion students and native speakers of French reveals different patterns of
use. Second part study of the developmental grIwth of metaphor comprehension in
children's L I and L2. The authors tested the hypothesis that metaphoric processing in
bilinguals, as well as monolinguals, is constrained more by age and mental-attentional
capacity than by language proficiency. The findings suggest that the metaphor task
may be a more appropriate measure of conceptual skills in the L2 than is a verbal IQ
test. M.O.
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331 HARLEY, B., P. ALLEN. J. CUMMINS and M. SWAIN 0987)

The Development of Hi lingual Proficiency: Final Report. Toronto: Modern Language
Centxe, OISE. 411 p. (3 t.; vol. 2: Classroom Treatment). Rapport.

Volumes 2 relates to the effects of classroom treatment on language
proficiency. The development and validation of a classroom observation
instrument (COLT) is designed to capture the essential features of communica-
tion in the L2 classroom. The COLT observation scheme was used to describe
instructional practice in core French classes. This issue gives information on classroom
processes and the use of interpreting earlier immersion L2 proficiency findings.
Analyses of some aspects of language use in the immersion study are presented:
vocabulary instruction in immersion classes, vous/tu input, student talk in teacher-
fronted activities, error treatment, frequency of verb forms in written materials and
in teacher talk, classroom materials. The impact of a functional approach to the
teaching of grammar (in a French immersion context) has been evaluated on L2
!anguage proficiency. Discourse competence, grammatical and sociolinguistic
competences were also analysed. In conclusion, the quality of instruction seems
to be important in both analytic and experimental function are more closely linked ins-
tructionally. M.O.

2.17.2.1 Elgin

332 ANDREW, C. M., S. LAPKIN and M. SWAIN (1979)

Report of the Elgin County Board of Education on the 1978 Evaluation of the Partiol
French Immersion Programs in Grades 3, 6, 7 and 8. Toronto: OISE. (s.p.). Rapport.

333 BARIK, H. C., M. SWAIN (1974)

English-French Bilingual Education in the Early Grades: The Elgin Study. The Modern
Language Journal .. Le Journal des langues vivantes, vol. 58, no 8, Dec., pp. 392-
402. Arecle de periodique.

This paper presents the findings of the evaluation of a partial French immersion
program in operation in St. Thomas, Ontario. The Elgin program involves the use of
French as the medium of instruction for half the school day and of English for the
other half. The Elgin study contains a description of the program and the sample, the
test battery and the results for the grades 1, 2 and 3. In conclusion, the authors have
included a discussion on the results of the evaluation which summarizes four basic
questions. These results are compared with findings from other bilingual education
programs. MD.

334 SWAIN, M., S. LAPKIN and G. HANNA (1980)

Report to the Elgin County Board of Education on the 1979 Evaluation of the Partial
French Immersion Programs in Grades 4, 7 and 8. Toronto: OISE. (s.p.). Rapport.

212
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2.17.2.2 Hamilton

335 CITY OF HAMILTON BOARD OF EDUCATION, RESEARCH SERVICES DEPT. (1979)

An Evaluation of the French Immersion Program: An Annual Report After Four Years
of the Program. Hamilton: Board of Education of the City of Hamilton. (s.p.).
Rapport.

2.17.2.3 North York

336 CRAWFORD, P. (1976)

An Evaluation of the French Immersion Program Kindergarten-Grade Two. Willowdale:
North York Board of Education. (s.p.). -Rapport.

337 CRAWFORD, P. (1984)

Evaluation of the French Immersion Program, Spring 1983. Willowdale: North York
Board of Education. (s.p.). Rapport.

Tests of English reading and writing; French reading, language skills, listening and
writing; mathematics; and self-concept showed results for the immersion students
which were consistent with those of programs in other Canadian centres. Tests given
varied for the grade 2, 4, 6, 8 and 9 students. A.A.

II 111 111

2.17.2.4 Ottawa/Carleton

338 ANDREW, C. M., S. LAPKIN and M. SWAIN (1979)

Report on the 1978 Evaluation of the Ottawa and Carleton French Immersion Programs,
Grades 5-7. Toronto: OISE. (s.p.). Rapport.

339 BARIK, H. C. and M. SWAIN (1975)

Three-Year Evaluation of a Large Scale Early Grade French Immersion Program: The
Ottawa Study. Language Learning = Apprentissage de la langue, vol. 25, no 1, pp. 1-
30. Article de périodique.

The results from three cohorts showed that kindergarten pupils in French immersion
programs (F1) are as ready to begin grade 1 as the controls in regular English
programs. During grade I, Fl pupils lag behind controls in English reading skills with
some abilities to transfer from French to English. During grade 2, with 60 minutes of
'English a day, Fl pupils catch up to the controls in most Englich language skills. Math
skills and cognitive development at all grades are equal for both groups. F 1 pupils
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achieve higher than FSL students in French and compare reasonably well with French-
speaking pupils. Pupils were middle to upper socioeconomic level. Class was the unit
of analysis. A.A.

340 EDWARDS, H. P., S. P. COLLETTA, L. FU and H. A. McCARREY (1979)

Evaluation of the Federally and Provincially Funded Extensions of the Second Language
Programs in the Schools of the Ottawa Roman Catholic Separate School Board: Annual
Repert 1978-1979. Toronto: Ministry of Education. (s.p.). Rapport.

341 EDWARDS, H. P., C. W. DOUTRIAUX and H. A. McCARREY (1976)

Evaluation of the Grade One 50-50 Bilingual Program. Ottawa: Ottawa Roman Catholic
Separate School Board. (s.p.). Rapport.

342 EDWARDS, H. P., C. W. DOUTRIAUX, H. A. McCARREY and L. FU (1976)

Evaluation of Second Language Programs, English Schools of the Ottawa Roman
Catholic Separate School Board: Annual Report 1975-1976. Ottawa: Ottawa Roman
Catholic Separate School Board. (s.p.). Rapport.

343 MARTIN, J. C. and N. E. LOCHNAN (1977)

1973 Carleton Board of Education Cohort: Certain Characteristics of Students in
Immersion and Regular Programs. The FRENCH Project, Working Peper 101. Ottawa:
Ottawa Board of Education. (s.p.). Rapport.

344 McINNIS, C. E. and E. E. DONOGHUE (1976)

Report on Research and Evaluation of Second Language Prorams, Carleton Roman
Catholic School Board, 1975-1976. Toronto: Ministry of Education. (s.p.). Rapport.

345 PicINNIS, C. E. and E. E. DONOGHUE (1977)

Research and Evaluation of Second Language Programs in Carleton Separate School
Board. Toronto: Ministry of Education. (s.p.). Rapport.

346 MORRISON, F., R. BONYUN (1985)

Surveys of Bilingual-Program Graduates, 1984. Ottawa: Ottawa Board of Education.
38 p. Rapport.

This is the third part of the eleventh annual report to the Ministry of Education
regarding the surveys of bilingual program graduates, both at the end of high school
and one or more years after completing school. The grade 12 and 13 groups in the
Ottawa and the Carleton Boards included the first siaable groups of early-entry
immersion students to reach the end of high school; the grade 12 groups in particular
have been followed since kindergarten and tested extensively at several stages of their

2 1 4
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school career. In 1984 a questionnaire was sent to Ottawa bilingual-program graduates
who had been in grade 13 in 1980 or in 1981. A survey to the 1983 grade 13 group
was also carried out. The response rate was about 70 per cent. M.O.

347 MORRISON, F., R. BONYUN and C. A. PAWLEY (1981)

Longitudinal and Cross-Sectional Studie: of French Proficiency in Ottawa and Carleton
School. Ottawa: 'Ottawa Board of Education. 161 p. Rapport.

The eighth annual report contains an evaluation of three major aspects of the programs
offered by Ottawa and Carleton schools to teach French ar a second language. The first
phase of the report consists of an evaluation of core programs: the focus is on a cross-
sectional replication of French listening comprehension results from grades 4 to 8. The
second part is an administration of French proficiency tests to the students in a high
school bilingual ,nogram, including primary-entry and late-entry immersion graduates
at the glades 10 and 12. The third section includes the continuation of the tracing and
follow-up of students in altarnative programs. The results and data are summarized in
the concluding chapter. MD.

348 MORRISON, F., R. BONYUN, C. A. PAWLEY and M. WALSH (1979)

French Proficiency Status of Ottawa and Carleton Students in Alternative Programs:
Evaluation of the Second Language Learning (French) Programs in the Schools of the
Ottawa and Carleton Board of Education. Sixth Annual Report. Toronto: Ministry of
Education. (s.p.). Rapport.

349 MORRISON, F., R. BONUYN, C. A. PAWLEY and M. WALSH (1980)

French Proficiency and General Progress: Students in Elementary Core French
Programs, 1978-1980, and in Immersion and Bilingual Programs, Grades 8, 10 and 12,
1980. Ottawa: Ottawa Board of Education. 164 p. Rapport.

The seventh annual report is an evaluation of alternative programs for the teaching
of French as a second language in schools of the Ottawa and Carleton Boards of
Education. In 1980, the purpose was to assess the French proficiency and general pro-
gress of core students at the grade 6 level. A second area of investigation was the
Frencl, proficiency of grade 8 and 1) students previously enrolled in primary and
late entry immersion and who were still in a bilingual program. The proficiency of
grade 12 students was also investigated. The report includes a description of tests of
basic skills in English submitted to grade 8 immersion students and to comparison
students in the English program. The last chapter concerns the system of tracing the
K-71 and K-74 cohorts. MD.

350 MORRISON, F., R. BONYUN, D. M. KIRBY, J. C. MARTIN, C. A. PAWLEY, Y. RIEL
and M. WIGHTMAN (1977)

Longitudinal Evaluations of Alternative Programs for Teaching French as a Second
Language: Evaluation of the Federally and Provincially Funded Extensions of the
Second Language Learning (French) Programs in the Schools of the Ottawa and
Carleton Boards of Education. Fourth Annual Report. Ottawa: Research Centre, Ottawa
Board of Education. (s.p.). Rapport.
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351 MORRISON, F., D. M. KIRBY, G. L. MacNAB, C. A. PAWLEY, M. WALSH and M.
WIGHTMAN (1978)

Alternative Programs for Teaching French as a Second Language: Research and
Evaluation: Evaluation of the Extensions of the Second Language Learning (French )
Programs in the Schools of the Ottawa and Carleton Boards of Education. Fifth Annual
Report. Ottawa: Research Centre, Ottawa Board of Education. (s.p.). Rapport.

352 MORRISON, F., C. A. PAWLEY (1985)

French Proficiency of Immersion Students at the Grade 12 Level. Ottawa: Ottawa Board
of Education. 37 p. Rapport.

The first part of the eleventh annual report consists of an evaluation for the French
proficiency of immersion students at the grade 12 level in the schools of the Ottawa
and Carleton Boards of Education. The analysis groups included students who were in
the early-entry program since grade 4 and those who had the full late-entry program,
starting in grade 6 in Ottawa And in grade 7 in Carleton. Three test were given to the
grade 12 student groups. A section of the report included the complete tests scores
internretation. The results indicate that French proficiency tests taken at the grade 8
levr, can be effective predictors of results obtained in grade 12. The data also suggest
that differences between the early and late entry immersion students decrease as
they progress through high school. M.O.

353 MORRISON, F., C. A. PAWLEY (1985)

Tracing the K-74 Cohort: Location in 1983 of Students Who Entered Kindergarten in
1974. Ottawa: Ottawa Board of Education. 30 p. Rapport.

The second part of the eleventh annual report to the MiniAtry of Education includes
the tracing of groups of students who entered immersion programs. A first section
describes the grade and program location of students who entered kindergarten in 1974.
Subsequent sections deal with students who joined either early or late immersion at the
expected level of the K-74 Cohort. In 1983, the majority of this group entered high
school. Thus two sections of this report present information about the transmission
from grade 8 to grade 9. Longitudinal data for the K-74 Cohort and associated groups
are compiled in tables and graphs. Diagrams also illustrate the varied pathways of
several groups of students, including subgroups of the initial immersion group
who were ia a bilingual program in 1983 and those who were in other French
programs. M.O.

354 MORRISON, F., J. L. UNITT and L. DIONNE (1984)

Speaking French in Five-Year-Old Kindergarten: Research Report. Ottawa: Ottawa
Board of Education. 23 p. Rapport.

The research report evaluates the program and carries out both questionnaire surveys
and some individual interview-type testing that have been developed to assess the
French language skills of kindergarten children who had spent one or two years in
French immersion. Thus the report descebes the interview procedure, the sample and
the student's responses. It also describes information based on the parents'
responses to the questionnaires. The experimental tests were submitted to the

216
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children in order to measure the French listening comprehension and
expressive skills. All tests results figure in the research report. With a few exceptions
those involved with the five-year-old immersion kindergarteners seem satisfied with
the program. M.O.

355 ONTARIO INSTITUTE FOR STUDIES IN EDUCATION (1972)

French Immersion Kindergarten Program in the Capital Area School: Interim Evaluation
Report. Toronto: OISE. 19 p. Document non publié.

The interim report presents the evaluation of the French immersion program carried
out in 10 kindergarten classes in Ottawa and Carleton during the year 1970-1971.
Three main phases are inherent to the project. The first aspect relates to the curri-
culum development. While the evaluation model compares the children in the
immersion program with children in a regular program, psycholinguistic studies
concentrate on the individual child's linguistic development. The psycholinguistic
research includet attitude measurement to determine whether French language
acquisition is accompanied by any attitude changes. The evaluation consists in
administrating distinctive tests and questionnaires. In general, reassuring results
indicate that the immersion children appear to progress in their educational
development in nearly all areas as well as the children in the regularprogram. MD.

356 SWAiN, M. and H. C. BARIK (1976)

A Large Scale Program in French Immersion: The Ottawa Study Through Grade Three.
ITL. A Review of Applied Linguistics, no 33, pp. 1-25. Article de p6riodique.

This paper summarizes the 1971-1974 evaluation of the school performance of pupils
in grades 1-3 of the French immersion program operating in Ottawa. The evaluation
contains background information on the program, summary of previous findings,
design of analysis, description of tests administrated at each level, and finsl results. In
conclusion, the immersion experience does not appear to hamper the cognitive
development of the pupils involved. The complete results concerning the areas of
English language and mathematical skills and French performance, are summarized at
the end of the study. M.O.

357 SWAIN, M. and H. C. BARIK (1977)

Report to Ottawa Board of Education and Carleton Board of Education: Evaluation of
the 1976-1977 French Immersion Program in Grades 4-6. Toronto: OISE. 22 p.
Document non publiö.

This report submits the results of the evaluation of the French immersion program in
Ottawa Board of Education (OBE) and Carleton Board of Education (CBE). The
document presents a description of grade 4-6 samples and program. The various tests
that have been administrated in 1976-1977 are also described in detail. Findings of the
previous evaluation of 1975-1976 are provided in Table 1 of this report. Findings of
1976-1977 evaluation at grades 4-6 are satisfactory in relation to immersion programs

2 I '-
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with respect to all areas of investigation. The report discusses the separate analyses
concerning the program variations. Complete data for grades 4, 5 and 6 are shown
respectively in Table 2, 4 and 5 of the report. M.O.

358 SWAIN, M. and H. C. BARIK (1978)

Evaluation of a French Immersion Program: The Ottawa Study Through Grade Five.
Canadian Journal of Behavioral Science, vol. 10, no 3, pp. 192-201. Article de
periodique.

The results of the French immersion program in grades three to five of the Ottawa
public school system (Barik and Swain, 2975) indicate that pupils are in general on a
par with or ahead of their peers in the regular English program in most academic
areas considered (English, mathematics, work-study skills, science) and are performing
satisfactorily in French. Individual was the unit of analysis. Age and IQ were
covariates. A.A.

2.17.2.5 Peel

359 ANDREW, C. M., S. LAPKIN and M. SWAIN (1980)

Report to the Peel County Board of Education on the 1978 Evaluation of the Late French
Immersion Program in Grades 8, 11, 12 and 13. Toronto: OISE. (s.p.). Rapport.

360 BARIK, H. C., M. SWAIN and V. A. GAUDINO (1975)

A Canadian Experiment in Bilingual Schooling in the Senior Grades: The Peel Study
Through Grade Ten. Toronto: OISE. 25 p. Rapport.

This report presents the results of the evaluation of the Pee! County bilingual program
or the partial French 'mmersion program, for native English speakers in Brampton,
Ontario. It is also a follow-up study for the year 1973-1974 on the evaluation of the
grade 8, 9 and 10 students. The study contains the description of the program, which
involves the use of French as the medium of instruction for 70% of the curriculum in
grade 8 and 40% in grades 9 and 10. The summary of previous findings, the selection
of subjects, test battery, and the results for all three grades are described in the
following chapters. The results lend support to ate viability of the bilingual program
in operation in Peel County, in the attainment of the goals for which it was designed.
M.O.

2.17.2.6 Toronto

361 ANDREW, C. M., S. LAPKIN and M. SWAIN (1979)

Report on the 1978 Evaluation of the French Immersion Program at Allenby Public
School in Toronto, Grades 4-6. Toronto: OISE. (s.p.). Rapport.

2 1 8
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362 ANDREW, C. M., S. LAPKIN and M. SWAIN (1980)

Report of the 1979 Evaluation of a French Immersion Program and an Extended French
Program in the Toronto Board of Education, Grade: 5-8. Toronto: OISE. (s.p.).
Rapport.

The eighth year of comparing three cohorts (N's 29, 23, 23) of Toronto Anglo
children immersed in Feench with those in a regular program indicated that pupils in
the two programs performed equivalently in English, Math, Science and work skills.
Initial lags in English were mostly overcome. In French measures the pupils compared
satisfactorily with immersion students in a more bilingual environment. Other students
in a late grade 8 immersion program were doing well but somewhat lower than
comparison students of early immersion program. A.A.

363 BARIK, H. C. and M. SWAIN (1974)

Early Grade French Immersion Classes in a Unilingual English Canadian Setting: The
Toronto Study. Scientia Paedagogica Experimentalis, no 11, pp. 153-177. Article de
periodique.

This paper presents the results of an evaluation of a French immersion program at
the kindergarten and grade 1 levels in a unilingual English community of the Allenby
Public School in Toronto. Different tests were firstly administered in 1971 to two
streams of students. Each of those tests is described in the paper and they focus on
two basic questions. The differences between the immersion and comparison groups
were at ilysed through analyses of variance and invariance. Generally speaking, the
results have been very positive. Data of cohort 1 (kindergarten and grade 1) and cohort
2 (kindergarten) reveal that pupils in a French immersion program in a bilingual
English setting can attain approximately the same level of achievement in French as
comparable pupils who benefit from a bilingual environment. The last part of this
paper includes bibliographic references. MD.

364 BARIK, H. C. and M. SWAIN (1974)

Bilingual Education Project: Evaluation of the 1973-1974 French Immersion Program
in Grades 1-3 in the Federal Capital's Public Schools. Toronto: OISE. (s.p.). Rapport.

2.17.2.7 Welland

365 MOUGEON, R. et H. SAVARD (1975)

Bref rapport sur revaluation finale ( juin 1976) de la competence en français de vingt-
quatre eleves de maternelle en programme d'immersion a rEcole Princesse Elisabeth de
Welland. Toronto: OISE. 3 p. Document non publie.

Le rapport porte sur revaluation de la competence en frangais de vingt-quatre eleves,
au niveau de la materr -le, en programme d'itnmersion a l'Ecole Princesse Elisabeth
de Welland. L'objectif des autorites scolaires est la reintegration de ces eleves dans le
programme regulier de francais. Un test, destine a mesurer les habiletes a la
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comprehension et l'expression orale en frangais, est soumis aux Cleves a deux intervalles
differents. Il s'agit de prouver que les Cleves du 7,:ugramme d'immersion de l'Ecole
Princesse Elisabeth acquierent le frangais plus rapidement que les anglophones, en
immersion dans les ecoles de langue anglaise de l'Ontario. Les resultats des capacites
en frangais desdits &eves de Welland sont satisfaisants puisqu'ils confirment l'efficacite
du programme d'immersion en langue frangaisn. M.O.

2.17.2.8 Wellington

366 CORLETT, C., S. FISH, B. McCALL, C. McKENZIE, E. OLIVER and J. STEVENS
(1978)

French Immersion Program: An Evaluation of Pupil Skills. Guelph: Wellington County
Board of Education. (s.p.) Rapport.

367 OLIVER, E., C. CORLETT and C. McKENZIE (1976)

Wellington County French Immersion Program: Kindergarten and Grade 1, 1975-1976.
Guelph: Wellington County Board of Education. (s.p.). Rapport.

Kindergarten immersion students were as ready to enter an English grade 1 class as
control children. At grade 1, immersion students lagged in English but performed as
well in mathematics. IQ was controlled. (N's = 60 and 58). A.A.

2.17.3 Manitoba

368 DOWNIE, D. A. (1981)

Les programmes d'immersion en français au Manitoba: une evaluation. Winnipeg: Bureau
de l'Educatioli frangaise, Ministere de l'Education. 18 p. Rapport.

Dans ce projet de recherche, les administrateurs et commissaires se posent
certaines questions fondamentales, relativement a reducation en langue frangaise
au Manitoba. Le document contient des defin...ons essentielles et d6crit
sommairement les methodes de recherche employees: description des groupes, outils,
administration des donnees, analyses statistiques. Suivent les resultats, portant
sur la competence oin frangais et le rendement en anglais et en mathematiques des
etudiants inscrib aux programmes d'immersion franaise. Propos SUr les
attitudes des etudiants, des parents, des enseignants et des directeurs d'ecole.
L'equipe de chercheurs tire les conclusions du projet et etablit les implications
de la recherche pour les agents decisionnels. Mises en garde et suggestions.
A la lumiere de ce projet, il semble que le meilleur choix possible pour unc
division scolaire, en ce qui a trait a l'enseignement en frangais, consisterait a
commencer au niveau de la maternelle ou de la premiere armee, et a implanter un
programme d'immersion totale dans un milieu d'immersion. Tableaux statistiques en
annexe. M.O.
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369 FOIDART, D. (1981)

Research and Evaluation of French Immersion Programmes in Man.: Preliminary Report.
Winnipeg: Centre for Research and Consultation. (s.p.). - Rapport.

370 ILAVSKY, J. (1984)

Les programmes d'immersion en français au Manitoba: une evaluation des niveaux 6 et
9. Winnipeg: 13-ireau de l'Education franqaise, Ministere de l'Education. 16 P. -
Rapport.

Ce rapport définit les différents programmes d'immorsion franqaise au Manitoba.
Description des questions de recherche, des questionnaires et des tests mesurant les
competences dans la langue francaise: test des competences générales en franois,
comprehension auditive, competence's en redaction, production orale. Details sur la
population-cible (les groupes-contrOles et le groupe-temoin). L'auteur indique les
limites de la recherche. Resume des resultats concernant le rendement en anglais et en
mathematiques ainsi que les perceptions et attitudes des Cloves, parents, enseignants et
directeurs face a l'education en immersion franoise. Propos sur l'etude de 1983 au
Manitoba par rapport a d'aetres recherches en immersion franc:rise. II ressort de cette
etude: I) les programmes d'immersion frangaise n'ont aucun effet negatif sur le
rendement en anglais et en mathematiques; 2) le programme d'immersion totale dans
un milieu d'immersion est celui qui donne les meilleurs resultats; 3) les Cleves inscrits
aux programmes d'immersion totale, intermediaire et tardive, ont donne des resultats
positifs lorsqu'on les compare aux programmes d'immersion totale precoce. En annexe:
echelles d'evaluation des echantillons &fits et oraux. M.O.

371 ROY, G. L. (1983)

Projet de recherche sur les programmes d'immersion en français. Winnipeg: Bureau de
l'Education francaise, Ministere de l'Education. 110 p. - Rapport.
II s'agit d'un rapport final produit par la firme CERECO Inc. de Winnipeg, pour le
compte du Bureau de l'Education franoise. Le titre precis est Les programmes
d'immersion en français au Manitoba: Evaluation portant sur la 6' et la 9 armies - rap-
port final. Le projet avait pour objectif de comparer la connaissance de l'anglais et
des mathematiques des Cleves de 6' et de 9. annees (inscrits a differents programmes
d'immersion franqaise, offerts dans deux milieux distincts) aux normes nationales. Un
second objectif etait de comparer la maltrise du frangais des Cleves d'immersion avec
celle des ClOves francophones frequentant les Ccoles franoises du Manitoba. L'etude
examine aussi les attitudes, les motivations et les caracteristiques des Cleves, de leurs
parents, des enseignants et des directeurs d'ecole en fonction du programme et du
milieu. Description des groupes vise3 par le projet de recherche. Explication des tests
et questionnaires, de l'echeancier et des methodes retenues pour le rassemblement des
donnees. Presentation des resultats avec details statistiques. Analyse des incidences sur
le plan pedagogique. Sommaire et conclusion. Tableaux et questionnaires en annexe.
M.O.

2.17.4 Saskatchewan

Ce que l'on pourrait appeler de l'immersion dans certaines provinces canadiennes est
appele "Advanced French Programs" dans la plupart des conseils scolaires de la Saskatchewan.
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'The advanced French program: French I. taught and used ea the language of
instruction for up to 20% of the time; and the language of instruction for up to 100%
in kindergarten decreasing to 60% in years 6-12. Admissions to these programmes is
open to Francophone and Anglophone (Canadian Parents for French, 1978).

Il semble que la "Saskatoon French School" soit l'unique et veritable ecole d'immersion de
la province. Nous avons eu beaucoup de difficultes a obtenir des rapports d'evaluts....on officiels
et probants concernant les programmes d'immersion en vigueur dans cette province.

172 LUNDLIE, M., D. RUMMENS and M. WESTON (1979)

An Evaluation of the First Eight Years of Bilingual Education at St. Pius X
School, Regina, Saskatchewan. Regina: Saskatchewan School Trustees Association
(SSTA). 19 p. (Research Centre; Report 63). Rapport.

From 1969, St. Pius X School, an English Catholic School, has offered a partial
immersion program from grade 1 to 4, where the percentage of French and the
subjects taught in French exceed 50%. In 1977, there existed in Saskatchewan fifteen
designated schools which offered bilingual programs. In 1976, representatives of the
"Club Richelieu de Regina" and the Regina Bilingual Program Parents' Association have
asked the SSTA to undertake an evaluation at St. Pius X School. Here is outlined the
limited investigation of eight grades of students who had been bilingually educated for
periods which varied from one to eight years. The report describes the procedures and
sample used: the comparison groups and the stendardized tests. Tables show the number
of students tested per school per grade. The major findings relate to English language
proficiency and French language proficiency. The results must be interpreted with
some caution. The findings concern whether bilingual instruction has an adverse effect
on the English language skills of the children in the program, and secondly, they
concern the extent to which children in the bilingual program were developing their
second language skills. Are also presented the implication! for further research and
some recommendations for practice. Tables and statistical data in appendices. M.O.

2.17.5 Alberta

Il semble que l'education par immersion ait ea utilisee en Alberta au profit des groupes
francophones (frangais LI) et des groupes multiethniques (par exemple: E. EWANYSHYN a re-
dige un rapport sur le programme bilingue ukrainien en frangais). Les rapports d'evaluation
"officiels" sont rarissimes, lorsqu'il s'agit de programmes d'immersion, modele de St-Lambert

'Many boards must rely on English-speaking students and other language
backgrounds to join with French-speaking students in order to offer programs, thus
effectively French language and immersion schools are one and the same (Canadian
Parents for French, 1978: 3).

Meme s'il y a une ambiguite terminolooioe reliee au concept de l'immersion appliquee
dans la province albertaine, nous avons inclus au repertoire quelques references bibliographiques
dont le lecteur pourra tirer profit.

222
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373 EDMONTON PUBLIC SCHOOLS (1979)

Iriplernentation of Bilingual (English-French ) Programs Second Year 1978-1979.
Edmonton: Department of Research and Evaluation, Edmonton Pui;lic Schools.
(s.p.). Rapport.

374 EDMONTON PUBLIC SCHOOLS (1979)

Implementation of Bilingual (English-French ) Programs Third Year 1f79-1980.
Edmonton: Department of Research and Evaluation, Edmonton Public Schools.
(s.p.). Rz.pport.

2.17.6 Colombie-Britannique

La Colombie-Britannique offre des programmes de francais de base et des programmes
d'immersion française: "Where these are available, they are open to French and English-speaking
students" (Canadian Parents for French, 1978: 3).

375 HOPWOOD, A. L. (1974)

Year-One Evaluation of l'Ecole bilingue: Research Report 74-19. Vancouver Depart-
ment of Evaluation and Research, Board of School Trustee. (s.p.). Rapport.

376 KAUFMAN, D. (1974)

Longitudinal Evaluation of French Immersion Programs in Coquitlam School District:
Report of year One. Burnaby. Simon Fraser University. (s.p.). Rapport.

377 KAUFMAN, D. and B. BOSSHARD (1979)

Evaluation of the French Immersion Programs in School District No fi (Victoria).
Burnaby. Faculty of Education, Simon Fraser University. (s.p.). Rapport.

378 PFEIFFER, M. G. (1979)

An Evaluation of the Grade VI and Bilingual Programme in School District No 35
(Langley) ;978-1979. Langley: School District No 35 (Langley). (s.p.). Rapport.

379 SHAPSON, S. M. (1978)

Longitudinal Evaluation of the Early-Entry Immersion Programs in Coquitlam School
District (No 43): Report to the End of Grade 4. Burnaby: Faculty of Education, Simon
Fraser University. (s.p.). Rapport.
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380 SHAPSON, S. M. and B. BOSSHARD (1980)

Evaluation of the French Immersion Program in School District No 61 (Victoria): Report
of Phase II. Burnaby. Faculty of Education, Simon Fraser University. (s.p.). Rapport.

381 SHAPSON, S. M. and E. M. DAY (1979)

The Burnaby Early-Immersion Program: Report on the 1978-1979 School Year. Burnaby.
Faculty of Edgcation, Simon Fraser University. (s.p.). Rapport.

382 SHAPSON, S. M. and E. M. DAY (1979)

Evaluation Study of the Late Immersion Programs: Surrey School District (Grade 6,
1978-1979). Burilaby. Faculty of Edi,cation, Simon Fraser University. (s.p.). Rapport.

383 SHAPSON, S. M. and E. M. DAY (1979)

A Study of the 1979 High School Immersion Program in School District No 43
(Coquitlam). Burnaby. Faculty of Education, Simon Fraser University. (s.p.).
Rapport.

384 SHAPSON, S. M. and E. M. DAY (1980)

Longitudinal Evaluation of the Early-Entry Immersion Program in Coquitlam School
District: Report of the End of Year 6. Burnaby. Faculty of Education, Simon Fraser
University. (s.p.). Rapport.

385 SHAPSON, S. M. and E. M. DAY (1982)

A Longitudinal Evaluation of an Early Immersion Program in British Columbia.
Journal of Multilingual and Multicultural Development, vol. 3, no 1, pp. 1-16. Article
de périodique.

Two cohorts of French-immersion students performed similarly in mathematics and
English to regular students. Immersion students had higher levels of French achieve-
ment than students enrolled in oter types of French programs. Initial lags in English
were found in grades I and 2. Positive attitudes toward French language and culture
were associated with immersion students. (N's - 19 to 46). A.A.

386 SHAPSON, S. M. and E. M. DAY (1984)

Evaluation Study of the Grade 3 Early and Grade 7 Early and Late French Immersion
Programs in British Columbia. Burnaby. Simon Fraser University, B.C. French Study.
195 p. Rapport.

This report summarizes the findings of a provincial evaluation study of the grade 3
early and grade 7 early and late French immersion programs in British Columbia.
Instruments to measure the French language skills of grade 3 and grade 7 immersion
children were selected after a thorough search and review of those available. A
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speaking test for grade 3 immersion children was therefore developed and piloted
during this phase of the project. In substance, this report presents the test results and
provincial normative data for grade 3 and grade 7 children. This study has yielded
information which can be used to examine the strengths and weaknesses in the French
language skills of those immersion children. M.O.

387 SHAPSON, S. M. and D. KAUFMAN (1978)

A Study of a Late Immersion French Program in Secondary School. The Canadian
Modern Language Review = La Revue canadienne des langues vivantes, vol. 34, no 2,
pp. 186-193. Article de périodique.

A study of growth in French language skills and change in attitudes of grade 10
French immersion students in B.C. French skills were better than regular grade 10
controls, and similar to regular grade 12 controls. The immersion students had more
positive integrative attitudes. A.A.

Etude de Paccroissement des habiletés linguistiques en français et du changement dans
les attitudes de 24 eleves d'immersion française (104 annee), de la Colombie-
Britannique. II semble que les habiletts en français du groupe d'immersion soient meil-
leures que celles du groupe-contrOle régulier (10' annee), et comparables a celles du
groupe-contrôle regulier (126 annee). Les eltves d'immersion ont plus d'attitudes
intégratives positives. A.A./tr M.O.

388 WOLSK, D. (1977)

Program Evaluation: l'Ecole bilingue. Vancouver Evaluation and Research Education
Services Group. (s.p.). (Research Report 77-05). Rapport.

2.17.7 Nouveau-Brunswick

389 GRAY, V. A. and C. A. CAMERON (1978)

Summary Report of French Immersion Evaluation, 1974-1977. Fredericton: Psychology
Dept., University of New Brunswick. (s.p.). Rapport.

390 GRAY, V. A. (1978)

Evaluation of Early French Immersion in Fredericton, New Brunswick: 1977 Interim
Report Grades Three and Four. Fredericton: Psychology Dept., University of New
Brunswick. 24 p. Rapport.

The focus of this research project is on three areas of performance: I) general
intellectual functioning; 2) academic achievement in English and French; 3) linguistic
competence in both English and French. Part 1 relates to the method: the charact-
eristics of two streams of children examined (mean age, intelligence scores, parental
occupation levels) and the tests administered. Part 2 summarizes the results for each
grade. Some of the limitations of the current evaluation are specified. This evaluation
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has permitted to diagnoze a possible weakness in school achievement in French
language arts and French language competence. The report identifies two factors in
evaluating the differences between the Fredericton program and other immersion
programs: outset of schooling and linguistic context. The results suggest that the
exposure to native-speaking French outside the classroom should be increased. General
comments. Tables and references. M.O.

391 GRAY, V. A. (1980)

Evaluation of the French Immersion Programme in Fredericto:, New Brunswick: Grades
Five and Six. Fredericton: University of New Brunswick. 36 p. Rapport.

The report contains the evaluation of two streams of children enrolled in the French
immersion program in Fredericton, New Brunswick. The focus of this evaluation is on
academic achievement and linguistic competence in both English and French. A test
battery was administered to grade 5 and grade 6 students in order to provide
comparisons with bilingual and unilingual French children. The author includes a
summary of the grades 1, 3, 4 and 5. The results of the grade 5
evaluation and the preliminary results of the grade 6 evaluation are
summarized and presented in diagrams. General comments relate to the entire results
that have contributed to verify the overall adequacy of the Fredericton elementary
French immersion program. M.O.

392 GRAY, V. A. (1981)

Evaluation of the Grade Six French Immersion Programme in Fredericton, New
Brunswick. Fredericton: University of New Brunswick. 35 p. Rapport.
This report is an evaluation of the grade 6 French immersion program conducted by
School District No 26 in Fredericton, New Brunswick. The report contains the
evaluation results of two streams of grade 6 children and the summaries of the results
of grade 1 through grade 5. The focus of this evaluation is on academic achievement
and linguistic competence in both English and French. Thus, in 1980, the grade 6
students received the complete test battery, used to evaluate the level of performance
and skills in language. In summary, the results showed that the performance of the
immersion students in specific areas, with the exception of spelling, is comparable to
that of their peer3 who have been educated in English. M.O.

393 GRAY, V. A. (1982)

A Follow-Up Evaluation of Grade Four of the French Immersion Program in Frederic-
ton, New Brunswick. Fredericton: University of New Brunswick. 12 p. Rapport.

The report presents the results of the second follow-up evaluation of the French
immersion program in Fredericton, New Brunswick. The current evaluation assesses
the performance of 200 children completing grade 4 of the immersion program in
1981. A series of tens were administered to those stream 5 children in
order to measure French language arts and French language skills. The tests scores of
stream 5 children were compared with the scores of streams 1 and 2. Data figure on
the tables annexed to the report. Results show ram French immersion program in the
early elementary years has increased its effectiveness in imparting French academic and
language skills. M.O.
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394 GRAY, V. A. (1982)

Evaluation of 0, French Immersion Program ir Fredericton, New Brunswick: Grades
Seven and Eight. Fredericton: Unive,sity of NJw Brunswick. 23 P. Rapport.

The report brings up the results on an evaluation of the junior high school follow-
up program in French immersion at Fredericton, New Brunswick. The practical study
is limited to evaluate grade 7 and grade 8 immersion students. The focus is on the
effectiveness of the program in the maintenance and development of French language
skills. The grade 7 and grade 8 test battery, administered in 1980 end 1981, was used
to measure a few aspects of French academic and language skills. In conclusion, data
show that grades 7 and 8 of the French immersion program are effective in promoting
continued development of French language skills. The immersion students have
improved on all measures and they are beginning to come near comparability with
French-speaking children on some measures. M.O.

395 GRAY, V. A. (1985)

Evaluation of the Grade Nine French Immersion Program in Fredericton, New Brunswick.
Fredericton: University of New Brunswick. 24 p. Rapport.

This report summarizes the results of the grade 9 evaluation of the junior high school
phase of the early French immersion program in Fredericton. Part 1 of the report
relates to the method. The two streams of students tested are described (the immersion
group and the bilingual French comparison group). The characteristics of the students
(mean age, home backgrounds, intellectual ability measures) are presented in tables.
The test battery used is divided into two categories: those measuring the academic
achievement in French language arts (reading comprehension and writing tests), and
those measuring the linguistic competence in French (French morphology test, Peabody
Picture Vocabulary test, listening comprehension test). Part 2 examines the results. The
data analysis consists of analyses of variance. Two measures that indicate the magnitude
of the differences between the immersion and the French groups are listed in tables.
Also is included a description of size-of-effect measures. In the final section, the data
indicate that there is room for considerable improvement in listening comprehension
in the Fredericton program. References. M.O.

396 GRAY, V. A. (1986)

A Summary of the Elementary School Evaluation of the Early French Immersion
Program in Fredericton, NB. The Canadian Modern Language Review La Revue
canadienne des langues vivantes, vol. 42, no 5, May, pp. 940-951. Article de
p6riodique.

This paper summarizes a series of evaluations which focused on the academic and
linguistic competence in both English and French of the 225 children from monolin-
gual English-speaking homes who entered the early immersion program in its first two
years. The measures of English and French linguistic skills included assessment of
vocabulary, listening comprehension, and intuitive knowledge of the rules of French
and English formation. The study describes the results of the different tests of French
and English language arts. In summary, the results indicated that the Fredericton
immersion students did not suffer any negative consequences as a result of their
enrolment in the early immersion program. MD.
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Cet article resume une serie d'evaluations traitant particulierement de la competence
linguistique et des autres mat:61.es en français et en anglais chez 225 enfants de foyers
monolingues qui ont adhere au programme d'immersion longue au cours de ses deux
premieres annees. La mesure des capacites langagieres en francais et en anglais incluait
revaluation du vocabulaire de la comprehension auditive et de la connaissance intuitive
des regles de la formation des deux langues. L'etuds decrit les resultats des differents
tests sur les arts en langues franstaise et anglaise. En conclusion, les resultats
indiquent que les eleves des classes immersives de Fredericton n'ont pas souffert de
consequences negatives suite i leur participation au programme d'imipirsion longue.
M.0./tr M.D.T.

397 GRAY, V. A. and C. A. CAMERON (1980)

A Follow-Up Evaluation of the Fifth Year of Early French Immersion. Fredericton:
University of New Brunswick. 9 p. Rapport.

This report presents the results of a follow-up evaluation of the children who entered
grade 1 of the French immersion program in Fredericton, New Bruhswick. A battery
of different tests, administered in 1978-1979, has been used to measure school
achievement in French language arts and mathematics and to evaluate French language
skills. In summary, diagrams show the results of streams 1 and 2 and stream 5 of
French immersion groups, relatively to the analysis of covariance and the significance
levels of difference between the groups. M.O.

2.17.8 Nouvelle-Ecosse

3)8 LEWIS, R. F. (1978)

An Evaluation of the Sydney Grade One French Immersion Program: Final Report.
Halifax: The Nova Scotia Department of Education and the Atlantic Institute of
Education. 80 p. Rapport

This rerort summarizes the aims of the grade 1 Sydney Immersion program that has
been implemented in 1977 early immersion format . The selection of students, the
structure of the program, staffing, materials and schedule are also matters discussed
in the first chapter. Chapter 2 relates to the scope of the evaluation: design and
sample. Chapter 3 presents the procedures: tests, participant observation, teacher
interviews and reporting, attitudes of parents, interviews with children. In Chapter 4,
the tests results relate to reading, mathematics, and French comprehension. Chapter 5
dealr 'with several areas of the children's experience. Chapter 6 contains the parents'
comments relatively to a few questions. Chapter 7 concerns drawing which is the most
popular activity for children. Chapter 8 is a summary of the Sydney Immersion
program. In conclusion, it appears that the children made considerable progress in areas
of French learning, after the first year. The Appendix A includes the parent
questionnaire. M.O.

399 LEWIS, R. F. (1979)

The Evaluation of the Grade 4 and Grade 5 Prog,am in the French Immersion Classes
of the Unit 3 School Board. Halifax: Atlantic Institute of Education. (s.p.). Rapport.
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400 LEWIS, R. F. (1979)

The Evaluation of the Sydney Grade Two French Immersion Program: Final Report.
Halifax: Atlantic Institute of Education. (s.p.). Rapport.

401 LEWIS, R. F. and S. M. MURWIN (1978)

Evaluation of the Halifax Primary French Immersion Program: Final Report. Halifax:The Nova Scotia Department of Education and the Atlantic Institute of
Education. 84 p. Rapport.

The purpose of this evaluation report is to describe the progress of the children during
the first year of French immersion. Chapter 1 is a description of the program in which
fifty children (2 classes) were enrolled in 1977. Chapter 2 presents the scope of the
evaluation dealing with five questions: French comprehension, readiness for grade 1,
overall adjustment of immersion children, attitude of parents, the actual learning of
the students in French. Chapter 3 summarizes the tests and procedures, and Chapter
4 reveals the tests results. The data indicate that immersion children did not suffer any
lag in learning basic English skills. The section 5 includes the results of participant
observation. Three general areas have been assessed: comprehension of French in
various situations, expression also in various situations, and the behavior and sociability
of the children. The parents' comments about the program are gathered in Chapter 6.
The Chapter 7 summarizes and concludes that the primary immersion program has been
extremely successful during the post year. M.O.

2.17.9 he-du-Prince-Edouard

402 ARSENAULT, G. (1977)

Evaluation of the Uni; 3 French Immersion Program: Report Submitted to the Unit 3
School Board of Charlottetown, P.E.I. Charlottetown: University of Prince Edward
Island. 15 p. Rapport.

This partial report represents the first stage of an evaluation of a three-year pilot
project in primary French immersion. A hundred English-speaking pupils have been
distributed into four grade I classes. The results reported here are obtained at the end
of the first school year of the program, so they represent interim findings only.
Children have been assessed in the following areas: verbal inteiligence, arithmetic skills
in English, English language skills, achievement in direct communication skills in
French. The report describes the classes and staffing. II also refers to a few immersion
research findings and issues such as: class size, language skills, teaching materials,
long-term effects, geographic getaslizability. The last part contains the evaluation
design, the test battery, the results and discussion. The Appendix A includes a
description of the samples, interviews, guidelines, results, parents' questionnaire. M.O.

403 MACDONALD, E. (1980)

An Evaluation Study of the Unit *3 Late Immersion Program. Charlottetown:
University of Prince Edward Island. 139 p. Rapport.
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The French immersion pilot program was introduced in the Junior High Public Schools
of Unit 3 in 1976 (grades 7, 8 and 9), at Queen Charlotte, Birchwood, and at
Stonepark. The main objectives of the immersion program relate to student achieve-
ment in learning French language skills and mastering the content of Junior High
subjects. The author describes the specific objectives of the study, the sample and the
procedures: data collection, standardized tests, published questionnaires, interviews,
analysis of the results. Review of the findings of P. Garland's internal evaluation study
of the immersion program after its first year of operation in 1977. Details on forma-
tive/summative evaluation. Description of a set of variables examined in the evaluation:
1) input variables; 2) process variables; 3) outcome variables. Student outcomes relate
to general academic achievement, achievement in French language skills, attitudes
towards French culture and language, and general attitudes towards school. Discussion
and general recommendations based on the conclusions drawn from data gathered, and
the suggestions made by students, teachers, administrators, and parents for improving
the present program. M.O.

2.17.10 Terre-Neuve et Labrador

"...there are various patterns of French programs existing for Francophones such as
an immersion program in Port-au-Port which is designed to suit the needs of the
French-speaking population" (Canadian Parents for French, 197$).

D'aprts ces propos, il semble que les prograw . d'immersion implantes dans cette
province soitnt de nature différente. Encore hi, il ne fauarait pas trop géneraliser les résultats de
l'immersion vt faire des pronostics pour les autres provinces, a partir des données existantes. Les
contextes different trop les uns des autres.

404 NETrEN, J. E., T. P. GLEASON, P. HEFFERNAN, M. A. PRINCE and G. R. KOSKI
(1976)

An Evaluation Report of the Port-au-Port Immersion Project Kindergarten Year
1975-1976 in Cape St. George, Newfoundland. St. John's: Memorial University of
Newfoundland. (s.p.). Rapport.

405 NETrEN, J. E. and W. H. SPAIN (1980)

An Evaluation Study of the Avalon Consolidated School Board Late Immersion Project
in Bilingual Education: 1979-1980. St. John's: Institute for Educational Research and
Development, Memorial University of Newfoundland and the Avalon Consolidated
School Board. (s.p.). Rapport.

406 NETTEN, J. E. and W. H. SPAIN (1980)

An Evaluation of Some Aspects of the French Bilingual Education Programme Conducted
by the St. John's Roman Catholic School Board: 1977-1978. St. John's: Institute for
Educational Research and Development, Memorial University of Newfoundland and
the St. John's Roman Catholic School Board. (s.p.). Rapport.
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407 NETTEN, J. E. and W. H. SPAIN (1982)

An Evaluation of the French Bilingual Project of the St. John's Roman Catholic School
Board: 1980-1981. St. John's: Institute for Educational Research and Development,
Memorial University of Newfoundland and the St. John's Roman Catholic School
Board. (s.p.). Rapport.

408 NEWFOUNDLAND-DEPARTMENT OF EDUCATION (1986)

Report of the Policy Advisory Committee on French Programs to the Minister of
Education Government of Newfoundland and Labrador. St. John's: Provincial
Government. 76 p. Rapport.

Part 1 of this report relates to the establishment of the policy advisory committee.
Part 2 gives background information concerning the national imperatives, the
educational values, the provincial scene, the historical data, the existing problems and
needs, and the policies in other provinces. Part 3 focuses on French language and the
aims of education. Part 4 presents the practical expergations of French-u-a-second
language programs, the priorities and program options (Basic French, Extended French,
French Immersion). Part 5 is devoted to French-u-a-second. language: the minority
language educational rights. The types of federal fundings are the issues of Part 6. In
Part 7, are discussed factors such as teacher qualifications, teacher retraining,
teaching training and organizational aspects. Miscellaneous letters and figures in
appendices. M.O.

409 PENNY, W. (1979)

Report of the French Immersion Kindergarten Program at Gander Academy Primary
( 1978-1979). Gander Terra Nova Integrated School Board. (s.p.). Rapport.

i
2.17.11 Yukon et Territoires du Nord-Ouest

YUKON

Au Yukon, le programme-cadre est obligatoire de la 5' a la 10' armee. Comme l'a
cite Marjorie Almstron (1981: 15), Coordonnatrice des programmes de francais au
ministere de l'Education a Whitehorse, l'immersion est RcontagieuseR meme au
Yukon. L'option immersive y est offerte jusqu'en 7' annee.

TERRITOIRES DU NORD-OUEST

Meme au nord du 60' parallele, il y a des individus qui sont interesses a apprendre
la langue de Moliere, en plus de l'anglais et des langues autochtones (le slavey, le
dogrib, le loucheux, l'inuktitut et l'inuvialut). Depuis 1982/83, les inscriptions ont
rapidement augmente dans les programmes d'immersion en frangais.
Les conseils scolaires des Territoires du Nord-Ouest offrent un programme-cadre
depuis vingt am, mais celui-ci n'est pas obligatoire. L'effectif global de ce type
d'enseignement est de 3 500 Cleves.
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En 1987, on a denombre 307 eleves inscrits en immersion dans quatre écoles de
Yellowknife. A Inuvik et a Hay River, les parents ont manifeste leur desk d'avoir
des programmes d'immersion en francais. En outre, un programme d'immersion
partant de la maternelle a la 9. année est offert des 1985, dans deux ecoles de
Whitehorse. Les formules offertes sont l'immersion precoce et tardive. L'immersion
precoce draine la majorité de la clientele scolaire immersive (130 éleves en 1983/84
contre 35 éleves en immersion tardive). Le programme des écoles publiques debute
en quatrieme année tandis que celui des écoles separées commence des la mater-
nelle. DO a une diminution du nombre d'eleves dans les classes d'immersion dans
les niveaux élevés (94 et 10' années), ce type de programme est susceptible de
fermer.

Les programmes d'immersion implantes dans ces deux provinces n'ont pas ea
&allies systematiquement. Il semble toutefois qu'une equipe d'OISE, Toronto, se
prete a une tventuelle demarche evaluative.

2'12



CHAPITRE 3

Critique generale de la bibliographie
selective et analytique

3.0 Commentaires sur le recherche et les realisations ea immenion française

Dans la bibliographie selective et analytique, le nombre de documents varie II l'interieur
de chaque categorie de classenient. Les resumes qui traitent particulierement des aspects
psychologiques de l'immersion sont en plus grand nombre. Cala s'explique de la facron suivante:
ce sont d'abord les psychologues qui ont scrute II la loupe l'enseignement par immersion fran-
;Rise. Bs ont maintes fois evalue les aspects cognitivo-affectifs des Cleves en immersion, et ont
verifie successivement les capacites langagieres et academiques.

Il n'y a pas teilement d'années que les didacticiens et les pedagogues ont vu la necessit6
de preciser la methodologie de l'immersion et de definir un construit pedagogique. Une certaine
quantia d'ouvrages ont alors ea publies en rapport avec le volet pedagogique de l'immersion.
la lumiere du corpus que nous avons recueilli et analyse, nous desirons &gager quelques elements
critiques. Nous constatons qu'il y a encore beaucoup de domaines o4 la recherche reste soit I
completer, soit I entreprendre pour affermir ou r6orienter l'enseignement par immersion francaise.

Les chercl , .. et autres intervenants en immersion devraient maintenant porter leur
attention sur la qual_te du frangais enseigne, tant au niveau de la prononciation que de la
grammaire. De plus, l'aspect culturel devrait tre mieux exploite en salle de classe. Meme I
l'exterieur du milieu scolairz, les coordonnateurs de l'immersion devraient offrir une gamme
d'activites extra-cuaiculaires, des sejourr linguistiques ou autres types d'activites pour que Pe
Anglophones maintiennent un contact ave.' la langue et la culture francaise et completent Ieut
apprentissage cumulatif:

"Ulm des mime en garde de Mma Billy-Idcbon premiere
profeaseure d'Immersion tut de mentionner que de pluo en plus
de Ramon= d'immenlon n'italent plus nMesalremint de culture
biocides et qu'il Malt done pour cm enmignants plus Micas ou
peut-itre menu impoesible de traumatise it lours dives Peesence
culturelle de la langue. C. changemant otalt, selon elle, Ms
inquintant pulsqu'il transformalt la nature du programme d'immer-
sion boob. MI qu'il Malt coop i sou &tote (Lents, 191111:23).

D'autres references annotees indiquent que les uriversites accueilleront bientOt les gradues
de l'immersion. Par consequent, ces universites devront necessairement prevoir un programme
d'etudes approprie. Au Manitoba, par exemple, "la popularia croissante de l'immersion commence
I se traduire au niveau des diplOmes de 12. annee" (Beaudette, 1988:19). Pour l'annee 1988, il y
aura environ 240 Cleves en 12e am& d'immersion. De ce total, il y aura un certain pourcentage
d'eleves qui poursuivront des etudes avancees.

Face i ces nouveaux besoins, les divers intervenants auront i developper de meilleures
ressources d'encadrement. Par ailleurs, les faculas d'education devront ajuster leur tir afin de
mieux preparer les professeurs I enseigner i cette clientele toujours grandissante d'616ves gradues
de l'immersion. En 1986-87, on denombrait plus de 8 770 professeurs oeuvrant en immersion
française dans les douze provinces caaadiennes, sans compter les personnes-ressources, les

2:13
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directeurs, les coordonnateurs et les spécialistes (Hanrahan, 1988:20). Le Commissaire anx langues
officielles, M. D'Iberville Fortier (1988:17) s'inquiete du fait que le nombre des inscriptions a
l'immersion ne cesse d'augmenter au Canada alors que le nombre des étudiants inscrits dans les
départements d'education des universités en vue de faire oarriere dans ce domaine continue de
diminuer. II y a donc un reel besoin de professeurs specialistes en enseignement par immersion
qui se manifeste partout au Canada. Les universites doivent se hater et disposer, entre autres, de
cours complets de didactique de l'immersion.

Le but du chapitre precedent, rappelons-le, etait de proposer une classification de la
bibliographie selective scion dix-sept rubriques specialisees. Le scheme classificatoire que nous
avons choisi est arbitraire; il aurait pu etre constitue différemment. L'idee premiere était de
cerner et de demystifier le vaste phenomene de l'enseignement par immersion frangaise au
Canada. La demarche que nous avons cru la plus appropriee a consiste a circonscrire les domaines
de recherche qui ont trait a l'immersion. Ces domaines géneraux sont ceux de la didactique, de
la linguistiqae, de la psychologie, de la psycholinguistique, de la pedagogic, de la sociologie, de
r administration (.;olaire) et de la politique.

Apres la lecture de cette constelladon d'ouvrages publies et non publiés sur l'immersion,
nous sommes en mesure de reaffirmer la popularit: et le succes de cette nouvelle approche
pedagogique qui a eu un franc succes au Canada (Canadian Parents for French, 1986b). La
formule immersive ouvera sürement d'autres perspectives prometteuses.

"In a !ong cavalcade of hope and disappointment, the French
immersion experiment in Canada stands out as a shining
exception one of the few language teaching innovatio- that has
not been discarded after a year or two. On the conu /try, it has
gone from strength and is flourishing today" (Stern, 1981:3).

La reussite de l'immersion est Hee i plusieurs composantes: défi, fierte, motivations
instrumentale et integrative des Cleves, participation active des parents, qualité de l'enseignement,
responsabilite ressentie par les enseignants, soutien des commissions scolaires. Il semble que le
succes de l'immersion doive etre examine d'un oeil plus critique. La partie suivante constitue un
bilan de Penseignement par immersion frangaise au Canada. Nous examinerons de plus pres les
differents resultats des rapports d'evaluation, nous discuterons des faiblesses de ce modele et nous
tirerons les conclusions qui s'imposent.

3.1 Lilian des programmes d'immersion trangalse au Canada

Le succes des programmes d'immersion a ea approuve par une strie d'evaluations
scientifiques a (ravers le Canada, depuis la Colombie-Britannique jusqu'i l'Ile-du-Prinee-
Edouard.

"The immersion programs have been more thoroughly researched
than any other innovative program in education. They have put
Canada in the forefront of second language teaching in the world"
(McGillivray, 1983:4).

C'est a partir de la premiere experience d'immersion frangaise reconnue publiquement a
Saint-Lambert, que les autre: provinces canadiennes ont eu la pictere de la francophilie et ont vite
emboIte le pas dans la mise sur pied de programmes immersifs; d'oit l'emergence d'une dynamique
de l'enseignement par immersion francaise.

Certains privilegient l'immersion en 6e et 7e annees parce que la maturite d'esprit des
eltves de 11 ans a une influence bienfaisante qui permet d'accéleret l'apprentissage. De plus,
, .anley, 1974; Genesee et Morcos, 1978, dans Benhacoun-Troue, 1981:243) pretendent qu'une
immersion difftree de deux ans donne d'aussi bons resultats qu'une immersion precoce prolongee.
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Mais encore aujourd'hui, l'immersion totale precoce est la formule la plus rodee qui
remporte le meilleur succes, meme si elle semble la plus coOteuse. Rappelons que les programmes
d'immersion frangaise sont nes d'un effort de conscientisation pour ameliorer les methodes
d'enseignement des langues secondes des les annees 1965-70. Le succes fulgurant de cette formule
pedagogique a suscité un "effet ondulatoire" (ripple effect), selon R. Duhamel (dans Canadian
Parents for French, 1980). En d'autres mots, parallelement au succes de cette nouvelle approche,
les pedagogues et autres intervenants dans les milieux scolaires se sont efforces de reetudier les
formules pedagogiques existantes et d'y apporter les ameliorations necessaires. Le programme de
frangais de base en est un exemple. Nous constatons que l'immersion a eu d'autres effets
bénefiques: elle a engendre chez les intervenants en education un souci de reviser les modeles
d'enseignement existants.

Si nous effectuons un bref tour d'horizon, l'enseignement par immersion s'est concentre,
d'une part, sur la communication a travers laquelle le message a predomine sur la forme; d'oO la
tendance h creer des situations dites naturelles. D'autre part, ce type d'enseignement a porte une
attention toute spéciale a l'apprenant et a ses besoins.

3.2 Les evaluations

3.2.1 Les points forts

En ce qui a trait aux points forts de l'immersion, nous remarquons que les recherches
empiriques ont révele un bon rendement academique des Metres inscrits dans ces programmes. En
ce qui a trait a la langue maternelle, il a ete prouve que l'enseignement immersif ne nuit pas a
son developpement. Si nous nous référons a la section "evaluation" de la bibliographie selective et
analytique, nous constatons que les specialistes n'ont releve aucune lacune permanente ni retard
dans l'acquisition des aptitudes langagieres en anglais, dans l'acquisition des mathematiques ou
d'autres objectifs pedagogiques.

Se lon maints evaluateurs, quatre types de competences ont etc verifiees lors des enquetes
faites aupres des eleves en immersion:

1- une competence grammaticale: maltrise du code de la langue;
2- une competence sociolinguistique: justesse des formes de l'expression et du sens;
3- une competence discursive: organisation des structures, combinaison et interpreta-

tion des formes;
4- une competence strategique: maltrise des strategies v,:rbales et non verbales en vue

de comp_nser les failles dans la communication, l'utilisation du dictionnaire, la
paraphrase, le geste.

Les resultats positifs qui ressortent des evaluations comparatives pourraient s'expliquer, en
partie, par l'effet de Hawthorne. Celui-ci se definit comme etant le resultat de !Influence sociale
et psychologique exergee sur des groupes places en etat d'experimentation. Dans le cas present, les
eleves des classes experimentales d'immersion savaient qu'ils avaient etc selectionnes et qu'ils
etaient impliques dans ce type d'enseignement. C'est pour cette raison qu'ils ont mieux performe.
La reaction des groupes d'eleves a donc ete de relever le defi et de faire tout ce qu'ils pouvaient
pour la reussite de l'expérience. Toutefois, il serait temeraire de c:oire a une generalisation
geographique des resultats, meme si ceux-ci constituent une bonne piste de depart a partir de
laquelle peuvent se baser certaines commissions scolaires, dans la mise sur pied de nouveaux
programmes. De plus, les politiciens, les parents et les professeurs reconnaissent qu'il n'est pas
souhaitable que !Immersion devienne la solution pedagogique universelle (Stern, 1986:19).
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3.2.2 Les limites 1:e signification des resultats et les instruments de mesure

Bien que les recherches en immersion soient menées avec une rigueur scientifique, lesrésultats sont parfois peu concluants. De ce fait, nous ne pouvons les appliquer ad'autres situations (Rebuffot, 1988b:7).

Se lon Carey (1984), il existerait un processus de selection qui opererait a plusieurs niveaux
et qui biaiserait rinterpretation des resultats de revaluation des rendements scolaires des Cleves enimmersion. Il y a de ji une dizaine d'annees que C. Burstall, W. Rivers et J.B. Carroll (dans Billy,
1978:7) faisaient une mise en garde serieuse sur les instruments utilises pour mesurer et comparerles résultats des éleves en immersion avec des éleves francophones. Les Cleves de l'immersion ontea souvent evalues sur la base de tests standardises faits pour des eleves francophones. De fait,
leurs resultats semblent etre comparables a ceux des Francophones. Cependant, leur competence
orale n'atteint pas celle des élèves francophones en general (Genesee, 1978).

Meme la nature des tests d'évaluation a ete remise en question. Comme l'ont fait
remarquer Connors, Ménard et Singh (1978:70), la plupart des tests ne mesurent guy des aptitudes
passives.

II faut comprendre que les objectifs d'enseignement sont fort differents et les mesures
d'évaluation sont souvent les memes pour les regimes immersif et intensif; alors commentinterpreter les résultats? 11 existe un jeu complexe de variables qui ont influence les resultats,

dime les milieux socio-economique, geographique (rural et urbain) et linguistique (quartier a
predominance francophone ou autre). Les techniques statistiques utilisees, de meme que lasubdivision des groupes (scion rage, le sexe, ... ), la difficulte du testing, rhetero-geneite des classes, les appareillages pedagogiques, la contamination des sujets et des groupes-
temoins sont d'autres parametres qui influencent les résultats aux &apes d'experimentation des
modeles.

3.3 Les faiblesses de !Immersion

Des auteurs ont pone un jugement sur le "parler" des immerges. Ces auteurs declarent que
les finissants en immersion sont capables d'engager une conversation simple et d'ecrire une lettre
en frangais (Carey, 1984; Lambert, 1974). Ils ont loud avec insistance les bienfaits et les habiletes
d'ecoute et de comprehension des Cloves. Toutefois, d Atres ont vivement critique la qualite de
leur expression orale. D'apres eux, les gradues de l'immersion out beaucoup de difficulte a
s'exprimer correctement et spontanement, et cela, apres dou..e annees d'enseignement immersif.
Ces résultats s'expliquent de la facon suivante: les enseignants ne voulaient pas indisposer les
elevec; ils ont par consequent negligé la correction des erreurs (Laforge, 1987; Hammerly et
Pellerin, 1987; Cziko et al., 1978).

"The active vocabularies of immersion pupils are relatively limited,
and certain -dames of words (e.g. adverbs) remain essentially
unused (Buteau et Gougeon, 1974; Lambert, 1974; Swain, 1975)*
(Parkin et al., 19116:4).

Lambert et Tucker (1972) ont note des problemes d'enchainement, des difficultés de
liaison, de contraction et d'élision. Harley, King et Burtis (1987) ont soigneusement analyse la
competence lexicale des Cleves d'immersion. F. Morrison, C. Pawley et R. Bonyun (1982) ont
denote chez les immerges un manque de vocabulaire adequat et une tendance a utiliser plusieurs
anglicismes a l'oral et a !Writ. Dtt plus, Harley et Swain (1978) ont constate que les Cleves utili-
sent un systeme verbal simplifie; elles ont conclu que ces eleves ont atteint un "plateau" (ou un
effet de plafonnement) dans leur competence en frangais, et qu'ils n'ont plus de motivations
sociales qui les poussent a se rapprocher d'une competence native.
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It would seem that the students in immersion programs reach
what ILE. Stern (19111) has described as a PLATEAU at which
point French language proficiency becomes arrested at a functional
lever (Ruest, 1986:1139).

Hamayan et Tucker (1979) ont observe des enfants de 3' et de 5' annees en immersion.
Bs revelent que ces enfants s'expriment en paraphrasant, c'est-i-dire en amplifiant et en donnant
des details pour completer leur idee. Le fait d'éviter certaines structures de phrases difficiles a
leurs yeux, constitue une strategic de communication. Des etudes similaires de Pawley (1985), de
Szamosi, Swain et Lapkin (1979) demontrent que les Cleves d'immersion sont capables d'interagir
naturellement mais qu'ils sont loin de se comporter en locuteurs natifs.

Les programmes d'immersion se rapprochent de l'apprentissage spontane, mais la presence
d'un seul locuteur natif (le professenr) en classe ne suffit pas a maintenir une "ambiance
frangaise" et, par le fait meme, favorise la format:on d'un dialecte scolaire oui reale des
anomalies phonologiques, morphologiques et syntaxiques.

Hammerly (dans Parkin, 1983:9) qualifie le frangais pate de ces Cleves de "franglais"
(Frenglish). Pour sa part, Parkin (1983) pate d'un dialecte de salle de classe (pidgin). Celui-ci
resulte d'un processus de fossilisation des erreurs, c'est-i-dire l'assimilation de regles grammati-
cales erronees qui ont resiste a la correction et ont produit un langage hybride:

'Some obvious parallels exist between these theoretical notions
about pidgins and intarlanguages and what I. actually found in the
French immersion classroom situation (Parkin, 1983:7).

Des specialiste:, ont cependant remarque que le phenomene de pidginisation ne sranble pas
se produire lorsque les Cloves sont places dans des classes oil les locuteurs natifs sont nombreux
(Macnamara, Svarc et Homer (1976), dans D'Anglejan, 1979:17). Ceci laisse croire que certains
facteurs sociaux et psychologiques, telle l'identification au groupe d'age, jouent un rOle
critique et tendent a faciliter ou a retarder l'acquisition de la langue-cible. D'Anglejan
repete que les immerges sont capables de s'exprimer mais leur syntaxe porte les marques de la
simplification et s'appuie soi-vent sur les regles de la langue maternelle (Spilka, 1976; Selinker,
Swain et Dumas, 1975).

Plusieurs autres chercheurs tentent d'expliquer et de deceler la cause des faiblesses
persistantes de l'enseignement par immersion frangaise. Entre autres, W.E. Lambert (1974:113)
explique que l'ecole, a elle seule, ne suffit pas a fournir des situations variees qui aident l'enfant
a acquerir une competence verbale equilibree se rapprochant de celle d'un locuteur natif.

Swain (1977:164) interprete les lacunes reliCes a la production orale de la fagon suivante:
la situation d'enseigaement par immersion ne favorise pas assez de contacts avec les locuteurs de
la langue-cible. Par ailleurs, au niveau secondaire, l'accent est plutOt mis sur le rendement
academique dans les matures enseignees en frangais. Cette attitude n'encourage pas l'interaction
verbale dans la langue seconde. Les etudiants se concentrent a reussir leurs cours (le contenu) et
delaissent la qualite du frangais parle et Cott.

Pour leur part, Blanc et Dodson (dans Hamers et Blanc, 1983:322) rendent les methodes
d'enseignement en partie responsables de cette inhabilete a s'exprimer couramment. Pour le
premier, les enseignants sont trop directifs, les Cleves trop passifs et les textes ne sont pas
exploites de maniere linguistiquement productive. Pour le second, c'est une erreur de postuler que
l'eleve apprend la L2 comme il a appris la L 1.

Mais, il n'y a pas (pie duos :cc habiletes productives ob l'on docele des deficiences; des
lacunes persistent, tant sous l'angle de la competence grammaticale que socio-linguistique
(Gonayeb-Leblanc, 1986:27). Gilles Bibeau suggere de donner de l'importance a l'element socio-
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culture!, c'est-i-dire de favoriser plus de contacts avec la communaute de la langue-cible. C'est
d'ailleurs ce que Swain et Lapkin ont emis sur le sujet "... les eleves inscrits aux cours d'immer-
sion etudient essentiellement le meme programme que leurs condisciples inscrits aux cours
ordinaires dispenses en anglais" (Swain et Lapkin, 1983:1). Ce qui, pour Stern (1984b), pourraitconstituer une certaine faiblesse, en ce sens qu'une telle politique ne permet pas d'exposer les
etudiants aux elements culturels contenus dans les programmes elabores specifiquement pour les
Francophones.

De plus, les Cleves de l'immersion tendent a se "ghettolser" dans leur propre culture et
dans leur propre langue. Cette situation s'explique par le fait que l'ecole d'immersion a une
structure anglophone et que les enfants n'ont pas assez de contacts avec leurs pairs francophones.
Ce n'est donc plus les enfants qui sont immerges, mais leur professeurl

Enfin, les faiblesses de l'immersion peuvent etre resumees de lt fagon suivante:

_. une mauvaise competence grammaticale et socio-linguistique des enfants en immersion;
une simplification des structures syntaxiques;

un transfert inadequat des structures de la langue maternelle dans la langue seconde;
un evitement des phrases complexes en utilisant la paraphrase;
une trop longue exposition passive a la langue seconde: Hector Hammer ly (1987)
explique cet etat de faits par l'hypothese du "discours aktiet interne";
une absence quasi totale d'un enseignement formel au debut de l'apprentissage et la
trop grande importance mise sur l'aspect communication au detriment de l'aspect
exactitude;

un manque d'une theorie de la pedagogic de l'immersion;
un corps enseignant qui n'a pas regu une formation optimale;

un manque de tests appropries mesurant les capacites orales.

3.4 Les partisans et les adversaires de l'immersion

Les tensions existantes entre les parents pro-immersifs et anti-immersifs, a travers tout le
Canada, ont amene la presse a couvrir les evenements (California State Department of Education,
1984:106) et parfois a amplifier ou a les mesinterpreter.

Il existe des opinions differentes relativement a l'enseignement par immersion. Pendant quecertains prOnent la superiorite de ce regime pedagogique, d'autres pretendent que

... les classes d'immersion ne se font pu ravalass mini fructueuses clue les autoritis
molar.. et les parents le laissalent entendre... la conclusion qui s'impossit atait clue
l'acole n'eet par un milieu pr-ace a Papprentissage d'une longue, et qu'elle West
qu'un point de daps:es (Clift et McLeod Arnopoulos, (1979), dans Bonhacoun-Troue,
1951:118-119).

Certains accusent l'immersion de ne pas favoriser des situations assez "naturelles" (Benson
et Greaves, 1982; Bibeau, 1982; Carey, Bissonnette et Turcotte, 1985). Hammer ly et Pellerin (1987)
refutent la presomption selon laquelle les erreurs disparaissent d'elles-memes avec le temps. De
plus, ils deplorent le fait de trop mettre l'accent sur l'aspect communicatif en negligeant
l'enseignement forme!. Ces specialistes pretendent que la performance orale est la meme apres
avoir passe treize ans en enseignement immersif qu'apres sept ans. La fossilisation 0.paralt des la
5. annee, et, apes ce niveau, les Cleves ne semblent plus faire de progres.
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D'autres chercheurs anti-immersion affirment que c'est une option trop coateuse et qui
engendre des problemes de transports. D'autres encore pretendent que ri:nmersion est nefaste pour
les Cleves qui éprouvent des difficultes d'apprentissage et qui accusent un retard academique. Ces
auteurs (entre autres, Trites et Price, 1976) croient qu'il est preferable de transferer ces Cleves
dans les programmes reguliers parce qu'ils souffrent d'un retard de maturite. Enfin, il y a aussi
ceux qui craignent que l'immersion ait un effet negatif sur la survie de la langue frangaise, qu'elle
anglicise et constitue un outil subtil d'assimilation (Lapierre, 1988). Pour les Francophones
minoritaires, l'immersion est donc une "arme a double tranchant" (Beauchamp, 1984).

Par ailleurs, on se demande si l'immersion produit un apprentissage cumulatif ou
station naire:

"... las enfants maltrisaient un certain vocabulaire at réussissaient I se frit..
comprendre do l'institutrica. Capendant, ct:4 longue do communication "fonction-
none", tout n s'amiliomnt n 35 at 3° amiss, no samblait plus évoluer par la suite
at damsurait tatiqua. La comprihansion &sit toujours supirieure I Pexprassion"
(Banhacoun-Troua, 1981:84).

Bibeau et Hammerly ont vivement critique !Immersion. Ces chercheurs suggerent un
abandon de l'enseignement immersif tel qu'il se pratique presentement. Ils defendent leurs points
de vue en disant que les aspects forme!, semi-intensif et intensif de l'enseignement ont donne de
bons resultats. Bibeau propose les fondements scientifiques d'une nouvelle forme d'immersion, soit
un module de 1 500 heures oil est integre un enseignement intensif (un tiers du temps total),
préferablement au niveau secondaire. Afin d'eviter la fossilisation, Hammerly propose une refonte
du programme d'immersion selon les etapes suivantes:

I. De la maternelle a la 4* armee: il s'agirait de donner des mini-cours d'initiation aux
différentes langues et cultures afin de creer une attitude positive.

2. De la 5* a la 8* armee: l'accent porterait sur l'etude systematique semi-intensive de la
langue seconde, a raison de deux heures par jour.

3. De la 9* a la 12e armee: une immersion partielle serait offerte, oil le nombre d'heures
consacrees a la langue seconde augmenteraient jusqu'i 80% du temps d'enseignement
en frangais (jusqu'll l'immersion presque complete).

4. Apres les annees de scolarite au secondaire, ce serait l'etape d'achevement de la
formation et de perfectionnement de la competence en frangais, soit en etudiant ou en
travaillant dans le milieu de la langue-cible.

Pierre Calve (1988), pour sa part, ajoute que les objectifs de l'immersion doivent etre
repenses. 11 declare qu'il faut se mefier de la politique du laisser-faire et de la non-correction des
erreurs des Cleves: une approche trop etroitement communicative a engendré de nombreuses fai-
blesses dans la production orale et Ccrite.

Calve (1988:43) dit qu'il est temps pour les specialistes de l'immersion de reajuster les
cordes de l'enseignement immersif, de repenser a une pedagogie spécialisee et de parfaire des
techniques de correction et des strategies d'enseignement cela, afin de prouver "encore" les
bienfaits de 'Immersion et de fournir des resultats qui correspondent aux nouvelles pratiques.

En conclusion, la bibliographie selective et analytique a permis de connattre l'immersion
"sous toutes ses coutures" et d'en soupeser les bons et mauvais cOtes. Il semble que le destin de
I' immersion soit encore lie a la conjoncture politique. Jacques Rebuffot (1988b:12) revele qu'elle
est a la croisée des chemins. Enfin, seul l'avenir nous dira si l'immersion n'est qu'une "mode
passage re"!
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Conclusion generale

1. CONCLUSION THEORIQUE

Au terme de cette etude, nous ressentons le besoin de cibler les elements moteurs qui
ressortent de notre analyse nourrie par de nombreuses lectures.

Notre examen d'un ensemble imposant d'ouvrages d'experts a permis de mettre en lumière
toute la problematique de l'enseignement par immersion dans les provinces canadiennes. La
démarche scientifique que nous avons adoptee avait pour objectif de construire et d'organiser un
cadre de recherche concernant le phenomene scolaire de l'immersion, et d'en rassembler les
composantes fondamentales.

C'est donc a partir des approches historique et phenomenologique qu'il a eté possible de
développer les aspects theoriques et pragmatiques de l'enseignement immersif. Cette recherche a
certainement favorise l'acquisition d'une bonne connaissance des travaux se rapportant a notre do-
maine d'etudes et a permis de reconstituer la genese de cette notion d'éducation contemporaine.
A ce propos, nous aimerions fake part de la citation suivante rencontree au hasard d'une de nos
lectures. Elle nous a inspirée lors de l'élaboration de notre travail de synthese, et nous a confirme
son utilité pour les chercheurs:

"C'est co travail de classement, de recensement, de coordination et de synthase qui
constitue l'oeuvre propre de Phistoire, la construction historique (Monod, (s.d.), dans
Pidactiaue exn6rimentale n° 67, Institut p6dagogique St-Georges, p. 26).

Il est opportun de rappeler que la présente recherche a voulu repondre a un double
objectif. Premiertment, elle vise a clarifier le concept de l'immersion qui est trop longtemps
demeure ambigu dans les ouvrages. Deuxiemement, elle constitue et constituera un ouvrage de
references utile, souhaitons-le.

La bibliographic selective et analytique a fourni un tableau des multiples realisaCions de
l'immersion, oil sont mis en lumiere aussi fidelement que possible, les points forts et les points
faibles, ou !es secteurs moths bien developpes. Cette etude nous a permis de constituer un
ensemble orduané de renseignements systematiques stir la documentation et les ressources exis-
tantes sur l'immersion. Signalons aussi que cet ouvrage documentaire pourra faciliter l'exploitation
efficace des pistes de recherches les plus pertinentes dans le domaine de l'enseignement immersif.
Nous esperons que ce document reflete les preoccupations et les attentes des chercheurs et pro-
fessionnels de l'enseignement par immersion frangaise. Enfin, nous souhaitons que notre demarche
permette la formulation de nouvelles hypotheses et constitue l'amorce d'autres recherches plus
vas tes.

2. CONCLUSION PRATIQUE

Les considerations qui precedent nous amenent a suggerer quelques pistes de reflexion en
vue d'orienter l'avenir et de dynamiser l'enseignement immersif. II est raisonnable de penser que
ces vues recelent un aspect subjectif et individuel, dans la mescre oil toute perspective d'avenir
orientee vers l'action repose sur des jugements de valeur.
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Il y a beaucoup d'exptrimentation et de recherches a faire dans le domaine de l'enseigne-
ment par immersion. De grands efforts restent a déployer pour assurer la survie du frangais au
Canada. Mais il est urgent que la pedagogic de l'immersion respecte les preceptes suivants: ea-borer une politique d ensemble basee sur une evaluation des besoins particuliers des commissions
scolaires et des eleves; etablir des objectifs operationnels et assurer une coherence entre les
programmes et les instruments de mesure et d'evaluation; assurer la sécurite affective et sociale
des Cleves en education immersive; pourvoir a la formation et au perfectionnement des mattres
specialistes en immersion; developper des techniques didactiques et des strategies d'enseignement
appropriees A la clientele scolaire; assurer un soutien pedagogique adequat.

"L'immersion est restee jusqu'ici un phenomena Crop exclusivement scolaire et n's pm
franchi I. seuil de Nicole, &horde dans la sociiite, comma il le faudrait, si l'on veut
multiplier les veritable* contacts entre francophones et anglophones' (Stern, 1981b:8)

Il faudrait donc reflechir a cette conviction de H.H. Stern et mettre en branle des
initiatives et des pratiques pour pallier aux carences de l'immersion et la rendre plus efficace.

La recherche sommative a servi a demontrer l'efficacite de l'immersion en frangais. Il
serait maintenant fort utile d'axer les energies sur la recherche formative (Genesee, 1978), c'est-
a-dire la recherche portant sur le processus et les techniques d'enseignement. Cela permettra dejeter les bases d'une veritable pedagogic de l'immersion. Claudette Tardif et Sandra Weber
confirment un besoin urgent de recherches qualitatives et ethnographiques:

*Teacher preparation for immersion teaching has become an important issue in recent
yam (e.g. Klinck, 1984; Obadia, 1984, 1985; Tardif, 1934, 1985). More research needs
to be done, however, in order to pinpoint the characteristics of immersion teaching
and its particular context. This base of knowledge is urgently needed so as to develop
teacher education programs that recognise the special needs of immersion teachers*
(Tardif et Weber, 1987:88).

3. LIMITES DE LA RECHERCHE

Nous avons dresse un bilan aussi eomplet que possible de la situation qui a prevalu et qui
prevaut depuis Terre-Neuve jusqu'a la Colombie-Britannique. Cependant, nous reconnaissons qu'il
a fallu nous limiter dans la selection et la quan ate des ouvrages. Dans la synthese historique, nous
n'avons pas décrit toutes les vai ;antes de l'enseignement immersif qui sont en vigueur dans les
différentes provinces canadiennes. L'élaboratioc des dix-sept categories de classement s'est faite
de fagon arbitraire; la classification aurait bien pu etre constituee differemment. De plus, nous
n'avons circonscrit qu'un certain nombre de categories de classement dans la bibliographie
selective et done limite notre critique.

4. SUGGESTIONS POUR DES RECHERCIIES ULTERIEURES

Pour combler les lacunes de la synthese historique, il serait uti'a de parfaire
la description des variantes de l'enseignement immersif concernant les diffi A entes provinces
canadiennes. En outre, nous pensons qu'il serait intéressant d'ajouter des categories de
classement a la bibliographie selective et analytique, et d'approfondir la critique afin que l'etude
du phénomene de l'immersion soit complete. Ces suggestions pourraient mener a une recherche
plus vaste dans le but de contribuer au developpement d'une methodologie propre a l'enseigne-
ment immersif.
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ANNEXE 1

Lettre adressee a
Michael Strumpen-Darrie

8 loriltz Language Centers
Research Park
293 Wall Street
Pnnceten New Jersey 08540
609/924 8500
Telex 219907
Tesecodier 609/924 1912

Michael Strumpon-Darne
Vice President

April 4, 1988

Ms. Micheline Oue Ilet
2200 Bourbonniere Street
Si Very, Quebec G1T 1B3
CANADA

Dear Ms. Oue Ilet,

We are unfortunately unable to answer your request about documentation as to the origin of the
term "immersion" in connection with intensive language instruction. We simply don't have the staff
at this time to undertake the kind of research (which would involve a number of our locations)
required to provide an adequate response.

I'm sorry I cannot be of any greater assistance.

Michael Strumpen-Darrie

MSD/1h
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ANNEXE 2

Effectifs des programmes d'immersion
en francais dans les ecoles publiques

1 Ecoles offrant
Provinces Années

I
Effectifs 1 des ccurs

Ld'immersion _.I.

Terre-Neuve 1977-78 I 95 1,
1987-88 3 100

1 32
Ile-du-Prince-Edouard

I
1977-78

I
541

I
7

1987-88 2 550
I

21
Nouvelle-Ecosse 1977-78

I
127

I
3-------1---1.218-$---1--2-29-4--1-____L

Nouveau-Brunswick 1977-78 I 3 179 34

Québec

Ontario

Manitoba

Saskatchewan

Alberta

Colombie-Britannique

1

Yukon

Territoires du Nord-Oues!-

Total

1Q87-88
1977-78
1987-88
1977-78
1987-88
1977-78
1987-88B
1977-78
1987-88
1977-7B
1987-88B
1977-78
1987-88B
1977-78
1987-88B
1977-78
1987-88B
1977-78
1987-88B

16 200 105
17 754R n.d.

18 750 n.d,

12 764 160

108 000 860
1 667 13

17 000 85
407 2

9 000 70
n.d. n.d.

23 500 150
1 301 -15

22 500 180

I.

..d. n.d.

310 1

n.d. n.d.

310 5

37 835R 237
224 120 1539

1

R - données révisées depuis la parution du Rapport Annuel 1986.
B - estimation de Statistique Canada.
n.d. - non disponible.

SOURCE: Rapport Annuel 1987, Commissaire aux langues officielles, Ottawa.
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ANNEXE 3

ACELF

ACPI/CAIT

CECM

CIRAL/ICRLP

CLEAR

CNLO

CPF

HLP/PLA

OISE

Liste des sigles

AssociatWn canadienne d'education de langue trançaise
268, Marie-de-lincarnation, QuEbec, QC, GIN 3G4

Association canadienne des professeurs d'immersion/Canedian Association of
Immersion 'Teachers
1815, prom. Alta Vista Drive, Suite 101, Ottawa, Ont., K1G 3Y6

Commission des *cotes catholiques de Montreal
3737, Sherbrooke Est, Montreal, QC, HI X 1Z9

Centre international de recherche sur l'amenagement linguistique / International
Center of Research on Language Pkoning, autrefois le Centre internaticnal de
recherche sur le billaguisme (CIkB) / International Center of Research
on Bilingual!sm (ICRB)
Universite Laval, Pavillon Casault, e &ewe, Sainte-Foy, QC, GIK 7P4

Cen'er for Language Education and Research
1106, Glendon Avenue, Suite 1740, University of California, Los Ange!es, Calif.,
U.S.A., 90024

Centre national des langues d'origine
252, Bloor Street West, Toronto, Ont., M5S 1V5

Canadian Parents tor French
309, Cooper Street, Suite 400B, Ottawa, Ont., K2P 0G5

Heritage Language Program/Programme des langues ancestrales

Ontario Institute for Studies in Education
252, Bloor Street West, Toronto, Ont M5S IV5

PELO Programme d'enseignement des langues d'origine

PSBGM/CEPGM Protestant School Board of Greater Montreal/Commission des écoles
protestantes du grand Montreal
6000, Sielding, Montréal, QC, H3X 1T4

'REP Service de recherche et d'experimentation pedagogiques
Ministere de l'Education, Gouvernement du Quebec, 1033, rue de la Chevrotiere,
Quebec, QC, G1R 5K9
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L'index suivant inclut des num4ros d'ordrc séquentiel 4paraissant
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